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I E N D R I E R 

•alion de chaque fêle font connaître l'époque 
l'année de la mort du saint. Les fêtes saw 

it aux premiers siècles de l'Eglise. 

alion des abréviations. 

^ ^ b b ô . MM. Martyrs. 
£ r£gu33flSbfe' 253 ' Archevyque. P. Pape. 

^SgJWZfi^ Diacre. rat. Patriarche. 
Â Docteur. Pr. Prêtre. 

JhBw. Evoque. S. Siècle. 

S Fondateur. V. Vierge. 
) M ' y M. Martyr. Vvc. Veuve. 

J A N V I E R 

CIRCONCISION DE N . - S. 
S. Théodore , Év. de Marseil le, v i " siècle. 
Ste Geneviève, Y . , 512. 
S. T i t e , Év . de Crète , i " S. 
S. Siméon Styl i te , 460. 
ÉPXÎ'HASIE de N . -S . 
S. Luc ien, M., 312. 
S. Séverln, apôtre de la Bavière , 482. 
S. Jul ien, M., 313. 
S. Gui l laume, Arch. de Bourges, 1209. 
S. Théodose, Ab., 529. 
S. V ic tor ien , Ab., 560. 
S. Léonce, Év. de Césarée, rv° S. 
S. Hi la i re , Év . de Po i t i e rs , 368. — S. Guérln, Év. de 

S ion, x i i " S. 
S. Pau l , 1 « Ermi te , 342. — Mémoire de S. Maur, 

Ab., 584. . 
S. Marcel , P . et M., 310. 
S. Anto ine , Ab., 350. 
Chaire de saint Pierre à R o m e , 42. 
S. Marins, M., 270. — Ste Anto inette , V . et M., 384. 
S. Sébastien, M., 286. — S. Fabien, P. et M., 250. 
Ste Agnès, V . et M., 304. 
S. V incent , Diac. et M., 304. — S. Manuel, Év. et M., 

818. 
Épousailles de la très sainte Vierge . — S. Raymond 

de Penna for t , 1276. 

CALENDRIER '̂111 

24 c S. T imothée, Év . d'Éphèse et M., 97. 
25 d Conversion de saint P a u l , 35. 
26 e S. Polycarpe, Év . de Smyrne et M., 166. — Ste Paule, 

V v e , 404. 
27 f S. Jean Chrysostome, Pa t . de Constantinople et 

Doet., 407. 
28 g S. Cyri l le , Pat. d 'Alexandrie , 444. — S. Léonide, 

M., 304. ^ 
29 A S. François de Sales, Év. de Genève. 1622. 
30 b Ste Mart ine, V . et M., 226. — Ste Bathi lde, reine 

de France, 670. 
31 c S. Pierre Nolasque, £ond. de l 'Ordre de la Merci , 1256. 

L e 2e dim. après l 'Épiphanie, fête du saint Nom de Jésus, 

1721. 
dim. après l 'Épiphanie, fête de la sainte Famille, l ie 3= dim. après l 'Épiphanie, fête de la sainte Famille, 

1893. 

F É V R I E R 

1 d S. Iguace, Pat . d 'Antioche et M., 110. 
2 e PURIFICATION DE LA TRÈS SAINTE VIERGE ET PRÉSEN-

TATION DE JÉsns AU TEMPLE. 
3 f S. Biaise, Év. de Sébaste et M., 316. 
4 g S. André Corsini, Év. de Fiésole, 1373. 
S A Ste Agathe, V . et M., 251. — Les SS. Martyrs du 

Japon, 1597. 
6 b Ste Dorothée, V . et M., 304. 
7 e S. Romuald, fond, de l 'Ordre des Camaldules, 1027. 

— S. Richard, roi d 'Angle terre , 722. 
8 d S. Jean de Matha , fond, de l 'Ordre de la Très-

Sainte-Trinité pour la rédemption des capt i fs , 
1213. 

9 e Ste Apoll ine, V . et M., 249. 
10 f Ste Scolastique, V., 5t3? 
U g Les sept fondateurs de l 'Ordre des Servîtes, xm' S. 

— S. Adolphe, Év. d'Osnabruck, 1222. 
12 A Sie Eulalie, V . et M., iv* S. 
13 b S. Fulcran, Év. de Lodève , 1006. — B. Roger, Ab., 

1175. 
14 c S. Valencln, Pr . et M., 270. 
15 d Ste Véronique. 
16 e S. Oaésime, Év. d'Éphèse et M., 1 « S. — S. Samuel, 

M., m S. 
17 f Ste Marianne, V., î " S. 
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C A L E N D R I E R 

18 g S. Siméon, Év . de Jérusalem et M., 107. 
19 A S.Conrad, 1351. 
20 b S. Eucher, Év . d'Orléans, 738. 
21 c 'S. Pépin, duc de Brabant, 640. | 
22 d Chaire de saint P ierre à Ant ioche, 36. 
23 e S. Pierre Damien, Év. d'Ostie et Doct., 1072. 
24 f S. Mathias, Apôt re , 63. — S. Modeste, Év. de Trêves , 

v » S. 
25 g S. Césaire de Naz ianze , rv° S. 
26 A S. A l exandre , Év. d 'Alexandrie, 326. 
27 b S. Léandre , Arch. de Séville, 596. — Ste Honorine, 

V . et M., v i e S. 
28 e S. Roma in , Ab., 560. 

/ 
Aux années bissextiles, la fête de S. Mathias se célèbre le 

25 Février. 

L e mardi après le dim. de la Septuagéslme, Prière de N.-S. 

J.-C. au Jardin des Oliviers. 

L e mardi après le dim. de la Sexagésime, Commémoraison 

de la Passion de N.-S. J.-C. 

L e vendredi après le dim. de la Quinquagésime, la sainte 

Couronne d'épines de N.-S. J.-C. 

L e vendredi après le 1 « dim. de Carême, la Lance et les 

Clous de N.-S. J.-C. 

L e vendredi après le 2« dim. de Carême, le saint Suaire 

de N.-S. J.-C. 

M A R S 

S. Aub in , Év. d 'Angers, 550. 
S. Charles, comte de F landre , 1127. 
Ste Cunégonde, impératr ice , 1040. 
S. Casimir, flls d'un roi de Po logne , 1483. 
S. V i r g i l e , Év. d 'Ar les , 610. — L e B. P ierre de 

Castelnau, M., 1208. 
Ste Colette, V., 1447. — L e B. I ï n m b e r t , comte de 

Savo ie , 1188. 
S. Thomas d 'Aquin , Doct.. 1274. 
S. Jean de Dieu, fond, des rel igieux Hospitaliers, 

1550. — S. Ph i l émon, M., 287. 
Ste Françoise, V v e , 1440. 
Les 40 Martyrs de Sébaste, 320. 
S. Euloge, P r . et M., 859. — S. Constantin, roi d'É-

cosse, 576. 
S. Grégoire le Grand, P . et Doct,, 604. 

Ste Euphrasie, V., 412. 
Ste Mathi lde, impératr ice, 968. 
S. Zacharle, P., 752. 
S. Abraham, Ermite , 560. 
S. Patr ice , Apôtre de l ' I r lande, 464. 
S. Gabrie l , Archange. — S. Cyri l le , Pat , de Jéru-

salem et Doct., 386. 
S. JOSEPH, ÉPOUX DE LA TRÈS SAINTE VIERGE, PÈRE 

NOURRICIER DE N . -S . 
S. Wul f ran , Arch. de Sens, 720. — S. Bénigne, Ab., 

726. 
S. Benoit, Ab., 543. 
S. Bienvenu, Év., 1276. 
S. Victor ien, M., 484. 
S. Siméon, enfant , M., 1475. 
ANNONCIATION DE LA TRÈS SAINTE VIERGE. 
S. Constant, 570. — S. Emmanuel , M. 
S. Jean Damascène, Doct., 780. — S. Isaac, reli-

g ieux, 383. 
S. Goatrau, roi de Bourgogne, 693. 
S. V ic tor in , M., 303. 
S. Rieul , Év. d 'Ar les , 130. — B. Amédée , duc de 

Savoie, 1472. 
S. Beuiamin, Diac. et M., 401. — S. Daniel , 1411. 

L e vendredi après le 3' dlm. de Carêm.-, les cinq Plaies de 

N.-S. J.-G. 

L e vendredi après le 4e dim. de Carême, le précieux Sang 

de N.-S. J.-C. 

L e vendredi après le dim. de la Passion, la Compassion nntts 

de la B. F. Marie. 
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S. Hugues, Év. de Grenoble, 1132. 
S. François de Paule , fond, des Minimes, 1507. 
S. Richard, Év. de Chlche»tcr, 1253. 
S. Is idore, Arch. de Séville et Doct., 636. 
S. Vincent Ferrier, Conf., 1419. 
S. Célestin, P., 4S2. 
S. A lber t , re l ig ieux, 1140. 
S. Gauthier, Ab., 1099. 
S t « Marie de Cléophas, î " S. / 

S. Macaire, Pat . d'Antio^lie, 1«12. 
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S. Léon le Grand, P . et Doct., 461. 
S. Jules, P . , 852. 
S. Justin le Phi losophe, M. , 167. — S. Herméné-

g i l de , M. , 586. 
SS. T iburce , Valérien et Maxime, MM., 229. — S. Bé-

nézet , 1184. 
Ste Anastasie, M. , 66. — S. P ierre Gonzalès, Conf. , 

1246. 
S. Benoît-Joseph Labre , 1783. 
S. Anlcet , P . et M. , i l « S. — S. Etienne, Ab. de 

Citeaux, 1134. — S. Él ie , M. , 856. 
La B. Marie de l ' Incarnation, V v e , 1618. 
S. Léon I X , P . , 1054. 
S. Marcel l in, Év. d 'Embrun, 374. — Ste Agnès de 

Monte -Pu ic iano , V . , 1317. 
S. Anselme, Areh. de Cantorbéry et Doct., 1109. 
S. Clément, Év . , i™ S. 
S. Georges, M. , 303. 
S. Fidèle de Signiaringen, M. , 1622. 
S. Marc, Évangél iste, 08. 
No t r e -Dame du Bon-Conseil , 1467. — S. Marcel l in, 

P . , 304. 
S. Anastase I " , P. , 401. — S. Théophi le , Év. , v « S. 
S. Paul de la Cro ix , fond, des Passionistes, 1775. — 

S. V i ta l , M. — S. Aphrodise, Év . de Béziers, 65. 
S. Robert , Ab., 1108. 
Ste Catherine de Sienne, V . , 1380. 

L e 3« dim. après Pâques, fête du Patronage de S. Joseph, 

1847. 

M A I 

S. Jacques le Mineur, 62. et S. Phi l ippe, 55. Apôtres. 
S. Athanase, Pat . d 'Alexandrie et Doct . , 373. 
Invention de la sainte Cro ix , 326. 
Ste Monique, V v e , 387. — S. Sy lva in , Év. , 311. 
S. Pie V, P., 1572. — S. A n g e , P r . et M . , 1223. 
S. Jean devant la porte Lat ine , 95. 
S. Stanislas, Év. <ie Cracovie et M . , 1079. 
Apparition de saint Michel , Archange, au mont 

Gargan , 492. 
S. Grégoire de Nazianze, Arch, de Constantinople et 

Doct . , 391. 
S. Anton ln , Arch, de Florence, 1459. 

11 e 

12 f 
13 g 
14 A 
15 b 
16 c 

17 d 
18 e 
19 f 
20 S 
21 A 
22 b 

23 c 
24 d 

25 e 
26 f 

27 g 

28 A 
29 b 
30 c 

31 d 

S. François •» S. Mamert , Arch. de Vienne, 477. 
Hieronimo, Jésuite, 1716. 

S. Pancrace, M. à l 'âge de quatorze ans, 304. 
S. Jean le Silenciaire, Év. de Colonie, 558. 
S. Boniface, M. , 307. 
S. JEAN - BAPTISTE DE LA SALLE, 1719. 
S. Honoré, Év. d 'Amiens, vu ° S. — S. Jean Népo-

mucène, 1383. 
S. Pascal Bay ion, 1592. 
S. Venant, M., 250. — S. Fél ix de Cantalice, 1587. 
S. Pierre Célestin, P . , 1296. — S. Y v e s , P r . , 1303. 
S. Bernardin de Sienne, 1444. 
S. Hospice, 581. 
Ste Jul ie, V . et M., v « S. - Ste R i ta de Cascia, V v e , 

1475. 
S. Didier, Év . de Laugres et M . , 608. 
NOTRE-DAME AUXILIATIUCE, 1814. — S. Donatien et 

S. Rogat ien, M M . , 287. 
S. Grégoire V I I , P . , 1085. — S. Urbain, P . et M., 230. 
S. Phi l ippe de N é r i , fond, de la Congrégation de 

l 'Oratoire, 1595. 
Ste Marie-Madeleine de Pazz i , V - , 1607. — S. Oli-

vier, x n r S. 
S. Germain, Év. de Paris , 576. — S. Émi l e , M. 
S. Alexandre, M. , 397. 
S. Fé l i x , P . et M . , 275. — S. Ferdinand, roi de Cas-

ti l le, 1252. 
Ste Angèle de Mér ic l , V., institutrice des Ursulines, 

1540. 

us, 

Y., 

.70. 

a Très-
S, 1212. 

1., 764. 

J U I N 

S. Pamphi le , P r . et M. , 308. — S. Flour, Év. de Lo-
dève, i c r S. 

S. Eugène, P . , 657. 
Ste Clotilde, reine de France, 545. 
S. François Caracciolo, fond, des Clercs Mineurs, 1608. 
S. Boniface, Apôtre de l 'A l l emagne, Év. et M., 751. 
S. Norber t , Arch. de Magdebourg, fondateur de 

l 'Ordre des Prémontrés, 1134. — S. Claude, Év. 
de Besançon, 693 ou 696. 

S. Robert, Ab. , 1159. 
S. Maximin, Év . d 'A ix , i " S. — S. Médar j , Év . de 

Noyon, 545. 

\e la 

h . 



SS. Pr ime et Fél ic ien, MM. , 303. — S. Maxlmicn, 
Év . , 594. 

Ste Marguer i te , reine d'Ecosse, 1093. 
S. Baraabé, Apôt re , 60. 
S. Max ime , Év. de Naples e t M., m S. — S. Olympe, 

Év . , i v « S. 
S. Anto ine de l 'adoue, 1231. 
S. Basile, Arch. deCésarée et Doct., 379. — S. Elisée, 

Prophète . 
Ste Germaine Cousin, T . , 1601. 
S. Jean-François Rég is , 1640. 
S. Dav id , Arch. de Bourges, i x « S. 
S. Amand , Év. de Bordeaux, v « S. 
Ste Julienne Fa lconier l , V . , 1340. — SS. Gervais et 

Prota is , MM. 
Ste Florence, V . , 630. 
S. Louis de Gonzague, 1591. 
S. Pau l in , Év. d e N o l e , 431. — S. Alban, M. , 303. 
8. Jacob, Év. de Tou l , v i n 0 S. 
NATIVITÉ DE SAINT JEAN - BAPTISTE. 
S. Prosper d 'Aquitaine, Doct. , v « S. — S. Salomon, 

roi de l 'Armor ique . M. , VE S. 
SS. Jean e t P a u l , f rères, M M . , 362. 
S. Ladislas, roi de Hongr i e , 1095. 
S. I r énée , Év. de Lyon et Doct. , 202. 
S. PIERRE ET S. PAUL. Apôtres, 67. 
Commémoraison de S. Pau l , Apôtre. — S. Mar t i a l , 

Év . de L imoges, i " S. 
L e vendredi ou le dimanche après l 'octave de la Fête-

Dieu, fête du sacré Cœur de Jésus. 

L e dimanche qui suit immédiatement le 16 Juin, dans 
notre Ins t i tu t , fête de N.-D. du Perpétuel - Secours. 

J U I L L E T 

S. Th ier ry , Ab . , 533. 
VISITATION DE LA TRÈS SAINTE VIERGE, 1329. 
S. Anato le , Év. de Laodlcéc, 283. 
Ste Berthe, V v e , 725. 
Sic Zoé, M. , 286. — S. Anto ine -Mar ie Zaccarla, 

fondateur des Barnabites, 1539. 
Ste Meclui lde , V . , 1160. 
S. Fé l i x , Év. de Nantes, 584. — S. P ierre Fourrier, 

fond, de la congrégation des Sœurs de N.-D.. 1640. 

8 g 
9 A 

10 b 
11 c 
12 d 

13 e 

14 f 

15 g 
16 A 
17 b 
18 c 

19 d 

20 e 
21 f 
22 g 
23 A 
24 b 
25 c 

26 d 
27 e 
28 f 
29 g 
30 A 
31 b 

Ste Élisabeth, V v e , reine du Portugal , 1336. 
Ste Véronique Giuliani, V., 1727. 
Ste Fél ic i té, M. , 150. — S. Daniel , M . , i v ? S. 
S. Pie 1 « , P . et M. , 157. 
S. Jean Gualbert, fond, de l 'Ordre de Vallombrense, 

1073. 
S. Anaclet, P . et M. , 110. — S. Eugène, Év . de Car-

tilage, 495. 

S. Bonaventure, Cardinal, Ev. d 'Albano et Doct., 

1274. 
S. Henr i , Empereur, 1024. 
No t r e -Dame du Mont-Carmel , xi= S. 
S. Alexis, 404. 
S. Camille de Le l l i s . f ond . de l 'Ordre des Cleros Ré-

guliers, ministres des infirmes, 1614. 
S. Vincent de Paul, fondateur des Prêtres de la Mis-

sion et des Fi l les de la Charité, 1660. 
S.Jérôme Émi l ien, fondateur des Somasques, 1537. 
S. Victor, M. , 308. 
Ste Marie - Madeleine, i " S. 
S. Apoll inaire, Év. de Ravenne, 81. 
Ste Christine, Y . et M. , 300. 
S. Jacques le Majeur, Apôt re , 44. — S. Christophe, 

M. , m e S. 
Ste Anne, mère de la très sainte Vierge . 
S. Désiré, Év. de Besançon, 400. 
S. Innocent, P . , 417. — S. tiamson, Ev. de Do l , 565. 
Ste Marthe, V . , i " S. 
S. Abdon et S. Sennen, MM. , 254. 
S. Ignace de Loyo la , fond, de là Compagnie de Jésus, 

1556. 
l,e 1er dim. ( i e jui l let , fête du Précieux Sang de A".-S. J -G. 

¡M, 

v., 

i T r è s -

s, 1212. 
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S. Pierre aux liens, 42. 
NOTRE-DAME DES ANGES, 1222. — S. Alphonse de L l -

guorl , Év. de Ste-Agathe-des-Goths et Doct., fond, 
de l'Ordre des Rédemptoristes, 1787. 

Invention du corps de saint Ét ienne , 415. 
S. Dominique, fond, de l 'Ordre des F r . Prêcheur.-', 1221. 
Dé.licace de Notre-Dame-des-Neigcs, 366. — S. Abe l , 

Arch. de Re ims, v i i i « S. 



S E P T E M B R E 

S. Gilles, Ab., VIE S. 
S. Et ienne, roi de Hongr ie , 1038. 
Ste Sabine, V v e , 121. 

S. Justin, en fant . M. , 300. 
9 d S. Bomain, soldat, M. , 258. 
0 e S. Lauren t , Diac. et M. , 258. - Ste Philomène , V . 

et M. , in e S. 
, 1 f Ste Susanne, M. , 295. 
o g sainte Claire, V . , institutrice des Clarisses, 1257. 
[3 A S. Cassien, M . , IVe s. - S. Jean Berclmians, 1621. 

14 b S. Eusèbe, P r . , m « S. — S. For tuné , M. 
15 C ASSOMPTION DE LA TRÈS SAINTE VLERGK. 
L6 d S. Roch, Conf., 1327. — S. Hyacinthe, Dominicain, 

1257. 
17 e Ste Jul ienne, M. , 260. — Ste Emi l ie , V . , 1314. 
L8 f Ste Hé lène , mère de l'empereur Constantin, 328. 
19 g S. Louis, Év . de Toulouse, 1297. 
20 A S. Bernard , Ab. de Clairvaux, 1153. 
21 b Ste Jeanne-Françoise Frémyot de Chantai, fond, de 

l 'Ordre de la Vis i tat ion, 1641. — S. Sever, Ab. , 

501. 
22 c S. H ippo ly te , Doct. et M. , 225. 
23 d S. Just inlen, M . , 530. 
24 e S. Barthélémy, Apô t r e , 71. 
25 f S. Louis , roi de France , 1270. 
26 g S. Adr i en , M., i v ' S. 
27 A S Joseph Calasanz. fond, de l 'Ordre des Clercs Régu-

liers des Écoles pies, 1648. — S. Césaire, Arcl i . 
d 'Ar les , 542. 

28 b S. Augustin, Év. d 'Hippone e t Doct.,430. — S. Moïse,400. 
29 c L a Décollation de S. Jean - Baptiste, 31. 
30 d Sainte Rose de L i m a , V . , 1617. 

31 e S. Raymond Nonnat , Cardinal, 1240. — S. Aristide, 

n « S. — Ste Isabelle de France, 1269. 

L e dimanche dans l 'octave de l 'Assomption, fête de S. Joa-

chlm, père de la B. Vierge Marie. 

L e dimanche après l 'octave de l 'Assomption, fête du Cœur 

immaculé de Marie, 1674. 

Ste Rose, V . , 1258. — Ste Rosalie, V . , 1160. 
S. Laurent Justinien, Pat . de Venise, 1455. 
S. Onésiphore, disciple de S. Pau l , I " S. 
S. Cloud, pet i t - f i ls de Clovis, 560. 
NATIVITÉ DE LA TRÈS SAINTE VIERGE. 
S. Pierre Claver, Apôtre des nègres, 1654. 
S. Nicolas de To lent ino , 1310. — Ste Pulchér ie , V . , 

453. 
Ste Eugér.ie, M . , 262. 
S. Guy, 1012. 

A imé, Arch, de Sens, 690. 
EXALTATION DE LA SAINTE CROIX, 629. 
S. A lb in, Év. de Lyon , v « S. 
S. Cyprlen, Év. de Carthage, 258. — L a B. Imelda, 

1333. 
Les stigmates de saint François d'Assise, 1224. 
S. Joseph de Cupertino, 1663. 
S. Janvier, Év. et M., 304. — Ste Constance, M . , 

i " S. 
S. Eustache et ses Compagnons, MM. , 116. 
S. Matthieu, Apôtre et Évangél is te , i e r S. 
S. Thomas de Vi l leneuve, Arch, de Valence, 1555. 

— S. Y o n , P r . et M . , m « S. 
Ste Thèc le , V . et M. , 1 « S. 
Notre -Dame de la Me r c i , XIIF S. 
S. Firmin, Év. d'Amiens et M. , 287. 
S. Cypricn et Ste Justine, MM. , 304. 
S. Cômo et S. Damien, M M . , 286. — S. Elzéar et 

Ste Delphine, son épouse, 1369. 
S. Exupère, Év. de Toulouse, 417. 
S. MICHEL, ARCHANGE, v i « S. 
S. Jérôme, Doct . , 420. — Ste Sophie, Y v e , 122. 

L e dim. dans l'oct. de la Nat iv i té , /été du saint Nom de 

Marie, 1683. 
Le 3» dim. de septembre, fête des Sept Douleurs de la très 

sainte Vierge. 

as, 

V., 

70. 

> Très-
s. 1212. 

VI., 764. 

•lin Us 

la 

O C T O B R E 

S. Remi, Arch. de Reims, 533. 
SS. ANGES GARDIENS, 1608. 
S. Maximien, Év. de Bagaye , i v « S. 
S. François d'Assise, fond, des Frères Mineurs, 1226. 
S. Constant, M. , 302. 



CALENDRIER 

S. Bruno , fond, do l 'Ordre des Chartreux, 1101. 
S. A u g u s t e o u G u s t a v e , P r . , 560. 

SteBr i g i t t e , V v e , 1373. - Ste Pélagie, Pénitente, 460. 
S. Denis l 'Aréopagite , Év . de Paris , 117. 
S. François de Borg la , 1572. 
S. Émil ien, i x « S. 

S. Séraphin, 1604. - S. Maximi l ien, Ev . 
S. Edouard, roi d 'Angleterre, 1066. 
S. Cal ixte , P . et M. , 224. 
Ste Thérèse, réformatrice de l 'Ordre du Carmel, lo82. 

— S. Bertrand, Év. de Comminges, 1123. 
S. G ai l , Ab . , v u « S. 
La B. Marguerite-Marie Alacoque, \ . , 1&J0-
S. L u c , Évangéliste, î " S. 

S. Pierre d 'A lcantara, 1562. - Ste Laure, V v e et M . , 

864. 
Ste Irène, V . et M . , 653. , , , c 

S. Hi lar ion, Ab . , 372. - Ste Ursule, V . et M., v<- ... 
S. Loup , Év . de Soissons, 540. 
S. Jean de Capistran, 1456. 
S. Raphaël , Archange. 
S. Crépin, M . , 286. 
S. Évar is te , P . et M., 109. 
S. F lorent , M. , 264. 
S. Simon et S. Jude, Apôtres, i " S. 
S. Narcisse, Év. de Jérusalem, 213. 
S. Gérard, Ê v „ 1119. - S. Alphonse Rodrigue*, 1617. 
S. Quent in, M., 286. 

L e 1 " dira, d 'octobre, fête du saint Rosaire. 

Le dim., fêle de la Maternité de la très salttie-. VU,rge. 

L e 3° dim., fête de la Pureté de la très sainte Vieige. 

L e 4e dim., fête du Patronage de la très sainte Vierge çè-

lébrée dans l ' Institut double de 1 « classe, avec octave, quant 
aux messes seulement. 

XVI 

6 f 
7 g 

8 A 
9 b 

10 c 
11 d 
12 e 
13 f 
14 g 
15 A 

16 b 
17 c 
18 d 
19 e 

20 f 
21 g 
22 A 
23 b 
24 c 
25 d 
26 e 
27 f 

fr ¿O 

29 
b 
A 

30 b 
31 0 

N O V E M B R E 

LA TOUSSAINT, 837. 
LA COMMÉMOBAISON DES MORTS, 999. 
S. Hubert , Év . de Maastricht et de L i ège , 727. 
S. Charles Borromée, Arch, de Mi lan, 1584. 
Ste Elisabeth, mère de S. Jean-Baptiste. - S. M -

raud, Év. de Béziers, 1123. 

b S. Léonard, 559. 
c S. Engelbert , Arch. de Cologne et M., 1225. 
d S. Godefroy ou Geoffroy, Év. d'Amiens, 1118. 

9 e S. Georges, Év . de Lodève , i x » S. 
10 f S. André Ave l l ln , Conf., 1608. 
H g S. Mart in . Év. de Tours, 400. 

12 A S. René , Év. d 'Angers , 460. 
13 b S. Stanislas Kostka, novice de la Compagnie de Jésus, 

1568. 
14 c S. Sérapion, M. , 249. 
15 d S. Léopold, duc d 'Autr iche, 1136. - Ste Gertrude, \ ., 

1292. 
16 e S. Edmond, Arch. de Cantorbéry, 1240. 
17 f S. Grégoire, Thaumaturge , Ev. de Néocésarée, 2,0. 

18 g S. Odon, Ab. de Cluny, 942. 
19 A Ste Élisabeth de Hongr ie , V v e , 1231. 
20 b S. Fél ix de Valois, co-fondateur de l 'Ordre de la 1 rês-

Sainte-Trinité, pour la rédemption des captifs, 1212. 
21 c LA PRÉSENTATION DE LA TRÈS SAINTE VIERGE. 
22 d Sainte Cécile, V . et M- , 231. 
23 e S. Clément, P . et M. , 101. 
24 f S. Jean de la Croix ,1591. 
25 g Sainte Catherine, V . et M-, 307. 
26 A S. Léonard de Por t -Maur ice , 1751. 
27 b S. Jacques l ' Intercis, M. , *2 l . 

c S. Sosthène, M.. i<" S. - S. Etienne le Jeune, M., 764. 
d S. Saturnin, Év . de Toulouse et M., i " S. 

30 e S. André , Apôt re , 62. 

L e 1 " dimanche après la Toussaint, fête des saintes 

dimanche après la fête de tous les Saints, fête de la 

Dédicace de toutes les Églises de France. 

D É C E M B R E 

1 f S. É lo i , Év. de Noyon , 665. 
2 g Ste Bibiane, V . et M. , 363. 
3 A S. François Xav ier , Apôtre des Indes, 1552. 
4 b S. Pierre Chrysologue, Arch. de Rave.,ne et Doct.. 

450. — Ste Barbe, V. et M. , ui= S. 
5 c S. Sabbas, Ab., 531. 
6 d S. Nicolas, Arch. de Myre , 324. 
7 I - I g A»nhrnicA Arch, de Milan et Doct., 398. 



CALENDRIER 

L ' IMMACULÉE CONCEPTION DE LA TRÈS SAINTE VIERGE. 
Ste Valérie, V. et M., 4fi. 
Ste Eulalie et Ste Julie, VV. et MM., iv» S. 
S. Damase, P.. 384. 
Ste Adélaïde, Impératrice, Vve, 999. 
Ste Lucie, V. et M., 303. 
S. Spiridion, Év. de Trémithonte, 344. 
S. Mesmin, Ab., 520. 
Les trois enfants Ananle, Azarie et Misaël. 
S. Lazare, Év. de Marseille et M., i " S. 
Expectation de la très sainte Vierge, v n ' S. 
S. Némèse, M., m « S. 
Le B. Pierre Canisius, Apôtre de l'Allemagne, 1597. 
S. Thomas, Apôtre, i f r S. 
S. Flavien, M., 380. 
Ste Victoire. V. et M., 253. 
S. Deiphin, Év. de Bordeaux, v « S. — La B. Adèle, 

v in» S. 
L A NATIV ITÉ DE NOTRE-SEIGNEUR JÉSUS - CHRIST. 
S. Étlenne, premier Martyr, 34. 
S. Jean, Apôtre et Évangéliste, 101. 
Les Saints Innocents, MM. 
S. Thomas, Arch. de Cantorbéry et M., 1170. 
S. Sabin, Év. de Spolète, 304. 
S."Sylvestre, P., 335. — Ste Mélanie, v « S. — Ste Pau-

line. — Ste Colombe, m « S. 

OBSERVAT IONS 

-1" Les titres généraux en MAJUSCULES, ainsi que les 
indications en italiques, ne do ivent pas être énoncés 
pendant les exercices. L e Prés ident dit seul les titres 
spéciaux, qui précèdent la p lupart des f o rmu l es ; en-
suite les Frères réc i tent les pr ières . 

Lorsqu' i l n'y a point de t itre devant une f o r m u l e , 
une antienne, etc. , le Prés ident dit les p remie rs mots, 
et les Frères c ommuen t à part i r de l 'astér isque*. 

2° L'astérisque est aussi emp l oyé , dans plusieurs 
pr ières , pour ind iquer une pause ex igée par la respi-
rat ion, lorsqu'il n'y a pas de point. 

3» Dans le la t in , chaque mot polysyl labe a une 
syllabe longue ; on l'a ind iquée par un accent a igu. 
Cependant les mots de deux syllabes ayant toujours 
la première longue, on n'y a pas mis d'accent. Il n'y 
en a point non plus sur les voye l les x-, œ, y, ni sur 
les voyelles initiales ma juscu les ; la syllabe non finale 
qui renferme une de ces lettres est longue, si aucune 
autre lettre n'est accentuée : sœculum, fœderis, my-

slica, Angélus. 

'\ 4° La traduction f rançaise de certa ines pr ières n'a 
pour objet que d 'en fac i l i ter l ' in te l l i gence . D'après 
l'esprit de l 'Eg l ise , si l 'on en excepte les f o rmu l e s 
les plus usuelles, c'est dans la langue l i turg ique q u e 
les prières publiques do ivent être récitées. 



5" Lorsqu 'une indulgence est attachée à la réci-

tation d 'une p r i è r e , cette pr iè re doit être vocale, e t 
non pas seu lement intér ieure. Si le Prés ident la récite 
au nom de tous , on s 'unit à lui en la récitant tout 
bas. 

G" A la fin de tous les exerc ices de la chape l l e , on 
d i r a , avant le Vive Jésus dans nos cœurs! l ' i nvo -
cation : Saint Jean-Bapliste de la Salle, priez pour 

nous. 

7» Les indulgences indiquées dans ce Manuel sont 
applicables aux dé funts , sauf indicat ion contra i re . 

8° Quand il s'agit d ' indulgences p lén ières , les actes 
de concession prescr ivent d 'ord ina i re la confess ion, 
la c o m m u n i o n , la visite d 'une ég l i se et des pr ières 
à y f: i ire aux intent ions du Souverain Pont i fe . Ces 
condi t ions sont sous - en t endues dans ce Manuel 

lorsque l ' indicat ion d'une indulgence p l én iè re ne 
spécif ie r ien à ce sujet . 

MANUEL DE PIETE 

P R E M I È R E P A R T I E 

PRIÈRES DE COMMUNAUTÉ 

PRIÈRE DU MATIN 
I In nòmine Patris, et Filii, et Splritus sancti 

Amen. 

• ï ï r S " D O t r ° a " e n , Ì O n 6 n , a 8 a i n , e P r e n c e do 
n o s i n , e n t i o a - * -

DIVIN Cœur de Jésus, * je vous offre, par le 
.Cœur Immaculé de Marie, * toutes les 

prières, les œuvres et les souffrances de ce 
S ' w 6 n U m ° n a v e c I e s ^tentions pour les-

^ u T a u I T I m m 0 , e Z S a n S C6SSe — 

J î J Z l l6S 0 Î T r e P remièrement pour les 
ï " recommandées aux Associés de 

!ournée° * î î ^ f ' P ° U r c e m o i s e t cette 
t a f i n d e g a g n e r toutes les indul-

gences attachées aux actes de piété que je pra-
t iquera i aujourd'hui. pra 

se/aussî M3"16' J ° S e p h ' b é n i s s e z - m « i 5 * bénis-a"ssi tous ceux pour qui je dois prier. 

Ue l'eau bénite. ( ^ r Ô Ï ^ K " e c 

1 



5" Lorsqu 'une indulgence est attachée à la réci-

tation d 'une p r i è r e , cette p r i è r e doit être vocale, e t 
non pas seu lement intér ieure. Si le Prés ident la réc i te 
au nom de tous , on s 'unit à lui en la récitant tout 
bas. 

G" A la fin de tous les exerc ices de la chape l l e , on 
d i r a , avant le Vive Jésus dans nos cœurs! l ' i nvo -
cation : Saint Jean-Bapliste de la Salle, priez pour 

nous. 

7» Les indulgences indiquées dans ce Manuel sonl 
applicables aux dé funts , sauf indicat ion contra i re . 

8° Quand il s'agit d ' indulgences p lén ières , les actes 
de concession prescr ivent d 'ord ina i re la confess ion, 
la c o m m u n i o n , la visite d 'une ég l i se et des pr ières 
à y f a i r e aux intent ions du Souverain Pont i fe . Ces 
condi t ions sont sous - en t endues dans ce Manuel 

lorsque l ' indicat ion d'une indulgence p l én iè re ne 
spécif ie r ien à ce sujet . 

MANUEL DE PIETE 

P R E M I È R E P A R T I E 

PRIÈRES DE COMMUNAUTÉ 

PRIÈRE DU MATIN 
I In nòmine Patris, et Filii, et Spiritus sancti 

Amen. 

R Z « V e , e T D O t r ° a " e n , Ì O n 6 n , a 8 a i n t e p résence do 

DIVIN Cœur de Jésus, * je vous offre, par le 
.Cœur Immaculé de Marie, * toutes les 

prières, les œuvres et les souffrances de ce 
S i ' 6 n U m o n a v e c I e s intentions pour les-
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gences attachées aux actes de piété que je pra-
t iquera i aujourd'hui. 4 " e j ep ra 

s e z ÎT i i M3"16' J ° S e p h ' b é n i s s e z - m ° i 5 * bénis-a"ssi tous ceux pour qui je dois prier. 

de l'eau bénite. ( ^ r Ô Ï ^ K ™ " e c 
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P R I È R E S DE COMMUNAUTE 

I m p l o r o n s l ' a s s i s t a n c e d u S a i n t - E s p r i t . 

y E N E Z , Espr i t créateur. 
visitez les àtnes de ceux 

qu i sont à vous , et r e m -
plissez d e vo t re g râce cé -
leste les cœurs que vous 
avez créés . 

Vous êtes notre consola-
teur, l e don du Dieu très-
haut, la fonta ine de vie, l e 
feu de la char i lé , et l ' onc-
t ion sp i r i tue l l ede nos âmes. 

C'est vous qu i r épandez 
sur nous vos sept dons , 
qui êtes le do ig t de Dieu, 
l 'objet par exce l l en te de la 
p romesse du l ' è re , qui met-
tez sa parole sur nos lèvres. 

Faites br i l l e r votre lu-
m i è r e dans nos âmes, ve r -
sez votre amour dans nos 
cœurs , et for i i l i ez notre 
chair in f i rme par votre 
vertu é te rne l l e . 

Ecartez lo in de nous l ' en-
n e m i , accordez -nous une 
paix durable ; et q u e , sous 
votre condui te , nous évi-
t ions tout ce qui serait nui-
s ible à notre salut. 

App r ene z -nous à c o n -
naître le P è r e ; apprenez -
nous à connaître l e Fi ls ; 
et vous, Espr i t du Père et 
du F i l s , soyez à. jamais 
l ' ob je t de notre foi. 

H Y M N E 1 

»/ENI , creátor Sp i r i tus , 
\ Mentes tuórum visita, 

I m p l e supèrna grátia 
Quse tu creásti péctora. 

Qui d icer is Paràc l i tus , 
A l t iss imi donum Dei , 
Fonsv i vus , ignis , càritas, 
Et spirital is unctio. 

Tu sept i fórmis munere , 
Digitus Pa t è rna déxteree, 
Tu r i te promissum Patr is , 
Se rmóne ditans gùttura. 

A c c è n d e lumen sénsi-
bus , 

I n f ónde a m o r e m cord i -
b u s , 

In f i rma nostr i córpor is 
Virtute firmans pérpet i . 

I lostem repé l las lóng ius , 
P a c é m q u e dones prót i -

nus ; 
Ductóre sic te praevio, 
\ i témus o m n e nóx ium. 

P e r te sciàmus da Pa -
t r e m , 

Noscàmus atque F i l i u m ; 
T eque utr iusque Sp i r i -

t u m , 
Credàmus omni t èmpore . 

« Indulgence pléni're, une fo is par mois , pour la récitation Quoti-
dienne. Conditions: confession, communion, e t prière à ¡ intent ion 
du Souverain Pont i ie . Indulgence de trois cents jours, \e Dimanche de 
la Pentecôte et pendant l 'Octave ; de « " < jours, chaque foie, aux autres 
jours de l'année, à ceux qui réciteront l 'hymne et prieront comme ci-
deeeus. ( fie VI, 26 mai 17U6.) 

P R I È R E DU M A T I N 3 
Deo Patr i sit g l ò r i a , 

Et Fi l io qui a mórtu is 
Surréxit , ac Parác l i to , 
In saiculórum sre. ula-. 

Amen. 

y . Emit ' e Spir i tum tu-
u m , et créabúntur. 

R). Et renovábis fác iem 
terra;. 

ORÈMUS 

DEUS, qui corda fidé-
l ium sancti Spir i tus 

i l lus t ra tone docu is t i : da 
nobis in eódern Spir i ! u 
recta sapere , e t de pjus 
semper consolat ióne gau-
dére. P e r Chr i s tum 'Do -
minum nostrum, 

iij. Amen . 

G l o i r e a Dieu le P è r e , et 
au Fi lsressusci téd 'entre les 

'"morts, ainsi qu'à l 'Espr i t 
consolateur, dansles siècles 
des siècles. Ainsi s o i t - i l . 

Envoyez , Se igneur , vo-
tre Esprit,"et tout sera créé. 

lîj. Et vous renouve l l e rez 
la face de la terre. 

P R I O N S 

ODIEU, qui avez instruit 
les cœurs des f idèles par 

la lumiè re du Saint-Esprit, 
donnez-nous toujours, par 
<-e m ê m e Esprit , le goût de 
la just ice et la j o i e d e ses 
consolat ions. Pa r Jésus-
Christ N o t r e - S e i g n e u r , 

lï). A ins i so i t - i l . 

A d o r o n s D i e u et r e n d o n s - l u i nos d e v o i r s . 

BENEDÎCTA sit sancta et individua Trinitas, * 
nunc et semper, et per infinita scecula sa?-

culôrum. Amen. 

ADORÂMUS te, Christe, et benedicimus tibi, * 
quia per sanctam Crucem tuam redemisti 

mundum. Qui passus es pro nobis, Dômine, 
miserére nobis. 

MON Dieu1, je me reconnais indigne de pa-
raître devant vous et de vous rendre mes 

devoirs, * ayant abusé tant de fois de votre 
bonté et de vos grâces. Je vous demande très 
humblement pardon de l'abus que j'en ai fait, * 

, „ ' Indulgence de sept ans H sept quarantaines, unetois par jour. 
l ï a o û m M ) • " » « " » « e l l e pour la récitation quotidienne. (Pie IX, 



4 PRIÈRES DE COMMUNAUTÉ 

et du grand nombre de péchés que j'ai com-
mis jusqu'à présent; * et je suis résolu, avec 
le secours de votre sainte grâce, * de n'aimer 
rien que vous ou en vous, et de vous aimer de 
tout mon cœur. 

Je m'unis à mon Sauveur Jésus, * pour vous 
rendre, en lui et par lui, toutes les adorations 
qui vous sont dues; * et, dans cette union, je 
vous remercie de toutes les grâces et de tous 
les bienfaits qu'il vous a plu de me faire : * de 
m'avoir donné la vie, de me l'avoir conservée 
jusqu'à présent, * de m'avoir fait chrétien, de 
m'avoir retiré du monde et délivré de mes 
péchés, * de m'avoir conservé pendant la nuit, 
et donné cette journée pour vous servir. 

Je vous offre toutes les pensées, les paroles 
et les actions que je produirai pendant ce jour, * 
afin qu'elles vous soient toutes consacrées, * et 
qu'elles me procurent votre saint amour, qui 
est tout ce que je souhaite. Je vous offre 
la nouvelle vie que vous venez de me donner 
en me retirant du sommeil : * je vous prie 
qu'elle me soit une vie de grâce, * et que je 
puisse dire, dès à présent, que ce n'est plus 
moi qui vis, * mais que c'est Jésus-Christ 
qui vit en moi. 

Ne souffrez donc plus, ô mon Dieu, qu'il y 
ait rien en moi qui s'oppose à votre sainte vo-
lonté ; * détruisez toutes mes mauvaises incli-
nations, * et anéantissez en moi tous les senti-
ments de la nature qui voudraient s'emparer 
de mon cœur, * afin qu'il ne se conduise plus 
que par votre divin Esprit. Je m'engage, pour 
l'amour de vous, à toutes les violences qu'il 

faudra me faire* pour mourir à moi-même et 
ne plus vivre que pour vous. Je renonce à mon 
propre esprit et à tous les plaisirs que je 
pourrais prendre dans l'usage de mes sens. Je 
m'abandonne tout à vous, pour souffrir aujour-
d'hui dans toute l'étendue de vos désirs. 

Donnez-nous, ô mon Sauveur Jésus, * cette 
perfection que vous témoignez désirer de nous 
dans votre saint Évangile, * et cette union que 
vous avez demandée pour nous, au Père éter-
nel, avant votre mort. 

H o n o r o n s l e saint n o m de J é s u s . 

HYMNE 

JESU, Rex admirâbi l is 
E t t r iumphâtornôb i l i s , 

Dulcédo inef fabi l is, 
Totus desiderâbil is. 

Quando cor nostrum 
visitas, 

T u n e lucet ei vér i tas, 
Mundi v i léscit vanitas, 
Et intus fervet câritas. 

Jesu,dulcédo có rd ium, 
Fons vivus, lumen mén -

t i u m , 
Excédens omnegâud ium, 
Et omne des idér ium. 

Jesumomnesagnósc i te , 
Arnórem ejus pósc i te , 
Jesum ardénter q u i r i t e , 
Quœréndo inardéscite. 

0 JÉSUS , Ro i admirab le 
et noble t r iomphateur , 

vous êtes la douceur i n e f -
fable et le seul ob jet d i gne 
de nos désirs. 

Quand vous visitez nos 
cœurs , la vér i té br i l le sur 
e u x , la vani té du monde 
semb le plus v i l e , et la cha-
rité brûle au dedans. 

O Jésus, douceur des 
cœurs , source v i v e , lu-
mière des esprits, vous dé-
passez tout bonheur et tout 
désir . 

App rene z tous à connaître 
Jésus; d e m a n d e z - l u i son 
a m o u r , et que vos cœurs 
brûlent en l e cherchant 
avec ardeur . 

' Indulgence d'an an, une fo is par jour, pour la récitation de cette 
hymne, avec le verset et la première oraison. (Fie IX, 34 jan-
vier 1859.) 
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Que notre vo ix vous loue, 
ô Jésus; que notre conduite 
retrace la v ô t r e ; que nos 
cœurs v o u s chérissent main-
tenant et dans l 'éternité. 

Ainsi s o i t - i l . 

y . Que l e N o m du Se i -
gneur soit béni ; 

iîj. Dèsmaintenante tdans 
tous les siècles. 

PRIONS 

OD I E U , qu i avez donné 
votre Fils unique pour 

Sauveur au monde , et qu i 
avez voulu qu' i l portât le 
nom de Jésus; fa i t es , s il 
vous p la î t , qu 'après avo ir 
honoré son saint N o m sur 
la t e r r e , nous puissions le 
contempler l u i - i n ème dans 
les c ieux. 

SEIGNEUR, Dieu tout-puis-
sant, qu i nous avez fait 

arr iver au commencemen t 
de cette j o u r n é e , conser-
v e z -nous aujourd 'hui par 
votre puissance, ai in que 
nous ne tombions dans au-
cun péché, mais que toutes 
nos paro l es , nos pensées 
et nos actions soient rég lees 
selon votre just ice. 
CEIGNEUR, daignez préve -
O n i r et seconder nos ac-
tions par le secours de votre 
grâce , afin que toutes nos 
pr iè res et toutes nos œuvres 
aient en vous leur pr inc ipe , 
e tserappor tent à vous com-
me à leur (in ; Vous qui v i -
vez et régnez dans les siècles 
des siècles.-R>. A ins i soit-il. 

T e nostra, Jesu, vox so-
ne t , 

Nostr i te mores éxpn-
mant , 

T e corda nostra di l igant 
Et nunc et in perpétuum. 

A m e n . 
5?. Sit N o m e n Dòmini 

bened ic tum ; 
li). Ex hoc nunc et 

usque in steculurn. 
ORÈMUS 

nEUS , qui unigéni tum 
F i l ium tuum consu-

misi i humàni gèner is Sal-
va t ó r em, et Jesum vo-
càri jussisti : concède pro-
pit ius, ut cujus sanctum 
N o m e n v e n e r à m u r i n ter-
r is, e jus quoque aspéctu 
per f ruàmur in ccelis. 

DÒMINE, Deus omnipo-
t ens , qui ad pnnc i -

p ium hujus diéi nos per-
ven i re f ec is t i , tua nos 
hódie salva v i r tu te : ut in 

hac die ad nu l lum de-
c l inémus pecca tum. sed 
semper ad tuam justitiam 
fac iéndam nostra proce-
dami e lóquia , dir igantur 
cogitat iónes et òpera. 
4 CTIÓNES nostras, qute-

A sumus. Dòmine , aspi-
rando prceveni , et adju-
vàndo p ro - éque r e : ul 
cuncta nostra orat io et. 
dperàt io a te semper m-
c ip ia t , et pe r te cceptó 
fìniàtur; Qui vivis et re-

i gn;is in specula sceculo-
I rum. — Ri- A m e n . 

Exposons à D ieu nos vœux et nos beso ins . 

P A T E R noster, qui es in cœlis: sanctificétur 
nomen tuum; * advéniat regnum tuum ; * 

fiat volúntas tua, sicut in cœlo et in terra. Pa-
nem nostrum quotidiánum da nobis hódie; * 
et dimítte nobis débita nostra, sicut et nos 
dimittimus debitóribus nostris; * et ne nos 
indúcas in tentatiónem ; * sed libera nos a 
malo. Amen. 

Saluons la très sainte V i e r g e , et p r i ons -1 « 
d ' intercéder pour nous . 

AVE, María, grátia plena, Dóminus tecum ; 
benedicta tu in muliéribus, * et benedictus 

fructus ventris tui, Jesus. 
Sancta Maria, Mater Dei, ora pro nobis pec-

catóribus, * nunc et in hora mortis uostrte. 
Amen. 

Renouve l ons notre pro fess ion de foi . 

C R E D O in Deum, Patrem omnipoténtem,Crea-
tórem cœli et terne ; * et in Jesum Christum, 

Filium ejus ùnicum, Dóminum nostrum ; * qui 
concéptus est de Spiritu sancto, natus ex Maria 
Virgine ; * passus sub Póntio Piláto, crucifixus, 
mórtuiis et sepúltus ; * descéndit ad inferos ; 
tértia die resurréxit a mórtuis ; * ascéndit ad 
ccelos, sedet ad déxteram Dei Patris omnipo-
téntis ; * inde venturas est judicáre vivos et 
mórtuos. Credo in Spiritum sanctum, * san-
ctam Ecclésiam cathólicam, Sanctorum com-
muniónem, * remissiónem peccatórum, *carnis 
resurrectiónem, * vitam setérnam. Amen. 



C o n f e s s o n s h u m b l e m e n t nos p é o h é s . 

C O N F Î T E O R Deo omnipoténti, * beâtte Mariae 
Semper virgini, * beäto Michaeli Archàn-

gelo, * beàto Joânni Baptistaî, * sanctis Apô-
stolis Petro et Paulo, * ômnibus Sanctis, et 
tibi, Pater, * quia peccâvi nimis cogitatiöne, 
verbo et ôpere : * mea culpa, mea culpa, mea 
mâxima culpa. Ideo precor beâtam Mariam 
Semper virginem, * beâtum Michaélem Archân-
gelum, * beâtum Joânnem Baptistam, * sanctos 
Apôstolos Petrum et Paulum, * omnes San-
ctos, et te, Pater,* orâre pro me ad Dôminum 
Deum nostrum. 

M I S E R E Ä T Ü R nostri omnipotens Deus, et, 
dimissis peccâtis nostris, perdücat nos ad 

vitarn œtérnam. — RJ. Amen. 
INDULGÉNTIAM , absolutiônem et remissiônem 

peccatôrum nostrôrum, tribuat nobis omni-
potens et miséricors Dôminus. — R). Amen. 

P r i o n s sa int J o s e p h , notre P a t r o n et P r o t e c t e u r 1 . 

F I D É L I S Joseph, quem constituit Dominus suas 
carnis nutritium, * suse Matris solâtium, * 

et solum in terris magni consilii coadjutôrem 
fidelissimum ; * impetrautfaciâmus voluntâtem 
Patris, * ut conféra m us in corde nostro quse 
compléta sunt in Filio, * et ut, abundânte Spi-
ritus sancti grâtia, * mundo corde et casto cor-
pore Deo serviâmus. 

4 Indulgence de sept ans et sept quarantaines, une fo is par jour. 
Indulgence pléntíre mensuelle rour la récitation quotidienne. (Pie IX, 
11 août 1851.) 

D e m a n d o n s le s e c o u r s de nos sa in t s A n g e s g a r d i e n s 

A N G E L E Dei, qui custos es mei, * me tibi 
commissum pietâte supérna, * illumina, 

custôdi, rege et gubérna. Amen. 

R e c o u r o n s à l ' i n t e r ce s s i on de notre b i e n h e u r e u x P è r e 
s et F o n d a t e u r . 

O DIEU, qui, pour donner l'éducation chré-
tienne aux pauvres et pour affermir la jeu-

nesse dans la voie du salut, avez suscité saint 
Jean-Baptiste, votre confesseur, et formé par 
lui, dans l'Eglise, une nouvelle famille reli-
gieuse : daignez nous accorder, par l'efficacité 
de son intercession et de ses exemples, qu'em-
brasés de zèle pour votre gloire et le salut des 
âmes, nous puissions, comme lui, être un 
jour couronnés dans le ciel. Ainsi soit-il. 

y . O m n e s " S a n c t i e t f . S a i n t s e t s a i n t e s d e 

S a n c t œ D e i , D i e u , 

î ï - I n t e r c é d i t e p r o n o b i s . A . I n t e r c é d e z p o u r n o u s , 

y . F i d c l i u m a n i m a s , p e r y . Q u e l e s â m e s d e s fi-

m i s e n c o r d i a m D e i , r e - d è l e s d é f u n t s r e p o s e n t e n 

q u i e s c a n t m p a c e . p a i x , p a r la m i s é r i c o r d e d e 

" v A m e n - D i e u . — i i ) . A i n s i s o i t - i l . 

A C T E S D E S V E R T U S T H É O L O G A L E S 2 

Ac te de F o i . 

ÎON Dieu, je crois fermement tout ce que la 
sainte Eglise catholique, apostolique et ro-

maine, m'ordonne de croire, * parce que c'est 
vous, Ô Vérité infaillible, qui le lui avez révélé. 

sue l fpmnr i » - > J ™ " . chaque fo is . Indulgence plénière men-
Ä Ä i . l V e c , t a t l ( ? n 4 u o t i d i enne , e t à la f ê t e des Anges gardiens 

1 5 f c i l a t l 0 n et soir, toute l'année, (rie 

«Wr iS? . U ! ? e n f e "î? sepl anB el Quarantaines, chaque fo is Induis™, 



P R I È R E S DE COMMUNAUTÉ 

A c t e d ' E s p é r a n c e -

et que vous êtes souverainement Mêle dan, 

vos promesses. 
1 A c t e d e C h a r . t é . 

M o * Dieu, .je vous aime 
M de toute mon ame• ^ m ^ 
et par-dessus toute^ho e P t * et 

pour l'amour de 
A c t e d e Contr i t ion. 

t . » Dieu ¡'ai » « ^ - ï S f à a 

K S Î ^ I ^ Ï Ï o U i o l 

et de mieux vivre à l'avenir. 
, _ „ J„ no t r e Ins t i tu t , et p " 

R é c i t o n s l e s d i x p r e c e p t e s d e » o ^ œ a n q u , 
v o y o n s l e s o c c a s . o n s où n o u s p 
à l o s d e v o i r s p e n d a n t c e j o u r 

1. Dieu dans votre chet honorez, 
Lui obéissant promptement. 

o Tous vos Frères vous aimerez, 
- En tout temps, cordialement. 
3 Les enfants vous enseignerez, 

Très bien et gratuitement. 

4. Par esprit de foi vous ferez 
Tout, et pour Dieu uniquement. 

5. A l'oraison vous emploierez 
Tout le temps prescrit fervemment. 

6. A Dieu présent vous penserez 
Souvent intérieurement. 

7. Votre esprit vous mortifierez, 
Tous vos sens aussi fréquemment. 

8. Le silence vous garderez, 
Dans le temps, très exactement. 

9. Chaste vous vous conserverez, 
Par un très grand recueillement. 

10. La pauvreté vous chérirez, 
N'ayant rien volontairement. 
Pause pour l'Examen de prévoyance. 

Mettons n o s r é so lu t i ons s o u s l a p ro tec t ion 
d e l a t r è s s a in te Vi<-rge. 

ME.MORÂRE1, O piissima 
V i rgo Maria,* non esse 

auditum a sœculo, Cjuem-
quam ad tua currentem 
prœsidia, * tua implorân-
tem auxilia, * tua petén-
tem sul f râg ia , esse de-
rel ictum. E g o , tali ani-
mâtus conl idéntia, * ad 
te, V i r go v i rg inum, Ma -
ter, curro , * ad te vénio , 
coram te gemens peccâtor 
assisto. Nol i , Mater Verbi, 
verba mea despicere,* sed 
audi propitia et exâudi. 
Amen. 
mépriser mes pr ières 

SOUVENEZ-VOI'S1, Ô très 
douce V i e r g e M a r i e , 

qu 'on n'a j ama is entendu 
d i re qu 'aucun de ceux qui 
ont eu recours à votre p r o -
tection , imp l o r é votre as-
sistance e t r éc lamé vos suf-
f rages , ait été abandonné. 
A n i m é d 'une pare i l le c o n -
fiance, ô V i e r ge des v ierges , 
ô ma M è r e , j e cours vers 
vous , j e v iens à vous , e t , 
gémissant sous le poids de 
mes fautes, j e me pros-
terne à vos pieds. Veu i l l e z , 
ô Mère du Verbe , ne po int 

ma i s écoutez - l es favorab le -
ment, et daignez les exaucer. A ins i so i t - i l . 

1 Indulgence de Croit cents jour». chaque (ois. Indulgence plénière 
mensuelle pour la récitation quotidienne. (Pie I X , 25 juillet e t 11 dé-
cembre 1846. ) 



12 PRIÈRES DE COMMUNAUTE 
PRIÈRE DU MATIN 13 

A N G E L U S 

L'ANGE du Se igneur an-
nonça à Mar ie , * Et e l le 

conçut du Saint-Esprit. 
Je vous salue. . . 
Vo i c i la servante du Sei-

gneur ; * Qu'i l m e soit fait 
selon votre paro le . 

Je vous salue. . . 
Et le Ve rbe s'est fait 

chair , * Et i l a habité parmi 
nous. . . 

Je vous salue.. . 
f . P r i e z pour nous, sainte 

Mère de Dieu. 

S). A f in que nous deve-
n ions dignes des promesses 
de Jésus-Christ. 

PRIONS 

SEIGNEUR, nous vous sup-
pl ions de r épandre votre 

g râce dans nos â m e s , afin 

Su'ayant connu, par la voix 
e l ' A n g e , l ' Incarnat ion de 

votre Fi ls J é sus -Chr i s t , 
nous arr i v ions , par les mé-
rites de sa Passion et de 
sa Cro i x , à la g lo i r e de sa 
Résurrect ion. P a r le m ê m e 
Jésus - Christ No t r e : Se i -
gneur . — Ainsi s o i t - i l . 

ANGELUS Dòmin i nun-
tiàvit Marios, * E t con-

cépi t de Spiritu sancto. 
A v e , Mar ia . . . 
Ecce ancil la Dòmin i ; * 

F iat mih i secundum ver -
bum tuum. 

A v e , Mar ia . . . 
E t Verbum caro fa -

c tum est , * Et habitàvit 
in nobis . 

A v e , Mar ia . . . 
y . Ora p ro nobis, san-

cta Dei Génitr ix . 

li). U t d ign i e f f i c iàmur 
promiss iónibus Christ i . 

Gloria P a t r i e t F i l i o , 
et Spiritui sancto; 

£). Sicut erat in pr inc i -
p io . et nunc et semper , 
et in sfpcula sseculorum. 
Amen. (Ter.) 

v . Cor Jesu sacratissi-
rnum, — R). Miserere 
nobis. 

y . Cor Maria; imma-
culatum, — R). Ora p ro 
nobis. 

ORÈMUS 

GRÀTIAM tuam, qutesu-
mus , D ò m i n e , mén -

tibus nostris in fùnde, ut 
q u i , Ange l o nunt iànte , 
Christ i F i l i i tui Incar-
nat iònem c o g n ò v i m u s , 
per Pass iònem ejus et 
Crucem, ad Resurrect iò -
nis glòria m perducàmur. 
I>er eùmdem Christum 
D o m i n u m nostrum. — fi). 
A m e n . 

S ^ Ä S 
' t Ä Ä i Ä Ä Ä e « en r è e , 

à raidi. ( Léon XIII 20 moi 1896. ) 

Glo i re au P è r e et au 
F i l s , et au Saint-Espr i t ; 

S). Maintenant et t ou-
j ou r s , c o m m e dès le com-
m e n c e m e n t , et dans les 
siècles des siècles. Ainsi 
s o i t - i l . ( T r o i s fois.) 

f . Cœur sacré de Jésus, 
— R). A y e z p i t i é de nous. 

y . Cœur immacu l é de 
M a r i e , — Ri. P r i e z pour 
nous. 

BÉNÉDICTION 

Benedicat et custödiat 
nos omnipotens et m i -
sericors Dominus , j- Pa-
ter, et Fi l ius, et Spir i tus 
sanctus. — A. A m e n . 

Que le Se igneur tout-
puissant et misér icord ieux, 
P è r e , Fi ls et Sa int -Espr i t , 
nous bénisse et nous pro-
tège. — IÎJ. A ins i soit- i l . 

f . Très sainte Vierge Marie, protectrice de 
notre Congrégati on, 

RI. Priez pour nous qui avons recours à vous. 

REGINA CŒLI 

Pendant le Temps pascal, c'est-à-dire depuis le 
Samedi saint, « midi, jusqu'au Samedi dans l'oc-
tave de la Pentecôte, à midi inclusivement, au lieu 
de /'Angélus, on récite debout l'Antienne ci-après. 

REINE du cie l , ré jouissez-
vous , al lé luia, puisque 

celui que vous avez mé-
rité de porter dans votre 

REGÌNA cceli, l istare, al-
lelùia ; 

Quia quem meruist i por-
tare, a l le lùia ; 

Indulgence de cent jours, trois fo is par jour ( l e mat in, à midi et 
le soir), si on récite trois fo is cette louante pour remercier l 'auguste 
Trinité des grâces et des priv i lèges accordés à Mar ie , surrout dans 
sa glorieuse Assomption. Indulgence jtlênière mensuelle pour cette 
récitation quotidienne aux trois temps marqués. Confession, commu-
nion et prière aux Uns ordinaires. ( fie Vil. 11 juillet 1815.) 

Il est d'usage de réciter les trois Gloria dans la même posture que 
l'Angelus ou le Jleoina. — Depuis l 'ofllce de Ténèbres du Jeudi saint 
jusqu'après None du Samedi saint, on fait une pause durant laquelle 
chacun récite ces trois Gloria Patri en particulier et à vo ix basse. 



I I 
s e in , a l l é lu ia , est ressus-
cité c o m m e il l 'a d i t , a l lé -
luia. Pr i ez Dieu pour nous, 
a l lé lu ia . 

y . Ré jouissez - vous el 
tressai l lez d 'a l l égresse , ô 
V i e r g e Mar ie , a l lé luia. 

^ . Car l e Se igneu r es t vrai-
men t ressusci té , al léluia. 

P R I O N S 

ODieu , qui avez da igné 
ré j ou i r le monde par la 

Résurrect ion de votre Fils 
No t r e - Se i gneur Jésus-
Chr i s t : fa i les, nous vous en 
pr ions , q u e , par sa sainte 
Mère , la V ie rge Mar ie , nous 
part ic ip ions aux jo ies de la 
v i e é ternel le . P a r le m ê m e 
J é s u s - C h r i s t N o t r e - S e i -
gneur . 

A . Ainsi soit- i l . 

Resurréx i t , sicut dixit,j 
a l le lùia. 

Ora pro nobis Deurn, al-
le luia. 

f . Gaude et lsetàre 
V i r go Mar ia , allelùia. 

R). Quia surréx i t Dòmi-
nus vere , al leluia. 

ORÈMUS 
EUS, qui pe r Resur-
rect iónem F i l i i tu i Dò-

min i nostri Jesu Chri-
sli rnundum lietiticàre di-
gnàtus es : prsesta, quw-' 
sumus. ut per e jus Ge-; 
n i t r icem V i rg inem Ma-
riani , perpétuce capià-
mus gàudia vitse. Pet 
eumdem Christum Dòmi-, 
n u m nostrum, 

lij. Amen . 

0 

MÉTHODE D'ORAISON D'APRÈS SAINT J.-B. DE LA SALLE 

I l y a trois parties dans l'oraison : la disposition de l'âme pour 
l'oraison -, l'application au sujet de 1 oraison ; l'action de grâces à l!i 
tin de l'oraison. 

Première partie. 

On commence par se pénétrer de la présence de Dieu, puis on tait 
les actes suivants. 

I F o l . — Croyant fermement qu'on est en la prè-
1 8encc de Dieu. 

A d o r a t i o n — Reconnaissant Dieu pour notre 
souverain Seigneur. 

R e m e r c i e m e n t . — Remerciant Dieu des 
grâces reçues de lui. 

H u m i l i t é — S e reconnaissant indigne de pa-
raître devant Dieu, parce qu'on n'est rien. 

C o l l u s i o n — Se reconnaissant indigne, parce 
qu'on a beaucoup pécb \ 

C o n t r i t i o n . — Demandant pardon à Dieu, e t 
faisant résolution de ne plus péctier. 

A p p l i c a t i o n . — Priant Notre-Seigneur de nous 
appliquer ses mériies. 

U n i o n . — S'unissantaux dispositions de Notre-
Seigneur lorsqu'il faisait oraison. 

I n v o c a t i o n . - Priant Notre-Seigneur do nous 
donner sou esprit. 

Seconde partie. 

qui 

qui 

Actes 
ont rapport 
à Dieu. 

Actes 
ont rapport 
à nous. 

Actes 
Qui ont rapport 

à N.-S. 

O R A I S O N 

La prière terminée, on lit le sujet de l'Oraison 

Après cette lecture, le Président dit: 

Vive Jésus dans nos cœurs !"— A. jamais r. 

' Indulgence de soixante ans, pour les personnes qui , portant 11 
Scapulairc bleu, f on t oraison pendant une demi-l ieure. ( S . C. ® 
Induis/.. 26 août 1882.1 — Indulgence pltnière mensuelle, à tout M e ) 
qui . chaque jour, f a i t au moins un quart d'heure d'oraison mentait 
Confession, communion et prière aux lina ordinaires. ( Benoît Xlf 
16 décembre 1746.) Même indulgence aux confrères du Rosaire , qs 
font chaque jour au moins un quart d'heure d'oraison. Confession 
communion. l'ie VU, 16 février 1808. ) 

- Indulgence de quarante jours, chaque fo is que les Frères, en s 
rencontrant, invoquent réciproquement le saint Nom de Jésus, e: 
disant, selon l'usage de l ' Inst i tut , cette invocation, qui est le s i g i » 
de la Communauté. ( Pie V I , 21 novembre 1786.) 

Actes 
qui ont rapport 

à N.-S. 

Actes 
qui ont rapport 

il nous. 

t i o n . . . _ . . . . . 
propose, soit par une simple vue de foi, so t par quelques reHexion» 
qui servent de conviction, pour entrer dans l'esprit du mystère ou de 
ht maxime, ou pour pratiquer la vertu. On fait ensuite les actes 
suivants. 

F o i Croyant fermement que Notre-Seigneur 
a opéré ce mystère, pratiqué ou enseigné cette 
vertu ou cette ma ime ; e t s'entretenant sur 
cet acte par quelques réflexions ou par simple 
attention. 

A d o r a t i o n . — Rendant ses devoirs à Notre-
Seigneur opérant le mystère , pratiquant ou 
enseignant la vertu ou la maxime 

R e m e r c i e m e n t . — Remerciant No t r e -Se i -
gneur d'avoir opéré ce mystère . pratiqué ou 
enseigné la vertu ou la maxime. 

C o n f u s i o n . — So confondant devant Dieu 
d'avoir pris si peu IV-i r i t du mystère ou de 
la maxime, pratiqué si peu la vertu ; pensant 
aux occasions où l'on y a manqué. 

C o n t r i t i o n . — Demandant à Dieu pardon des 
fautes commises, e t faisant résolution d'être 
plus fidèle. 

A p p l i c a t i o n . — S'appliquant à so i -même le 
mystère, la vertu ou la maxime, e t formant 
des résolutions, lesquelles doivent être pré-
sentes, particulières et efficaces. 



Derniers actes 
de la 

2e partie. 

Union. — S'unissant à l'esprit de Notre-Sei-
gneur dans le mystère, aux dispositions avec 
lesquelles il a enseigné ou pratiqué la vertu 
ou la maxime. 

Demande. — Demandant à Dieu le Père l'es-
prit du mystère, la pratique de la vertu ou 
de la maxime. 

Invocation. — Priant les saints auxquels on 
a le plus de dévotion de nous obtenir l'esprit 
du mystère, ou la pratique de la vertu ou de 
la maxime. 

Troisième partie. 

La troisième partie consiste en trois actes : 
Revue. — Repassant dans son esprit les principales choses faites 

dans l'oraison, pensant au fruit qu'on en peut retirer. 
Remerciement, — Remerciant Dieu des grâces reçues dans 

l'oraison. 
Offrande. — Offrant à Dieu notre oraison, nos résolutions et tout 

nous-même. 
On flnit l'oraison en mettant tout, ce qu'on y a fait, conçu et résolu 

sous la protection de la très sainte Vierge. 

/I la fin de l'Oraison, on récite la prière suivante : 

CONSÉCRATION A LA T R È S SA INTE VIERGE 1 

OJIA Souvera ine , sainte 
M a r i e , j e v iens me j e -

ter dans le sein de votre 
m isé r i co rde , et met t re au-
jourd 'hu i e t pour chaque 
jour , et surtout pour l 'heure 
de ma sort ie de ce monde , 
mon âme et m o n corps 
sous vo t re sauvegarde b é -
nie et sous votre pro tec-
tion spéciale. Je vous con-
fie toutes mes espérances 
et mes consolations, toutes 
mes angoisses et mes m i -
sères , ma v i e et la fin de 
ma v i e ; afin que, pa r vo t re 
très sainte intercession et 

ODÓMINA m e a , * san-
cta Mar ía , me in 

tuam benedíc tam fidem 
ac s ingu lárem custó-
d i a m , * et in s inum mi-
sericórdi íe tuse, * hódie , 
et quot íd ie , et in hora 
éxitus m e i , * á n i m a m 
meam et corpus m e u m 
ti bi c o m m é n d o ; * o m n e m 
spem et consolat iónem 
m e a m , * omnes angu-
stias ct misér ias meas , * 
vitam et l inem vita; mete 
tibi c o m m í i t o ; * ut pe r 
tuam sancl íss imam in-
tercessiónem et per tua 

1 Indulgence de sept an* et sept quarantaines, une. fois par. jour. 
Indulgence plénière mensuelle pour la récitation quotidienne. (Pie IX, 
11 août 1851.) 
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mér i ta , * ómnia mea di-
r igántur et disponántur 
opera , * secundum tuam 
tuíque F í l i i voluntátem. 
A m e n . 

par vos mérites, toutes mes 
œuvres soient d ir igées et 
laites selon votre vo lonté 
et ce l le de votre d iv in Fi ls . 
Ainsi s o i t - i l . 

M?Jïne, dit l ? P r i é r e précédente qu'après la sainte 
Messe, lorsqu'elle est célébrée immédiatement à la 
suite de l'Oraison. 

Pour se préparer à l'exercice suivant, on dit : 

+ In nômine Patris... Veni, sancte Spiritus... 

Saint J.-B. de la Salle. — Priez pour nous1, 
vive Jésus dans nos cœurs! — A jamais! 

A L A S A I N T E MESSE 

HÉTHODE POUR ENTENDRE LA MESSE, D'APRÈS SAINT J.-B. DE LA SALLE 

Pour bien entendre la sainte Messe, il faut entrer dans l'es-
f " f i ?5 s e n t l m e n t s d u qui l'offre, et qui sont ceux 
que 1 Eglise parait lui inspirer par les différentes actions qu'elle 
lui fait faire pendant ce très saint et adorable sacrifice. 

f " Commencement de la Messe. - Se tenir dans une 
^ K1, , 1 0 ' s e P r é s e n t a i « ù Dieu comme un misérable, 
accablé du poids de ses péchés. 

m « , ^ ? ° " f i t e o r - ~ Confesser ses péchés Intérieurement à 
nombre ^ C 0 n f u s i 0 n d ' e n a v o i r commis un si grand 

J ' i ï : è s le Conflteor. - Demander pardon à Dieu de tous 
ses peches avec un cœur contrit et humilié. 

ce ™ l l G ' r i < l î n , e x c e l s i s - ~ Adorer Jésus-Christ venant en 

' T f ® a V 6 C t 0 U t e r É g U s e d e s a c l i o n s d e grâces pour un si grand bienfait. 

f e M Î O i 6 ie>onr- p o u r l a r é o i -si on ne n « r 2 . après les exercices faits en commun, et. 
- c o Z S J ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ l'heure ou 

PRIÈRES DU MATIN 
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5. De la Collecte à l'Offertoire. - Faire des actes de fol 
sur les vérités contenues dans la sainte Ecriture et dans le 
Symbole ; demander les lumières pour les bien pénétrer et 
lès grâces pour les goûter. 

6 De l'Offertoire à la Préface. - Offrir son corps et s« 
sens à Jésus-Christ, comme une victime qui lui soit entière-
ment consacrée. 

Lui offrir aussi tout ce qu'on souffrira pendant le joui. 
7 De la Préface à la Consécration. - S'unir aux saint! 

Anges pour rendre à Dieu ses devoirs et le remercier. Prier 
pour toute l'Église, pour ses Frères, pour ses ecoliers, pour 
la communauté. Offrir à Dieu notre âme et toutes ses pu» 
sances pour lui être consacrées, en union à Jésus-Chris 
Notre - Seigneur. 

8 De la Consécration au, Pater. - Adorer Jésus-Chris 
présent sur le saint autel, s'unir à lui pour entrer da, 
toutes ses dispositions de victime, le prier de nous dégage. 

entièrement du péché. 
Au Memento pour les morts, prier pour les âmes du 

gatoire. 
9 Du Pater à la Communion. - Réciter l'Oraison do 

nlca'le; se disposer à communier si on doit le faire; sinon 
mettre en état de communier spirituellement. 

10 De la Communion à la Bénédiction. - Remer 
Dieu des grâces obtenues pendant le saint sacrifice; dema-
par Jésus-Christ celle d'en profiter. 

11. Pendant la Bénédiction. - Prier Dieu qu'il nous 1» 
nlsse et toutes nos actions pendant le jour. 

12 Pendant l'Évangile de saint Jean. - Remercier Jésf 
Christ de toutes ses bontés, le prier de ne pas permettre <f> 
nous sovons Ingrats et infidèles à correspondre a ses grâces. 

P R I È R E S A P R È S L A C O M M U N I O N 

Les jours de communion, on récite ensemble, va 

la fin de l'action de grâces, la prière 0 bon e t la 

doux Jésus, p. 54 , suivie de cinq Pater , Ave et M 
r i a , en vue de gagner l'Indulgence. Ensuite ont 

le De p ro fund i s , s'il y a lieu; et enfin, la pn-

0 Domina mea , si on ne l'a pas dite avant la me: 

P R I È R E S P O U R L E S D É F U N T S 

Dans les cas prévus par nos Constitutions, ch. x x v , 
on récite le /isaume De pro fundis avec versets et col-
lecte, soil à la fin de l'Oraison du matin, soit après 
l'action de grâces qui suit la sainte Communion. 

De profundis, p. 28. 

Pour une seule personne décédée. 

"y. Rèquiem cetérnam dona ei, Dòmine, 
î . Et lux perpétua luceat ei. 
y. Requiéscat in pace. — RJ. Amen, 
y. Domine, exâudi oratiónem meam. 
lì. Et clamor meus ad te véniat. 

Pour plusieurs personnes décédées. 

y. Rèquiem œtérnam dona eis, Domine, 
iî. Et lux perpétua luceat eis. 
y. Requiescant in pace. — Rj. Amen. 
y. Dòmine, exâudi... — R). Et clamor... 

Pour un Frère décédé, ou pour le père d'un Frère. 

ORÈMUS 
TNCUNA, Domine , au-
l rem tua m ad preces 
nostras, qtiibus m ise r i -
córdiam tuam supplices 
deprecâmur : ut ân imam 
famuli tu i , quam de hoc 
sœculo migrare juss is t i , 
in pacis ac lucis reg ióne 
constituas, et Sancto-
rum tuórum jóbeas esse 
consórtem. Pe r Chri -

! stum Dóminum nostrum, 
l ì . Amen . 

PRIONS 
OEIGNEUR, prêtez l ' o re i l l e 
O aux pr ières que nous 
vous adressons, pour con-
jure r humb lement votre 
misér i corde de p lacer dans 
le lieu de paix et de lu-
mière l ' àme de votre ser-
v i t eur , que vous avez fait 
sortir de ce monde, et d 'or-
donner qu'e l le soit associée 
à la g l o i r e de vos Saints. 
Par Jésus- Christ Not re -
Se igneur . — fi). Ainsi soit-il. 



PRIÈRES DE COMMUNAUTE 

Pour la mère d'un Frère. 

ORÉMUS 

OIJJËSUMUS, Domine , pi'o 
tua pietâte m ise ré re 

ânimœ l'âmulse tuse; e t 
a conta g i is mortal i tât is 
ex il ta m , in œ ternie salva-
tiônis par tem rest i tue. 
Pe r Chr is tum D ô m i n u m 
nostrum. — îî). A m e n . 

Pour plusieurs Frères, ainsi que pour les parents, 
affiliés et bienfaiteurs défunts. 

PRIONS 

D A I G N E Z , S e i gneu r , dans 
votre bonté, avo ir pitié 

de l ' âme de votre servante ; 
et, l 'ayant dé l i v rée des maux 
de la v i e présente , donnez-
lui part au salut éternel . 
P a r Jésus-Chr is t N o t r e -
Se igneur . — R). Ainsi so i t - i l . 

PRIONS 

O D I E U , qui aime/, à par -
donne r aux h o m m e s et 

à l e s sauve r , nous sup-
pl ions votre m isé r i co rde , 
par l ' intercession de la 
b ienheureuse Marie tou-
j ours v i e rge et de tous vos 
Saints, q u e nos f rères , nos 
parents et nos bienfa i teurs 
qu i sontsort is de ce monde , 
soient admis à la partici-
pation de la béatitude éter-
nel le. C'est ce que nous 
vous demandons par Jésus-
Christ No t r e -Se i gneur . 

Rj. Ainsi so i t - i l . 

ORÈMUS 

D E U S vénise l a r g í t o r , et 
human IB salúlis amá-

tor : quíesumus c l emén -
tiam t u a m , ut nostrre 
congregat iónis f r a t r e s , 
propínquos et benefacto-
res qui ex hoc ScBCulo 
transiérunt , beáta Ma-
ría s emper v í rg ine in ter -
cedénte c u m ómnibus 
Sanctis tu is , ad perpè-
tui» beatitúdinis consór-
t ium perven i re concedas. 
Pe r Chr istum Dórninum 
nostrum. 

R). A m e n . 

Pour tous les défunts. 

PRIONS 

O D I E U , Créateur et R é -
dempteur de tous les 

fidèles, accordez aux âmes 
de vos serv i teurs et de vos 
servantes la rémiss ion de 
tous leurs p é chés , afin 
qu 'e l les obt i ennent , par 
nos très humbles p r i è r es , 

ORÈMUS 

F IDÈLIUM. Deus ,omnium 
Cónditor et R e d é m -

ptor , animábus famuló-
r u m f amu la rúmque tuá-
rum remiss i ónem cun-
ctórum tr ibue peccató-
r u m ; ut indu lgén t i am, 
quam semper optavé-
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runt , pi is supplicatióni-
bus consequántur. Qu i 
vivis et régnas in ssecula 
sœculôrum. 

R}. A m e n . 

le pardon qu'e l les ont tou-
j ou r s attendu de votre mi -
sér icorde. Vous qui vivez 
et régnez dans les siècles 
des siècles. 

IÇ. A ins i s o i t - i l . 

Après la collecte, on ajoute, pour tous les 
Fidèles défunts : 

y. Réquiem setérnam dona eis, Domine. 
R;. Et lux perpétua lüceat eis. 
y. Requiéscant in pace. — â. Amen. 

Si un exercice doit suivre immédiatement 
on dit le Veni sancte Spir i tus. 

A U C O M M E N C E M E N T D E C H A Q U E E X E R C I C E 

-4 moins qu'il ne soit indiqué autrement. 

J-T In nomine Patris, et Filii, et Spiritus sancti. 
Amen. 

VENEZ, Esprit-Saint, r em-
plissez les cœurs de vos 

fidèles, et embrasez- les du 
feu de votre amour . 

>'• Envoye z , Se i gneur , 
votre Espr i t , et tout sera 
créé . 

R). Et vous renouve l lerez 
la face de la ter re . 

VENI, sancte Spiritus, * 
rep le tuórum corda 

fidélium, et tui amór is in 
eis i gnem accènde. 

f . Emitte Spir i tum tu-
u m , et creabüntur. 

B). Et renovàbis f àc i em 
terra;. 

ORÈMUS 

DEUS, qui corda fìdé-
l ium sancti Spir i tus 

i l lus t ra tane docuisti ; da 
nobis in eódem Spiritu 
recta sapere , et de e jus 
semper conso la tane eau -

PRIONS 

ODieu , qui avez instruit 
les cœurs des f idèles par 

la lumiè re du Saint-Esprit , 
donnez-nous tou jours , par 
ce m ê m e Esprit , le goût de 
la just ice et la j o i e de ses 



O F F R A N D E S 
E N L ' H O N N E U R D E L A S A I N T E E N F A N C E » 

j In nòmine Patris... Veni, sancte Spiritus... 

PREMIÈRE OFFRANDE 

PÈRE é te rne l , pour votre 
honneur et votre g l o i r e , 

pour mon salut e l celui de 
tout le monde, j e vous o f f re 
le mystère d e la Na is -
sance de no t re d iv in R é -
dempteur . 

Gloria Patri... 

PATER ie térne , * ad tu-
um honòrem et g ló-

r i a m , nec non p rò mea 
tot iùsque mund i salute,* 
mystér ium óf fero Nat i -
vitàtis d iv in i nostr i Re -
demptór i s . 

Sicut erat... 

1 Indu lgence d'un aii, une f o i s par jour . Indulgence plénière men-
suelle pour la récitat ion quotidienne. (Fie IX, 24 janvier 1859, 
21 août 1863.) 

A L A F I N D E C H A Q U E E X E R C I C E 

„1 moins qu'il ne soit indiqué autrement. 

Nous nous ré fug ions sous 
vo t re sauvegarde, sainte 

Mère de Dieu : ne rejetez 
pas nos pr ières dans nos 
pressants besoins; mais dé-
l ivrez-nous toujours d«-.tout 
danger , ô V i e r ge g lor ieuse 
et bénie. 

SUB tuum p r e s i d i u m * 
con fùg imus , sancta 

Dei Génitr ix : " nostrasde-
precat iónes ne despicias 
in necessitàtibus ; * seda 
per icu l is cunctis l ibera 
nos semper , " V i r go g lo-
riósa et bënedicta. 

Vive Jésus dans nos cœurs! — A jamais ! 

2-2 PRIÈRES DE COMMUNAUTÉ 

consolat ions. Pa r Jésus-1 dére . P e r Chr istum Dô -
Christ Notre -Se igneur . m i n u m nostrum. 

R!. A i n s i s o i t - i l . 1 R). A m e n . 

Vive Jésus dans nos cœurs! — A jamais ! 

\ 
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DEUXIÈME OFFRANDE 

PATER aì térne, * ad tu-
um honò r em et g lò-

r i a m , nec non pro altèr-
na mea salute, * sanctis-
simas V i rg in i s et saneti 
Joséphi advérsa cuncta 
ó f f e ro , * quse passi sunt 
in l ongo et laborióso i t i -
n e r e , a Nazareth usque 
ad Béth lehem, * nec non 
eórum cordis angùstias 
ob loci defécturn, * in 
quem se potuer int tunc 
r e c ipe r e , * cum mundi 
Salvator erat nascitùrus. 

pÈRE é te rne l , pour votre 
I honneur et votre g lo i re , 
ainsi que pour m o n salut 
éternel , j e vous o f f r e toutes 
les adversités que la très 
sainte V i e r ge et saint Jo-
seph eurent à sou f f r i r dans 
le l ong et pénib le voyage 
de Nazareth à Be th l é em, 
et l 'angoisse de leurs cœurs 
de ne pas t rouver où se 
mettre à couver t , dans le 
temps où le Sauveur du 
monde était sur le po int de 
naître. 

Glòria Patri... Sicut erat... 

TROISIÈME OFFRANDE 

PATER aaterne, * ad tu-
um honorem et g l o -

r iam, nec non pro ;eler-
na mea sa lute , * o f f e ro 
preesepe in quo natus est 
Jesus, * durum fcenum 
quo uti l(5ctulo usus est, * 
f r igus quod toleravit , fd-
scias quibus fuit involu-
tes, * lacrymas quas spar-
si tet suos ttineros vagitus. 

PÈRE é t e rne l , pour votre 
honneur et votre g lo i re , 

ainsi que pour m o n salut 
é t e rne l , j e vous o f f re la 
crèche où naqui t Jésus, la 
rude pai l le qui lui serv i t 
de couchette, le f ro id qu ' i l 
souf fr i t , les langes qu i l 'en-
ve loppèrent , les l a rmes 
qu' i l versa e t ses tendres 
vagissements. 

Glòria Patri... Sicut erat... 

QUATRIÈME OFFRANDE 

PATER œté rne , * ad tu-
um honò r em et g ló-

r i a m , nec non p ro « t è r -
na mea salute, * ó f f e ro 

PÈRE é t e rne l , pour votre 
honneur et votre g l o i r e , 

ainsi que p o u r mon sa-
lut é t e rne l , j e vous o f f re 

do lôrem, quem tune pas- la douleur ' q u e ressentit 
sus est m ténero suo cor-1 l e div in Enfant Jésus dans 
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E N L ' H O N N E U R D E L A S A I N T E E N F A N C E » 

j In nòmine Patris... Veni, sancte Spiritus... 

PREMIÈRE OFFRANDE 

PÈRE é te rne l , pour votre 
honneur et votre g l o i r e , 

pour mon salut e l celui de 
tout le monde, j e vous o f f re 
le mystère d e la Na is -
sance de no t re d iv in R é -
dempteur . 

Gloria Patri... 

PATER ie térne , * ad tu-
um honòrem et g ló-

r i a m , nec non p rò mea 
tot iùsque mund i salute,* 
mystér ium óf fero Nat i -
vitàtis d iv in i nostr i Re -
demptór i s . 

Sicut erat... 

1 Indu lgence d'un an, une f o i s par jour . Indulgence plénitre men-
suelle pour la récitat ion quotidienne. (Fit IX, 24 janvier 1859, 
21 août 1863.) 

A L A F I N D E C H A Q U E E X E R C I C E 

„1 moins qu'il ne soit indiqué autrement. 

Nous nous ré fug ions sous 
vo t re sauvegarde, sainte 

Mère de Dieu : ne rejetez 
pas nos pr ières dans nos 
pressants besoins; mais dé-
l ivrez-nous toujours d«-.tout 
danger , ô V i e r ge g lor ieuse 
et bénie. 

SUB tuum p r e s i d i u m * 
con fùg imus , sancta 

Dei Génitr ix : " nostrasde-
precat iónes ne despicias 
in necessitàtibus ; * seda 
per icu l is cunctis l ibera 
nos semper , * V i r go g lo-
riósa et bënedicta. 

Vive Jésus dans nos cœurs! — A jamais ! 

2-2 PRIÈRES DE COMMUNAUTÉ 

consolat ions. Pa r Jésus-1 dére . P e r Chr istum Dô -
Christ Notre -Se igneur . m i n u m nostrum. 

R!. A i n s i s o i t - i l . 1 R). A m e n . 

Vive Jésus dans nos cœurs! — A jamais ! 

\ 
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DEUXIÈME OFFRANDE 

PATER aì térne, * ad tu-
um honò r em et g lò-

r i a m , nec non pro altèr-
na mea salute, * sanctis-
simas V i rg in i s et saneti 
Joséphi advérsa cuncta 
ó f f e ro , * quse passi sunt 
in l ongo et laborióso i t i -
n e r e , a Nazareth usque 
ad Béth lehem, * nec non 
eórum cordis angùstias 
ob loci defécturn, * in 
quem se potuer int tunc 
r e c ipe r e , * cum mundi 
Salvator erat nascitùrus. 

pÈRE é te rne l , pour votre 
I honneur et votre g lo i re , 
ainsi que pour m o n salut 
éternel , j e vous o f f r e toutes 
les adversités que la très 
sainte V i e r ge et saint Jo-
seph eurent à sou f f r i r dans 
le l ong et pénib le voyage 
de Nazareth à Be th l é em, 
et l 'angoisse de leurs cœurs 
de ne pas t rouver où se 
mettre à couver t , dans le 
temps où le Sauveur du 
monde était sur le po int de 
naître. 

Glòria Patri... Sicut erat... 

TROISIÈME OFFRANDE 

PATER aaterne, * ad tu-
um honorem et g l o -

r iam, nec non pro ;eler-
na mea sa lute , * o f f e ro 
preesepe in quo natus est 
Jesus, * durum fcenum 
quo uti l(5ctulo usus est, * 
f r igus quod toleravit , fd-
scias quibus fuit involu-
tes, * lacrymas quas spar-
si tet suos ttineros vagitus. 

PÈRE é t e rne l , pour votre 
honneur et votre g lo i re , 

ainsi que pour m o n salut 
é t e rne l , j e vous o f f re la 
crèche où naqui t Jésus, la 
rude pai l le qui lui serv i t 
de couchette, le f ro id qu ' i l 
souf fr i t , les langes qu i l 'en-
ve loppèrent , les l a rmes 
qu' i l versa e t ses tendres 
vagissements. 

Glòria Patri... Sicut erat... 

QUATRIÈME OFFRANDE 

PATER œté rne , * ad tu-
um honò r em et g ló-

r i a m , nec non p ro « t è r -
na mea salute, * ó f f e ro 

PÈRE é t e rne l , pour votre 
honneur et votre g l o i r e , 

ainsi que p o u r mon sa-
lut é t e rne l , j e vous o f f re 

do lôrem, quem tune pas- la douleur ' q u e ressentit 
sus est m ténero suo cor-1 l e div in Enfant Jésus dans 



Glòria Patri... Sicut erat... 

L e V e r b e s'est fa i t 
chair . — Et il a habité 
pa rmi nous. 

P R I O N S 

ODIEU, dont le F i l s uni-
que a paru sur la terre 

revêtu de notre humani té ; 
faites que nous mér i t ions 
d 'ê t re r é f o rmés intér ieure-
men t par celui qui s'est 
r endu ex tér i eurement sem-
blable à nous , et qu i vit 
et r ègne avec vous dans les 
s iècles des siècles, 

p). A ins i s o i t - i l . 

I n=rfr m 7 ifù S°,S ° r ' ' " ! ! ' ^ P r o u v e les usages particuliers à notre 
institut relativement au chapelet, nous pouvons, en le récitant 

t . V e r b u m r a r o f a c t u n | ^ ^ e ^ ^ d ^ ° » | . 5 C o m m e associés à .a con f rér i e du 

e s t - R) . E t h a b l t a v i t a ^ J ^ f ^ M ^ m » - , soit partielles, sont très nom-
n o b i s . creuses. Les principales des indulgences partielles sont les suivantes -

nu i -MHS k h ' S „ " " " ' " " î f 0 i s p a r . i o u r ' P ° u r >» récitation du chapelet 
OREMUS P ou oratoire. - Sept ans et sept quarantaines, pour la 

r i EUS , CU j 11 S U n i g é n i t t l J ^ ^ Cinq an, et oing quariZinet, 

D in substântia U " m t 

carnis appâruit ; prœsta. Tous les ayant un chapelet bénit par un Père Domini-

ri s a " n ô v im u ï n t s ^ P ^ U T * « — ^ ^ ^ 
f o rmar i me r eamur . " régi ise. r ' (^/jt îwî1 ) 
tecum vivit et régnât ^ Indulgence p i ( !n,>e .c dernier dimaneh! du mois sîon a réc W e 
sœcula sœculorum. felet en commun, i> la n^ison ou à l'église, 'la 

Rj. A m e n . 1 • 1 2 1851- > 
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son tendre corps, quand il 
reçut la c rue l l e blessure 
de la c i rconcis ion ; j e vous 
o f f re le sang précieux qu' i l 
r épandi t a l o r s , pour la 
p r emiè r e f o i s , pour le sa-
lut de tout le genre hu-
ma in . 

Susculo div inus Infans 
esus, * cum durum cir-

cumcisionis vulnus exce-
p i t ; * tibi sanguinem il-
ium pret iosum o f f e ro , 
quem turn p r i m u m ille 
p ro totius human i gene-
r i s salute e f fudit . 

Glòria Patri... Sicut erat... 

CINQUIÈME OFFRANDE 

PÈRE é te rne l , pour votre 
honneur et votre g lo i re , 

ainsi que pour mon sa-
lut é t e rne l , j e vous o f f re 
l 'humi l i té , la mort i f icat ion, 
la pat i ence , la c h a n t é , 
toutes les vertus de l 'En-
fant Jésus ; et j e vous aime, 
vous rends grâces et vous 
bénis i n f i n imen t , pour cet 
ine f fable mystère de l ' In-
carnat ion du Verbe d iv in . 

PATER ¡eterne, * ad tu-
um honò r em et glo-

riarci , n e c non prò ¡etèr-
na mea salute, * ótfero 
humi l i tà tem, mortif ica-
t i ónem, pat i ént iam, ca-
r i tàtem, * v irtùtes omnes 
Infànt is Jesu, * et te amo, 
t ibi ago gràtias innume-
ràsque bened ic t iónes , 
ob hoc ine f fàb i l e Incar-
natiónis mystér ium Ver-
b i d iv in i . 

? Lorsque ces Offrandes doivent être suivies du 
Chapelet, on le commence de suite par le f . D ignâre 
me, ci-après. 

C H A P E L E T » 

Dignâre m e laudare 
te, V i rgo sacrata. 

R). Da mihi v i r tùtem 
contra hostes tuos. 

>"• Rendez -mo i d i gne de 
vous louer, V i e r ge sainte. 

1«. O b t e n e z - m o i la fo rce 
de t r i ompher de vos enne-
m i s . 

Credo in Deum... 

Après le Credo, le Président dit : 

N o u s méd i t e rons a u j o u r d ' h u i s u r l e s m y s t è r e s : 

Joyeux ( Lundi et Jeudi) ; 

Douloureux ( Mardi et Vendredi ) ; 

Glorieux (Dimanche, Mercredi et Samedi). 

Les jours des fêtes de Notre-Seigneur et de la 
très sainte Vierge, on peut intervertir l'ordre habi-
tuel des mystères et méditer sur la série des cina 
nysteres en rapport avec la fête. 



Si quelques Frères doivent alle'\aux ± f e j ' T 
de la ma son, le Président donne le signal du de-
part en disant : Vive Jésus dans nos cœurs! -
A jamais ! 1 

Paternoster... 
Ave, Maria... (trois fois). 
Gloria Patri... Sicut erat... 

.4u commencement de chaque ^oArœl^Prè^ 
dmt rappelle le mystère à mcdiler et le fruit qu on 
Tit en retirer, ainsi qu'il est indique ci-apres. 

Le Jeudi saint et le Vendredi saint, au lieu dv 

Gloria Patr i , on dit : 

>-. L e Christ s'est fait , 
pour nous, obéissant jus-
qu'à la mort ; 

îî). Jusqu'à la mort de. l a 
Croix. 

jf. Christus factus eS 
pro nobis obédiens usqir 
ad mortem ; 

Rj. Mortem autem Cru 
eis. 

4e Mystère : la Présentation de Noire-Seigneur 
au temple. — Fruit : la Régularité. 

5e Mystère : le Recouvrement de l'Enfant 
Jésus, instruisant les docteurs dans le 
temple. — Fruit : l'Obéissance. 

6e Dizaine, en l'honneur de l'Immaculée 
Conception de la très sainte Vierge, pour les 
besoins de l'Église, de notre Saint-Père le 
Pape, de notre Institut et pour nos Frères 
absents. 

Mystères douloureux. 

Pour le mardi et le vendredi. 

1er Mystère : la Prière et l'Agonie de Jésus au 
jardin des Oliviers. — Fruit : la Contrition. 

2e Mystère : la Flagellation. — Fruit : la 
Mortification des sens. 

3e Mystère : le Couronnement d'épines. — 
Fruit : la Mortification de l'esprit. 

4- In nòmine Patris... Veni, sancte Spiritus,,| 4e Mystère : le Portement de la croix. — 
Fruit : le Courage dans les épreuves. 

5e Mystère : le Crucifiement. — Fruit : la 
Mort à nous-mêmes. 

6° Dizaine... (comme ci-dessus). 

Après la troisième dizaine, on récite la prière : 

0 Dômina mea..., p. 16. 
Les jours de congé déterminés par la Règle, 0 

dit les six dizaines de suite. 

LES QUINZE MYSTÈRES DU ROSAIRE 

Mystères joyeux. 

Pour le lundi et le jeudi. 

1er Mystère : l'Annonciation. — Fruit : 1' 
Chasteté. 

2e Mystère : la Visite à sainte Elisabeth, i 
Fruit : le Zèle pour le salut du prochaii 

3e Mystère : la Naissance de Notre -Seigneu: 
— Fruit : l'amour de la Pauvreté. 

Mystères g lor ieux. 

Pour le mercredi, le samedi et le dimanche. 

1er Mystère : la Résurrection de Notre-Sei-
gneur. — Fruit : la Foi. 

2e Mystère : l'Ascension de Notre-Seigneur. 
Fruit : l'Espérance. 
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3« Mystère : la Descente du Saint-Esprit sui-
tes Apôtres. — Fruit : la Charité. 

4e Mystère : l'Assomption de la très sainte 
Vierge. — Fruit : le pur Amour de Dieu. 

5c Mystère : le Couronnement de la très 
sainte Vierge. — Fruit : la Stabilité dans 
l'Institut. 

6e Dizaine... (comme ci-dessus). 

A L ' E X A M E N P A R T I C U L I E R 

f In nômine Patris... Veni, sancte Spiritus... 

E x a m i n o n s - n o u s s u r u n des dé f au t s a u x q u e l s n o u s 
s o m m e s l e p l u s s u j e t s , o u s u r q u e l q u e v e r tu don » 
n o u s a v o n s u n p l u s g r a n d b e s o i n . 

Pause suffisante, pendant laquelle chacun 
fait son examen. 

D e m a n d o n s à D i e u p a r d o n des f a u t e s q u e n o u s a v o n s 
c o m m i s e s , et p r e n o n s d e s r é so lu t i ons p o u r m i e u x 
p r a t i q u e r l a ve r tu ou p o u r év i te r le d é f a u t qu i a f a i t 
l e su j e t de notre e x a m e n . 

Nouvelle pause. Ensuite on récite les prières sui-

vantes. 

P r i o n s D i e u p o u r nos f r è r e s , nos pa rents et nos 
b i e n f a i t e u r s q u i sont m o r t s . 

P S A U M E 129 

Du f ond des ab îmes j 'ai cr ié 
ve rs v o u s , Se igneur : 

Se igneur , écoutez ma voix. 
DEpro fúndis 1 c l amáv iad 

te, D o m i n e : " D ó m i n e , 
exáudi vocem meam. 

1 Indulgence de cinquante jours, trois fo is par jour, pour la récita^-
tion du Ve profundis avec le verset Requiem aternam. (Léon Ain, 
3 février 1888.) 

P R I È R E S P E N D 

Fiant aures tu® in ten-
déntes, * in vocem de-
precat iónis m e » . 

Si iniquitátes observá-
veris, Dòmine : " Dòmi-
n e , quis sustinébit? 

Quia apud te prop i t ià -
tio est : * et propter le-
gem tuam sustínui t e , 
Dómine . 

Sustínuit ánima mea 
in ve rbo ejus : * speràvit 
ánima mea in Dómino . 

A custodia matutina 
usque ad noc t em , * spe-
ret Israel in Dómino . 

Quia apud D ó m i n u m 
miser icord ia , * et copiosa 
apud eum redémpt io . 

Et ipse r éd ime t Is-
rae l , * ex ómnibus ini-
quitátibus ejus. 

f . R équ i em ffitérnam 
dona e is , Dómine ; 

R). Et lux perpètua lú-
ceat eis. 

y . Requiéscant in pace. 
R¡. A m e n . 
y . Dómine , exáudi ora-

tiónern meam. 
íi). Et c l amor meus ad 

te véniat. 

ORÈMUS 

DEUS vènia; l a rg í to r , et 
humánse salútis amá-

tor : quffisumus c l e m é n -
tiam tuam, ut nostrsecon-
gregat iónis f ra t res , p r o -
pínquos et benefactores 
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Que vos ore i l les se r en -
dent attentives à la voix 
de ma pr i è re . 

Si vous tenez compte d e 
nos in iqu i tés , Se igneur : 
Se i gneur , qu i pourra sub-
sister devant vous? 

Mais en vous est la m i -
sér i corde ; et à cause de 
votre loi, j ' e spère en vous, 
Se igneur . 

Mon âme s'est appuyée 
sur votre paro l e : mon àme 
a espéré dans le Se igneur . 

Que depuis la ve i l l e du 
matin jusqu'à la nu i t , 
Israël espère dans l e Sei-
gneur . 

Pa rce q u e dans l e Sei-
gneur est la misér icorde , 
et une rédempt ion abon -
dante. 

Et l u i - m ê m e rachètera 
Israël de toutes ses in iqu i -
tés. 

f . Donnez- leur,Seigneur, 
le repos é te rne l ; 

iî>. E t que la lumière éter-
nel le les éc la i re . 

y . Qu'i ls reposent en paix. 
R). A ins i so i t - i l . 
f . Se i gneur , écoutez fa-

vorab lement ma pr ière . 
R). Et que mes cris s 'élè-

vent jusqu'à vous. 

P R I O N S 

ODIEU, qu i a imez à par -
donner aux hommes et 

à les sauver, nous sup-
pl ions votre m isé r i co rde , 
par l ' intercession de la bien-
heureuse Marie toujours 
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vierge et de tous vos Saints, 
que nos frères, nos parents 
et nos bienfaiteurs qui sont 
sortis de ce monde, soient 
admis à la participation de 
la béatitude éternelle. C'est 
ce que nous vous deman-
dons par Jôsus-ChristNotre-
Seigneur. 

RJ. Ainsi soit-i l . 

qui ex hoc sajculo trans-
iérunt, beata Maria sem-
per virgine intercedente 
cura omnibus Sanctis 
tuis, ad perpétue beati-
tudinis consórtium per-
venire concédas. Per 
Christum Dóminum no-
strum. 

Amen. 

Angélus, p. 12; ou Regina cœli, p. 13. 

Glôria Patri, trois fois. 

ASPIRATIONS AFFECTUEUSES 

A JÉSUS SOUFFRANT ET AGONISANT 1 

JÉSUS, pauvre et abject, ayez pitié de nous. 
Jésus, inconnu et méprisé, ayez. 

Jésus, haï, calomnié et persécuté, ayez. 
Jésus, abandonné des hommes et tenté par le 

démon, ayez, 
Jésus, trahi et vendu à vil prix, ayez. 
Jésus, blâmé, accusé et condamné injustement, 

ayez pitié de nous. 
Jésus, vêtu d'un habit d'opprobre et de honte, 

ayez pitié de nous. 
Jésus, souffleté et moqué, ayez pitié de nous. 
Jésus, traîné la corde au cou, ayez. 
Jésus, flagellé jusqu'au sang, ayez 
Jésus, postposé à Barabbas, ayez. 
Jésus, dépouillé avec infamie, ayez. 
Jésus, couronné d'épines et salué par dérision, 

ayez pitié de nous. 

Jésus, chargé de la croix, de nos péchés et des 
malédictions du peuple, ayez. 

Jésus, triste jusqu'à la mort, ayez. 
Jésus, accablé d'injures, de douleurs et d'hu-

miliations, ayez. 
Jésus, affronté, couvert de crachats, battu, 

outragé et bafoué, ayez. 
| Jésus, pendu à un bois infâme en la compagnie 

des voleurs, ayez. 
Jésus, anéanti et perdu d'honneur devant les 

hommes, ayez. 
ORAISON 

0BON Jésus, qui avez souffert pour l'amour 
de nous une infinité d'opprobres et tant 

! d'humiliations que nous ne pouvons le com-
prendre, imprimez-en puissamment l'estime 

let l'amour dans nos cœurs, et nous en faites 
désirer la pratique. — R). Ainsi soit-il. 
Saint J.-B. de la Salle. — Priez pour nous. 

Vive Jésus dans nos cœurs ! — A jamais ! 

PRIÈRES AVANT ET APRES LES REPAS 
AU DÉJEUNER 

' On recommande d'offrir ces prières pour les besoins de noi 
Frères éprouvés ou malades, et surtout pour les agonisants. (C\rc* 
laire du 4 janvier 1869.) 

Bénédict ion 
)"• Benedicite. 

Benedicite. 
ORÈMUS 

BÉNEDIC, Domine, nos 
f et hœc tua dona 

quœ de tua largitâte su-
mussumptûri. Per Chri-
tum Dóminum nostrum, 
li- Amen. 

de la table. 

Bénissez. 
R). Bénissez. 

PRIONS 

BÉNISSEZ-NOUS, Seigneur, 
et bénissez en même 

temps les aliments que 
votre libéralité nous ac-
corde. Par Jésus-Christ 
Notre - Seigneur. 

R>. Ainsi soit-i l . 
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L e s Grâces . 

Le Lecteur dit : 

V o u s , Se igneur , ayez pi-
t ié de nous, 

itl. Rendons grâces à Dieu. 

T u au t em, D o m i n e , 
miserere nobis. 

lî). Deo grâtias. 

Ensuite on se lève. 

"vrous vous rendons grâces 
I I pour tous vos bienfaits, 
ô Dieu tout -pu issant , qui 
vivez et r égnez dans les 
s iècles des siècles. 

R). Ainsi so i t - i l . 

y . Bénissons le Se igneur . 
— R). Rendons grâces à Dieu. 

y . Que les âmes des fidè-
les dé funts reposent en 
paix, par la misé r i co rde de 
Dieu. - R). Ainsi soit-il. 

AGIMUS tibi grâtias,omni-
potens Deus, p r o uni -

vérsis benef ic i i s tuis, qui 
vivis et régnas in ssecula 
sœculôrurn. 

Rj. A m e n . 

y . Bened i câmusDomi -
no. — Rj. Deo grât ias. 

y , F idé l ium animai ,per 
mi 'sericôrdiam D e i , r e -
quiéscant in pace. 

R). A m e n . 

Vive Jésus dans nos cœurs ! — A jamais ! 

A U D I N E R » 

B é n é d i c t i o n de la t a b l e . 

y. Benedicite. — RJ. Benedicite. 

TOUTES les créatures ont 
les yeux tournés vers 

vous , Se i gneur , et vous 
leur donnez leur nour r i -
ture au temps opportun. 
Vous ouvrez votre m a i n , 
e t vous rempl issez de béné -
d ic t ion tout c e qui resp ire . 

Gloria Patri... Sicut erat... 

Oc ULI o m n i u m * in te 
sperant , D o m i n e , et 

tu das escam i l l ó rum in 
tèmpore opportuno. A p é -
ris tu m a n u m tuam, et 
impies omne ân ima l be-
nedict ióne. 

1 L e s jours de j eûne , on remplace ces prières par cel les qui sont 
indiquées pour l e souper, page 35. 

> 
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y. Kyrie, eléison. — R). Christe, eleison. 
y. Kyrie, eléison. Pater noster (tout bas), 
y. Et ne nos indiicas in tentatiónem. 
R). Sed libera nos a malo. 

ORÈMUS 
BÉNEDIC , Domine , nos 

•j- et hœctua dona quœ 
de tua largitâte sumus 
sumptùri . Pe r Christum 
Dominum nostrum. 

R). A m e n . 

PRIONS 
BÉNISSEZ-NOUS, Se igneur , 

et bénissez en m ê m e 
temps les a l iments q u e vo-
tre l ibéral i té nous accorde. 
P a r Jésus - Christ N o t r e -
Se igneur . 

R). A ins i so i t - i l . 

Le Lecteur dit: 
Jube, don ine , bened i -

cere. 
Mon Père , appelez la bé-

nédict ion. 

BÉNÉDICTION 

Mensœ cœléstis part ic i -
pes fâciat nos Hex œtér-
nœ glòria;. 

R). A m e n . 

Que le Ro i de la g lo i r e 
é terne l le nous admette à la 
table céleste. 

R). A ins i s o i t - i l . 

L e s Grâces . 

Le Lecteur dit: Tu autem. . . : ensuite on se lève. 

y .Conf i teântur t ib i , Do- I f . Que toutes vos œuvres 
mine , omnia opera tua ; vous l ouent , S e i g n e u r ; 

S . Et Sancti tui bene- îtj. Et que vos Saints vous 
dicant tibi. | bénissent. 

Gloria Patri... Sicut erat... 

AGIMUS tibi grâtias, om-
nipotens Deus , pro 

univérsis benef ic i is tu is , 
qui vivis et régnas in sœ-
cula sœculôrum. 

B). Amen . 

Nous vous rendons grâces 
pour tous vos bienfaits, 

ô Dieu tout-puissant , qui 
vivez et régnez dans les 
siècles des siècles. 

iî). A ins i so i t - i l . 

P S A U M E i l 
L A U D A T E D o m i n u m , 

omnes gentes : * lau-
date eum, omnes pópul i . 

NATIONS, louez toutes le 
Se igneur : p eup l e s , 

l o u e z - l e tous. 



* Indulgence de cinquante jours, deux f o i s le jour. (Léon X I I I , 
l ì dicembre 181)2. ) 
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Parce que sa misér i -
corde a été a f f e rmie sur 
nous , e t que la vér i té du 
Se i gneur demeure éternel -
l emen t . 

Quóniam confirmàta 
est super nos mise r i cò r -
dia e jus : * e t véritas Dò-
mini manet in fe térnum. 

G l o r i a P a t r i . . . S i cu t e ra t . . . 

f . K y r i e , e l é i s o n . — i î . Chr i s t o , e l e i s o n . 

>-. K y r i e , e l e i s o n . P a t e r n o s t e r ( t o u t bas), 

f . E t n e n o s . . . R[. S e d l i b é r a nos . . . 

y . 11 a répandu ses biens 
avec l ibéral i té sur les pau-
vres. 

iî)., Sa justice demeure 
dans tous les siècles. 

y . ,1e bénirai le Se igneur 
en tout temps. 

lt). Sa louange sera tou-
j ou r s dans ma bouche. 

y . Mon â m e mettra sa 
g lo i r e dans le Se igneur . 

iîj. Que ceux qu i sont 
doux m'écoutent et qu' i ls 
se ré jouissent. 

f . P u i ' l i e z a v e c m o i com-
bien le Se igneur est grand. 

lî). Célébrons ensemble la 
g lo i re d e son nom. 

} .Qu e le nom duSe igneur 
soit béni . 

lîj. Dès maintenant et dans 
tous les siècles. 

SE I G N E U R 1 , daignez ac-
corder la v i e étern> lle 

à tous ceux qui nous font 
(lu bien à cause de votre 
saint nom. 

RJ. A ins i so i t - i l . 

Dispérsit , dedit pau-
pér ibus. 

lij. Justítia e jus manet 
in sajculum saiculi. 

>•. l ienedícam D o m i -
num in omni témpore . 

R). Semper laus ejus in 
ore meo . 

y . In Dómino laudábi-
tur ánima mea . 

li). Audiant mansuéti et 
l íeténtur. 

y . Magnil icáte Domi -
n u m mecum. 

ß . Et exal témus nomen 
ejus in i t l ipsum. 

Sit nomen Dómin i 
benedíctum. 

ií¡. Ex hoc nunc et us-
que in steculum. 

HETRIBÚERE 1 d i gna re , 
Dómine , ómnibus no-

bis bona faciéntibus pro -
pter nomen tuum, vitam 
¡etérnam. 

A m e n . 

y . l i e n e d i c á m u s D ó m i n o . — á . D e o g rá t ias . 
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y . F i d é l i u m â n i m œ . . . — R). A m e n . 

Pater noster (tout bas jusqu'à la fin). 

D e u s de t n o b i s suam p a c e m . — R). A m e n . 

V i v e J é s u s d a n s n o s c œ u r s ! — A j a m a i s 

A U S O U P E R » 

B é n é d i c t i o n de la t a b l e . 

7 . B e n e d i c i t e . — it}. B e n e d i c i t e . 

EDENT päuperes. * e tsa-
turabùntur, et laudä-

bunt Dominum qui r e -
quirunt eum : * v ivent cor-
da eórum in sajculum 
sfficuli. 

G l ò r i a P a t r i 

LES pauvres mange ron t , 
et i ls seront rassasiés : 

et ceux qu i cherchent le 
Se igneur le l oueront ; leurs 
cœurs v ivront dans toute 
l 'é lernité . 

. . S icut e r a t . . . 

Le reste comme au dîner, p. 33, sauf la formule 
de bénédiction : 

BÉNÉDICTION 

Ad cœnarn vitaj œtér-
nae perdúcat nos Rex 
cetérnœ glôr iœ. 

R). A m e n . 

Que le R o i de la g l o i r e 
é terne l le nous conduise au 
repas de la v ie éternel le . 

RJ. Ainsi s o i t - i l . 

L e s Grâces . 

Le Lecteur dit: Tu autem.. . ; ensuite on se lève. 

^ I l a perpétué la mé-, Memór i am fecit mi-
rabi l ium suórum ; 

R). Misér icors et mise -
rátor , Dominus escatn 
dedit t iméntibus se. 

mo i r e de ses merve i l l e s ; 
IÏ). Bon et misér i cor -

dieux, le Se igneur a donné 
la nourr i ture à ceux qui le 
cra ignent . 

G l o r i a P a t r i . . . S icut e r a t . . . 

j ° u r e de jeûne, à la collation, la Bénédiction et les Graces se 
dmeut comme au déjeuner, pages 31 et 32. 



DI E U est béni dans ses 
dons ; i l est saint dans 

toutes ses œuvres : lui qui 
vit et r ègne dans les siècles 
des siècles. 

R). A ins i s o i t - i l . 

BENEDÌCTUS Deus in do-
nis suis, et sanctus in 

òmnibus opér ibus suis : 
qui v iv i t et regnat in s ® -
cula SEecu lórum. 

R). A m e n . 

Ps. Laudate, et tout le reste, comme au dîner, p. 33. 

P E N D A N T L A S E M A I N E S A I N T E 

Depuis la collation, du Mercredi saint jusqu'à 
celle du Vendredi saint inclusivement, le Président 
dit seulement, avant et après chaque repas: 

Ghristus factus est prò nobis obédiens usque ad 
mortem. 

Pater noster... ( t o u t entier à voix basse). 

A partir de la collation du Jeudi saint, au verset 
ci-dessus, les Frères répondent: 

Mortem autem Crucis. 
Après le repas, on se rend à l'Oratoire en récitant 

alternativement le Ps. Miserere , p. 71 ; après lequel 
le Président, sans dire O r e m u s , récite la collecte 
suivante : 

ORAISON 

DA I G N E Z , Se i gneur , r e -
garder d 'un œi l favorable 

cette f am i l l e qu i es tà vous, 
et pour laque l l e Notre-Se i -
gneur Jésus-Chr is t a bien 
voulu être l i v ré aux ma ins 
des méchants , et subir le 
tourment de la Cro ix : Lui 
qu i v i t et r è g n e avec vous 
en l 'unité du Sa int -Espr i t , 
dans tous les s iècles des 
siècles. A ins i s o i t - i l . 

RÉ S P I C E , q u E e s u m u s , 
D ò m i n e , super hanc 

f ami l i am tuam, p ro qua 
Dominus noster Jesus 
Christus non dubitàvit 
màn ibus t rad inocént ium, 
et Crucis subire t o rmén-
tum. ( A voix basse) : Qui 
tecum vivit et regnat in 
unitäte Spir i tus sanct i , 
Deus, pe r omnia scecula 
saeculórum. A m e n . 

On récite ensuite les aspirations à Jésus souffrant : 

Jésus, pauvre et abject, p. 30. 

L E J E U D I S A I N T , A L ' E X E R C I C E DU P A R D O N 

FORMULE 

Mon très cher Frère, je vous demande très 
humblement pardon de toutes les peines que je 
vous ai faites, et de tous les mauvais exemples 
que je vous ai donnés, depuis que j'ai le bon-
heur d'être avec vous dans la Communauté; je 
vous supplie de prier Dieu qu'il me fasse la 
grâce de me les pardonner, et de vouloir bien 
aussi me les pardonner. 

Au Frère Directeur on dit : Mon très cher 
Frère Directeur, je vous demande très hum-
blement pardon de toutes les peines que je 
vous ai faites, et de toutes les désobéissances 
que j'ai commises à votre égard, depuis que 
j'ai le bonheur d'être avec vous dans la Com-
munauté; je vous supplie, etc. 

A P R È S L A R É C R É A T I O N DE M I D I 

+ In nômine Patris... Veni, sancte Spiritus... 

RÉPONS EN L ' H O N N E U R DE SAINT JOSEPH 1 

Après chaque strophe dite par le Président, les 
treres repètent la première : Qu icumque . . . 

QUICÛMQUE sanus v ive-

Cursûmque vitœ chiudere 
I n fine lœtus éxpet i t , 
Opem Joséphi póstulet. 

Quicûmque. . . 

QU I C O N Q U E désire v i v r e 
en santé sp i r i tue l l e et 

t e rm ine r dans la j o i e le 
cours de sa v i e , qu ' i l i m -
p lore le secours de Joseph. 

n A L l ! ! î U i l S . d ' " B a n ^ î . h a « u e lo i9- Indulgence plénière mensuelle 
n Jàûl lira ) 1 u o t l d l e n n e - ( e i e VU, s septembre-1804 ; Pie IX, 



PRIÈRES DE COMMUNAUTÉ 

C'est l 'Époux de la V i e r g e 
M è r e , le P è r e putatif de 
Jésus ; juste, f idè le , intègre , 
i l obtient tout ce que de-
mande sa pr i è re . 

I l adore l 'Enfant couché 
sur la pa i l l e ; i l le console 
dans l ' e x i l ; l 'ayant perdu, 
i l le cherche avec l a r m e s , 
e t le re t rouve . 

L e souverain Créateur 
du monde est nourr i de 
son travail ; l e F i l s du P è r e 
é terne l lui obéit c o m m e un 
sujet . 

A u m o m e n t de quit ter la 
v i e , il vo i t auprès de lui 
Jésus avec sa M è r e ; et 
tressai l lant de j o i e au mi -
l ieu d ' eux , i l expire dans 
un doux s omme i l . 

G lo i r e au P è r e , et au 
F i l s , et au Sa in t -Espr i t . 

Ant. Vo ic i l e serv i teur 
fidèle et prudent q u e le 
Se igneur a établi sur sa 
fami l l e . 

y . P r i e z pour nous, b ien-
heureux Joseph ; 

RJ. P o u r q u e nous deve-
n ions d ignes des promesses 
de Jésus-Chr ist . 

PRIONS 

ODIEU, qui , par une ine f -
fable p rov i dence , avez 

H ie Sponsus almse \' ir-
g inis 

Pa té rque Jesu credi tus, 
Justus, i ìdé l is , integer . 
Quod poscit , orans impe -

trai. 
Qu icümque . . . 
Fceno jacéntem Pàrvu-

l u m 
Adóra t ; et post éxu lem 
So là tur ; inde pérd i tum 
Quaìrit dolens, et invenit . 

Quicümque. . . 
Mundi suprémus A r -

t i fex 
E jus labóre pàscitur ; 
S u m m i Parént is F i l ius 
Obédit i l l i sùbditus. 

Quicümque . . . 
Adésse mort i p r óx i -

mus , 
Cum Matre Jesum cón-

spici t ; 
E t , in ter ipsos jùb i l ans , 
Dulci sopóre sólvitur. 

Quicümque . . . 
Glòr ia P a t r i , et F i l i o , 

et Spiritui sancto. 
Qu icümque . . . 
Ant. Ecce fìdélis ser-

vus * et p rudens , quem 
consti luit Dominus super 
f ami l i am suam. 

y . Ora p ro nobis, bea-
te Joseph ; 

R). U t d ign i e f f i c iàmur 
promiss ió i i ibus Christ i . 

D 
ORÈMUS 

E U S , . q u i , inef fàbi l i 
p rov idén t i a , beätum 
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Joseph sanctissimœ Geni-
tricis tuaj Sponsum eli-
gere dignâtus es, pres ta , 
quœsumus, ut quem pro-
teetórem venerâmur in 
terris, intercessórem ha-
bére mereâmur in cœl i s : 
Qui vivis et régnas in 
sœcula sa?culórum. 

RJ. A m e n . 

daigné chois i r le b ienheu-
reux Joseph pour Epoux 
de votre très sainte Mère , 
fa i tes, nous vous en sup-
pl ions, que nous mér i t ions 
d 'avoir pour intercesseur 
dans le ciel celui que nous 
vénérons c o m m e protecteur 
sur la terre : Vous qui vivez 
et régnez dans les siècles 
des siècles. 

Ê. Ainsi so i t - i l . 

Le Dimanche et les jours d'école, on récite, après 
le Répons ci-dessus, la seconde moitié du Chapelet. 
Le Président commence par le verset suivant : 

~y. Dignâre me laudare te, Virgo sacrata. 
R}. Da mihi virtûtem contra hostes tuos. 
Voir ci-dessus, à la p. 26, le tableau des Mystères 

du Rosaire. 

Si quelques Frères doivent aller faire l'école hors 
cte la maison, le Président donne le signal du départ 
en disant: V i v e Jésus... 

Après la dernière dizaine: 0 Domina m e a . . . , p . 16. 

| In nomine Patris... Veni, sancte Spiritus... 
Les jours de promenade, après le Répons Qu icum-

que, on dit aussitôt : S. J.-B. de la Sal le. . . V ive Jésus... 

A L A C O U L P E 

F O R M U L E 

Mon très cher Frère Directeur (ou Sous-
jJirecteur), je m'accuse de... Je m'accuse aussi 
de toutes les autres fautes que j'ai commises 
aujourd hui; j'en demande à Dieu pardon, et 
a vous, mon très cher Frère Directeur (ou 
bous-Directeur), une pénitence s'il vous plaît. 



APRÈS L'ORAISON DU SOIR 

On récite le Sub tuum..., et ensuite les mêmes 
prières qu'après l'Examen particulier, p. 28. 

Si un exercice suit immédiatement : 

+ In nòmine Patris... Veni, sancte Spiritus... 

A L 'AVERTISSEMENT DES DÉFAUTS 

f In nòmine Patris... Veni, sancte Spiritus... 

FORMULES 

Avant. — Mes très chers Frères, je vous 
prie d'avoir la charité de m'avertir de mes 
défauts, afin que, les connaissant, je puisse 
m'en corriger moyennant la grâce de Dieu. 

Après. — Mes très chers Frères, je vous 
remercie très humblement de la charité que 
vous avez eue de m'avertir de mes défauts; je 
vous demande pardon des mauvais exemples 
que je vous ai donnés, et je vous supplie de 
demander à Dieu, pour moi, la grâce de m'en 
corriger. 

A LA FIN DE L'EXERCICE 

HOC est prsecéptum me-
um, * ut diligati s in-

v icem, sicut diléxi vos. 

y . Alter altérius onera 
portate ; 

fi}. Et sic adimplébitis 
legem Christi. 

LE commandement que j e 
vous donne est de vous 

aimer les uns les autres, 
comme j e vous ai aimés. 

f . Portez les fardeaux 
les uns des autres ; 

fi). Et vous accomplirez 
ainsi la loi de Jésus-Christ. 

ORÈMUS 

SPÍRITUM nobis, Domi-
ne, tuse caritátis in-

funde, ut quos uno pane 
cœlésti satiásti, tua quo-
que fácias pietáte concor-
des. Per Christum Domi-
num nostrum. 

fi). Amen. 

f . Jesus Christus fá-
ciat nos unánimes. 

fi). Nunc et Semper, et 
in sœcula sseculórum. 
Amen. 

Vive Jésus dans nos 

PRIONS 

RÉPANDEZ sur nous, Sei-
gneur, l'esprit de votre 

charité, afin que votre grâce 
unisse, dans les liens de 
votre amour, ceux que vous 
avez nourris du même pain 
céleste. Par Jésus-Christ 
Notre-Seigneur. 

fi). Ainsi soit- i l . 

f . Que Jésus-Christ nous 
anime tous d'un même es-
prit. 

iï). Maintenant et tou-
jours, et dans les siècles 
des siècles. Ainsi soit- i l . 

cœurs ! — A jamais ! 

POUR CLORE LES DIVERS 

JU ARÌ Â , Mater grà-

Dulcis parens eleménti®, 
Tu nos ab hoste prótege, 
Et mortis hora sùscipe. 

Jesu, tibi sit glòria, * 
Qui natus es de Virgine, 
CumPatre et almo Spiritu, 
In sempitèrna saicula. 

Amen. 

EXERCICES DE LA JOURNÉE 

MARIE, Mère de grâce, 
Mère de douceur et de 

clémence, protégez-nous 
contre nos ennemis, et re-
cevez-nous à l 'heure de la 
mort. 

0 Jésus, né d'une Vierge, 
soyez glorifié avec le Père 
et le Saint-Esprit, dans 
toute la suite des siècles. 

Ainsi soit- i l . 



PRIÈRE DU SOIR 
f Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-

Esprit1. Ainsi soit-il. 
R e n o u v e l o n s no t r e attent ion e n l a s a in te p r é s e n o e 

d e D i e u . 

QUE nos prières, ô mon Dieu, montent jus-
qu'à vous, * et que votre miséricorde des-

cende sur nous. 
I m p l o r o n s l ' a s s i s t a n c e d u S a i n t - E s p r i t . 

ESPRIT-SAINT, venez en nous pour nous sanc-
tifier, * remplissez nos cœurs de votre sainte 

grâce, et allumez en nous le feu de votre divin 
amour, * et comme vous avez réuni un grand 
nombre de différentes nations dans une même 
foi, * confirmez-nous aussi dans la foi et dans 
l'union que vous nous avez données, * et que 
nous ne pouvons conserver que par vous. 

A d o r o n s D i e u et r e n d o n s - l u i n o s d e v o i r s . 

QUE la très sainte et indivisible Trinité soit 
bénie maintenant et à l'avenir, * et dans 

tous les siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

JE vous adore, Jésus-Christ, mon Sauveur, * 
et je vous rends grâces de ce que, par vos 

souffrances et par votre mort sur la croix, vous 
avez racheté tous les hommes. O vous, qui avez 
tant souffert pour l'amour de nous, faites-nous 
miséricorde. 

MON Dieu, je vous adore avec un très profond 
respect, * et je vous aime de tout mon cœur, 

1 Voir les indulgences, p. 1. 

comme celui qui m'avez donné l'être, * qui 
m'avez racheté, qui m'avez fait toutes sortes de 
biens, * et comme étant en vous-même infi-
niment bon et infiniment aimable. J'adore et 
j'aime vos infinies perfections, et je vous 
demande la grâce de m'en faire participant. 

Je suis vôtre, ô mon Dieu, parce que vous 
m'avez fait tout ce que je suis; * faites que je 
sois aussi tout à vous, et que, n'ayant en vue 
que de vous aimer, * je ne fasse rien qui soit 
capable, non seulement de me séparer éternel-
lement de vous, * mais de me priver, même 
pour peu de temps, de votre saint amour. 

J'accepte de bon cœur toutes les peines et 
les misères que vous voulez que je souffre en 
cette vie,* parce que tel est votre bon plaisir, et 
qu'elles me procureront un bonheur éternel ; * 
et comme je veux tâcher de vous plaire dans 
toute ma conduite, * faites, ô mon Dieu, que 
j'aime tout ce que vous aimez, et que je haïsse 
tout ce qui vous déplaît. Vous voulez, mon 
cher Jésus, que je vous aime; * puis donc que, 
pour mériter votre saint amour, * il faut mener 
une vie conforme à celle que vous avez menée 
étant sur la terre, * faites-moi la grâce d'entrer 
dans les pratiques de votre vie sainte, et de 
vous imiter dans vos souffrances, * afin que je 
vous sois toujours inséparablement uni. 

R e m e r c i o n s D i e u de s e s g r â ce s et de s e s b i en f a i t s . 

MON Dieu, je vous remercie, par Jésus-Christ 
Nôtre-Seigneur, * de toutes les grâces et de 

tous les bienfaits qu'il vous a plu de me faire : * 
de m'avoir donné la vie, de me l'avoir conservée 



44 P R I È R E S DE C O M M U N A U T É 

jusqu'à présent,* de m'a voir fait chrétien, de 
m'avoir retiré du monde et délivré de mes 
péchés, * et de toutes les grâces particulières 
que vous avez eu la bonté de m'accorder au-
jourd'hui. 

P r i o n s D i e u d e n o u s d o n n e r l e s g r â ce s d o n t n o u s a u -
r o n s b e s o i n p e n d a n t cette n u i t , e t , p o u r l e p r é s e n t , 
c e l l e d e c o n n a î t r e et d e h a ï r nos p é c h é s -

JE vous demande, ô mon Dieu, la continua-
tion de vos bontés et de vos grâces, * et sur-

tout celle de bien mourir, c'est-à-dire de mourir 
en vous aimant; * c'est à quoi je vais tâcher de 
me préparer, pour ne point mourir sans l'avoir 
prévu, * si c'était votre volonté de me retirer 
cette nuit de ce monde. Et comme je sais que 
le péché vous déplaît infiniment, et que j'en 
suis tout rempli, * je veux m'en décharger dès 
à présent, et ne plus vous offenser. Donnez-
moi donc, ô mon Dieu, les lumières qui me 
sont nécessaires pour connaître mes péchés, * 
et une vraie contrition qui me les fasse haïr et 
ne les plus commettre. 

E x a m i n o n s no t r e c o n s c i e n c e s u r les p é o h é s q u e n o u s 
a v o n s c o m m i s a u j o u r d ' h u i , p a r p e n s é e s , p a r p a r o l e s , 
p a r aotions et p a r o m i s s i o n s , et s u r les r é so lu t i ons 
q u e n o u s a v o n s f a i t e s c e mat in -

L e s C o m m a n d e m e n t s de D i e u . 

1. Un seul Dieu tu adoreras 
Et aimeras parfaitement. 

2. Dieu en vain tu ne jureras, 
Ni autre chose pareillement. 

3. Les dimanches tu garderas, 
En servant Dieu dévotement. 

• h h i 
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4. Tes père et mère honoreras, 
Afin de vivre longuement. 

5. Homicide point ne seras, 
De fait ni volontairement. 

6. Luxurieux point ne seras, 
De corps ni de consentement. 

7. Le bien d'autrui tu ne prendras, 
Ni retiendras à ton escient. 

8. Faux témoignage ne diras, 
Ni mentiras aucunement. 

9. L'œuvre de chair ne désireras 
Qu'en mariage seulement. 

10. Biens d'autrui ne convoiteras 
Pour les avoir injustement. 

L e s C o m m a n d e m e n t s d e l ' É g l i s e . 

'1. Les fêtes tu sanctifieras 
Qui te sont de commandement. 

2. Les dimanches, messe ouïras, 
Et les fêtes pareillement. 

3. Tous tes péchés confesseras, 
A tout le moins une fois l'an. 

4. Ton Créateur tu recevras, 
Au moins à Pâques, humblement. 

5. Quatre-temps, vigiles, jeûneras, 
Et le carême entièrement. 

6. Vendredi chair ne mangeras, 
Ni le samedi mêmement. 

Pause pour l'examen. 

D e m a n d o n s à D i e u p a r d o n d e n o s p é c h é s . 

ON Dieu, je vous demande très humblement 
pardon de tous les péchés que j'ai commis 



contre votre divine Majesté; * mon cœur en est 
pénétré de douleur ; * et la cause de sa douleur 
est la considération de votre bonté, * l'horreur 
que vous avez de mes fautes, la peine qu'elles 
méritent, * et l'état dans lequel je suis de n'en 
pouvoir faire une digne pénitence. Ah! mon 
Dieu, comment ai-je été si misérable que de 
retomber tant de fois dans le péché, * après 
vous avoir toujours promis de changer de vie ! 
Je suis confus de paraître devant vous après 
tant de rechutes et tant d'infidélités; * et, si je 
n'étais persuadé de la grandeur infinie de votre 
miséricorde, 'j 'aurais bien sujet, dans l'état 
où je suis, de n'en espérer aucun pardon. 

Je me présente donc à vous, attiré par votre 
bonté, et tout couvert du sang précieux de mon 
Sauveur Jésus, * vous priant de me reconnaître 
à ses livrées et de me conserver votre sainte 
giàce. Je vous assure que, nonobstant toutes 
mes mauvaises inclinations et les affections 
déréglées de mon cœur, * je veux être tout à 
vous, ne plus vous offenser, * et satisfaire, 
autant qu'il me sera possible, pour mes péchés. 

P r i o n s D i e u de n o u s c o n s e r v e r , p e n d a n t cette nui t , 
d a n s s o n sa int a m o u r 

CONSERVEZ-NOUS, mon Dieu, pendant que 
nous veillons ; * veillez sur nous pendant que 

nous dormons ; * afin qu'ayant veillé avec Jésus-
Christ, nous reposions en paix avec vous. 

1 Indulgence de sept ans et sept quarantaines, une fo is par jour, 
pour les cinq prières qui suivent. Indulgence plénière mensuelle 
pour la récitation quotidienne de ces mêmes prières. (Pie IX, 
11 août 1841.) 

PRÉSERVEZ-NOUS, mon Dieu, de tout péché 
pendant cette nuit ; * éclairez nos ténèbres 

de vos divines lumières,* et ayez la bonté 
d'éloigner de nous tous les pièges que le 
démon, notre ennemi, nous pourrait tendre. 

MON Dieu, vous avez préparé des biens invi-
sibles à ceux qui vous aiment, * répandez 

dans nos cœurs le feu de votre saint amour, * 
afin que, vous aimant en toutes choses et par-
dessus toutes choses, * nous puissions obtenir 
ce que vous nous avez promis, qui surpasse tout 
ce qu'on peut désirer. C'est ce que nous vous 
demandons par Jésus-Christ Notre-Seigneur. 
Ainsi soit-il. 

A b a n d o n n o n s - nous e n t i è r e m e n t à D i e u , et o f f r o n s - l u i 
l e r e p o s q u e n o u s a l l o n s p r e n d r e . 

MON Dieu, je m'offre tout à vous, faites de 
moi tout ce qu'il vous plaira; * ma vie est 

en votre pouvoir : * si vous voulez me l'ôter, je 
vous l'offre; * si vous me la laissez, j'en suis 
content ; * je m'abandonne entièrement à votre 
sainte volonté. 

JE vous offre, ô mon Dieu, le sommeil que je 
vais prendre, en l'honneur de votre repos 

éternel, * et en union à celui que mon Sauveur 
Jésus a pris étant sur la terre. Ne permettez 
pas, je vous prie, que je me donne ce soulage-
ment par un mouvement de plaisir et de sen-
sualité ; * mais faites que ce soit par soumission 
à votre sainte volonté et seulement par néces-
sité, *afin qu'ayant repris de nouvelles forces, 
je vous serve demain avec plus de ferveur. Je 
vous bénis, mon Dieu, de ce que vous avez 



mis cette interruption à ma malice, qui est si 
grande durant mes veilles; * j'accepte ce repos 
comme l'image de votre paix, * le rétablisse-
ment de mes forces, la cessation de mes 
péchés, * l'avertissement de ma mort, et la 
figure du repos dont on jouit dans le ciel. 

E x p o s o n s à D i e u nos v œ u x et nos b e s o i n s 1 . 

NOTRE Père, qui êtes aux cieux, que votre 
nom soit sanctifié; * que votre règne 

arrive ; * que votre volonté soit faite sur la terre 
comme au ciel. Donnez-nous aujourd'hui 
notre pain de chaque jour; * pardonnez-nous 
nos offenses, comme nous pardonnons à ceux 
qui nous ont offensés; * et ne nous laissez 
point succomber à la tentation, * mais délivrez-
nous du mal. Ainsi soit-il. 
S a l u o n s l a t r è s sa inte V i e r g e , et p r i o n s - l a d ' i n t e r c é d e r 

p o u r n o u s . 

JE vous salue, Marie, pleine de grâce, le Sei-
gneur est avec vous : * vous êtes bénie entre 

toutes les femmes, et Jésus, le fruit de vos 
entrailles, est béni. 

Sainte Marie, Mère de Dieu, priez pour 
nous, pauvres pécheurs, * maintenant et à 
l'heure de notre mort. Ainsi soit-il. 

R e n o u v e l o n s no t r e p r o f e s s i o n d e f o i . 

JE crois en Dieu le Père tout-puissant, Créa-
teur du ciel et de la terre; * et en Jésus-

Christ, son Fils unique, notre Seigneur ; * qui 

' Les Frères qui portent le Scapulaire du Carmel peuvent jouir 
du priv i lège insigne de la Bulle sabbatine, moyennant la récitation 
de l'Oraison dominicale, de la Salutation angélique e t du Symbole 
des Apôtres, de la prière du soir. (Concession du i f . P. Vicaire Général 
des Carmes, 2 mars 1885. ) 

a été conçu du Saint-Esprit, est né de la Vierge 
Marie ; * a souffert sous Ponce Pilate, a été cru-
cifié, est mort et a été enseveli ; * est descendu 
aux enfers, le troisième jour est ressuscité des 
morts; * est monté aux cieux, est assis à la 
droite de Dieu le Père tout-puissant, d'où il 
viendra juger les vivants et les morts. Je crois 
au Saint-Esprit, * la sainte Église catholique, 
la communion des Saints, * la rémission des 
péchés, * la résurrection de la chair, * la .vie 
éternelle. Ainsi soit-il. 

C o n f e s s o n s h u m b l e m e n t n o s p é c h é s . 

JE confesse à Dieu tout-puissant, * à la bien-
heureuse Marie toujours vierge, * à saint 

Michel Archange, * à saint Jean-Baptiste, * aux 
Apôtres saint Pierre et saint Paul, * à tous les 
Saints, et à vous, mon Père, * que j'ai beaucoup 
péché par pensées, par paroles, par actions et 
par omissions : * c'est ma faute, c'est ma faute, 
c'est ma très grande faute. C'est pourquoi je 
supplie la bienheureuse Marie toujours vierge,* 
saint Michel Archange, * saint Jean-Baptiste, 
les Apôtres saint Pierre et saint Paul, * tous 
les Saints, et vous, mon Père, * de prier pour 
moi le Seigneur notre Dieu. 

QUE le Dieu tout-puissant nous fasse miséri-
corde; et que, nous ayant pardonné nos 

péchés, il nous conduise à la vie éternelle. 
— Rj. Ainsi soit-il. 

QUE le Seigneur tout-puissant et miséricor-
dieux nous accorde le pardon, l'absolution 

et la rémission de nos péchés. — R). Ainsi soit-il. 



P r i o n s s a in t J o s e p h , no t r e P a t r o n et P r o t e o t e u r 

GLORIEUX saint Joseph, qui avez été choisi de 
Dieu pour être le père nourricier du Verbe 

fait chair, * le consolateur de sa très sainte 
Mère, * le coopérateur très fidèle et unique, 
parmi les hommes, de son plus grand dessein:* 
obtenez-nous de faire en tout la volonté du 
Père, * de méditer affectueusement les mystères 
accomplis dans la personne du Fils, * et, par 
l'abondance des grâces du Saint-Esprit, * de 
persévérer, purs de cœur et chastes de corps, 
au service de Dieu. 

D e m a n d o n s l e s e c o u r s d e n o s sa in t s A n g e s g a r d i e n s 2 . 

ANGE du Seigneur, mon fidèle gardien, * à qui 
la bontédivine a daigné me confier,* éclairez-

moi , protégez-moi, dirigez-moi et gouvernez-
moi toujours. Ainsi soit-il. 

M e t t o n s - n o u s s ou s l a p ro tec t ion de l a t rès s a i n t e V i e r g e , 
et p r i o n s - l a p o u r n o s p a r e n t s et n o s b i e n f a i t e u r s 
v i v a n t s . 

LITANIES DE NOTRE-DAME DE LORETTE ' 

SE I G N E U R , ayez pi t ié de 
nous. 

Jésus-Christ, ayez pit ié de 
nous. 

Seigneur,ayez pitié de nous. 
Jésus-Christ, écoutez-nous. 
Jésus-Christ, exaucez-nous. 

J^YRIE, eléison. 

Christe , eléison. 

K y r i e , eléison. 
Christe , audi nos. 
Christe , exáudi nos. 

1 Comme associés à l 'Arcl i iconfrérle de Saint-Joseph, les Frères 
doivent, pour en gagner les indulgences, réciter cette prière aux 
intentions de l 'Archiconirérie. ( L'it IX, 16 juillet 1864; Circulaire 
du 25 août 1864.) 

4 Voir, p. 9, les indulgences attachées à cette prière. 
3 I - • • • 

aux 1 
tion, 
tous les jours. ( P i e VII, 30 septembre 1817.) 

Pater de cœlis Deus, mi-
serere nobis. 

F i l i Redémptor mund i 
Deus, miserére nobis. 

Spiritus sánete Deus, mi -
serére nobis. 

Sancta Trínitas unus 
Deus, miserére nobis. 

Sancta Mar ia , ora pro 
nobis. 

Sancta Dei Génitrix, ora. 
Sancta Virgo v i rg inum, o. 
Mater Christ i , ora. 
Mater d i v ina g rá t ia , ora. 
Mater purissima, ora. 
Mater castissima, ora. 
Mater invioláta, ora. 
Mater intemeráta, ora. 
Mater amábi l is , ora. 
Mater admirábi l is , ora. 
Mater boni consí l i i , ora. 
Mater Creatór is , ora. 
Mater Salvatóris, ora. 
V i rgo prudentissima, ora. 
V i rgo veneranda, ora. 
V i rgo prœdicànda, ora. 
V i rgo potens, ora. 
V i rgo c l emens , ora. 
V i rgo tidélis, ora. 
Spéculum jus t i t i a , ora. 
Sedes sap iént ia , ora. 
Causa nostra l a t i t i a , ora. 
Vas spir ituále, ora pro 

nobis. 
Vas honorábi le , ora. 
Vas insigne devot iónis, 

ora pro nobis. 
Rosa myst ica, ora. 
Turr is Davidica, ora. 
Turr is ebúrnea, ora. 
Domus áurea, ora. 
Foederis arca, ora. 
Jánua cœl i , ora. 
Stella matutina, ora. 

P è r e céleste, qui êtes Dieu, 
ayez pit ié de nous. 

F i ls Réaempteurdu monde, 
qui êtes Dieu, ayez pit ié. 

Esprit-Saint, qui êtes Dieu, 
ayez pit ié de nous. 

Tr ini té sainte, qui êtes un 
seul Dieu, ayez pitié de n. 

Sainte Mar ie , priez pour 
nous. 

Sainte Mère de Dieu, pr iez . 
Sainte V ierge des vierges, p. 
Mère du Christ , prie'z-. 
Mère de la d iv ine grâce, p. 
Mère très pure , pr iez . 
Mère très chaste, pr iez . 
Mère toujours v ierge, pr iez . 
Mère sans tache, priez. 
Mère a imable , priez. 
Mère admi rab l e , priez. 
Mère du bon conseil , priez. 
Mère du Créateur , priez. 
Mère du Sauveur , pr iez . 
V ierge très prudente, priez. 
V i e rge vénérab le , priez. 
V ierge digne de louange, p. 
V i e rge puissante, priez. 
V i e rge c lémente , priez. 
V i e rge f idè le , priez. 
Miro i r de jus t i ce , priez. 
T r ône de la sagesse, priez. 
Cause de notre j o i e , priez. 
Vase rempl i des dons du 

Sa in t -Espr i t , priez-
Vase d 'honneur , pr iez . 
Vase ins igne de la dévot ion, 

priez pour nous. 
Rose myst ique , priez. 
T o u r de Dav id , pr iez . 
Tour d ' i vo i re , priez. 
Maison d ' o r , priez. 
A r c h e d 'a l l iance , priez. 
Por te du c ie l , priez. 
Etoi le du matin , priez. 



Santé des in f i rmes , priez. 
R e f u g e des pécheurs, priez. 
Consolatr ice des aff l igés, p. 
Secours des chrétiens, priez 

çour nous. 
Re ine des Anges , priez. 
Re inedesPatr iarches ,pr iez . 
Re ine des Prophètes, priez. 
Re ine des Apôtres , pr iez . 
Re ine des Martyrs , priez. 
ReinedesConfesseurs,pr iez . 
Re ine des V i e r g e s , priez. 
Re ine de tous les Saints, 

pr iez pour nous. 
Re ine conçue sans la tache 

o r i g ine l l e , priez. 
Re ine du très saint R o -

saire , priez. 
Agneau de Dieu, qui effacez 

les péchés du monde, par-
donnez - nous , Seigneur. 

Agneau de D i eu , qui effa-
cez les-péchés du monde, 
exaucez-nous, Seigneur. 

Agneau de D ieu , qui effa-
cez les péchés du monde, 

Salus in f i rmórum, ora. 
Re fug ium peccatórum, o. 
Consolàtrix af l l ictórum,o. 
Aux i l ium christ ianórum, 

ora prò nobis. 
Reg ina Ange l ó rum, ora. 
Regina Patr iarchàrum, o. 
Regina Prophetàrum,ora . 
Regina Apos lo lórum, ora. 
Reg ina Màr ty rum, ora. 
Regina Confessórum, ora. 
Regina V i r g i n u m , ora. 
Regina Sanctórum om-

n ium, ora prò nobis. 
Reg ina sine labe or ig i -

nali concépta, ora. 
Reg ina sacratissimi Ro-

sàr i i , ora. 
Agnus Dei, qui tol l is pec-

cata mundi , parce no-
b is , Dòmine . 

Agnus Dei, qui toll is pec-
cata mundi, exàudinos, 
Dòmine . 

Agnus Dei, qui toll is pec -
cata mund i , miserére 
nobis. ayez pitié de nous. 

^. Ora prò nobis, sancta Dei Génitrix ; 
R). Ut digni efficiâmur promissiónibus Christi. 
Orèmus. Grâtiam tuam,^. 12. 

P R I O N S 

NOUS vous suppl ions, Sei-
g n e u r , de visiter cette 

d emeure , et d'en é lo igner 
tous les pièges de l 'enne-
mi : que vos saints Anges 
y habitent pour nous con-
server en pa ix , et que vo-
tre bénédict ion soit tou-
j ours sur nous. P a r Jésus-
Christ No t r e -Se i gneur . 

iî). A insi so i t - i l . 

ORÈMUS 
TTÌSITA, qusesumus, Dó-
V m i n e , habitatiónem 

is iàm, et omnes insidias 
in imic i ab ea longe r e -
pèl le : Ange l i tui sancti 
hàbitent in ea , qui nos 
in pace custódiant, et be-
neaict io tua sit super nos 
semper . P e r Christum 
Dóminum nostrum. 

RJ. A m e n . 

PRÉCIBUS e t m é r i t i s beà -
tse M a r i » , semper v i r -

ginis, et omnium Sanctó-
r u m , perdûcat nos Do-
minus ad regna cœlôrum. 

R). Amen . 

QUE, par les pr ières et les 
mérites de la b ienheu-

reuse Marie toujours v ierge , 
et de tous les Saints, le 
Seigneur nous conduise au 
royaume des cieux. 
I RJ. Ainsi so i t - i l . 

f . Fidélium ânimje, per misericórdiam Dei, 
requiéscant in pace. — R|. Amen. 

BÉNÉDICTION 

Benedicat et custódiat 
nos omnipotens et misé -
r icors Dóminus, f Pater, 
et Fil ius, et Spiritus san-
ctus. — Rj. Amen . 

t - Très sainte Vierge Marie, protectrice de 
notre Congrégation. — RJ. Priez pour nous qui 
avons recours à vous1. 

Orèmus p r ò Pon t i -
fice nostro N . 

Dóminus consérvet 
eum et vivii icet eum, * et 
beâtum fâciat eum in ter-
ra, * et non tradat eum in 
ânimam in imicórum ejus. 

On lit le sujet d'Oraison pour le lendemain, et l'on 
termine l'exercice en disant: 

Saint J.-B. de la Salle. — Priez pour nous. 
Vive Jésus dans nos cœurs! — A jamais ! 

Que le Se igneur tout-
puissant et misér icord ieux, 
P è r e , F i ls et Saint-Espr i t , 
nous bénisse et nous pro-
tège. — R). Ainsi so i t - i l . 

y . P r i ons pour notre Pon-
t i fe N. 

R). Que le Se igneur le con-
serve et le v iv i f ie ; qu' i l le 
rende heureux sur la terre, 
et ne l 'abandonne point à 
la v io lence de ses ennemis . 

m i ™ ? s s o c l < r s . l e 1 A r c h i c o n l r e n e de N o t r e - D a m e des Vic-
r o n f S n ? f r è r e s r e c i t e n t , c e t t e ' » v o ca t i on aux intentions d e l 'Arc l i i -
conlrene . (.Fie I.\, 16 juillet 1864 ; Circulaire du 25 août 1864 ) 



1 Indu lgence plénitre, moyennant la confession et la communion, 
si l 'on réc i t e cet te pr ière devant l ' image de Jésus cruci f ié , et qu'on 
a joute quelque autre pr ière à l ' intention du Souverain Pont i f e . 
(Pie I X , 31 juillet 1858.) 

PRIÈRE A JÉS1 

OBON et très doux Jésus, 
je me prosterne à ge-

noux en votre présence, * 
et j e vous prie et vous con-
jure, avec toute la ferveur 
de mon âme, * de daigner 
graver dans mon cœur de 
vifs sentiments de fo i , 
d'espérance et de charité, 
* un vrai repentir de mes 
égarements, et une volonté 
très ferme de m'en corri-
ger, * pendant que je con-
sidère en moi-même et que 
j e contemple en esprit vos 
cinq plaies, * avec une 
grande affection et une 
grande douleur, * ayant 

S CRUCIFIÉ 1 

EN ego, o bone et dui- ' 
rissime Jesu, ante ; 

conspéctum tuum gèni- g 
bus me provólvo, ac 
máximo ànimi ardóre, ^ 
te oro atque obtéstor, ut 
meum in cor vividos fír ; 
dei, spei et caritátis sen-
sus, atque veram pecca-
tórum meórum pcenitén-
tiam, éaque emendàndi 
firmíssimam voluntátem 
velis imprimere, dum 
magno ànimi afféctu et 
dolore, tua quinqué vul-
nera mecum ipse consi-
dero ac mente contém-
plor, illud prte óculis ha-

P R I È R E S D E C O M M U N A U T É 

bens quod jam in ore po-
nébat tuo David prophéta 
de te, o bone Jesu : Fodé-
runt manus meas et pe-
des meos; dinumeravé-
rùrtt omnia ossa mea. 
(Ps. xx i , 17, 18.) 

devant les yeux ces paroles 
que déjà le prophète David 
vous faisait dire de vous-
même, ô aimable Jésus : * 
Ils ont percé nies mains et 
mes pieds; ils ont compté 
tous mes os. 

PRIÈRE DU M A Î T R E A V A N T L'ÉCOLE 

C'EST VOUS, Seigneur, qui êtes ma force et ma 
patience, ma lumière et mon conseil; c'est 

vous qui me soumettez les enfants que vous 
avez confiés à mes soins. Ne m'abandonnez pas 
à moi-même un seul moment. Donnez-moi, 
pour la conduite des autres et pour mon propre 
salut, l'esprit de sagesse et d'intelligence, l'es-
prit de conseil et de force, l'esprit de science 
et de piété, l'esprit de votre sainte crainte, 
et un zèle ardent pour procurer votre gloire. 
J'unis mes travaux à ceux de Jésus-Christ; et 
je prie la très sainte Vierge, les Anges et les 
Saints, de me protéger dans l'exercice de mon 
emploi. Ainsi soit-il. 



FORMULES DE CONSÉCRATIONS 

C O N S É C R A T I O N 

DE L'INSTITUT DES FRÈRES DES ÉCOLES CHRÉTIENNES 

A U S A C R É C Œ U R D E JÉSUS ' 

f A u nom du Pè r e , et du F i l s , et du Saint-Esprit. 
A ins i s o i t - i l . 

OCCEUR SACRÉ DE JÉSUS2 , source de toute 
grâce, océan de bonté, nous, membres de 

l'Institut des Frères des Ecoles chrétiennes, 
pressés par le désir de vous témoigner notre 
amour,notre reconnaissance,notredévouement, 

nous venons, tous et chacun, nous consacrer à 
vous pour toujours : nous vous consacrons donc 
nos personnes, nos maisons et particulièrement 
nos noviciats, nos familles, nos élèves, nos 
amis et nos bienfaiteurs ; nous vous offrons nos 
joies et nos peines, nos pensées et nos affections, 
nos œuvres et nos travaux, notre âme et notre 
corps, notre vie tout entière et notre dernier 
soupir ; nous voulons désormais ne vivre que 

« C e t t e consécra t i on d o i t ê t r e r e n o u v e l é e tous l e s ' 
c l i aque d i s t r i c t , à la On d e la r e t r a i t e annue l l e ; 2» à a• d ô t w e d e » 
g r a n d s e x e r c i c e s e t d e l a r e t r a i t e des v œ u x annue l s ; 3» .dans enaque 
ma i son , à l a f ê t e du sacré Cœur. 

S I n d u l g e n c e d e trois cent, jours, en un j o u r que l c onque d e 1 année 
I n d u l g e n c e plénilre à c e u x q u i r é c i ^ n t ^ t t e o o n s e c r a u o n . " i t à t a 
f ê t e du sacré C œ u r , so i t au de rn i e r j o u r d e la r e t r a i t e a n n u e l e 
C o n d i t i o n s : c o n f e s s i o n , c o m m u n i o n e t p r i è r e s aux i n t en t i ons ord i -
naires . ( Pie I X , 21 novembre 1873.) 

pour vous, et vous dédommager, par notre 
amour, des ingratitudes des hommes envers 
votre auguste Sacrement, de celles surtout dont 
nous nous sommes nous-mêmes rendus cou-
pables. 

Puis donc que nous sommes maintenant tout 
à vous, ô Cœur sacré de Jésus, couvrez-nous 
de votre spéciale protection ; soyez notre refuge 
assuré dans les dangers qui nous menacent, 
et défendez-nous contre nos ennemis visibles 
et b: visibles. 

Daignez, Cœur immaculé de Marie, et vous 
aussi, glorieux saint Joseph, prier le Cœur 
sacré de Jésus d'accepter notre consécration et 
les protestations de notre fidélité ; ne permettez 
pas qu'après lui avoir ainsi voué tout notre être, 
un seul de nous ait jamais le malheur de lui 
retirer son offrande ; faites que nous l'aimions 
comme vous l'avez aimé; obtenez-nous enfin 
qu'ici-bas et dans l'éternité nous soyons tou-
jours inséparablement unis à ce Cœur béni, 
à qui soient louange, honneur et gloire, dans 
les siècles des siècles. 

Ainsi soit-il. 

Cor Jesu sacratissimum, miserére nobis 
(trois fois). 



C O N S É C R A T I O N 
DE L'INSTITUT DES FRÈRES DES ÉCOLES CHRÉTIENNES 

A U TRÈS SAINT ENFANT JÉSUS ' 

+ A u n o m du P è r e , e t du F i l s , et du Sa in t -Espr i t . 
A i n s i s o i t - i l . 

HUMBLEMENT prosternés2 au pied de votre 
crèche, ô divin Enfant, nous vous bénissons 

et glorifions, comme le Fils unique du Père, le 
Verbe fait chair, l'Emmanuel, Dieu avec nous. 

Nous venons vous offrir notre tribut de 
louanges, d'amour et d'actions de grâces, en 
union avec les pieux hommages des bergers 
de Bethléem, et surtout avec les sentiments 
d'ineffable tendresse, de foi vive et d'adoration 
profonde, qui remplissaient l'âme de votre 
virginale Mère et de saint Joseph. 

0 très saint Enfant Jésus, nous vous ap-
partenons d'une manière touie particulière, 
puisque nous avons été placés sous votre pro-
tection par Notre Saint-Père le Pape Be-
noît XII I ; ce privilège est pour nous une 
gloire, mais il nous impose aussi la douce 
obligation d'être à vous sans réserve et sans 
retour. C'est pourquoi nous venons, en ce mo-
ment, vous renouveler l'offrande que chaque 
année, à pareil jour, notre bienheureux Père, 
si dévot à votre divine Enfance, vous faisait de 

1 c e t t e consécration do i t ê t re renouve lée chaque année dans 
toutes les maisons de l ' Ins t i tu t , à la f ê t e de Noë l . 

8 Indu lgence de trois cents jours, une f o i s par jour. Indulgence 
pléniére . pour la réc i tat ion de cet te prière l e jour de Noë l . Condit ions : 
confession e t communion. (.Léon X I I I , 15 février 1898.) 

lui-même et de sa famille religieuse ; et comme 
lui, nous vous consacrons nos personnes, nos 
communautés, nos écoles, toutes nos œuvres 
et spécialement les enfants qui, dans nos novi-
ciats, se disposent à devenir membres de notre 
Institut. 

Daignez agréer cette donation, que nous vous 
faisons avec tout l'amour de nos cœurs, et 
rendez-la inviolable et parfaite, en nous com-
muniquant abondamment le fruit des mystères 
de votre sainte Enfance. 

Faites-nous participer à cette humilité, à 
cette pauvreté, qui vous fit choisir pour palais 
une étable et pour trône une crèche; à cet 
amour de la souffrance et du sacrifice, qui vous 
fit verser les prémices de votre sang dans la 
Circoncision ; à cette obéissance parfaite, à cette 
pratique exacte de toutes les observances, que 
nous enseignent votre Présentation au Temple 
et la Purification de votre immaculée Mère. 

Ainsi, ô notre très doux Jésus, remplis de 
l'esprit de ces ineffables mystères, nous avan-
cerons à grands pas dans la perfection reli-
gieuse, et nous travaillerons avec un nouveau 
zèle à vous faire connaître, aimer et servir de 
ces enfants que vous nous avez confiés, et qui 
vous sont si chers ; nous vous ferons croître et 
régner dans leurs cœurs, pour mériter, eux 
et nous, de chanter ensemble éternellement 
dans les cieux le cantique de l'Agneau, à qui 
soient bénédiction, honneur, gloire et puis-
sance dans les siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

In fans Jesu dulcissime, miserére nobis 
(trois fois). 



C O N S É C R A T I O N 
DE L ' INSTITUT DES FRÈRES DES ÉCOLES CHRÉTIENNES 

A M A R I E I M M A C U L É E i 

f A u n o m du P è r e , e t du F i l s , e t du Sa in t -Espr i t . 
A i n s i s o i t - i l . 

B é n i e so i t l a sa in te e t i m m a c u l é e C o n c e p t i o n d e 
la b i e n h e u r e u s e V i e r g e M a r i e , M è r e d e D i e u ! 
— A j a m a i s ! 

OTRÈS SA INTE V I E R G E 3 , en l'honneur de votre 
immaculée Conception, que je crois et ho-

nore, et que je vous promets de croire, aimer, 
honorer et défendre, conformément à la foi de 
l'Église catholique, je vous offre et vous con-
sacre pour jamais mon âme, mon corps, mes 
pensées, mes paroles, mes actions, ma vie, ma 
mort, mon jugement et tous mes intérêts; 
vous suppliant très humblement d'en disposer 
comme bon vous semblera, pour la plus 
grande gloire de Dieu seul, pour votre hon-
neur et pour mon salut. Après Jésus, mon 
Sauveur, c'est en vous que j'ai mis toute ma 
confiance et tout mon amour, comme en ma 

i Cette consécration doit être renouvelée tous les ans dans les 
maisons de l ' Institut, le jour de la f ê t e de l ' Immaculee Conception. 
Dans les Novic iats et les Scolasticats. cette rénovation est remise au 
jour de l 'Octave de l ' Immaculée Conception, leur f e t e patronale. 

« Indulgence de (rots cents jours, chaque fo is . pour la pieuse récita-
tion de cette oraison jaculatoire. (Léon X I I I , 10 septembre 1878.) 

3 Indulgence de cent jours, une f o i s l e jour. Indulgence plénitrc, 
pour la récitation de cette prière, le jour de l ' Immaculee Conception 
ou l'un des sept jours qui suivent immédiatement. ( Léon x i u , 
21 avril 1898.) 

bonne Mère et ma charitable Avocate. Je re-
commande à votre aimable bonté notre Mère 
la sainte Eglise, notre Société, nos noviciats, 
cette maison, nos supérieurs, nos parents, nos 
élèves, nos bienfaiteurs, nos amis et nos enne-
mis. Obtenez-nous à tous, ô Mère de miséri-
corde, les grâces nécessaires pour éviter le 
péché, pratiquer la vertu, vivre et mourir 
saintement, et arriver à la gloire éternelle. 

Ainsi soit-il. 

Cor Marise immaculâtum, ora pro nobis 
(trois fois). 

IN V I O L A T A , integra et 
casta es, Mar ia , 

Quae es effécta fùlg ida 
cceli porta. 

0 Mater alma Christi ca-
rissima , 

Sùscipe pia laudum pras-
cónia. 

Nostra ut pura péctora 
sint et córpora, 

T e nunc flàgitant devòta 
corda et ora. 

Tua per precàta dulci-
sona, 

Nob is concédas venia m 
per sajcula. 

0 benigna! o R e g i n a ! 
o Maria ! 

Quae sola inviolata pe r -
mansisi i. 

VOUS êtes toute pure , sans 
tache, et votre v i rg in i té 

est intacte, ô Mar ie , 
Qui êtes devenue la porte 

éclatante du c ie l . 
O heureuse Mère , la bien-

a imée de Jésus-Christ , 
Recevez les louanges pieu-

ses que nous vous adressons. 
Que nos cœurs e t nos 

corps soient préservés de 
toute soui l lure. 

C'est ce que vous deman-
dent en ce m o m e n t nos 
vœux et nos chants. 

Pa r vos p r i è r e s , toujours 
agréables à votre Fi ls , 

Obtenez-nous grâce pour 
l ' é terni té . 

O Mère p le ine de bonté, 
ô notre R e i n e ! ô M a r i e ! 

Qui, seule, êtes demeurée 
sans tache. 



C O N S É C R A T I O N 

D E L ' I N S T I T U T DES F R È R E S D E S ÉCOLES C H R É T I E N N E S 

A S A I N T J O S E P H i 

f A u n o m d u P è r e , e t d u F i l s , e t d u S a i n t - E s p r i t . 

A i n s i s o i t - i l . 

GL O R I E U X S A I N T J O S E P H 2 , Époux virginal de 
Marie, Père nourricier de l'Enfant-Dieu, 

Chef de la sainte Famille, nous venons, pros-
ternés à vos pieds, vous renouveler aujourd'hui 
la consécration que vous fit notre bienheureux 
Père, Jean-Baptiste de la Salle, dès l'origine 
de son Institut, en le plaçant sous votre puis-
sant Patronage. Comme lui, nous vous consa-
crons, avec tout l'amour dont nous sommes 
capables, nos personnes, nos élèves, nos com-
munautés, nos maisons de formation, noire 
Congrégation tout entière, vous suppliant 
humblement de vouloir bien la tenir absolu-
ment pour vôtre, et la recommander au Cœur 
adorable de Jésus et au Cœur immaculé de 
Marie, dans tous ses besoins et périls, présents 
et à venir. 

Daignez, ô notre glorieux Protecteur, agreer 
cette offrande, et pour la rendre moins indigne 
de vous, obtenez-nous de faire chaque jour 

. Cette consécration doit être renouvelée chaque année ^ toutes 
les maisons de l ' Inst i tut , à la f ê t e du Patronage de samt Joseph. 

! TTwlnlepnce de trois centt jours, une f o i s par jour. Indulgence 

sion et communion. (Léon X I I I , 15 février 1808.) 

de nouveaux progrès dans toutes les vertus 
religieuses, dont vous avez été un si admirable 
modèle : dans l'humilité, la mortification et 
le détachement; clans l'amour et la pratique 
d'une parfaite pauvreté, d'une chasteté invio-
lable, d'une obéissance prompte, simple et 
filiale. Inspirez-nous pour nos élèves un dé-
vouement, une vigilance, un respect, sem-
blables à ceux dont vous entouriez l'Enfant-
Dieu ; excitez dans nos cœurs un zèle toujours 
plus ardent pour travailler à l'éducation chré-
tienne de la jeunesse, et particulièrement des 
enfants pauvres. 

Puissions-nous, ô bien-aimé Patron, pro-
curer la gloire de Dieu autant qu'il dépendra 
de nous, et propager de plus en plus votre 
culte, celui de Jésus Enfant et de Marie im-
maculée; puissions-nous, après avoir consumé 
notre vie à faire aimer et bénir la sainte Fa-
mille sur la terre, exhaler notre dernier sou-
pir en prononçant les saints noms de Jésus, 
Marie, Joseph, et chanter ensuite au ciel le 
cantique d'amour et d'actions de grâces, pen-
dant toute l'éternité. 

Ainsi soit-il. 

Sánete Joseph, Patróne noster dilectissime, 
ora pro nobis (trois fois). 



P R I È R E 

A S A I N T J E A N - B A P T I S T E D E L A S A L L E » 

t A u n o m d u P è r e , e t d u F i l s , e t d u S a i n t - E s p r i t . 

A i n s i s o i t - i l . 

0 G L O R I E U X Jean-Baptiste de la Salle2, notre 
Père et notre modèle, obtenez-nous l'abon-

dance de cet esprit de foi dont vous fîtes, 
durant votre vie, l'unique règle de toute votre 
conduite, de cet esprit de zèle qui dévora 
votre âme pour l'éducation chrétienne des 
enfants, et surtout des enfants pauvres. Com-
muniquez-nous votre parfait détachement des 
biens et des plaisirs d'ici-bas, votre humble 
obéissance, votre abandon total à Dieu; et 
qu'à votre exemple, nous gardions toujours 
dans notre cœur un amour ardent pour Jésus, 
une filiale dévotion envers la très sainte Vierge 
et saint Joseph, un attachement inébranlable 
à la sainte Église romaine. 

0 bienheureux Père, ne cessez de prier 
pour nous, soutenez notre faiblesse, consolez-
nous dans l'épreuve, protégez-nous dans le 
danger, et qu'ainsi secourus par votre puis-

> Cette prière doit être récitée chaque année dans les maisons de 
l 'Institut, le 15 ma i , en la iê te de saint Jean-Baptiste de la Salle. 

! Indulgence p lénière pour la récitation de cette prière le J o u r do 
la célébration de la iê te du Saint. Pour gagner ^ i n d u l g e n c e o " 
doit se confesser, communier, v is iter unechape l l e de 1 nstl¡tut et 
y prier aux intentions ordinaires. (.Léon X I I I , 20 décembre 1900.) 

santé intercession sur la terre, nous méritions 
d'être avec vous couronnés dans le ciel. 

Ainsi soit-il. 

Sancte Jodnnes Baptista, or a pro nobis 
( t r o i s f o l s ) . 

P R I È R E 

A S A I N T J E A N - B A P T I S T E D E L A S A L L E 

N O T R E MODÈLE ET L É G I S L A T E U R 1 

0 S A I N T Jean-Baptiste de la Salle2, notre 
glorieux Père et Fondateur, modèle accom-

pli d'esprit de foi et de zèle, d'obéissance, de 
renoncement et d'admirable humilité; vous 
qui nous avez tracé des prescriptions si sages 
pour nous sanctifier dans notre vocation, et 
produire un grand fruit auprès de l'enfance et 
de la jeunesse, obtenez-nous une parfaite et 
constante fidélité aux Règles que vous nous 
avez données, afin que, par cette exacte obser-
vance, nous marchions toujours sur vos traces, 
dans l'esprit et les vertus'de notre saint état. 
Ainsi soit-il. 

' .21 recommande de réciter cette prière, du 1 " avr i l au 15 mai, 
après le Qutcumjue ou le chapelet du soir. 

w d é c ? m f r ? i m ? e l r o " c e n " 'ours' , m e i o i s l e i " ' d r - ( U o n x m 



PRIÈRES 

QUI SE DISENT EN DIVERSES CIRCONSTANCES 

A U X JOURS DES Q U A T R E - T E M P S , E T C . 

Les jours des Quatre- Temps, des Rogations et de 
saint Marc, on récite, soit en communauté, ou 
dans les classes, les Litanies des Saints. ( Voir p. 18.) 

P O U R L E V E N D R E D I S A I N T 

Avant la prière du soir, on récite les sept Psaumes 
pénitentiaux et les Litanies des Saints, avec les 
versets et prières qui suivent. 

P S A U M E S P É N I T E N T I A U X 

Ant. Ne reminiscâris. 

P S A U M E 6 

SEIGNEUR, ne me reprenez 
pas dans votre fureur , 

et ne me châtiez pas dans 
votre co lère . 

Ayez pit ié de m o i , Se i -
gneur , parce que j e suis 
fa ib le : gué r i s s e z -mo i , car 
l e mal a pénétré jusqu'à la 
moe l l e de mes os. 

Mon âme est dans un 
trouble e x t r ê m e ; jusques 
à quand , Se i gneur , tarde-
rez-vous à la secourir? 

Revenez à mo i , Se igneur , 
et dé l ivrez mon âme : sau-

DÓMINE, ne in fu ró r e tuo 
árguas me, * ñeque in 

ira tua cor ripias me. 

Miseré re me i , Dòmine , 
quón iam in f i rmus sum : * 
sana m e , D ò m i n e , quó-
n i a m conturbata sunt os-
sa mea. 

Et ánima mea turbàta 
est va lde ; * sed t u , Dó -
m i n e , úsquequo? 

Convér tere , Dòmine , et 
Í é r ipe àn imam m e a m : * 

salvum me fac propter 
miser icord iam tuam. 

Quöniam non est in 
morte qui m e m o r sit tu i : 
* in interno autem quis 
confitöbitur t ibi? 

Laborävi in g em i tu 
meo ; lavabo per singulas 
noctes lectum m e u m : * 
lacrymis meis stratum 
meum rigäbo. 

Turbatus est a fu ro r e 
öculus meus ; * inveterä-
vi inter omnes in imicos 
meos. 

Disc id i te a me, omnes 
qui operämini in iqui tä-
t em; * cjuöniam exaudi -
vit Dominus vocem fletus 
mei . 

Exaudivit Dominus de-
precat ionem m e a m : * Do-
minus oratidnem meam 
suseepit. 

Erubescant et contur -
bentur vehementer om-
nes in imic i me i : * con-
vertäntur e t erubescant 
valde ve löc i ter . 

v e z - m o i à cause de votre 
misér icorde . 

Car nul dans la mor t ne 
cé lébrera votre nom : et 
qui vous louera dans la 
nuit du tombeau? 

Je m e suis épuisé à fo rce 
de g é m i r ; j e laverai toutes 
les nuits mon l i t de mes 
pleurs, j 'arrosera i ma cou-
che de mes larmes. 

L 'excès de ma dou leur 
a obscurci mes y eux ; j 'a i 
v ie i l l i au mi l i eu de tous 
mes ennemis . 

E l o i gnez - vous de m o i , 
vous tous qu i commettez 
l ' in iqu i té ; car le Se i gneur 
a écouté la voix de mes 
pleurs. 

Le Se i gneur a écouté ma 
pr ière , le Se igneur a exaucé 
mes suppl icat ions. 

Que tous mes ennemis 
soient dans la honte et 
dans l ' e f f ro i ; qu'i ls rougis-
sent et se hâtent de fu i r 
devant m o i . 

Hors la Semaine sainte, on dit le Gloria Patri, d la fin 
de chaque Psaume. 

P S A U M E 31 

BEATI quorum remiss® 
sunt iniquitätes, * et 

quorum tecta sunt pec-
cata. 

Beatus vir cui non im-
putävit Dominus peccà-
t u m , * nec est in spiritu 
ejus dolus. 

Quöniam täcui, invete-

HE U R E U X ceux dont les 
in iqui tés ont été par -

données , et dont les p é -
chés sont ef facés. 

Heureux l ' h omme auquel 
Dieu n ' impute po int son pé-
c h é , et dont le cœur est 
sans arti f ice. 

Pa rce que j e me suis tu, 



au l i eu .d e confesser mon 
c r ime , j ' a i senti mes forces 
affaibl ies, et j 'a i poussé tout 
le j o u r des cr is douloureux. 

Car votre main s'est ap-
pesantie sur mo i le j our et 
la nuit : la douleur de ma 
faute a été c o m m e une 
épine qui me perçait le 
cœur. 

Enfin j e vous ai déclaré 
mon péché , j e n'ai point 
déguisé mon injustice. 

J'ai dit : Je confesserai 
contre mo i -même mon ini-
quité au Se igneur ; et vous 
m'avez remis l ' impiété de 
mon cr ime. 

C'est pourquoi vos servi-
teurs vous invoqueront 
daiis le temps propice . 

Aussi , dans le déborde-
ment des grandes eaux, ils 
ne seront point submergés. 

Vous êtes mon re fuge 
contre les tribulations qui 
m 'env i ronnent : ô Dieu qui 
êtes ma j o i e , dé l ivrez-moi 
des pér i l s qui m'assiègent. 

Vous m'avez dit : Je te 
donnerai l ' inte l l igence, et 
j e t ' instruirai dans la voie 
où tu dois marcher : j ' a r -
rêterai mes regards sur toi. 

0 h o m m e s , ne devenez 
pas semblables au cheval 
et au mulet , qui n 'ont point 
d ' inte l l igence. 

Vous saurez b i en , Sei-
gneur , maîtr iser avec la 
br ide et le mors ceux qui 
re fusent d 'obéir à vos or-
dres. 

De nombreux fléaux sont 

ravérunt ossa mea, * dum 
c lamârem tota die. 

Quóniam die ac nocte 
gravata est super m e ma-
nus tua; * convérsus sum 
in cerùmna mea , dum 
conf ig i tur spina. 

Del ictum meum cógni-
tum t ibi feci , * et injust i-
t iam meamnonabscónd i . 

Dixi : Confitébor advér-
sum meinjust i t iam meam 
Dòmino ; * et tu remisist i 
impietàtem peccati me i . 

P r o hac oràbit ad te 
omnis sanctus * in tèm-
pore opportùno. 

Vei 'ùmtamen in d i lùv io 
aquàrum multàrum, * ad 
eum non approximàbunt. 

T u es re fùg ium meum 
a tr ibulatióne q u ® cir-
cùmdedit me ; * exsultàtio 
mea, érue m e a c i r cum-
dàntibus me . 

lnte l léctum tibi dabo, 
et instruarn te in via hac 
qua g rad i é r i s : * firmàbo 
super te óculos meos. 

No l i t e f i e r i sicut equus 
et mu lus , * quibus non 
est intelléctus. 

In camo et f r eno maxi l -
las eó rum constr inge , * 
qui non appróx imant ad 
te. 

Multa flagélla peccató-

Vis ; * speràntem autem in 
Dòmino misericòrdia cir-
cùmdabit. 

Lsetàmini in Dòm ino , 
et exsultàte, just i ; * et 
g lor iàmini , omnes recti 
corde. 

réservés au pécheur ; mais 
celui qui espère dans le 
Seigneur sera entouré de 
la divine misér icorde . 

Justes, réjouissez - vous 
dans le Se igneur et tres-
saillez d 'a l légresse; g lor i -
fiez-vous en lu i , vous tous 
qui avez l e cœur droit . 

P S A U M E 37 

DOMINE, ne in furóre 
tuoàrguasme, * neque 

in ira tua corripias me. 

Quóniam sagitt® tu® 
inf ix® sunt m i h i , * et 
confirmàsti super me ma-
num tuam. 

Non est sànitas in car-
ne mea a fàcie i n e tu®, * 
non est pax óssibus meis 
a fàcie peccatórum meó-
rum. 

Quóniam iniquitàtes 
mese supergréss® sunt 
caput m e u m , * et sicut 
onus grave g rava te sunt 
super me. 

Putruéruntet corrupt® 
sunt cicatrices m e » , * a 
fàcie insipiènti® me®. 

Miser factus sum, et 
curvàtus s u m , usque in 
finem; * tota die contri-
stàtus ingrediébar. 

Quóniam lumbi mei 
fcnpléti sunt i l lusióni-
bus, * et non est sànitas 
in carne mea. 

Af f l ictus sum et humi-
liàtus sum nimis : * ru -

SEIGNEUR, ne m e reprenez 
pas dans votre fureur, 

et ne m e châtiez pas dans 
votre colère. 

Vos f lèches m'ont percé 
de toutes parts, et votre 
main s'est appesantie sur 
moi. 

I l n'est aucune part ie de 
m o i - m ê m e qui n'ait res-
senti vos coups : il n 'y a 
plus de paix dans mon âme 
a la vue de mes péchés. 

Mes iniquités se sont éle-
vées au-dessus de ma tête : 
el les pèsent sur moi c o m m e 
un fardeau qui m'accable . 

Mes plaies se sont enve-
nimées et corrompues par 
suite de mes égarements. 

Abattu et courbé sous le 
poids de ma m isè r e , j e 
passe les jours dans la tris-
tesse. 

Je sens dans mes en-
trailles un feu qui me dé-
vo r e , et j e n'ai plus au-
cune part ie saine dans mon 
corps. 

Je suis tombé dans l 'excès 
de l 'af f l ict ion et de l 'humi-



l iat ion : les cris de mon 
cœur sont semblables à un 
rug issement . 

Vous connaissez , Sei -
gneur , tous mes dés i rs , et 
vous entendez mes gémis-
sements. 

L e trouble s'est e m p a r é 
de m o n c œ u r ; m o n cou-
rage m'a abandonné , et la 
lumiè re m ê m e a fu i de 
mes yeux. 

Mes proches et mes amis 
se sont é levés et déclarés 
contre mo i . 

Ceux qu i m'étaient le plus 
attachés se sont é lo ignes de 
m o i , et ceux qui cher-
chaient à m'ôter la v i e ont 
redoublé de v io lence. 

Ceux qu i médita ient ma 
ruine ont eu recours au 
mensonge , et tout le j ou r 
i ls concerta ient de nou-
vel les per f id ies . 

E t m o i , j ' a i été sembla-
ble au sourd, qu i n 'entend 
po in t , et au m u e t , qui 
n 'ouvre pas la bouche. 

Je suis devenu c o m m e 
un h o m m e qui n'a point 
d 'ore i l les pour en t endre , 
ni de langue pour r ép l i -
quer . 

Mais vous répondrez pour 
m o i , ô mon D i eu , parce 
que j 'ai espéré en vous. 

Je vous ai d i t : N e souf-
f rez pas que mes ennemis 
t r i omphent de m o i ; car, 
dès qu ' i l s m 'ont vu chan-
ce l e r , i ls ont fa i t éclater 
leur insolence. 

g i ébam a gémitu cordis 
me i . 

D o m i n e , ante te omne | 
des idér ium m e u m , * et £ 
gémitus meus a te non 
est abscónditus. • I 

Cor meum conturbà-
tum est , dere l iqui t me 
virtus m e a ; * et lumen 
ocu lórum m e ó r u m , et ;. 
ipsum non est mecum. 

A m i c i me i et p róx imi 
me i * advérsum me ap-
prop inquavérunt et ste- ¡: 
l é runt . 

Et qu i juxta m e erant, 
de longe stetérunt ; * et 
v im faciébant qu i quœ-
rébant án imam m e a m . 

Et qui inquirébant ma- . 
la m i n i , locùti sunt va-
nitátes, * et dolos tota die 
meditabántur. 

Ego autem tanquam ; 
surdus non aud i ébam, ' 
et sicut mutus non apé-
r iens os suum. 

Et factus sum sicut ho-
m o non áudiens, * et non 
habens in ore suo redar-: 
gutiónes. 

Quóniam in t e , Dómi-
ne, sperávi , * tu exáudies 
me , Dómine Deus meus. 

Quia di xi : Nequándo 
supergáudeant mih i ini-
mic i me i ; * et, dum com-
movéntur pedes me i , su-
pe r me magna locúti sunt. 

Quóniam ego in f lagél la 
paràtus s u m , * et do lo r 
meus in conspéctu meo 
semper. 

Quóniam in iqui tàtem 
m e a m annuntiàbo, * et co-
gitàbo p ro peccato meo . 

In imic i autem me i v i -
vunt , et conf ì rmàt i sunt 
super m e ; * et mul t ip l i -
càti sunt qui odérunt me 
inique. 

Qui retr ibuunt mala 
pro bonis, detrahébant 
mihi : * quón iam sequé-
bar bonitàtem. 

N e dere l inquas m e , 
Dòmine Deus meus , * ne 
discésseris a me . 

Intènde in ad jutór ium 
m e u m , * Dòmine Deus 
salùtis mese. 

Mais j e suis prêt à tous 
les chât iments , et m o n pé-
ché est l 'objet continuel de 
ma douleur. 

Je confesserai mon in i -
quité, et j e l 'aurai toujours 
présente à m o n souvenir . 

Cependant mes ennemis 
v ivent et voient cro î tre leur 
puissance; ceux qu i m e 
haïssent in justementse sont 
mult ip l iés . 

Ceux qu i rendent l e mal 
pour le bien ne cessent de 
m e no i r c i r , parce que j 'a i 
suivi constamment la jus-
t ice. 

N e m 'abandonnez pas , 
Se igneur mon D i eu , ne 
vous é lo ignez pas de mo i . 

Hâtez-vous de me secou-
r i r , ô Dieu qu i êtes mon 
salut. 

P S A U M E 50 

MISERÈRE m e i , Deus , * 
secundum m a g n a m 

miser icordiam tuam ; 
Et secundum mult i tú-

dinem miserat iónumtuá-
r u m , * dele iniquitàtem 
meam. 

Ampl ius lava m e ab 
iniquitáte mea, * et a pec-
càto meo munda m e . 

Quóniam in iqui tàtem 
meam ego cognósco, * et 
peccátum meum contra 
me est semper. 

T ib i soli peccàv i , et 
malum coram te f e c i ; * ut 
justi f icéris in sermónibus 

AYEZ pit ié de m o i , ô mon 
Dieu, selon votre grande 

m i s é r i c o rde ; 
Et ef facez mon in iqu i té , 

selon la mult i tude de vos 
bontés. 

L a v e z - m o i de p lus en 
p lus de mes soui l lures , et 
pur i f iez-moi de m o n péché ; 

Car j e connais mon in -
just ice , et m o n c r ime s'é-
l ève sans cesse contre mo i . 

J'ai péché contre vous 
s eu l , et j 'a i fait le ma l de-
vant vous : vous l 'avez per-



m i s , afin d 'être reconnu 
fidèle dans vos promesses 
et i r réprochable dans vos 
jugements . 

J'ai été conçu dans l ' i n i -
qu i t é , et ma m è r e m'a en-
gendré dans le péché. 

Mais vous, Se igneur , vous 
a imez la vé r i t é , et vous 
m'avez mani festé les mys-
tères cachés de votre sa-
gesse. 

Vous m'arroserez avec 
l 'hysope, et j e serai puri f ié : 
vous me l ave rez , e t j e de-
v iendra i plus blanc que la 
ne ige . 

Vous ferez entendre à 
m o n ore i l l e des paroles de 
consolat ion et de j o i e , et 
mes os brisés tressai l l i ront 
d 'a l légresse. 

Détournez vos regards de 
mes o f f enses , et ef facez 
toutes mes iniquités. 

Créez en mo i un cœur 
pur , ô mon Dieu, et r enou-
ve lez dans mon âme l 'es-
pr i t de dro i ture. 

N e me re jetez pas de 
vo t re présence , et ne ret i -
rez pas de moi votre Es-
p r i t -Sa in t . 

R e n d e z - m o i la j o i e de 
votre assistance saluta ire , 
f o r t i f i e z -mo i par la g râce 
puissante de votre esprit . 

A l o r s j ' ense ignera i vos 
voies aux méchants , et les 
imp i es se convert i ront à 
vous. 

O D i eu , Dieu sauveur, 
d é l i v r e z - m o i du sang que 

tuis, et v incas cum judi -
câris. 

Ecce en im in iniquità- ; 

tibus concéptus sum, * et 
in peccàtis concépit me 
ma ter mea . 

Ecce en im ver i tàtem 
dilexisti : * incèrta et oc-
culta sapiènt i® tu® ma-
nifestasti mih i . 

Aspèrges me hyssópo, 
et munaàbo r ; * lavabis 
me, et super n i v em deal-
bàbor. 

Auditui meo dabis gàu-
d ium et l®t i t iam ; " et ex-
sultàbunt ossa humiliàta. 

Avè r t e f àc i em tuam a 
peccàtis me i s ; * et omnes; 
iniquitàtes meas de le . 

Cor m u n d u m crea in 
m e , Deus ; * et spiritum 
rec tum innova in viscéri-
bus meis. 

N e pro j ic ias me a fàcie 
tua ; * et Sp i r i tum san-
ctum tuum ne àuferas a 
m e . 

Redde mih i l®titiam 
salutàris tui : * et Spirito 
pr inc ipa l i con f i rma me, 

Docébo iniquos vias 
tuas; * et i m p i i ad te 
converténtur. 

L ibera m e de sanguini-
bus , Deus , Deus salutis 

m e ® ; * et exsultàbit l in-
gua mea just i t iam tuam. 

Dòmine, labia mea apé-
r ies ; * et os m e u m an-
nuntiàbit laudem tuam. 

Quóniam si voluisses 
sacr i f ic ium.dedissem ùti-
q u e ; * holocàustis non 
delectàberis. 

Sacr i f ic ium Deo Spiri-
tus contribulàtus; * cor 
contritum et humil iàtum, 
Deus, non despic ies. 

Benigne f a c , D ò m i n e , 
in bona voluntàte tua 
Sion, * ut ffidificéntur 
mur i Jerusalem. 

Tunc acceptàbis sacr i -
f ic ium just i t i® , oblat ió-
nes et holocàusta ; * tunc 
impónent super altare 
tuum vitulos. 

.) ai versé, et ma l angue cé-
lébrera votre just ice. 

Se i gneur , vous ouvr i rez 
mes l è v r es , et ma bouche 
chantera vos louanges. 

Si vous aviez voulu des 
sacri f ices, j e vous en aurais 
o f f e r t ; mais les holocaustes 
ne vous sont po int agréa-
bles. 

Le sacr i f ice qui plait à 
Dieu est une â m e br isée 
de dou leur ; vous ne m é -
priserez pas , ô m o n D i e u , 
un cœur contr i t et humi l i é . 

Soyez , S e i g n e u r , dans 
votre bonté, prop ice à S ion , 
et que Jérusalem vo i e r e -
bâtir ses murs . 

Vous agréerez a lors les 
sacri f ices de jus t i c e , les 
o f f randes et les holocaustes; 
alors on immo le ra sur vo-
tre autel des v i c t imes d 'ac-
t ions de grâces. 

f ' P S A U M E 101 

DÒMINE, exàudi, oratió-
nem m e a m ; " et cla-

mor meus ad te véniat . 
Non avértas fàc iem tu-

am a m e ; * in quact im-
que die tr ibulor , incl ina 
ad me aurem tuam. 

In quacumque die in-
vocàvero t e , * ve lóc i ter 
exaudi m e ; 

Quia de fecérunt sicut 
fumus dies m e i , * ossa 
mea sicut c r émium arué-
runt. 

Percùssus sum ut fce-

SE I G N E U R , écoutez ma 
p r i è r e , et que mes cr is 

s 'é lèvent jusqu 'à vous. 
N e m e cachez pas votre 

v isage, et, dans le temps de 
mon af f l ict ion, daignez prê-
ter l 'ore i l le à mes vœux. 

En que lque m o m e n t que 
j e vous invoque, hâtez-vous 
de m 'exaucer ; 

Car mes j ou r s se sont 
évanouis c o m m e la fumée , 
et mes os se sont dessé-
chés c o m m e le bo is près 
d 'un foyer brûlant. 

J'ai été f rappé c o m m e 

3 



l 'herbe sous un soleil ar-
dent : mon cœur s'est f lé-
tr i , et j 'ai oublié jusqu'au 
soin de ma nourriture. 

A force de g é m i r , ma 
peau s'est attachée à mes 
os. 

Je suis devenu semblable 
au pélican dans le désert, 
semblable au hibou dans 
sa solitude. 

J'ai ve i l lé , seul et dé-
laissé comme le passereau 
solitaire sur le toit. 

Tout le jour mes enne-
mis m'ont chargé de re-
proches, et ceux qui m'a-
vaient donné des louanges 
m'ont accablé de leurs in-
jures . 

La cendre a été comme 
le pain dont j e me nour-
rissais, et j 'ai mêlé mes 
larmes avec ma boisson. 

Parce que j 'ai vu votre 
colère allumée contre moi, 
et qu'après m'avoir élevé 
vous m'avez précipité. 

Mes jours ont décliné 
comme l ' ombre , et j e me 
suis fané comme l 'herbe 
fauchée. 

Pour vous, Seigneur, vous 
demeurez le même éter-
nel lement, et le souvenir 
de vos merveil les subsistera 
dans tous les siècles. 

Vous vous lèverez pour 
secourir Sion, parce que le 
temps est venu d'avoir pi-
tié d'elle, le temps de faire 
grâce est arrivé. 

Car vos serviteurs ché-
rissent encore ses ruines, 

num, etáruit cor meum ; * 
quia oblitussum coméde- ¡ 
re panem meum. 

A voce gémitus m e i , * 
adhœsit os meum carni 
mese. 

Similis factus sum pe-
licáno solitùdinis : * fa-
ctus sum sicut nyctico-
rax in domicil io. 

V ig i lav i , * et factus 
sum sicut passer solitá-
rius in tecto. 

Tota die exprobrâbant 
mihi inimici mei : * et 
qui laudâbant. me, advér-
sum me jurâbant. 

et terra; ejus miserebún-
tur. 

Quia cinerem tanquam 
panem manducábam, 
et potum meum cum iletu 
miscébam. 

A facie irte et indigna-
tiónis tuœ : * quia élevans 
allisisti me. 

Dies mei sicut umbra 
declinavérunt, * et ego; 
sicut fœnum árui. 

Tu autem, Domine, in 
setérnum pérmanes: * et 
memoriâle tuum in ge-
neratiónem et generatió-
nem. I 

Tu exsúrgens misere-
beris Sion, * quia tempus 
miseréndi e jus, quia ve-
nit tempus. 

Quóniam placuéruiit 
servis tuis lápides ejus, ' 

Et t imöbuntgentes no-
men luum, Dörnine, * 
et omnes reges terra: glö-
riam tuam; 

Quia iedificavit Domi-
nus Sion , * et videbitur 
in glöria sua. 

Respexit in oratiönem 
humilium, * et non spre-
vit precem eörum. 

Scribäntur ha3c in ge-
neratiöne altera; * et pö-
pulus qui creäbitur, lau-
dabit Dominum; 

Quia prospexit de excöl-
so sancto suo : * Dominus 
de ccelo in terram aspe-
xit ; r 

Utaudiretgemitus com-
peditörum, * ut sölveret 
filios interemptörum; 

Ut annüntient in Sion 
nomen Dömini, * et lau-
dem ejus in Jerusalem, 

In conveniindo pöpu-
los in unum, * et reges, ut 
serviant Domino. 

Respöndit ei in via vir-
tütis s u » : * Paucitätem 
dierum meörum nüntia 
mihi. 

Ne revoces me in dimi-
dio dierum m e ö r u m : * in 
generatiönem et genera-
tionem anni tui. 

ils pleurent sur cette terre 
désolée. 

Les nations craindront 
votre nom, Seigneur, et 
tous les rois de la terre 
connaîtront votre g lo i re ; 

Parce que le Seigneur a 
rebâti Sion, et qu'ii y sera 
vu dans sa gloire. 

I l s'est rendu attentif à 
la pr ière des humbles, et 
il n'a pas méprisé leurs 
supplications. 

Que ceci soit écrit pour 
la génération future; et le 
peuple qui doit naître 
louera le Seigneur; 

Car il a regardé du haut 
de son sanctuaire, il a dai-
gné jeter les veux sur la 
terre, 

Pour écouter les gémis-
sements des captifs, et af-
franchir les enfantsdeceux 
qu'on a mis à mort ; 

Afin qu'ils annoncent 
dans Sion le nom du Sei-
gneur , et qu'ils chantent 
ses louanges dans Jérusa-
lem , 

Lorsque peuples et rois 
se réuniront dans son en-
ceinte , pour servir le Sei-
gneur. 

Dans l'attente de vos ju-
gements, ô mon Dieu, votre 
serviteur vous a dit : Ap-
prenez-moi le peu de jours 
qui me restent à vivre. 

N e me retirez pas du 
monde au milieu de ma 
course : vos années s'éten-
dent dans la suite de tous 
les âges. 



A u commencemen t , Sei-
g n e u r , vous avez c réé la 
t e r r e , e t les cieux sont 
l ' ouvrage de vos mains. 

I l s passeront , mais vous 
demeurerez : i ls v ie i l l i ront 
c o m m e un vêtement . 

Vous les changerez com-
m e un manteau , et i ls se -
ront changés ; mais vous, 
vous serez toujours le 
m ê m e , et vos années ne 
f in iront jamais . 

Les enfants de vos ser-
v i teurs auront enf in une 
demeure stable, et leur race 
subsistera é te rne l l ement . 

In i t io tu , Dornine, ter-
rain fundas t i : * et opera 
rnanuum tuarum sunt 
cceli. 

Ipsi p e r i bun t , tu au-
tem permanes* : e t o m n e s 
sicut ves t imentum vete-
rascent. 

Et sicut oper to r ium 
mutabis eos, et mutabun-
t u r ; * tu autem idem 
ipse e s , et anni tui non 
def ic ient . 

F i l i i servorum tuorum 
habitabunt; * et semen 
eo rum in sajculum dir i -
gdtur. 

Psaume De profúndis, p. 28. 

P S A U M E 142 

SE I G N E U R , écoutez ma 
p r i è r e , prêtez l ' o re i l l e 

à mes suppl icat ions, selon 
votre promesse : exaucez-
moi dans votre justice. 

Mais n 'entrez pas en ju-
gement avec votre servi-
t eur ; car nul h o m m e vi-
vant ne sera just i f ié en votre 
présence . 

L ' ennemi a tourmenté 
mon â m e , i l a humi l ié ma 
vie sur la terre . 

I l m'a re l égué dans les 
ténèbres c o m m e ceux qu i 
sont morts depuis l ong-
t emps ; m o n esprit a été 
dans la détresse , et m o n 
cœur dans l e t rouble . 

Je m e suis souvenu des 

DÓMINE , exáudi oratió-
nem m e a m ; áuribus 

pércipe obsecrat iónem 
meam in ver i táte tua : * 
exáudi me in tua justi f ia. 

Et non intres in judi -
c ium c u m servo tuo ; * 
quia non just i f icábitur 
in conspéctu tuo omnis 
v ivens. 

Quia persecútus est ini-
micus á n i m a m m e a m ; * 
humi l iáv i t in terra vitam 
m e a m . 

Collocâvit m e in obscú-
ris, sicut mórtuos sasculi; 
* et anxiâtus est super me 
spiritus meus : in me tur-
bátum est COF m e u m . 

M e m o r fu i d i é rum an-

t iquórum ; meditátussum 
in òmnibus opér ibus tuis ; 
* in factis mánuum tuá-
r u m meditábar. 

Expándi rnanus meas 
ad te : * ánima mea sicut 
terra sine aqua tibi. 

Velóci ter exáudi me, 
Dòmine ; * deféc i t spir i -
tus meus. 

Non avértas fác iem tu-
am a m e ; * et s imi l i s 
ero descendéntibus in la-
cum. 

Auditam fac m ih i ma-
ne miser icórdiam tuam, * 
quia in te speravi . 

Notam fac mih i v iam 
in qua á m b u l e m , * quia 
ad te leváv i án imam 
meam. 

Eripe me de in imic is 
meis, Domine ; ad te con-
iug i ; * doce me fácere 
voluntatem tuam, quia 
Deus meus es tu. 

Spiritus tu us bonus de-
ducet me in terram re -
ctam : * propter nomen 
tuum, D ò m i n e , vivi f icá-
i s me in asquitáte tua. 

. Edúces de tr ibulat ióne 
animam m e a m , • et in 
misericòrdia tua d ispér-
aes mímicos meos. 

Et perdes omnes qui 
tnbu lantán imam meam * 
quoniam ego servus tuus 
sum. 

jours anciens : j 'ai consi-
déré toutes vos œuvres, j 'a i 
médi té sur les prodiges de 
votre puissance. 

J'ai é l evé les mains vers 
vous : mon â m e est en 
votre présence c o m m e une 
terre sans eau. 

Se igneur , hâ t e z - vous de 
m ' exauce r ; car mon esprit 
est dans la dé fa i l lance . 

N e détournez pas de moi 
vo t re v isage , de peur que 
j e ne dev i enne semblable 
à ceux qu i descendent dans 
la tombe. 

Fa i t es -mo i entendre dés 
l 'aurore la vo ix de votre 
misér icorde , parce que j 'a i 
espéré en vous. 

Montrez-moi la vo i e que 
j e dois su iv re , parce que 
j ' a i é levé mon â m e vers 
vous. 

Dé l ivrez -moi de mes en-
n e m i s , Se i gneur ; j 'a i r e -
cours à vous : apprenez-
mo i à f a i r e votre vo lonté , 
puisque vous êtes m o n Dieu. 

Vot re esprit p le in de 
bonté m e conduira dans le 
dro i t chemin ; et pour la 
g lo i r e de votre n o m , Sei-
gneur , vous me rendrez la 
v i e dans votre équi té . 

Vous ret i rerez mon âme 
de la tr ibulat ion, et, selon 
votre misé r i co rde envers 
m o i , vous dissiperez mes 
ennemis . 

Vous perdrez tous ceux 
qui a f f l i gent m o n â m e , 
parce que j e suis votre ser-
v i t eur . 



An t. Se igneur , ne vous 
souvenez pas de nos fautes, 
ni de cel les de nos pro -
ches , et ne t irez pas ven-
geance de nos péchés. 

Ant. N e reminiscár is , 
D o m i n e , del icta nostra 
vel paréntum nostrôrum, 
ñeque v ind íc tam sumas 
de peccátis nostris. 

L I T A N I E S D E S S A I N T S 

SE I G N E U R , ayez p i t i é de 
nous. 

Jésus-Christ,ayez p i t i é de n . 
Se igneur ,ayez pitié de nous. 
Jésus-Christ, écoutez-nous. 
Jésus-Christ, exaucez-nous. 
P è r e céleste, qui êtes Dieu, 

ayez pit ié de nous. 
F i l s Rédempteur du monde, 

qu i è t e s D i eu , ayez pitié. 
Esprit-Saint, qu i êtes Dieu, 

ayez pitié de nous. 
T r in i t é sainte, qui êtes un 

seul Dieu, ayez pit ié . 
Sainte M a r i e , pr iez pour 

nous. 
Sainte M è r e de Dieu, priez. 
Sainte V i e r ge des v i e rges , 

pr iez pour nous. 
Saint M i che l , pr iez . 
Saint Gabr ie l , pr iez . 
Saint Raphaë l , pr iez . 
Saints Anges et Archanges , 

pr iez tous pour nous. 
Saints ordres des Esprits 

b i enheureux , pr iez tous 
pour nous. 

Saint Jean -Bap t i s t e , priez 
pour nous. 

Saint Joseph, pr iez . 
Saints Patr iarches et P r o -

phètes , pr iez tous. 
Saint P i e r r e , pr iez . 
Saint P a u l , pr i ez . I 

K 
YRIE, e lé ison. 

Christe, e lé ison. 
Ky r i e , e lé ison. 
Christe, audi nos. 
Chr is te , exáudi nos. 
Pater de ccelis Deus, m i -

serere nobis . 
F i l i R e d é m p t o r mund i 

Deus , miserére nobis. 
Spír i tus sánete Deus, mi-

serére nobis . 
Sancta Tr in i tas unus De-

us, miserére nobis . 
Sancta Mar i a , ora pro 

nobis. 
Sancta Dei Génitr ix , ora. 
Sancta V i r g o virginurn, 

ora p ro nobis . 
Sánete M ichae l , ora. 
Sánete Gabr ie l , ora. 
Sánete Raphae l , ora. 
Omnes sancti Ange l i et 

A r chánge l i , oráte. 
Omnes sancti beatórum 

Spir í tuum órdines,orá-
te p ro nobis . 

Sánete Joánnes Bapt í -
sta, ora p ro nobis. 

Sánete Joseph, ora. 
Omnes sancti Patriárchée 

et P rophé ta ì , oráte. 
Sánete P e t r e , ora. 
Sánete P a u l e , ora. 

Sánete A n d r é a , ora . 
Sánete Jacóbe, ora . 
Sánete Joánnes , ora. 
Sánete T h o m a , ora . 
Sánete Jacóbe, ora . 
Sánete P h i l i p p e , ora . 
Sánete BartholomEee, ora . 
Sánete Matthaee, ora. 
Sánete S i m o n , ora . 
Sánete Thadd i e e , ora . 
Sánete Math ía , ora . 
Sánete Bárnaba , ora. 
Sánete L u c a , ora . 
Sánete M a r e e , ora . 
Omnes sancti Apóstol i et 

Evangel ista! , oráte. 
Omnes sanci i Discípul i 

D ò m i n i , oráte. 
Omnes sancti Innocentes, 

oráte p ro nobis. 
Sánete Stéphane, ora pro 

nobis. 
Sánete L a u r é n t i , ora . 
Sánete V incèn t i , ora . 
Sancti Fabiáne et Seba-

st iáne , oráte. 
Sancti Joánnes et Paule , 

oráte p ro nobis. 
Sancti Cosma et Damiáne, 

oráte p ro nobis. 
Sancti Gervási et Protás i , 

oráte p ro nobis. 
Omnes sancti Mártyres, 

oráte p ro nobis. 
Sánete S i l vés ter , ora . 
Sánete G r e g ó r i , ora. 
Sánete A m b r ò s i , ora . 
Sánete Augus t ine , ora . 
Sánete H i e r ó n y m e , ora. 
Sánete Mar t ine , ora. 
Sánete N i c o l á e , ora. 
Omnes sancti Pont í f ices 

et Confessóres , oráte 
p ro nobis. 

Saint A n d r é , priez. 
Saint Jacques, pr iez . 
Saint Jean, pr iez . 
Saint T h o m a s , pr iez . 
Saint Jacques, pr iez . 
Saint P h i l i p p e , pr iez . 
Saint Barthé lémy, pr iez . 
Saint Matthieu, " pr iez . 
Saint S i m o n , pr iez . 
Saint Thaddée , pr iez . 
Saint Mathias , pr iez . 
Saint Barnabé , pr iez . 
Saint L u c , pr iez . 
Saint Marc , priez. 
Saints Apôtres et Evangé-

l istes, pr iez tous. 
Saints Disciples du Se i -

g n e u r , pr iez tous. 
Saints Innocents, pr iez tous 

pour . nous. 
Saint E t i enne , pr i ez pour 

nous. 
Saint Laurent , pr iez . 
Saint V incen t , pr iez . 
Saints Fabien et Sébastien, 

pr iez pour nous. 
Saints Jean et P a u l , pr i ez 

pour nous. 
Saints Còme et D a m i e n , 

pr iez pour nous. 
Saints Gervais et Protais, 

priez pour nous. 
Saints Martyrs , pr i ez tous 

pour nous. 
Saint Sy lvestre , pr iez . 
Saint G r égo i r e , pr iez . 
Saint Ambro i s e , pr iez . 
Saint August in , pr iez . 
Saint J é r ô m e , pr iez . 
Saint Mar t in , pr iez . 
Saint N i co l a s , pr iez . 
Saints Pont i f es et Confes-

seurs , pr iez tous pour 
nous. 



Saints Docteurs, priez tous 
pour nous. 

Saint Antoine, priez. 
Saint Benoit , priez. 
Saint Bernard, priez. 
Saint Dominique, priez. 
Saint François, priez pour 

nous. 
Saints Prêtres et Lévites, 

priez tous pour nous. 
Saints Moines et Solitaires, 

priez tous pour nous. 
Sainte Marie Made le ine , 

priez pour nous. 
Sainte Agathe, priez. 
Sainte Luc i e , priez. 
Sainte Agnès , priez. 
Sainte Céci le, priez. 
Sainte Catherine, priez. 
Sainte Anastasie, priez. 
Saintes Vierges et Veuves, 

priez toutes pour nous. 
Saints et Saintes de Dieu, 

intercédez tous pour 
nous. 

Soyez-nous propice, par-
donnez-nous , Seigneur. 

Soyez-nous propice, exau-
c e z - n o u s , Seigneur. 

De tout mal, délivrez-nous, 
Seigneur. 

De tout péché, délivrez-
nous, Seigneur. 

De votre co lère , délivrez-
nous, Seigneur. 

De la mort subite et impré-
vue , dél ivrez-nous. 

Des embûches du démon, 
délivrez-nous, Seigneur. 

De la colère, de la haine et 
de toute mauvaise vo-
lonté, dé l ivrez-nous. 

De l'esprit impur, délivrez-
nous, Seigneur. 

Omnes sancii Doctóres, f 
orate prò nobis. 

Sancte Antoni , ora. 
Sancte Benedicte, ora. 
Sancte Bernardo, ora. 
Sancte Dominice , ora. 
Sancte Francisce, ora prò 

nobis. 
Omnes sancii Sacerdótes 

et L e v i t o , orate. ; 
Omnes sancti Monachi et 

Eremita;, orate, r 
Sancta Maria Magdaléna, : 

ora prò nobis. 
Sancta Agatha, ora. i 
Sancta Luc ia , ora. i 
Sancta Agnes, ora. ; 
Sancta Ctecilia, ora. 
Sancta Catharina, ora. j' 
Sancta Anastasia, ora. 
Omnes sancta; Virgines et ' 

V i d u s , orate. ! 
Omnes Sancti et Sancta 

Dei, intercédite prò no-
bis. 

Propitius esto, parce no- -
bis, Dòmine. I 

Propitius esto, exàudi 
nos , Dòmine. 

Ab omni malo , libera 
nos, Dòmine. 

Ab omni peccato, libera 
nos, Dòmine. 

Ab ira tua, libera nos,, 
Dòmine. 

A subitanea et improvisal 
morte , libera nos. 

Ab insidiis diàbol i , li-
bera nos, Dòmine. 

Ab i ra , et òdio, et omni 
mala voluntàte, libera 
nos , Dòmine. f 

A spiritu fornicatiònis, 
libera nos, Dòmine. ; 

A fùlgure et tempestàte, 
libera nos, Dòmine. 

A flagèllo terrcemòtus, l i-
bera nos, Dòmine. 

A peste, fame et bel lo, 
libera nos, Dòmine. 

A morte perpètua, libera 
nos, Domine. 

Per mystérium sanctse In-
carnatiònis tua;, libera 
nos, Dòmine. 

Per Advéntum tuum, l i -
bera nos, Dòmine. 

Per Nativitàtem tuam, li-
bera nos > Dòmine. 

Per Baptismum et san-
ctum Jejùnium tuum, 
libera nos, Dòmine. 

Per Crucem et Passiò-
nem tuam, libera nos. 

Per Mortem et Sepultù-
ram tuam, libera nos. 

Per sanctam Resurre-
ctiònem tuam, libera 
nos, Dòmine. 

Per admiràbi lem Ascen-
siònem tuam, libera 
nos, Dòmine. 

Per Advéntum Spiritus 
sancti Paràcliti, l ibera 
DOS, Dòmine. 

In die judici i , libera nos, 
Domine. 

Peccatóres, te rogàmus. 
audi nos. 

Ut nobis parcas, te rogà-
mus, audi nos. 

Ut nobis indulgeas, te ro-
gàmus, audi nos. 

Ut ad veram pceniténtiam 
nos perdùcere digné-

De la foudre et des tem-
pêtes, dél ivrez-nous. 

Du châtiment des tremble-
ments de terre, délivrez 

De la peste, de la famine 
et de la guerre, délivrez. 

De la mort éternel le , déli-
v rez -nous , Seigneur. 

Far le mystère de votre 
sainte Incarnation, déli-
vrez-nous, Seigneur. 

Par votre Avènement , dé-
l ivrez-nous, Seigneur. 

Par votre Naissance, déli-
vrez-nous, Seigneur. 

Par votre Baptême et votre 
saint Jeûne, délivrez-
nous, Seigneur. 

Par votre Croix et votre 
Passion, dél ivrez-nous. 

Par votre Mort et votre Sé-
pulture, dél ivrez-nous. 

Par votre sainte Résurrec-
tion, délivrez-nous, Sei-
gneur. 

Par votre admirable Ascen-
sion, dél ivrez-nous, Sei-
gneur. 

Par l 'Avènement du Saint-
Esprit consolateur, déli-
v rez -nous , Seigneur. 

Au jour du jugement , dé-
l ivrez-nous , Seigneur. 

Pécheurs, nous vous en 
supplions, exaucez-nous. 

Daignez nous pardonner , 
nous vous en supplions, 
exaucez-nous. 

Daignez nous faire grâce, 
nous vous en supplions, 
exaucez-nous. 

Daignez nous conduire à 
une véritable pénitence, 
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nous vous en suppl ions , 
e xauce z -nous . 

Da ignez gouve rner et con-
server votre Egl ise sainte, 
nous vous en suppl ions, 
exaucez - nous. 

Da ignez mainten i r dans vo-
tre sainte re l i g ion le Sou-
vera in Pont i f e et tous les 
o rdres de la h ié rarch ie 
ecclésiastique, nous vous 
en suppl ions , exaucez-
nous. 

Da ignez humi l i e r les enne-
mis de la sainte Eg l ise , 
nous vous en supplions, 
e xaucez -nous . 

Daignez é tabl i r la paixetune 
concorde vér i table entre 
les ro is et les pr inces 
chré t i ens , nous vous en 
suppl ions, exaucez-nous. 

Daignez accorder à tout le 
peup l e chré t i en la paix et 
l 'unité , nous vous en sup-
p l i ons , exaucez-nous . 

Daignez nous for t i f i er et 
nous conserver nous-
m ê m e s dans votre saint 
se rv i ce , nous vous en 
suppl ions, exaucez-nous. 

Da ignez é lever nos âmes 
aux désirs célestes, nous 
vous en supplions, exau-
ce z -nous . 

Daignez récompenser tous 
nos bienfa i teurs en l eur 
donnant les biens éter-
ne l s , nous vous en sup-
p l i ons , exaucez -nous . 

Daignez dé l i v r e r de la dam-
nation éterne l le nos âmes, 
ce l les de nos f r è r e s , de 
nos parents et de nos 
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r i s , te r o g á m u s , audi 
nos. 

U t Ecc lés iam tuam san-
ctam rége re et conser-
váre d ignér is , te r o gá -
mus , audi nos. 

U t D o m n u m Apos tó l i cum 
et omnes ecclesiásticos 
órd ines in sancta r e l i -
g i óne conservare di-
gnér is , te r o g á m u s , 
audi nos. 

Ut in imicos sancta; Ec -
clésiœ humi l iá re d igné-
r i s , te r o g á m u s , audi 
nos. 

Ut rég ibus et pr inc ip i -
bus christ iánis pacem 
et v e ram concórd iam 
donáre d ignér is , te ro-
gámus , audi nos. 

U t cuncto populo ch r i -
stiáno pacem et unitá-
t em larg ir i d i gné r i s , 
te r o gámus , audi nos. 

U t nosmetipsos in tuo 
sancto serv i t io eonfor-
táre et conserváre di-
gnér is , te rogámus , au-
di nos. 

U t mentes nostras ad cœ-
léstia desidér ia érigas, 
te r o g á m u s , audi nos. 

U t omnibus benefactóri-
bus nostris sempitérna 
bona ré t r ibuas , te ro-
gámus , audi nos. 

Ut an imas nostras, fra-
t r u m , prop inquórum 
et bene fac tórum no-
s t r ó r u m , ab tetérna 

damnatióne e r ip ias , te 
rogàmus, audi nos. 

Ut fructus t e r r a dare et 
conservare d ignér is , te 
rogàmus, audi nos. 

Ut òmnibus fidélibus de-
fi inctis r èqu i em aetér-
nam donàre dignéris , 
te r ogàmus , audi nos. 

Ut nos exaudire dignéris , 
te r ogàmus , audi nos. 

Fili Dei , te rogàmus , audi 
nos. 

Agnus De i , qu i tollis pec-
cata m u n d i , parce no-
bis, Dòmine . 

Agnus Dei, qui tol l is pec-
càta mundi , exàudi nos, 
Dòmine. 

Agnus Dei, qui tollis pec-
càta m u n d i , miserére 
nobis. 

Christe, audi nos. 
Christe, exàudi nos. 
Ky r i e , e lé ison. 
Cnriste, e lé ison. 
Kyr i e , e lé ison. 

Pater noster , etc. , ci 
voix basse, 

f . Et ne nos inducas in 
tentatiònem. 

R!- Sed l ibera nos a 
malo. 

b ienfa i teurs , nous vous 
en suppl ions, ' exaucez-
nous. 

Daignez nous donner les 
fruits de la t e r re et les 
conserver , nous vous en 
suppl ions, exaucez-nous. 

Daignez accorder le repos 
éternel à tous les fidèles 
dé funts , nous vous en 
suppl ions, exaucez-nous. 

Daignez écouter nos vœux, 
nous vous en suppl ions, 
e xaucez -nous . 

Fi ls de Dieu, nous vous en 
suppl ions, exaucez-nous. 

Agneau de Dieu, qu i e f facez 
les péchés du monde , par-
d o n n e z - n o u s , Se igneur . 

Agneau de D i eu , qui ef fa-
cez les péchés du monde , 
exaucez-nous, Se igneur . 

Agneau de D i eu , qui e f fa-
cez les péchés du monde , 
ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, écoutez-nous. 
Jésus-Christ, exaucez-nous. 
Se igneur ,ayez pitié denous. 
Jésus-Christ, ayez pit ié de n. 
Se igneur ,ayez pitié de nous. 

No t r e P è r e , etc., à voix 
basse. 

y . Et ne nous laissez pas 
succomber à la tentation. 

iî). Mais dé l ivrez-nous du 
mal . 
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DEUS, in ad jutòr ium me-
nni in tende : * Domi -

ne , ad ad juvándum me 
festina. 

ODIEU, venez à mon aide : 
hâtez - vous , Se i gneur , 

de me secourir . 



PRIERES DE COMMUNAUTE 

Que ceux qui cherchent à 
m'ôter la v ie soient couverts 
de honte et de confus ion. 

Que ceux qu i veulent ma 
perte soient repoussés au 
loin et qu ' i l s rougissent. 

Que ceux qu i insultent à 
mes maux se ret i rent char-
gés de honte . 

Mais que tous ceux qui 
vous che r chen t , Se i gneur , 
tressai l lent de j o i e ; et que 
ceux qu i n'attendent l eur 
salut que de vous répètent 
sans cesse : Louons le Sei-
gneur . 

P o u r mo i , j e suis pauvre 
et dénué de t o u t : venez 
à m o n secours , ô mon 
Dieu. 

Vous êtes mon a ide et 
mon l ibérateur : Se igneur , 
ne tardez pas. 

Gloria Patri... 
y . Sauvez vos servi teurs. 

— R). Qui espèrent en vous, 
ô mon Dieu. 

y . Soyez pour nous, Sei-
gneur , c o m m e une tour. — 
R). Inaccessible à l ' ennemi . 

f . Que l ' ennemi ne l ' em-
porte j ama is sur nous. — R). 
Et que l 'enfant de l ' in i -
quité ne puisse j ama i snous 
nuire . 

f . S e i gneu r , n'agissez 
pas avec nous d 'après nos 
péchés. — R). Et ne nous 
châtiez pas selon nos in i -
quités. 

j f .Pr ions pour notre P o n -
ti fe N . . . — R). Que le Se i -
gneur le conserve et le 

Confundántur et reve -
r eán tur , * qui qucerunt 
án imam m e a m . 

Avertántur re t rórsum 
et erubéscant , * qu i vo-
lunt mih i mala. 

Avertántur statim eru-
bescéntes , * qui d icunt 
m i h i : E u g e , euge. 

Exsúltent et lceléntur 
in te o m n e s qui quserunt 
t e , * et dicant s emper : 
Magni f icétur Dóminus, 
qu i d i l igunt salutáre tu-

Ego ve ro egénus e t 
pauper sum : * Deus, ád-
juva m e . 

Ad jú to r meus et l ibera-
tor meus es tu : * Dómine , 
ne morér i s . 
S i cu t e r a t . . . 

f . Salvos fac servos tu-
os .—R) . Deus meus, spe-
rántes in te. 

f . Esto nobis, Dómine , 
turr is for t i túdin is . — A 
fácie in imic i . 

>\ N ih i l pro f íc ia t in i -
micus in nob is .— fi¡. E t f i -
lius iniquitátis non appó-
nat nocére nobis. 

y . Dómine , non secun-
d u m peccáta nostra fá-
cias nobis . — fi). Ñ e q u e se-
cundum iniquitátes no-
stras retríbuas nobis. 

f . Orèmus pro Pon t í -
fice nostro N . . . — fi). Dó-
minus consérvet eum, et 
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vivi f icet e u m , et beâtum 
fâciat e u m in t e r ra , et 
non tradat e u m in âni-
mam in imicórum e jus. 

f . Orèmus pro bene fa -
ctóribus nostns. — R). R e -
tr ibùere d i gnâre , D ò m i -
n e , omnibus nobis bona 
faciéntibus, propter no-
men tuum, v i tam œtér-
nam. Amen . 

Orèmus pro fidélibus 
defunctis. — fi). R é q u i e m 
a;térnam dona eis. Dòmi -
ne, et lux perpétua lûeeat 
eis. 

y . Requiéscant in pace. 
— l ì . A m e n . 

f . P ro f ràtr ibus nostris 
abséntibus. — fi). Salvos 
fac servos tuos , Deus 
meus, sperântes in te. 

Mitte e is , D ò m i n e , 
auxil ium de sancto. — fi). 
Et de Sion tuére eos. 

f . Dòmine , exáudi ora-
tiónem m e a m . — fi). Et 
c lamor meus ad te vé -
niat. 

ORÈMUS 

DEUS, cui p r op r ium est 
miserér i semper et pár-

cere, súscipe deprecat ió-
nem nostrani : ut nos, et 
omnes fámulos tuos quos 
de l ic tórum caténa con-
str íngi t , miserát io t u » 
pietátis c l eménte r absól-
vat. 
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v i v i f i e ; qu ' i l le rende heu-
reux sur la t e r re , et qu ' i l 
ne l 'abandonne point à la 
v io l ence de ses ennemis . 

f . P r i ons pour nos b ien-
faiteurs. — D a i g n e z , Sei-
g n e u r , pour la g lo i r e de 
votre n o m , donner la v ie 
é terne l le à tous ceux qu i 
nous font du bien. A ins i 
so i t - i l . 

y . P r i ons pour les fidèles 
défunts . — Se i gneur , 
d o n n e z - l e u r le repos éter-
ne l , et que la lumiè re éter-
nel le les éclaire. 

f . Qu'i ls r eposenten paix. 
— R). A ins i so i t - i l . 

f . P r i ons pour nos f rères 
absents. — fi). Sauvez vos 
serviteurs qu i espèrent en 
vous, ô mon Dieu. 

f .Se igneur , envoyez- leur 
votre secours de votre sanc-
tuaire. — fi). E t ve i l l ez sur 
eux du haut d e S ion. 

f . Se i gneur , écoutez ma 
pr ière. — fi). Et que mes 
cr is s 'é lèvent jusqu 'à vous. 

PRIONS 

ODIEU, dont un des at-
tr ibuts est d 'être tou-

j ours prêt à f a i r e g râce et 
à pardonner , recevez favo-
rab lement nos pr i è res , et 
q u e les chaînes du péché, 

3ui l ient nos âmes et ce l les 
e vos serv i teurs , so ient 

brisées par la puissance 
de votre misér i corde in -
finie. 



EX A U C E Z , S e i gneu r , les 
pr iè res de ceux qu i 

recourent humb lement à 
vous, et remettez les péchés 
de ceux qu i vous les confes-
s en t ; af in que nous r e ce -
v ions en m ê m e temps de 
votre bonté le pardon et la 
pa ix . 

SEIGNEUR, mon t r e z -nous 
les effets de votre ine f -

fab le m i s é r i c o rde , e t , en 
nous dé l i v rant de tous nos 
péchés, dé l ivrez-nous aussi 
des peines que nous avons 
mér i tées en les commettant . 

ODIEU, qu i êtes of fensé 
par nos fautes et apaisé 

pa r notre pén i t ence , ac-
cuei l lez f avorab lement les 
p r i è r es et les supplications 
de votre peuple , et détour-
nez de nous les f léaux de vo -
tre co lère , que nous avons 
mér i t és par nos péchés. 

DIEU tout-puissant et éter-
ne l , ayez pit ié de votre 

serv i teur N . . . , notre P o n -
t i fe ,et conduisez- le par votre 
bonté dans la vo i e du salut 
éternel , afin que, pa r votre 
grâce , i l dés i re ce qu i vous 
est ag réab le , et l ' accom-
plisse de toutes ses forces . 

ODIEU, qu i êtes la source 
des saints dés i rs , des 

bons desseins et des actions 
justes, accordez à vos ser -
viteurs cette paix que le 
m o n d e ne peut donner , afin 

EXÀUDI, qusesumus, Dò-
mine , sùpp l i cum pre-

ces , et conti tént ium tibi 
parce peccàtis : ut pàr i ter 
nobis indu lgént iam t r i -
buas benignus et pa -
cem. 

INEFFÁRILEM nob i s , Dó-
mine , miser i córd iam 

tuam c l eménter os ténde ; 
ut s imul nos et a peceá-
tis ómn ibus éxuas, et a 
pcenis quas p ro his me-
r é m u r , er íp ias. 

DEUS , qu i culpa of fén-
deris, pceniténtia pla-

cár i s , preces pópul i tui 
supplicántis propí t ius ré-
spice ; et f lagél la tu® ira-
cúndias, quse pro peccátis 
nostris m e r é m u r , avérte. 

0MNÌPOTENS sempi tèr -
ne Deus, miserére fà-

mu lo tuo Pont i f i c i no-
stro N . . . , et d i r i ge eum 
secùndum tuam c lemén-
t iam in v iam salùtis as-
t è m i e : u t , te donànte , 
tibi plàcita cùpiat, et tota 
virtùte per f ic iat . 

DEUS, a quo sancta desi-
dé r i a , recta Consilia, 

et justa sunt òpera , da 
serv is tuis i l l a m , quam 
mundus dare non potest, 
pacem : ut et corda no-

stra mandàtis tuis dèdi -
ta, et hóstium sublàta f o r -
mid ine , témpora sint tua 
protect ióne tranqui l la . 

URE igne sancti Spiritus 
renes nostros et co r 

nostrum, D ö m i n e : ut t i -
bi casto corpore -serviä-
mus, et mundo corde pla-
ceamus. 

FIDÉLIUM, Deus, o m n i u m 
Cónditor et Redém-

ptor , animábus famuló-
rum famularúmque tuá-
rumremiss i ónem cunctó-
rum tri bue peccatórum : 
ut indulgént iam, quam 
semper optavérunt , pi is 
supplicatiónibus conse-
quántur. 

ÀCTIÓNES nostras, quse-
sumus, Dòmine , aspi-

rando p r a v e n i , et adju-
vàndo proséquere : ut 
cuncta nostra oràt io et 
operàtio a te semper in -
cipiat , et pe r te ccepta 
finiàtur. 

OMNÌPOTENS sempi tèrne 
Deus, qui v i vó rum do-

minàr is s imul et mor tuó-
r u m , o m n i u m q u e mise-
rér is quos tuos , fide et 
òpere, futùros esse pra;-
nóscis : te supplices exo-
ràmus; ut pro quibus ef-

que nos cœurô soient do -
ci les à vos commande -
ments , et q u e , dé l ivrés de 
tout e n n e m i , nous a y o n s , 
sous votre protect ion, des 
jours t ranqui l les . 

S E I G N E U R , brûlez nos 
re ins et nos cœurs pa r 

le feu de votre Esprit-Saint , 
afin que nous vous servions 
avec un corps chaste, et que 
nous vous soyons agréables 
pa r la pureté de nos âmes . 

O D I E U , Créateur et Ré -
dempteur de tous les 

fidèles, accordez aux âmes 
de vos serv i teurs et de vos 
servantes la rémiss ion 
de tous leurs péchés , afin 
qu'e l les obt i ennent , par 
nos très humbles p r i è r e s , 
le pardon qu'e l les ont tou-
j ours attendu de votre mi -
sér icorde . 

EIGNEUR , daignez préve-
n i r et seconder nos ac-

tions pa r le secours de votre 
g râce , af in que toutes nos 
pr iè res et toutes nos œuvres 
a ient en vous l eur pr inc ipe , 
et se rapportent à vous 
c o m m e à leur fin. 

D I E U tout-puissant et éter-
nel , souvera in maî tre 

des vivants et des mor t s , 
qu i faites misé r i co rde à tous 
ceux que vous savez devo i r 
être du n o m b r e de vos élus, 
par leur fo i et leurs bonnes 
œuvres: faites que ceuxpour 
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qui nous vous adressons 
nos humbles p r i è r es , soit 
qu ' i l s appart iennent encore 
au siècle présent, soit que, 
dé l i v rés de l eur corps mor -
t e l , i ls soient entrés dans 
la v i e fu ture , obt iennent 
de votre bonté, par l ' inter-
cession de tous vos Saints, 
la rémiss ion de tous leurs 
péchés. N o u s vous en pr ions 
par N o t r e - S e i g n e u r Jésus-
Christ , vo t r e Fus, qui , étant 
D ieu , v i t et r ègne avec vous, 
en l 'uni té du Saint-Esprit , 
dans tous les siècles des 
siècles. — R). A ins i soit-il. 

f . Que le Se i gneur tout-
puissant e t misér i cord ieux 
nous exauce. — û. A ins i 
s o i t - i l . 

y . Que les âmes çles fi-
dèles reposent en paix par 
la misér i corde de Dieu. — 
R). A ins i s o i t - i l . 

fúndere preces decrév i -
m u s , quosque vel pras-
sens sseculum adhuc in 
carne ré t ine t , ve l futú-
r u m j a m exútos córpore 
suscépit, intercedéntibus 
ómnibus Sanctis tu is , 
pietátis tute c l emént ia , 
ó m n i u m de l i c tó rum suó-
r u m vén iam consequán-
tur. P e r D o m i n u m no-
strum Jesum Christum 
F í l ium tuum, qui tecum 
viv i t et r egna t , in uni-
táte Spir i tus sanct i ,Deus, 
pe r ómnia sajcula sa¡cu-
ló rum. — R). A m e n . 

f . Exáudiat nos omní -
potens et misér icors Do-
minus. — A m e n . 

f . Et fidélium ánima; 
pe r miser i córd iam Dei re-
quiéscant in pace. — Ii). 
A m e n . 

C É R É M O N I E DE L A P R I S E D ' H A B I T 

BÉNÉDICTION DES HABITS RELIGIEUX 

(La formule de bénédiction qui suit a été ap-
prouvée par la Sacrée Congrégation des Rites, le 
b mars 189b. ) ' 

f . A d j u t ó r i u m n o -
strum in n ò m i n e D ò -
min i . 

Rj. Qui f ec i t cce lum 
et t e r ram. 

ih D ò m i n e , e xâud i 
ora t iónem m e a m . 

l ì . E t c l a m o r m e u s 
ad te vén ia t . 

J . D o m i n u s v ob i s -
cum. 

Ri. E t c u m sp i r i tu tuo. 

ORÈMUS 

DEUS, Eeternórum b o -
n o r u m f i d e l i s s i m e 

p r o m i s s o r , c e r t i s s ime 
pe r so lü t o r , qu i v e s t i -
m é n t u m salüt is e t in -
d u m e n t u m œtérnœ ju -
cunditàt is tuis f i d é l i b u s 
p r o m i s i s t i ; c l e m é n t i a m 
tuam supp l i c i t e r e x o -
r ämus ; ut hœc indu-
ménta humi l i t ä t em co r -
d i s , c o n t é m p t u m m u n -
d i , z e l ü m q u e in p i i e r i s 
inst i tuéndis a d Chri-
stiana; l e g i s n o r m a m 
signi f icânt ia q u i b u s fä-

f • N o t r e s e c o u r s es t 
dans l e n o m du S e i g n e u r . 

R). Qui a fa i t le c ie l e t 
la t e r r e . 

f . S e i g n e u r , e x a u c e z 
m a p r i è r e . 

R). E t q u e l e c r i d e m o n 
â m e m o n t e v e r s v o u s . 

f . L e S e i g n e u r so i t 
a v e c vous . 

RJ. E t a v e c v o t r e e spr i t . 

P R I O N S 

OD I E U , t r ès f i d è l e dans 
v o s p r o m e s s e s et t r ès 

j u s t e d i spensa t eu r d e s 
b i ens é t e r n e l s , qu i avez 
p r o m i s à v o s f i d è l e s l e 
v ê t e m e n t du salut e t l e 
manteau d e l ' é t e rne l l e 
f é l i c i t é ; n o u s supp l i ons 
h u m b l e m e n t v o t r e m i s é -
r i c o r d e d e d a i g n e r b én i r 
c es v ê t e m e n t s , s y m b o l e 
d e l ' humi l i t é du cœur , 
du m é p r i s du m o n d e e t 
du z è l e p o u r la f o r m a t i o n 
ch r é t i enne d e l ' e n f a n c e , 
d o n t v o s s e r v i t eurs d é s i -
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qui nous vous adressons 
nos humbles p r i è r es , soit 
qu ' i l s appart iennent encore 
au siècle présent, soit que, 
dé l i v rés de l eur corps mor -
t e l , i ls soient entrés dans 
la v i e fu ture , obt iennent 
de votre bonté, par l ' inter-
cession de tous vos Saints, 
la rémiss ion de tous leurs 
péchés. N o u s vous en pr ions 
par N o t r e - S e i g n e u r Jésus-
Christ , vo t r e Fus, qui , étant 
D ieu , v i t et r ègne avec vous, 
en l 'uni té du Saint-Esprit , 
dans tous les siècles des 
siècles. — R). A ins i soit-il. 

f . Que le Se i gneur tout-
puissant e t misér i cord ieux 
nous exauce. — û. A ins i 
s o i t - i l . 

y . Que les âmes des fi-
dèles reposent en paix par 
la misér i corde de Dieu. — 
R). A ins i s o i t - i l . 

fúndere preces decrév i -
m u s , quosque vel pras-
sens sseculum adhuc in 
carne ré t ine t , ve l futú-
r u m j a m exútos córpore 
suscépit, intercedéntibus 
ómnibus Sanctis tu is , 
pietátis tute c l emént ia , 
ó m n i u m de l i c tó rum suó-
r u m vén iam consequán-
tur. P e r D o m i n u m no-
strum Jesum Christum 
F í l ium tuum, qui tecum 
viv i t et r egna t , in uni-
táte Spir i tus sancti , Detis, 
pe r ómnia sajcula sa¡cu-
ló rum. — R). A m e n . 

f . Exáudiat nos omni -
potens et misér icors Do-
minus. — A m e n . 

f . Et fidélium ánima; 
pe r miser i córd iam Dei re-
quiéscant in pace. — li). 
A m e n . 

C É R É M O N I E DE L A P R I S E D ' H A B I T 

BÉNÉDICTION DES HABITS RELIGIEUX 

(La formule de bénédiction qui suit a été ap-
prouvée par la Sacrée Congrégation des Rites, le 
b mars 189b. ) ' 

f . A d j u t ó r i u m n o -
strum in n ò m i n e D ò -
min i . 

Rj. Qui f ec i t cce lum 
et t e r ram. 

ih D ò m i n e , e xâud i 
ora t iónem m e a m . 

l ì . E t c l a m o r m e u s 
ad te vén ia t . 

J . D o m i n u s v ob i s -
cum. 

Ri. E t c u m sp i r i tu tuo. 

ORÈMUS 

DEUS, f e t e r n ó r u m b o -
n o r u m f i d e l i s s i m e 

p r o m i s s o r , c e r t i s s ime 
pe r so lü t o r , qu i v e s t i -
m é n t u m salüt is e t in -
d u m e n t u m œtérnie j u -
cunditàt is tuis f i d é l i b u s 
p r o m i s i s t i ; c l e m é n t i a m 
tuam supp l i c i t e r e x o -
r ämus ; ut hœc indu-
ménta humi l i t ä t em co r -
d i s , c o n t é m p t u m m u n -
d i , z e l ü m q u e in pt ie r i s 
inst i tuéndis a d Chri-
stiana; l e g i s n o r m a m 
signi f icânt ia q u i b u s fä-

f • N o t r e s e c o u r s es t 
dans l e n o m du S e i g n e u r . 

R). Qui a fa i t le c ie l e t 
la t e r r e . 

f . S e i g n e u r , e x a u c e z 
m a p r i è r e . 

R). E t q u e l e c r i d e m o n 
â m e m o n t e v e r s v o u s . 

f . L e S e i g n e u r so i t 
a v e c vous . 

RJ. E t a v e c v o t r e e spr i t . 

PRIONS 

OD I E U , t r ès f i d è l e dans 
v o s p r o m e s s e s et t r ès 

j u s t e d i spensa t eu r d e s 
b i ens é t e r n e l s , qu i avez 
p r o m i s à v o s f i d è l e s l e 
v ê t e m e n t du salut e t l e 
manteau d e l ' é t e rne l l e 
f é l i c i t é ; n o u s supp l i ons 
h u m b l e m e n t v o t r e m i s é -
r i c o r d e d e d a i g n e r b én i r 
c es v ê t e m e n t s , s y m b o l e 
d e l ' humi l i t é du cœur , 
du m é p r i s du m o n d e e t 
du z è l e p o u r la f o r m a t i o n 
ch r é t i enne d e l ' e n f a n c e , 
d o n t v o s s e r v i t eurs d é s i -
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r en t s e vê t i r en t é m o i -
g n a g e d e l e u r p i euse r é -
s o l u t i o n ; f a i t e s , S e i gneu r , 
q u e p r e n a n t , pa r v o t r e 
i n s p i r a t i o n , l ' hab i t du 
sa int z è l e p o u r l ' éduca -
t i on d e s e n f a n t s , i ls l e 
c o n s e r v e n t , pa r v o t r e 
p r o t e c t i o n , e t qu ' inves t i s 
d e v o s d i v i n e s p r o m e s s e s 
dans l e t e m p s , i ls ob t i en -
nen t auss i d e v o u s l e 
v ê t e m e n t d e la b i enheu -
r e u s e i m m o r t a l i t é . P a r 
J é s u s - C h r i s t N o t r e - S e i -
g n e u r . — R). A i n s i soit- i l . 

PRIONS 

SEIGNEUR no t r e D i e u , 
qu i d o n n e z l e s v e r tus 

par fa i t e s , e t don t la m a i n 
char i tab le r é p a n d av e c 
l a r g e s s e d a n s l e s â m e s 
toutes l e s b é n é d i c t i o n s , 
n o u s v o u s supp l i ons ins -
t a m m e n t d e d a i g n e r b é -
n i r et sanc t i f i e r c es vê te -
m e n t s , d o n t v o s serv i -
t eu rs d e m a n d e n t à s e 
vê t i r , en t é m o i g n a g e d e 
la r é s o lu t i on qu ' i l s on t 
p r i s e d ' i m i t e r v o t r e saint 
a m o u r p o u r l e s e n f a n t s ; 
a f in q u ' a u m i l i eu d e t ous 
c eux q u e v o u s appe l e z 
c o m m e e u x , s o u s l e s aus -
p i ces d e sa int J e a n -
Bapt i s te d e la S a l l e , à 

mu l i tui sancto v i s ib i -
l i t e r sunt i n f o r m à n d i 
p r o p ò s i t o , p r o p i t i u s be-
n e -j- d i cas ; ut sancti 
ze l i a d p ü e r o s e d u c à n - : 
d o s h à b i t u m q u e m te i 
i nsp i ran te susc i p i u n t , ! 
te p r o t e g é n t e custó- : 
d iant ; e t q u o s v ene - | 
ràndse vés t ibus p r o m i s - '; 
s ión is i ndu i s t e m p o r à -
l i t e r , beata f àc i as im-
mor ta l i t à t e v es t i r i . P e r s 
C h r i s t u m D o m i n u m no - : 
s t rum. — R). A m e n . 

OREMUS 

DÒMINE D e u s , bonà -
r u m v i r tú tum dator , 

e t o m n i u m bened i c t i ó -
n u m l a r gus i n f ú s o r , te 
o b n i x i s p r é c i b u s depre -
c à m u r , ut has ves tes 
b e n e f d i c e r e e t san-
cti f f i c á r e d i g n é r i s , 
q u i b u s f à m u l i tu i p ro 
i n d i c i o tute e r g a párvu-
l o s d i l e c t i ón i s imi tán-
d í e , sese pe róp tan t in-
d ù t o s , ut in t e r r é l i quos 
púe r i s i n f o r m á n d i s vo-
cá t o s , ausp i cán t e sancto 
Joánne Bap t i s t a , con-
ve r sa t i óne sancta pèni-
tus d icát i agnoscántur . 
P e r C h r i s t u m D ó m i n u r a 
n o s t r u m . — R¡. A m e n . 
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l ' éduca t i on de l ' en f ance , on r e c o n n a i s s e , à la sa in-
teté de l e u r v i e , la s i n c é r i t é d e l eu rs p r o m e s s e s 
et la s o l i d i t é d e l e u r voca t i on . P a r Jésus - Chr is t 
N o t r e - S e i g n e u r . — R). A i n s i s o i t - i l . 

OREMUS 

EX A U D Í , o m n i p o t e n s 
D e u s , p r e c e s no -

stras, e t has ves tes , quas 
fàmul i tui ad s e i p sos 
ope r i éndos e x p ó s c u n t , 
ubérr ima; b ened i c t i ón i s 
i m b r e p e r f i i n d e s icut 
per fud is t i o r a m vest i -
mentó rum A a r o n bene -
dict ióne unguènt i p r o -
fluéntis a càp i t e in 
barbam ; et s i cu t b e n e -
dix ist i ves tes o m n i u m 
r e l i g i o s ó r u m tibi p e r 
omnia p l a c é n t i u m , ita 
eas bene f d i c e r e et 
sancti f f i c á r e d i g n é r i s ; 
ac p r s s t a , c l emen t i s s i -
m e Pa t e r , ut suprad ic t i s 
f ámul i s tuis s int l i s e 
ves tes salut is p ro t é c t i o , 
hae in p e r i cu l i s inst i -
tuénda; j u v e n t ú t i s tutá-
m e n , hse i n i t i um san-
ct i tát is ,h® c o n t r a ó inn ia 
tela i n im i c i robusta de -
f é n s i o , ut c en t és im i 
mùne r i s opu lén t ia , pe r -
seve rante cont inént ia 
di téntur. P e r C h r i s t u m 
D ó m i n u m n o s t r u m . — 
Rj. A m e n . 

PRIONS 

DI E U tout - p u i s s a n t , 
e x a u c e z n o s p r i è r e s : 

r é p a n d e z sur ces v ê t e -
m e n t s , d o n t v o s s e r v i -
t eu rs d e m a n d e n t à se vê -
t ir , la r o s é e f é c o n d e d e 
v o t r e b énéd i c t i on , c o m m e 
vous da i gnâ tes b én i r l e s 
v ê t e m e n t s d ' A a r o n , l o r s -
q u e v o u s f î t es d e s c e n d r e 
l e p a r f u m sac r é r é p a n d u 
sur sa tête j u s q u ' à sa 
ba rbe et j u s q u ' a u x f r a n -
g e s d e sa r o b e ; et d e 
m ê m e q u e vous avez bén i 
l e s v ê t emen t s d e t o u s l e s 
r e l i g i e u x qu i s e c o n s a -
c ren t à v o s œ u v r e s , da i -
g n e z b é n i r e t sanc t i f i e r 
c e u x - c i ; f a i t e s , ô P è r e 
t r è s m i s é r i c o r d i e u x , qu ' i l s 

s o i e n t p o u r v o s s e r v i -
t eu rs u n e p r o t e c t i o n sa-
lu t a i r e , une a r m u r e con-
t re l e s d a n g e r s q u e p r é -
s en t e l ' éduca t i on d e la 
j e u n e s s e , un p r i n c i p e d e 
sanct i f i ca t ion , un b o u c l i e r 
so l i de c o n t r e t ous l e s 
traits d e l ' e n n e m i , a f in 
q u e , p e r s é v é ran t dans la 
c o n t i n e n c e , i ls m é r i t e n t 
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de posséder un jour le riche trésor par lequel 
vous récompenserez au centuple la vertu des élus. : 
Par Jésus-Christ Notre-Seigneur. — Rj. Ainsi; 
soit-il. 

L A PRISE D'HABIT 

1. La cérémonie s'ouvrira par le chant du 
Veni Creator, suivi du verset, de l'oraison et' 
de l'Ave Maria. 

Ensuite on fera une exhortation appropriée 
à la circonstance. Cette exhortation finie, le 
Président, demeurant assis, adressera les 
questions suivantes aux postulants, qui pen-
dant ce temps se tiendront debout : 

i. Désirez-vous s incèrement prendre l 'habit de l'Ins-
titut des Frères des Ecoles chrét iennes ? 

i l . Est-ce de votre f ranche et l ibre volonté que vous 
demandez à être admis dans notre Congrégat ion ? 

m . N 'avez-vous pas été v io lentés ou c o m m e forcés, 
par que lque personne ou par que lque événement, 
d 'entrer dans notre Société ? 

iv. A v e z - v o u s consulté Dieu et pr i s l 'avis de per-
sonnes pieuses et éc la i rées , sur votre voca t i on , el 
c r oye z - vous être vér i tab lement appelés du Seigneur 
dans notre Institut ? 

v . Avez -vous lu ou entendu l i r e les Règ les de l'Ins-j 
titut que vous demandez à embrasser? les connaissez-! 
vous su f f i samment? êtes-vous résolus de les observer 
fidèlement ? 

v i . Ê t e s - v ous déterminés à ne r ien recevo i r ni 
donner ( m ê m e s' i l s 'agit de vos parents) , et à ne dis-
poser d'aucun bien ni revenu, sans la permiss ion de 
vos Supér ieurs ? 

v u . Êtes-vous convaincus que , dans l'état que vous! 
al lez embrasser , on ne doit chercher que D i e u , l'ab-
négat ion de s o i -même , la fuite de tous les v i ces , soc 
salut et celui des enfants ? 
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VIII. Avez -vous de l 'af fect ion pour l 'éducation chré-
tienne de la j e u n e s s e ? vous s e n t e z - v o u s disposés 
a fa ire tous vos e f forts pour la bien instruire , et tou-
jours gratuitement ? ' 

ix . E tes -vous résolus d 'accepter de bon cœur les 
off ices et les emplo is que l 'obéissance vous prescr ira 
et de vous en acquitter fidèlement ? ' 

x . Souffr irez-vous vo lont iers d'être avert is et repr is 
de vos fautes et de subir les péni tences qu i TOUS 
seront imposées ? H a 

Les postulants ayant répondu à toutes ces 
demandes, le Président terminera par ces pa-
roles : 

Puisque vous voulez être admis dans notre Con ° r é -

ttl t q U - 6 V 0 U S ê t e s 1 r é s o l u s d ' e n observer les 
Réglés, j e vais au n o m de notre T r è s Honoré Frè re 
Supeneur Géné ra l , vous donner l 'habit re l ig ieux 

2 Alors chaque postulant se présentera de-
vant le Frere Président, qui lui donnera l'habit 
religieux ; il le recevra à genoux, baisant 
d abord la main du Frère Président, en si<me 
d obedience et ensuite l'habit lui-même, en 
témoignage de sa vénération pour ce vêtement 
bemt et sanctifié par l'Eglise, et des promesses 
qu il vient de faire. 

3. Les postulants revêtiront l'habit religieux 
dans une salle voisine, assistés chacun, autant 
que possible, par un Frère profès. Pendant ce 
temps, les novices chanteront le Magnificat. 

4. Les nouveaux novices, revêtus de l'habit 
religieux, rentreront dans la salle, et le Frère 
1 resident donnera alors à chacun un nom de 
communauté, qui sera toujours le nom d'un 
saint; il leur remettra en même temps un 
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chapelet de six dizaines, un petit crucifix et j 
le souvenir de la prise d'habit. Après quoi, ils j 
iront successivement recevoir l'accolade de tous 
les Frères présents, commençant par le Frère 
Président, les Frères en charge, les Profès, et 
terminant par les Frères novices. Pendant ce 
temps, on chantera une hymne ou un cantique, 
en l'honneur de saint Jean-Baptiste de la Salle. 

5. Ensuite, le Frère Président dira encore 
quelques mots d'édification, s'il le désire, et 
il avertira ceux qui viennent de revêtir l'habit 
religieux de.l'Indulgence plénière qu'ils peu-
vent gagner en cette circonstance. ( P i e IX, 
24 septembre :1874. — Rescrit de la S. Congr. 
des Indulg., i9juini896.) 

6. On terminera la cérémonie par le chant| 
du Psaume Laudate Dominum ou Ecee quami 
bonum (p. 104). 
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E t l e S a i n t - E s p r i t con-
so la teur . 

0 C h r i s t , v o u s êtes le 
R o i d e g l o i r e . 

V o u s ê tes l e F i l s é t e r -
ne l du P è r e . 

F a i t h o m m e p o u r sau -
v e r l ' h o m m e , v o u s n ' a v e z 
pas d é d a i g n é d e d e s c e n d r e 
dans l e se in d ' u n e V i e r g e . 

B r i san t l ' a i g u i l l o n d e 
la m o r t , v o u s a v e z ou-
ve r t à c eux qu i c r o i e n t l e 
r o y a u m e d e s c i eux . 

V o u s ê tes ass is à la 
d r o i t e d e D i e u , dans la 
g l o i r e du P è r e . 

N o u s c r o y o n s q u e v o u s 
v i e n d r e z un j o u r j u g e r 
l ' un i v e r s . 

S e c o u r e z d o n c , n o u s 
v o u s e n c o n j u r o n s , v o s 
s e r v i t eu r s rache tés p a r 
v o t r e sang p r é c i e u x . 

Fa i t es qu ' i l s so i en t 
c o m p t é s p a r m i v o s Sa ints 
dans la g l o i r e é t e rne l l e . 

Sauvez v o t r e p e u p l e , 
S e i g n e u r , e t bén i s se z v o -
t r e hé r i t a g e . 

C o n d u i s e z v o s en fants , 
e t é l e v e z - l e s j u s q u ' à la 
g l o i r e d e l ' é t e rn i t é . 

C h a q u e j o u r n o u s v o u s 
b é n i s s o n s . 

N o u s l o u o n s v o t r e n o m 
m a i n t e n a n t e t dans t o u s 
les s i è c l e s d e s s i è c l e s . 

S a n c t u m q u o q u e * Pa -
r à c l i t u m S p i r i t u m . 

T u R e x g l ò r ia ; , * Chr i -
ste. 

T u P a t r i s * s e m p i t é r -
n u s e s F i l i u s . 

T u a d l i b e r à n d u m 
suscep tu rus h o m i n e m , * 
n o n hor ru i s t i V i r g i n i s 
ù t e r u m . 

T u , d e v i e t o m o r t i s 
a c ù l e o , * aperu is t i c re -
dén t i bus r e g n a ccelò-
r u m . 

T u ad d é x t e r a m D e i 
s e d e s * in g l ò r i a P a t r i s . 

Judex c r é d e r i s * esse 
v e n t u r u s . 

T e e r g o quassumus, 
tuis f à m u l i s s u b v e n i , * 
q u o s p r e t i ó s o s angu ine 
r e d e m i s t i . 

/Etèrna f a c c u m San-
ctis tuis * in g l ò r i a nu-
m e r à r i . 

S a l v u m f ac p ó p u l u m 
t u u m , D ò m i n e , * e t be-
ned i c hsereditàt i tuie. 

E t r e g e e o s , * e t ex tò l l e 
i l l o s u s q u e in Eetérnum. 

• P e r s i n g u l o s d i e s * be-
n e d i c i m u s te . 

E t l a u d à m u s nomen 
t u u m in s eecu lum, * et 
in sa j cu lum saeculi. 
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D i g n à r e , D o m i n e , d i e 
isto * s ine pecca to nos 
custod ire . 

M i s e r e r e n o s t r i , Dò -
m i n e , * m i s e r é r e nos t r i . 

F iat m i s e r i c ò r d i a tua, 
D ò m i n e , s u p e r n o s , * 
q u e m à d m o d u m s p e r à -
v imus in te. 

In t e , D ò m i n e , s p e -
r a v i , ' n o n c o n f d n d a r i n 
setérnum. 

f . C o n f i r m a 1 h o c , 
Deus, q u o d ope rä tus es 
in nob is . 

R). A t e m p i o sanc to 
tuo , q u o d est in Je ru -
sa lem. 

ORÈMUS 

DEUS, cu jus m i s e r i -
còrdia* n o n est n u -

m e r u s , et bon i tà t i s in-
finitus est t h e s a u r u s , 
p i i s s i m o Ma jes tà t i tu® 
p r o co l lä t i s d o n i s g r à -
tias à g i m u s , t u a m s e m -
p e r c l e m é n t i a m e x o r à n -
t e s , ut qu i pe tént ibus 

Sostulàta c o n c é d i s , eós -
e m n o n d é s e r e n s , a d 

p r a m i a fu tura d i s p ò -
nas. P e r D o m i n u m n o -
strum J e s u m C h r i s t u m 
F i l i u m t u u m , qu i te-

D a i g n e z , S e i g n e u r , p e n -
dant c e j o u r , n o u s p r é -
s e r v e r d e t ou t p é c h é . 

A y e z pit ié d e n o u s 
S e i g n e u r , a v e z p i t i é d e 
n o u s . 

R é p a n d e z sur n o u s 
v o t r e m i s é r i c o r d e , S e i -
g n e u r , s e l on q u e nous 
a v o n s e s p é r é en vous . 

J 'a i e s p é r é en v o u s , 
S e i g n e u r , j e ne sera i pas 
c o n f o n d u à j a m a i s . 

f . A f f e r m i s s e z 4 , S e i -
g n e u r , c e q u e v o u s avez 
o p é r é e n n o u s . 

R). Du m i l i e u d e v o t r e 
saint t e m p l e , qu i es t dans 
J é r u s a l e m . 

P R I O N S 

SEIGNEUR, dont la mi-
s é r i c o r d e est in f in i e 

e t la b o n t é i n é p u i s a b l e , 
n o u s r e n d o n s g r â c e s à 
vo t re d i v i n e M a j e s t é poul-
i e s b i e n s q u e nous e n 
a v o n s r e çus , e t n o u s con-
j u r o n s v o t r e c l é m e n c e d e 
ne po in t a b a n d o n n e r c eux 
d o n t v o u s e x a u c e z ic i -
bas l e s p r i è r e s , m a i s d e 
l e s p r é p a r e r à r e c e v o i r l e s 
r é c o m p e n s e s é t e rne l l e s . 
P a r N o t r e - S e i g n e u r J é -
sus-Chr is t , v o t r e F i l s , qu i , 

1 Dans les autres circonstances, on dit : 

« {'̂ 'Câmus Patrem, et Filium, cum sancto Snlritu 
». Laudemus et superexaltémus eum in eajcula. 



PRIÈRES DE COMMUNAUTÉ 

étant Dieu, vit et règne 
avec vous, en l'unité du 
Saint-Esprit, dans tous 
les siècles des siècles. 

Bj. Ainsi soit-il. 
y . Que Jésus-Christ 

nous anime tous d'un 
même esprit. 

R). Maintenant et tou-
jours , et dans les siècles 
des siècles. 

cum vivit et regnat in 
unitáte Spiritus sancti, 
Deus, per omnia specu-
la sseculórum. 

R). Amen. 
y. Jesus Christus fá-

ciat nos unánimes. 

R¡. Nunc et Semper, 
et in sécula sseculö-
rum. Amen. 

CÉRÉMONIE DE LA RÉNOVATION DES VŒUX 

QU I C O N Q U E veut être 

sauvé doit, avant tout, 
professer la foi catho-
lique. 

Quiconque ne la con-
servera pas entière et in-
violable , périra infailli-
blement pour l'éternité. 

Or la foi catholique 
consiste à adorer un seul 
Dieu en trois personnes, 
et trois personnes en un 
seul Dieu ; 

Sans confondre les per-

C É R É M O N I E DE L A R É N O V A T I O N DES V Œ U X 

L a rénovat ion des vœux aura l ieu chaque année, ; 
dans tout l ' Inst itut, à la fête de la très sainte T r in i t é , è 
L e très saint Sacrement sera exposé , si cela est pos- ( 

sible et que les Ordinaires veui l l ent bien l e pe rmet t r e . • 
La c é r émon i e commencera par le Venï Creator, i 

suivi du verset Emitte et de la col lecte Deus qui corda. | 
On récitera ensuite le Symbo l e de saint Athanase. 

SYMBOLE DE SAINT A T H A N A S E 

QUICÛMQUE vult salvus 
esse, * ante ômnia 

opus est ut téneat ca-
thôlicam fidem. 

Quam nisi quisquam 
integram, inviolatâm-
que servâverit, * absque 
dûbio in œtérnum per-
ibit. 

Fides autem cathôlica 
hsec est, * ut unum 
Deum in Trinitâte, et 
Trinitâtem in unitâte 
venerémur ; 

Neque confundéntes 

persónas, * neque sub-
stàntiam separäntes. 

Alia est enim per-
sóna Patris, alia Filii,* 
alia Spiritus sancti. 

Sed Patris, et Filii," 
et Spiritus sancti una 
est divinitas; * asquàlis 
glòria, cosetérna majé-
stas. 

Qualis Pater, talis Fi-
lius, * talis Spiritus 
sanctus. 

Increàtus Pater, in-
creàtus Filius, 'increà-
tus Spiritus sanctus. 

Imménsus Pater, im-
ménsus Filius,"immén-
sus Spiritus sanctus. 

^Etérnus Pater, tetér-
nus Filius, * setérnus 
Spiritus sanctus. 

Et tamen non tres 
stèrni, 'sed unus astér-
nus. 

Sicut non tres in-
creati, nec tres immèn-
si, * sed unus increàtus, 
et unus imménsus. 

Similiter omnipotens 
Pater, omnipotens Fi-
lius , * omnipotens Spi-
ritus sanctus. 

Et tamen non tres 
omnipoténtes, * Sed 
unus omnipotens. 
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sonnes, sans séparer la 
substance. 

Car autre est la per-
sonne du Père, autre 
celle du Fils, autre celle 
du Saint-Esprit. 

Mais la divinité du 
Père, du Fils et du Saint-
Esprit, est une; leur 
gloire est égale, leur ma-
jesté est coéternelle. 

Tel est le Père, tel est 
le Fils, tel est le Saint-
Esprit. 

Le Père est incréé, le 
Fils est incréé, le Saint-
Esprit est incréé. 

Le Père est immense, 
le Fils est immense, le 
Saint-Esprit est immense. 

Le Père est éternel, le 
Fils est éternel, le Saint-
Esprit est éternel. 

Et cependant ce ne sont 
pas trois éternels, mais 
un seul éternel. 

Comme aussi ce ne 
sont ni trois incréés, ni 
trois immenses, mais un 
seul incréé et un seul im-
mense. 

De même, le Père est 
tout-puissant, le Fils est 
tout-puissant, le Saint-
Esprit est tout-puissant. 

Et cependant ce ne sont 
pas trois tout-puissants, 
mais un seul tout-puissant . 



A ins i l e P è r e est D i eu , 
le F i l s est D ieu , l e Sa int -
Espr i t est D ieu . 

E t cependant ce ne sont 
pas t ro is D i e u x , mais un 
seul Dieu. 

A ins i le P è r e est Sei-
g n e u r , le F i l s est Se i -
gneur , l e Saint-Esprit est 
Se igneur . 

E t cependant ce ne sont 
pas t ro is Se i gneurs , ma i s 
un seul Se i gneur . 

C a r , c o m m e la vér i té 
chrét ienne nous ob l i ge à 
con fesser que chaque 
personne en part icul ier 
est D ieu et Se igneur , ainsi 
la fo i cathol ique nous 
dé f end d e d i r e que ce 
sont tro is Dieux ou t ro is 
Se igneurs . 

L e P è r e n'a été ni fait , 
ni c r é é , n i engendré 
d 'aucun autre. 

L e F i l s n'a été ni fait 
ni c r é é , mais il est en-
g e n d r é du P è r e seul. 

L e Sa int -Espr i t n'a été 
ni f a i t , n i c r é é , ni en-
g e n d r é ; mais il p rocède 
du P è r e et du F i l s . 

I l n 'y a donc qu 'un 
seul P è r e , et non trois 
P è r e s ; qu 'un seul F i l s , 
et non t ro is F i l s ; qu 'un 
seul Sa int -Espr i t , et non 
t ro is Saints-Espr i ts . 

Ita Deus Pater , Deus 
F i l i u s , * Deus Spiritus 
sanctus. 

E t tarnen non tres 
Di i , * sed unus est Deus. 

Ita Dominus Pater , 
Dominus F i l i us , * Do-
minus Spir i tus san-
ctus. 

E t tarnen non tres 
D o m i n i , * sed unus est 
Dominus . 

Qu ia , sicut s ingi l lä-
t im u n a m q u à m q u e per-
sönam D e u m , ac Domi-
n u m conf i tér i Christiana 
veri täte c o m p é l l i m u r , * 
ita t r es D e o s aut Domi-
nos d i c e r e , cathólica 
r e l i g i óne p roh ibémur . 

Pater a nul lo est fa-
ctus, * nec creàtus, nec 
génitus. 

F i l ius a Pa t r e solo 
est : " non fac tus , nec 
c r eà tus , sed génitus. 

Spir i tus sanctus a Pa-
t re et F i l i o : * non f* 
c tus , nec c reà tus , nei 
géni tus , sed procédens 

Unus e rgo Pater , noi 
t res P a t r e s ; unus Fi 
l ius , non t res Filii 
unus Spir i tus sanctus 
non tres Spiritus san 
cti . 

Et in hac Tr in i tä te 
nihil pr ius aut poste-
r ius , nihi l m a j u s aut 
m inus : * sed tota; tres 
persona* coseternae sibi 
sunt, et coeequales. 

Ita ut per ömnia , sic-
ut j am supra d ic tum 
est , * et ünitas in T r i -
nitäte, et Tr in i tas in 
unitäte venerända sit. 

Qui vult e r g o salvus 
esse , * ita de Tr in i tä te 
sentiat. 

Sed necessar ian ! est 
ad ajternam sa lüte in , * 
ut Incarnat iönem quo-
que Domin i nostri Jesu 
Christi f ide l i ter c r e -
dat. 

Est e rgo f ides recta, 
ut c redämus et conf i -
t eämur , * quia Domi -
nus noster Jesus Chr i -
stus Dei F i l i us , Deus 
et homo est. 

Deus est ex substän-
tia Pa t r i s ante sascula 
gen i tus ; * et h o m o est 
ex substantia matr is in 
sseculo natus. 

Pe r f é c tus Deus , pe r -
féctus h o m o , * ex ánima 
rat ionál i , et humána 
carne subsistens. 

^Equális Pa t r i secún-

Et dans cette T r i n i t é , 
il n 'y a ni un p lus ancien 
ni un mo ins anc ie i i , ni un 
plus g rand ni un mo in -
d r e ; mais l es tro is pe r -
sonnes sont coéternel les 
et éga les entre e l les . 

En sorte que, sous tous 
l es rapports , c o m m e dé jà 
il a été dit , il faut ado re r , 
et l 'unité dans la Tr in i té , 
et la T r in i t é clans l 'unité. 

Qu iconque donc veut 
ê tre sauvé doi t avoir cette 
c royance d e la Tr in i té . 

Mais il est encore n é -
cessaire pour le salut éter-
nel de c ro i re exactement 
à l ' Incarnat ion de N o t r e -
Se igneur Jésus-Christ. 

Or la pureté de la fo i 
consiste à c ro i r e et à 
confesser que N o t r e -
Se igneur Jésus -Chr i s t , 
F i l s de D i e u , est D ieu et 
h o m m e . 

Il est D i e u , étant en-
g e n d r é avant les s ièc les 
d e la substance du P è r e ; 
il est h o m m e , étant né 
dans l e t emps de la sub-
stance d 'une mè r e . 

Dieu par fa i t , h o m m e 
par fa i t , ayant une âme 
raisonnable et une chair 
humaine . 

Ega l au P è r e quant à 



l a d i v i n i t é , i n f é r i e u r au 
P è r e q u a n t à l ' human i t é . 

E t , q u o i q u ' i l s o i t D i e u e t 
h o m m e , i l n ' e s t pas néan -
m o i n s d e u x p e r s o n n e s , 
m a i s un seu l Jésus -Chr i s t . 

I l es t u n , n o n pa r l e 
c h a n g e m e n t d e la d i v in i t é 
e n l ' h u m a n i t é , m a i s pa r 
l ' u n i o n d e l ' human i t é à 
la d i v in i t é . 

U n e n f i n , n o n pa r con-
f u s i o n d e n a t u r e , ma i s 
p a r un i t é d e p e r s o n n e . 

Car , c o m m e l ' â m e ra i -
s o n n a b l e e t la cha i r n e 
f o n t q u ' u n seu l h o m m e , 
d e m ê m e D i e u e t h o m m e 
sont un seu l Jésus-Chr is t . 

Qui a s o u f f e r t p o u r n o -
t r e sa lu t , es t d e s c e n d u 
aux e n f e r s , e t l e t ro i -
s i è m e j o u r es t r e s susc i t é 
d ' e n t r e l e s m o r t s ; 

E s t m o n t é au c i e l , es t 
ass is à la d r o i t e d e D i eu 
l e P è r e t o u t - p u i s s a n t , 
d ' o ù il v i e n d r a j u g e r l e s 
v i van ts e t l e s m o r t s ; 

A l ' a v è n e m e n t d u q u e l 
t o u s l e s h o m m e s d o i v e n t 
r e ssusc i t e r a v e c l e u r s p r o -
p r e s c o r p s , et r e n d r e 
c o m p t e d e l e u r s ac t ions . 

E t c eux q u i a u r o n t f a i t 
l e b i en i r o n t à la v i e 

d u m d i v in i t á t em : * m i -
n o r P a t r e s e c ú n d u m 
h u m a n i t á t e m . 

Q u i , l i c e t D e u s sit et 
h o m o , ' n o n d u o t a m e n , 
s e d unus es t Chr i s tus . 

U n u s á u t e m n o n con-
v e r s i ó n e d i v in i tà t i s in 
c a r n e m , * s e d a s s u m -
p t i ó n e human i tá t i s in 
D e u m . 

U n u s o m n i n o n o n 
c o n f u s i ó n e subs tant ia ; , 
' s e d unitáte p e r s o n ® . 

N a m sicut á n i m a ra -
t i oná l i s e t ca ro unus 
es t h o m o : * ita D e u s et 
h o m o unus est Chr i s tus . 

Qu i passus e s t p r o 
sa lute nos t ra , d e s c é n d i t 
a d i n f e r o s : ' t é r t i a d i e 
r e s u r r é x i t a m ó r t u i s ; 

A s c é n d i t ad cce los , 
s e d e t ad d é x t e r a m D e i 
P a t r i s o m n i p o t é n t i s * : 
i n d e v en tü rus es t j ud i -
c á r e v i v o s e t m ó r t u o s ; 

A d cu jus advén tum 
o m n e s h o m i n e s r esúr -
g e r e b a b e n t c u m cor-
p ó r i b u s su is : ' e t red-
ditieri sunt d e factis 
p r ó p r i i s r a t i ó n e m . 

E t qu i b o n a e g é r u n t , 
ibunt in v i t am eetér-

n a m ; * qu i v e r o m a l a , 
in i g n e m s t e r n u m . 

Hsec es t fides c a t t o -
lica : " q u a m n is i qu i s -
q u e fideliter f i r m i t é r -
que c r e d i d e r i t , sa lvus 
esse n o n pó t e r i t . 

G lor ia P a t r i , e tc . 

f . B e n e d i c á m u s P a -
t r e m , et F i l i u m , c u m 
sancto Sp i r i tu . 

R). L a u d é m u s et su-
pe r exa l t émus e u m in 
siecula. 

ORÈMUS 

OMNÍPOTENS s e m p i t è r -
ne D e u s , q u i ded i s t i 

f ámul i s tu is , in c on f e s -
s i óne v e r ® f i d e i ® t é r n ® 
Tr in i t á t i s g lor iar l i a g n ó -
s c e r e , e t in po tént ia 
ma jes tá t i s a d o r á r e uni -
t á t e m , q u f f i s u m u s , ut 
e j ú s d e m f i d e i firmitá-
t e , ab ò m n i b u s s e m p e r 
m u n i á m u r a d v é r s i s . P e r 
D o m i n u m nos t rum Je-
s u m C h r i s t u m F i l i u m 
tuurn, qu i t e c u m v i v i t 
et r e gna t in uni tá te S p i -
ritus sanc t i , D e u s , p e r 
o m n i a s ® c u l a s ® c u l ó -
r u m . — R). A m e n . 

é t e r n e l l e ; t and i s q u e c e u x 
qu i a u r o n t fa i t l e m a l 
i r o n t au f e u é t é r n e l . 

T e l l e es t la f o i ca tho-
l i q u e : q u i c o n q u e n e la 
g a r d e r a pas f i d è l e m e n t e t 
c o n s t a m m e n t n e p o u r r a 
ê t r e sauvé . 

G l o i r e au P è r e , e tc . 

f . B é n i s s o n s l e P è r e , 
et l e F i l s , et l e Sa in t -Es -
pr i t . 

Rj. L o u o n s - l e e t exa l -
t ons - l e p a r - d e s s u s t ou t es 
choses , dans tous l e s s i è -
c l e s . 

PRIONS 

ODIEU t o u t - p u i s s a n t e t 

é t e r n e l , qu i avez fa i t à 
v o s s e r v i t eu r s la g r â c e d e 
r e c onna î t r e , dans la c o n -
f e s s i o n d e la v r a i e f o i , la 
g l o i r e d e l ' é t e r n e l l e T r i n i -
té d e s p e r s o n n e s , e t d 'a -
d o r e r , dans la p u i s s a n c e 
d e v o t r e m a j e s t é , l ' un i t é 
d e n a t u r e : f a i t e s q u e , p a r 
la f e r m e t é d e ce t te m ê m e 
f o i , n o u s s o y o n s f o r t i f i é s 
c o n t r e t ou t es s o r t e s d ' ad -
v e r s i t é s . P a r N o t r e - S e i -
g n e u r J é sus -Chr i s t , v o t r e 
F i l s , q u i , é tant D i e u , v i t 
et r è g n e a v e c v o u s , en 
l ' un i t é du S a i n t - E s p r i t , 
dans t o u s l e s s i è c l e s d e s 
s i è c l e s . — R ) . A i n s i so i t - i l . 



Cette profession de fo i achevée , chacun renouve l le 
ses vœux. L e s Frè res à vœux tempora i res , après avo i r 
lu leur f o r m u l e , la remettent au Supér i eur Général 
ou à son représentant. 

Tous ayant renouve lé , la c é r émon ie se t e rmine par 
l e Te Deum, avec les m ê m e s versets et col lecte que 
pour l ' émiss ion des v œ u x , p. 95. 
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QU'IL est b o n , q u ' i l est 
d o u x , p o u r d e s f r è r e s , 

d e v i v r e e n s e m b l e dans 
l ' un i on ! 

L ' u n i o n f r a t e r n e l l e es t 
c o m m e l e p a r f u m q u i , 
r é p a n d u s u r la t ê t e , d e s -
c e n d sur la b a r b e , s u r 
la b a r b e d ' A a r o n , 

E t j u s q u ' a u b o r d d e 
ses v ê t e m e n t s ; e l l e est 
c o m m e la r o s é e d ' H e r -
m o n , q u i d e s c e n d sur la 
m o n t a g n e d e S i o n . 

C 'es t à ce t te u n i o n q u e 
l e S e i g n e u r a at taché la 
b é n é d i c t i o n e t la v i e p o u r 
l ' é t e rn i t é . 

G l o i r e au P è r e . . . 

ECCE q u a m b o n u m 
et q u a m j u c ü n d u m 

* h a b i t à r e f r a t r e s i n 
u n u m ! 

S i cu t u n g u é n t u m in 
c à p i t e , * q u o d d e s c é n -
di t in b a r b a m , b a r b a m 
A a r o n ; 

Q u o d des c énd i t in 
o r a m v e s t i m é n t i e j u s ; * 
s i cu t r o s H e r m o n , qu i 
d e s c é n d i t in m o n t e m 
S i o n . 

Q u ó n i a m i l l i c m a n -
dàv i t D o m i n u s b e n e d i -
c t i ó n e m , * et v i t am 
u s q u e i n SEeculum. 

G l ò r i a P a t r i . . . 

D E U X I È M E P A R T I E ' 

E X E R C I C E S S P I R I T U E L S 

O R A I S O N 

Heureux l'homme qui médite jour et 
nuit la loi du Seigneur ; il sera 
comme l'arbre planté sur le courant 
des eaux vives, qui porte son fruit en 
la saison, et dont les feuilles ne 
tombent point ; toutes tes œuvres seront 
prospères. 

( Ps. r, 2 et 30 

Notre saint Fondateur était b ien pénétré de ces 
paroles , lorsqu' i l écr ivait : 

« Les F r è r e s de cet Institut do ivent beaucoup 
aimer le saint exerc ice de l ' o ra ison, et i ls doivent le 
regarder c o m m e le p r e m i e r et le pr incipal de leurs 
exercices journa l i e rs , et celui qu i est le plus capable 
d'attirer la bénédict ion de Dieu sur tous les autres. 
I ls seront exacts à la fa ire tous les j ours dans l e 
temps, et autant de temps que la Règ l e l ' o rdonne ; et 
ils ne quit teront pas cet exerc ice sans un besoin 
pressant qu i ne se puisse remettre . Si que lque fo is i ls 
sont obl igés de s 'en absenter , i ls demanderon t au 
Frère Directeur un autre temps pour la f a i r e , pen -
dant le j o u r , sans y manquer . » ( R è g l e s , i v , 1.) 

« L 'ob l igat ion que vous avez d 'avoir des grâces non 
seulement pour vous , mais aussi pour les autres, et 
de vous étudier à toucher tous les cœurs , vous doit 
engager à vous app l iquer d 'une man i è r e part icul ière 
à 1 oraison, qu i est l ' exerc ice que Dieu vous a marqué 
pour vous procurer ses grâces. » ( M é d . , 129», n . ) 

« E s t i m e z beaucoup le saint exerc i ce de l 'oraison, 
d'autant qu 'e l le est le f ondement et l e soutien de 
toutes les vertus, et qu 'e l le est la source des lumières 
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lu leur f o r m u l e , la remettent au Supér i eur Général 
ou à son représentant. 

Tous ayant renouve lé , la c é r émon ie se t e rmine par 
l e Te Deum, avec les m ê m e s versets et col lecte que 
pour l ' émiss ion des v œ u x , p. 95. 

A P R È S L A B É N É D I C T I O N 

LE JOUR DE L ' É M I S S I O N OU DE L A R É N O V A T I O N DES VŒUX 

ET E N QUELQUES F Ê T E S SPÉCIALES A L ' I N S T I T U T 

P S A U M E 1 3 2 

QU'IL est b o n , q u ' i l est 
d o u x , p o u r d e s f r è r e s , 

d e v i v r e e n s e m b l e dans 
l ' un i on ! 

L ' u n i o n f r a t e r n e l l e es t 
c o m m e l e p a r f u m q u i , 
r é p a n d u s u r la t ê t e , d e s -
c e n d sur la b a r b e , s u r 
la b a r b e d ' A a r o n , 

E t j u s q u ' a u b o r d d e 
ses v ê t e m e n t s ; e l l e est 
c o m m e la r o s é e d ' H e r -
m o n , q u i d e s c e n d sur la 
m o n t a g n e d e S i o n . 

C 'es t à ce t te u n i o n q u e 
l e S e i g n e u r a at taché la 
b é n é d i c t i o n e t la v i e p o u r 
l ' é t e rn i t é . 

G l o i r e au P è r e . . . 

ECCE q u a m b o n u m 
et q u a m j u c ü n d u m 

* h a b i t à r e f r a t r e s i n 
u n u m ! 

S i cu t u n g u é n t u m in 
c à p i t e , * q u o d d e s c é n -
di t in b a r b a m , b a r b a m 
A a r o n ; 

Q u o d des c énd i t in 
o r a m v e s t i m é n t i e j u s ; * 
s i cu t r o s H e r m o n , qu i 
d e s c é n d i t in m o n t e m 
S i o n . 

Q u ó n i a m i l l i c m a n -
dàv i t D o m i n u s b e n e d i -
c t i ó n e m , * et v i t am 
u s q u e i n SEeculum. 

G l ò r i a P a t r i . . . 

D E U X I È M E P A R T I E ' 

E X E R C I C E S S P I R I T U E L S 

O R A I S O N 

Heureux l'homme qui médite jour et 
nuit la loi du Seigneur ; il sera 
comme l'arbre planté sur le courant 
des eaux vives, qui porte son fruit en 
la saison, et dont les feuilles ne 
tombent point ; toutes tes œuvres seront 
prospères. 

( Ps. r, 2 et 3 0 

Notre saint Fondateur était b ien pénétré de ces 
paroles , lorsqu' i l écr ivait : 

« Les F r è r e s de cet Institut do ivent beaucoup 
aimer le saint exerc ice de l ' o ra ison, et i ls doivent le 
regarder c o m m e le p r e m i e r et le pr incipal de leurs 
exercices journa l i e rs , et celui qu i est le plus capable 
d'attirer la bénédict ion de Dieu sur tous les autres. 
I ls seront exacts à la fa ire tous les j ours dans l e 
temps, et autant de temps que la Règ l e l ' o rdonne ; et 
ils ne quit teront pas cet exerc ice sans un besoin 
pressant qu i ne se puisse remettre . Si que lque fo is i ls 
sont obl igés de s 'en absenter , i ls demanderon t au 
Frère Directeur un autre temps pour la f a i r e , pen -
dant le j o u r , sans y manquer . » ( R è g l e s , i v , 1.) 

« L 'ob l igat ion que vous avez d 'avoir des grâces non 
seulement pour vous , mais aussi pour les autres, et 
de vous étudier à toucher tous les cœurs , vous doit 
engager à vous app l iquer d 'une man i è r e part icul ière 
à 1 oraison, qu i est l ' exerc ice que Dieu vous a marqué 
pour vous procurer ses grâces. » ( M é d . , 129», n . ) 

« E s t i m e z beaucoup le saint exerc i ce de l 'oraison, 
d'autant qu 'e l le est le f ondement et l e soutien de 
toutes les vertus, et qu 'e l le est la source des lumières 



et de toutes les grâces dont nous avons beso in , tant 
pour nous sanct i f ier que pour nous acquitter de nos 
emplo is . » (Recueil: De l 'Ora i son . ) 

MÉTHODE D'ORAISON 

Les auteurs ascétiques ont donné diverses méthodes 
d ' o ra i son , dont plusieurs semblent au p r e m i e r abord 
o f f r i r des d ivergences entre e l les . Ces d ivergences 
sont plus apparentes que rée l l es , et portent moins 
sur le f ond que sur la f o r m e ou la t e rmino log i e . 

Les actes mul t ip les de l 'oraison ne reço ivent pas 
toujours, en ef fet , la m ê m e dénominat ion ou la m ê m e 
distr ibut ion ; te l le ou tel le méthode paraît fa i re une 

5art plus la rge ou plus restreinte à telle ou tel le série 

'actes. Mais quel les que soient ces d i f f é r ences , les 
maîtres de la v ie spir i tue l le ramènent les d ivers actes 
de l 'oraison aux trois opérat ions pr inc ipa les qui la 
constituent, savoir : les réflexions ou considérations, 
dest inées à persuader l ' espr i t ; les affections, qui 
excitent la vo lonté ; les résolutions, enf in , qu i sont le 
résultat des ré f l ex ions et des af fect ions, et c o m m e le 
f ru i t de l 'ora ison. Ces opérat ions se retrouvent , 
m a l g r é la d ivers i té des fo rmules , dans les di f férentes 
méthodes, ce qu 'on ne doit pas pe rd r e de v u e quand 
on compare c e l l e s - c i l 'une avec l ' au t re . 

Ce n'est pas à d i r e pourtant qu ' i l soit ind i f f érent 
de chois i r p o u r l 'oraison une méthode que lconque , 
pa rmi cel les que suggèrent les auteurs spir i tuels. 
Suivant les beso ins de l 'âme ou l 'état de v i e qu'on 
a embrassé , te l le méthode est plus avantageuse à 
c e l u i - c i , te l le autre convient m ieux à c e l u i - l a . 

Dans la v i e r e l i g i euse , le choix est indiqué 
d 'avance : on doit s'en ten i r s imp l emen t à la méthode 
de son Inst i tut , c o m m e la plus e f f icace pour aider 
l ' âme à progresser dans l 'oraison ; et cette règ le 
généra l e reço i t encore davantage son appl icat ion, 
lorsque c'est l e Fondateur l u i - m ê m e q u i , sur ce 
po in t , a tracé la voie à ses fils spir i tuels. 

O r , tel est le cas de notre Institut. No t r e bien-
heureux P è r e , saint J. -B. de la Sa l l e , nous a donné 
une méthode d 'o ra ison , méthode qu' i l a voulu nous 
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l u i " m è m e dans un traité spéc i a l ' aussi 

r ^ v a r r r fô» K & Ï Ï 

r e ï o ï d T Î ™ ° î , d e • n o s » P i - ' X » 

Outre ses talents naturels si remarquables s e s e o n 

j œ s f f i W y r f S B r T s 

„ - n o ? s t r o u v e r o n s une d irect ion sûre Dour 
W e x e r c i c e j ourna l i e r ; et nous n e t o u r -

nons adopter une méthode d i f f é rente sans n , 
exposer a nous écarter de la voie par laquel le Dieu 

On rProduUi ,'\à ï P « * « * » « à T s a i n S ^ un i ep i ouu i t ici l e résumé aussi Drécis m ie lnmi 
S i T e , n 0 l r , ï s a i n t Fondateur nous a laissé de sa 
de T a I S S t ^ 11 " 0 U S r e c o m m a n d e l u f - m è m e 
ae « la ga rde r toujours, par un humble sent iment de 
nous2-memes et par esprit de régular i té M ^ g 

M É T H O D E D - O R A I S O N 

D E S A I N T J E A N - B A P T I S T E DE L A S A L L E 

{Recueil.) 

P R É F A C E 

a S r d r i C à ^ r - « une 
u . . , L a i 0 1 8 P a , ' t i e s dans l 'oraison. La p r e m i è r e est 



La p r e m i è r e par t i e est appelée d isposi t ion, ou re -
cue i l l ement , parce que tout ce qu 'on y tait ne sert 
qu'à recue i l l i r l ' àme et la disposer à l 'oraison. 

La p r emiè r e chose qu 'on doit fa i re dans l 'oraison 
est de se pénét rer in tér i eurement de la présence de 
D i eu , par un sent iment de f o i ; e t , pour ce sujet, on 
peut cons idérer Dieu présent en trois di f férentes 
m a n i è r e s : p r e m i è r e m e n t , dans le l ieu où on est ; 
s e condemen t , en soi - m ê m e ; t r o i s i èmement , dans 
l 'égl ise, en s'y transportant en esprit , si on n'y est pas 
en effet. 

P R E M I È R E P A R T I E 

I l y a neuf actes à f a i r e dans la p r emiè r e partie de 
l 'ora ison. Les trois p remie rs ont rapport à D ieu , les 
tro is suivants on t rapport à nous , et les tro is der-
niers ont rapport à No t r e -Se i gneur 1 . 

i On doit s'appliquer à bien faire les actes de la première 
partie, car, dit le saint Fondateur, « comme ces actes ont 
tous rapport à la présence de Dieu, dans laquelle on a dû 
tâcher de se mettre au commencement de l'oraison, ils ser-
viront beaucoup à y entretenir l'esprit pendant tout le temps 
de l'oraison, et ils pourront être aussi d'une grande utilité 
pour aider à tenir l'âme dans le recueillement, non seulement 
pendant l'oraison, mais même pendant tout le jour. » 

Le saint Fondateur, après avoir expliqué les actes de la 
première partie, ajoute cette importante remarque : « Tous 
les actes dont on a donné des modèles, dans cette première 
partie de l'oraison, n'y sont proposés que pour aider ceux qui 
commencent à faire oraison et qui n'en peuvent produire d'eux-
mêmes : ils en prendront donc ce qu'ils jugeront à propos, ou 
ce qu'ils croiront pouvoir leur être utile ; ou, s'ils ne peuvent 
pas s'en servir, ils en feront, sur ceux dont on leur donne ici 
une idée, de tels que leur esprit et leur cœur pourront leur 
suggérer. Car on ne prétend point qu'ils prennent une coutume 
de ceux qui sont ici exprimés, sinon leur prière serait, non 
plus simplement une prière de cœur, mais dégénérerait en 
une prière vocale qui n'aurait pas pour eux la même utilité 
que si elle était produite en eux par l'Esprit-Saint, qui doit les 
animer pour faire oraison, et du fond du cœur. 

« Ils en useront de même à l'égard de tous les autres actes 
qui leur seront proposés dans l'explication des deux autres 
parties de l'oraison. » (Eccplic., p. 66.) . 

Cette remarque au sujet des modèles d'actes que le saint 
Fondateur donne dans l 'Exp l i ca t ion de la méthode, s'ap-
plique à plus forte raison aux formules d'actes qu'on peut ren-
contrer dans d'autres livres. 

Les trois actes qu i ont rapport à D ieu sont • m-P 
mie rement , un acte de f o i ; s econdement , un acte 

On fa i t °uk ; r x r e n t ' u n a c t e d e 
un tait un acte de fo i en croyant f e r m e m e n t an 'on 

est en la présence de D ieu ; e t / p o u r s' m p r f m e r olus 

ce sent iment de l o i , on peut se serv i r de auelai iPc 
passages c i -dessus rappor tés , et qu i aient rapportà 

de D i e T 6 S 6 l 0 n l 3 q U e l l e ° n * ' e s t m i s e n S c e 
On fa i t un acte d 'adoration en reconnaissant Die,, 

pour notre Créateur et notre souvera in Se i gneur e t 
se tenant dans un pro fond respect , dans c e t S c o A s f 
deration, et dans la vue de notre bassesse et de 1 
dépendance q u e nous avons de Dieu 

On fait un acte de r emerc i ement en remerc iant 
Dieu des grâces qu 'on a reçues de l u i , et surtou de 
celle qu' i l nous fait de nous tenir en sa sainte pré 
sence, e t de nous entretenir avec lui dans S o n . 

Les trois actes qui ont rapport à nous sont • pre-
mièrement un acte d ' h u m i l i t é ; secondement un 
acte de con fus i on ; t ro i s i èmement , un acte de contr i -

On fait un acte d 'humi l i t é en se reconnaissant in 
digne de paraître devant D ieu , parce qu'on n'es 
rien. P o u r s 'entretenir dans ce sent imenL on peut se 
servir de ces paro les d 'Abraham : « Commen t p a r ! 

nesuis * * 
. On fait un acte de confus ion en se reconnaissant 

coup o f f e n s i f ™ 5 ^ 6 d e V 3 n t D i e U ' ^ 

à D ? i f i L U ' î 3 C t e d e contr i t ion en demandant pardon 
L « d e i o u s , ses péchés , et en faisant une f e r m e 
résolution de n 'y plus re tomber . 

Les trois actes qui regardent Notre -Se igneur sont • 
prem,erement , un acte d 'appl icat ion des mér i t e s de 
Notre-Se igneur ¡ secondement , un acte d 'un ionà No t r e -

- t e d ' invocat ion ^ie 
l 'Esprit de No t r e - Se igneur . 

f a l t u n ?cte d 'appl icat ion des mér i tes de No t r e -
S l a Pass ion aPfinaH1 d e D 0 U S ; 'Pi>Hquer les mér i tes 
ae sa 1 ass ion, afin de nous rendre p lus agréab les à 
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son P è r e , et plus en état de recevo i r ses grâces et 
ses lumiè res dans l 'oraison. 

On fait un acte d 'union à No t r e -Se i gneur , en s 'unis-
sant aux disposit ions intér ieures de N o t r e - S e i g n e u r , 
lorsqu' i l faisait oraison : le priant de fa ire l u i - m ê m e 
ora ison en nous , et de présenter notre ora ison et r e -
présenter nos besoins à son P è r e , nous considérant 
c o m m e chose qu i lui appart ient , et c o m m e ses 
propres m e m b r e s , qu i n'ont et ne peuvent avo i r de 
v ie in t é r i eure , de mouvement et d 'action qu 'en lui . 

On fait un acte d ' invocat ion de l 'Espr i t de Not re -
Se i gneu r , en le pr iant de nous donner son Espr i t , 
pour ne fa i re ora ison que par sa conduite, renonçant, 
pour cet e f fet , à notre propre esprit et à nos propres 
pensées , pour n 'admettre, pour lors, que cel les qu ' i l 
plaira à son Espr i t de nous insp i r e r ; en sorte que 
nous mett ions en prat ique ce que dit saint Paul q u e : 
« C'est l 'Espr i t de Dieu qui pr ie en nous ( R o m . , VI I I , 
26), ne pouvant avo i r aucune bonne pensée de nous-
m ê m e s , c o m m e de nous-mêmes. » ( I I Cor. , m , 5. ) 

SECONDE PARTIE 

Dans la seconde partie de l ' o ra i son , on s 'appl ique 
sur le sujet de que lque mys tè re , de que lque vertu 
ou de que lque m a x i m e du saint Evang i l e 

On commence d ' abord , si le sujet est un mystère , 
à se b ien pénétrer l ' espr i t du mystère , en faisant at-
tent ion à ce qui en est d i t dans l 'Evang i l e , ou à ce 
que l 'Eg l ise nous en propose , soit par une s imple 
vue de f o i , soit p a r quelques ré f lex ions sur le mys-
tère ou sur le sujet. On se tient ensuite dans un sen-
t iment de respect intér ieur , dans la considérat ion de 
ce mys tè r e . 

Si le sujet est une vertu ou une m a x i m e , on se pé-
nètre in té r i eurement de sa nécessité ou de son uti-
l i t é , soit par un sent iment de fo i , en se mettant dans 
l 'espr i t un passage de l 'Ecr i ture sa inte , où cette 
vertu ou cette m a x i m e est e xp r imée ; ou on le fait 
par que lques ré f lex ions sur la vertu ou sur la maxime, 

' « Ce t t e seconde pa r t i e p eu t encore s e r v i r à f a i r e oraison 
sur l e s fins d e r n i è r e s , sur l e s p é c h é s et sur un de nos com-
mandements , etc. » (Explication, p. 145.) 

» M i 
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qui servent de convict ion pour la pra t iquer et oui 
so.en t irees part icu l ièrement de ce qu i e n ' e s t ril 
dans 1 Ecr i ture sainte et surtout dans le Nouveau T e s 
tament, et ams . fondées par t i cu l i è rement s w l a f o i . 

On fait ensuite neuf actes : les trois p remie rs ont 
rapport a N o t r e - S e i g n e u r ; les tro is suivante ont ran 
port a nous; e t les tro is derniers ont rappor t t 
premier a N o t r e - S e i g n e u r , le second à ¿ f e u e't le 
troisième aux Saints ». ' e 

¡ • M 
M M 
cont inuées (p 83 12 e t 1321 S " 8 c T l e s 

113 et > , ' { ¿ . } >' s ? " pa r s imp l e at tent ion (p . 84 
V a l e l f t « ¿M&C/dT ^ 

fe^teiStesè 
le A 'at.1 a"ention aux occasions où on devra 

M m 
OU cette m a x i m A RIN TL? , . ' , F B A N T c e m y s t è r e , ce t te v e r t u 
de f o i V ' l ' i ï ï l « « R e t i e n t su r ce t te quest ion pa r 1 ' « « « 
conduite d a n s ? " s i d è r e sa p r op r e 



Les trois actes qu i ont rapport à No t r e - Se igneur 
sont : un acte de f o i , un acte d 'adorat ion et un acte 
de r emerc i ement . 

On fait un acte de fo i sur le mystère, sur la vertu, 
ou sur la max ime , en croyant f e r m e m e n t que N o t r e -
Se igneur a opéré l e mystère, q u e c'est lui qu i a p ra -
t i qué , ou qu i nous a ense igné cette vertu ou cette 
m a x i m e , et pour se persuader f o r tement cette vér i té , 
on se mettra dans l 'espr i t un passage du Nouveau 
Tes tament . 

On fait un acte d 'adorat ion en rendant ses devo irs 
à N o t r e - S e i g n e u r opérant ce mystère , ou pratiquant 
ou ense ignant cette vertu ou cette m a x i m e ; et on se 
t ient , avec cette at tent ion, dans un pro fond respect 
envers N o t r e - S e i g n e u r . 

On fait un acte de r eme r c i emen t en remerc iant 
N o t r e - S e i g n e u r de la bonté qu ' i l a eue d 'opérer ce 
mys tè re , d e prat iquer ou de nous ense igner cette 
vertu ou cette m a x i m e , pour notre instruct ion et 
pour notre sancti f ication. 

Les trois actes qu i ont rapport à nous sont : un 
acte de con fus i on , un acte de contr i t ion, un acte 
d 'appl icat ion. 

On fa i t un acte de confus ion en reconnaissant de-
vant Dieu combien on doit avo ir de confus ion de ne 
s 'être po int app l iqué jusqu'à présent , ou autant qu'on 
l 'aurait d ù , à prendre l 'espr i t de ce mystère ou de 
cette m a x i m e , ou à prat iquer cette ver tu ; pensant 
m ê m e aux pr inc ipales occasions qu 'on a eues d 'en-
trer dans ces pra t iques , sans l 'avoir fa i t , pour en 
avo ir p lus de confusion. 

peuvent être rapportées aux trois états do la vie spirituelle : les 
entretiens par réflexions multipliées, à celui des commençants; 
les réflexions rares et longtemps continuées, à celui des pro-
filants; et la simple attention, à celui des avancés (p. 85). 

A cette remarque, on doit ajouter que les commençants 
doivent ordinairement se servir de fréquentes réflexions dont 
la plupart soient « tendres et affectives » (p. 37). Nous voyons, 
en effet, dans les réflexions dont notre saint Fondateur nous 
donne de nombreux exemples en son traité, qu'elles se font, 
non en discourant avec notre propre esprit, mais sous forme 
d'entretien avec Dieu, et qu'elles sont toujours accompagnées 
de pieuses affections (p. 75 , 92 , 96, etc.). 

On fait un acte de contr i t ion en demandant pardon 
a Dieu des foutes qu 'on a commises contre l 'esprit 
de ce mystere ou de cette max ime , ou contre la p ra -
tique de cette v e r tu ; en faisant résolution d e t r e à 
1 avenir plus f ide le a p r endre l 'esprit de ce mystère 
ou de cette m a x i m e , et à prat iquer cette vertu. 

On fa i t un acte d 'appl icat ion en s 'appl iquant à soi-
même le mys tè re , la vertu ou la m a x i m e ; considé-
rant devant Dieu l e grand besoin qu 'on a d 'entrer 
dans 1 esprit de ce mystère ou de cette m a x i m e , ou 
de pra t iquer cette vertu ; faisant attention aux occa-
sions dans lesquel les on peut et on doit le fa i re p r e -
nant les moyens propres et part icul iers pour les pra-
t iquer, lorsque l 'occasion s'en présentera. 

C'est en faisant cet acte d'application que l 'on 
f o rme des reso lut ions , et c'est ce qu 'on entend par 
prendre les moyens propres et part icul iers pour pra-
t iquer la vertu sur laque l l e on fait oraison. 

Ces résolut ions doivent être présentes, part icul ières 
et ef f icaces. P r e m i è r e m e n t , e l les doivent être pré-
sentes, en sorte qu'on les puisse prat iquer le l ou r 
même qu 'on les fait. Secondement , e l les doivent être 
particulières, c ' es t -à-d i re qu'on les doit fa i re sur une 
vertu en par t i cu l i e r , et p r é vo i r les occasions dans 
lesquelles on se disposera à la prat iquer . T r o i s i ème -
ment, e l les do ivent être efficaces, parce qu'on doit 
avoir soin de les exécuter dans le t emps qu 'on en 
aura 1 o c cas i on , et de n 'en laisser échapper aucune. 

Les trois dern iers actes de la seconde partie sont • 
p r em i è r emen t , un acte d 'union à N o t r e - S e i g n e u r -
secondement , un acte de d e m a n d e ; t ro is i èmement ' 
un acte d ' invocation des Saints auxquels on a une 
dévotion part icu l ière . 

On fait un acte d'union en s'unissant intérieure-
ment a l 'esprit de N o t r e - S e i g n e u r dans ce mvstère , 
et aux disposit ions intér ieures qu ' i l y a eues, ou avec 
lesquelles il a enseigné ou prat iqué cette vertu ou 
cette m a x i m e , et lui demandant part à cet esprit et à 
ces d isposi t ions; le pr iant instamment de nous f a i r e 
la grâce d entrer dans l 'esprit de ce mvstère, ou dans 
la prat ique de cette vertu ou de cette " m a x i m e . non 
seulement a l 'extér ieur, et c o m m e des phi losophes ou 
aes gens du monde la prat iquent, en qualité de vertu 



m o r a l e , ou par des mot i fs purement huma ins ; mais 
par des vues de f o i , et en union à l 'Esprit et aux 
disposit ions de N o t r e - S e i g n e u r , e t pa r des m o u v e -
ments de la grâce . 

On fait un acte de demande en demandant h u m -
b lement à Dieu l 'espr i t de ce mystère ou la prat ique 
de cette vertu ou de cette m a x i m e , et pr iant Dieu de 
nous l ' a cco rder , en union à N o t r e - S e i g n e u r et pa r 
N o t r e - S e i g n e u r , en qu i seul et pa r l 'esprit duquel 
nous pré tendons le demander , et nous espérons de 
l ' obten i r . 

On fait un acte d ' invocat ion des Saints en pr iant 
les Saints auxquels on a une dévot ion part icul ière , 
p r inc ipa l ement ceux qui ont été présents au mystère , 
ou qu i y ont contr ibué, ou qui ont beaucoup et par -
fa i tement prat iqué cette vertu ou cette m a x i m e , de 
s ' intéresser auprès de Dieu, pour lui demander pour 
nous l 'espr i t de ce mystère , ou la prat ique de cette 
vertu ou de celte m a x i m e , et l eur témoignant la 
g rande conf iance que nous avons en leur interces-
sion. 

T R O I S I È M E P A R T I E 

La t ro is ième part ie de l 'oraison consiste en trois 
actes : le p r emie r est une revue de ce qu 'on a fait 
dans l ' o ra i son ; le second, un acte de r e m e r c i e m e n t ; 
le t r o i s i ème , un acte d 'o f f rande. 

On fait une revue en repassant dans son esprit les 
pr inc ipales choses qu 'on a faites dans l ' o ra i son , les 
sent iments que Dieu nous y a donnés , qui nous pa-
raissent les plus de prat ique et les plus d 'usage, et 
en pensant au f ru i t que nous en pouvons tirer." 

On fa i t un ac te de r emerc i emen t en remerc iant 
Dieu des grâces qu 'on a reçues de lui dans l 'oraison, 
des bons sentiments qu ' i l nous y a donnés , et des 
a f fect ions qu' i l nous y a fait concevo i r pour le b ien 
de notre âme et pour notre avancement dans la 
ver tu. 

On fait un acte d 'o f f rande en o f f rant à Dieu notre 
o ra i son , les résolutions que nous y avons fa i tes , et 
les disposit ions dans lesquel les nous s ommes de les 
a c comp l i r ; nous o f f rant aussi n o u s - m ê m e s à D ieu , 
avec toutes nos act ions et toute notre conduite pen-
dant le j ou r . 

On finit l 'oraison en mettant tout ce qu 'on y a fait , 
conçu et résolu sous la protect ion de la très sainle 
V i e r g e , afin qu'e l le l 'o f f re à son très cher F i l s , et 
que , par ce m o y e n , nous obtenions de lui les grâces 
qui nous sont nécessaires pour fa i re toutes nos ac-
t ions, et prat iquer la vertu ou la m a x i m e sur l a que l k 
nous avons fait o ra i son , pour sa plus g rande g l o i r e 
et avec l e plus de per fect ion qu ' i l nous sera pos-
sible. 

Voir p. 15, Abrégé de la méthode d'oraison. 

QUELQUES M O Y E N S P R A T I Q U E S 

R E L A T I F S A U X A C T E S DE L ' O R A I S O N 

< Explication de la méthode, p. 143.) 

C o m m e la p remiè re et la seconde partie de la m é -
thode d 'oraison cont iennent neuf actes, le g rand 
nombre pourra i t peut-être embarrasser ceux qu i vou-
draient s 'appl iquer sur la seconde , ne t rouvant pas 
de temps suffisant pour cela : on a proposé ic i que lques 
moyens. 

Le premier , c 'est de fa ire les actes de la p r emiè r e 
partie en abrégé , et en peu de mots, sans s'y arrê ter 
que for t peu de temps. 

Pa r e x emp l e , l 'acte de foi de la présence de D i eu : 
» Mon D ieu , vous êtes présent dans mo i c o m m e dans 
votre t emp l e ; » et puis demeurer un peu recue i l l i 
et attentif à D i eu , présent dans soi. 

L 'acte d 'adorat ion : « Mon D i eu , j e vous a d o r e ; » 
ensuite se t en i r , env i ron un Pater noster, adorant 
Dieu in t é r i eurement , en respect. 

L 'acte de r emerc i emen t : « Mon D i eu , j e vous re -
merc ie : •> et demeurer à peu près autant de t emps 
dans un sent iment de reconnaissance. 

Et ainsi des autres actes. 

L e deux i ème , de fa i re entrer dans un seul acte le 
sent iment intér ieur de tous les autres impl ic i t ement , 
c ' e s t - à -d i r e non distincts et actualisés par des actes 
formels et ve rbaux ; se présentant devant D ieu dans 
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un esprit d'adoration intérieure, par une simple vue 
de foi de sa sainte présence, de sa suprême gran-
deur et excellence infinie, de reconnaissance de ses 
bienfaits, d'humilité de notre bassesse et néant, de 
confusion et contrition de nos péchés, d'application, 
d'union et d'invocation, dans la vue du besoin que 
nous avons des mérites de Notre-Seigneur, de lui 
être uni et d'être dirigé par son Esprit; demandant 
ces choses par un désir de cœur simplement exposé 
aux yeux de Notre-Seigneur. 

Tout cela se peut fa ire, et plusieurs autres actes, 
comme d'espérance, d'amour, de résignation; et en 
fort peu de temps comme d'un Miserere ou environ. 

Cette conduite est facile à celui qui est véritable-
ment intérieur, qui marche le plus qu'il est possible 
en la présence de Dieu, qui est toujours bien re-
cueilli des yeux et de l'esprit, qui est exact au 
silence, qui ne s'occupe que de ce qui le regarde, et 
qui est bien résigné à l'obéissance. 

Le troisième, de faire simplement l'acte de la pré-
sence de Dieu et celui d'adoration, et puis passer aus-
sitôt à la seconde partie, omettant les autres actes. 

Le quatrième, de ne point s'engager à faire tous 
les actes de la seconde partie dans une même orai-
son, mais seulement deux ou trois, ou même un 
seul, sur lequel on s'appliquera; les faisant tous 
ainsi, chacun à leur tour, en diverses oraisons, fai-
sant brièvement les actes qu'on aura faits dans l 'orai-
son ou des oraisons précédentes, ou même les omet-
tant tout à fait , pour passer d'abord à ceux ou à 
celui auquel on veut s'appliquer. 

Cette manière paraît même utile pour prendre 
mieux le sens et l'esprit des actes, et s'en pénétrer 
plus intérieurement; avant égard de faire les résolu-
tions ou renouveler celles qu'on aurait faites aupara-
vant, lesquelles peuvent être continuées pendant 
plusieurs jours, surtout quand on remarque ne les 
avoir pas bien pratiquées ou qu'on en a encore be-
soin. 

Enfin, le cinquième est que, quand on se sent 
attiré intérieurement et doucement à quelque chose 
qu'on ne s'était pas proposé, comme à l'amour de Dieu, 
a lui témoigner sa confiance, sa soumission, à lui 

demander quelque chose avec instance et confiance 
pour soi ou pour autrui, à réfléchir sur quelque pa-
role de Dieu : .1 faut suivre cet attrait et autre sem-
blable selon Dieu la foi et la perfection de son état; 
il faut le suivre, dis-je, autant qu'il plaira à Dieu d^ 
nous en occuper, étant une marque que Dieu de-
mande cela alors : ce qui se remarque quand on sort 
de 1 oraison avec une nouvelle afTection à bien faire 
son devoir, pour l'amour de Dieu et pour lui plaire 

EXAMEN SUR L'ORAISON 

( Recueil.) 

En vous habillant, vous devez penser au sujet de 
1 oraison que vous allez fa ire, et témoigner à Dieu le 
désir que vous avez de la bien faire N 'ê tes-vous 
point trop long a vous habiller, ou trop léger à vous 

pensée 1nut?le? ^ P 6 n d a n t C e t e m P S ' â e < l u e k l u e 

Avez-vous soin de ne vous laisser occuper l'esprit 
de rien que de Dieu, jusqu'au temps de l'oraison ? 

Avec quelle ferveur al lez-vous à l 'oraison? Quel 
amour avez-vous pour ce saint exercice? Quelle pos-
ture de corps y tenez-vous? Quelle attention d'esprit 
> avez-vous? Quelles résolutions y faites-vous? Avec 
quelle affection les faites-vous? Vous mettez-vous en 
peine de les pratiquer? 

Faites-vous une revue, à la fin de lora ison, de la 
maniéré, dont vous vous y êtes comporté, et de ce 
faire V ° U S Y * V e ? f a U ? C e t t e r e v u e s e d o i t toujours 

Quel profit t i rez-vous de l'oraison? Qu'est-ce qui 
\ous aide ou vous empêche d'en profiter' ' 

Conservez-vous quelques bonnes pensées de votre 
oraison du matin, pour vous entretenir l'esprit de 
temps en temps pendant le jour ? 
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MODÈLES D ' O R A I S O N 

Nous donnons c i -après , à t itre d ' exemple , trois 
modèles d ' o ra i son , l 'un sur un mys t è r e , l 'autre sur 
une vertu, le t ro is ième sur une max ime . I ls sont 
extraits l i t téra lement du l i v re du saint fondateur : 
Explication de la méthode d'oraison. Dans l ' impos-
sibil ité de reproduire tous les actes de la deux ième 
part ie , tels qu ' i l s se trouvent dans ce l i v r e , on se 
borne à donner , pour chacun des sujets , les trois 
actes essentiels de fo i , de confus ion et d 'appl icat ion. 
Les autres actes toutefois sont tout aussi pleins d 'onc-
tion et de p ié té , et complè tent admi rab l ement les 
précédents . 11 sera donc très à propos d 'en pénét rer 
l 'espr i t , en recourant au l ivre l u i - m ê m e ( V o i r note, 
p. 111). 

Dans ces exemples que le Saint nous o f f re , se ma-
ni feste l ' espr i t de sa méthode : il n'y donne qu 'une 
place secondaire au ra i sonnement , et les ré f lexions 
y sont toujours accompagnées de pieuses af fect ions 
e t de résolut ions prat iques . 

I. — Oraison sur un mystère. 
« Dans la seconde part ie de l 'oraison, on peut s'ap-

p l iquer sur l e sujet d 'un mystère de notre sainte re-
l ig ion , et en fa i re le sujet de sa médi tat ion, part icu-
l i è rement sur les mystères de N o t r e - S e i g n e u r . 

« On entend par les mystères de N o t r e - S e i g n e u r , 
les act ions pr inc ipa les que le F i l s de Dieu fait h o m m e 
a faites et opérées pour notre salut : c o m m e son I n -
carnat i on , sa Na t i v i t é , sa C i rconc is ion , sa Mor t et 
sa Pass ion. 

« On peut aussi s 'appl iquer sur un des mystères de 
la très sainte V i e r g e , c o m m e son Immacu l é e Concep-
t i on , sa Na t i v i t é , etc. 

« On c om m ence d 'abord à se b ien pénétrer l 'esprit 
du mystère . Ce qui se peut fa i re , ou en faisant atten-
t ion à ce qu i est dit dans le saint Evang i l e , ou à ce 
que l 'Egl ise en propose dans ses instructions ; soit 
par une s imp le vue de f o i , c ' e s t - à - d i r e une s imple 
attention au mystère que l 'on c r o i t , parce que la fo i 
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l ' ense igne , soit par que lque ré f lex ion sur le mystère 
ou sur le sujet de la méditat ion qui en p a r l e , qui 
porte et qui excite à la dévot ion envers ce mystère , et 
a se tenir dans un sent iment de respect intér ieur, 
dans sa considérat ion. 

« 11 est nécessaire de j o indre à ce respect envers 
le mys te re , le dés ir intér ieur d 'en pro f i ter et d 'en 
recevo ir l ' espr i t , la g râce et le f rui t que N o t r e - S e i -
gneur des i re l u i - m ê m e que nous en t i r ions , car i l a 
opere ces d iv ins mystères de notre sainte re l ig ion 
non seulement pour nous racheter , mais aussi pour 
nous instruire e t nous por ter par son exemp le à la 
prat ique des vertus les plus sol ides et sanct i f iantes, 
q u i l a l u i - m ê m e prat iquées dans les sacrés mvs-
teres qu il a opé r és , et c 'est ce qu 'on appe l le l 'esprit 
des mysteres. A i n s i , chacun d'eux a un esprit qui lui 
est p ropre et par t i cu l i e r , parce q u e N o t r e - S e i g n e u r 
y a prat iqué certaines vertus qui y ont éclaté ( e t 
qui se r emarquent part icu l ièrement avec admirat ion 
et e t onnement , quand on y fait une attention sé-
rieuse et p r o f o n d e ) , et que N o t r e - S e i g n e u r les a pra-
tiquées pour en donner l ' e x emp l e , et nous por ter à 
les prat iquer aussi, à son imitat ion, a idés du secours 
de la grâce qu ' i l nous a mé r i t é e , et qui est attachée 
a ce mys tè re , c o m m e en faisant part ie de l 'esprit 
et du fait. r 

« L ' espr i t du mystère de la Nat iv i té de N o t r e - S e i -
gneur , par e x emp l e , c'est l 'esprit d 'enfance. 

« Cet esprit d 'enfance consiste dans la s imp l i c i t é , 
doc i l i té , pure té , et dans le mépr is des r ichesses et 
des g randeurs mondaines . » 

La Naissance de Notre-Seigneur. 

ACTE DE FOI 

« On fait un acte de foi sur le mystère de la nais-
sance de Not re -Se igneur , en croyant f e r m e m e n t qu ' i l 
a opere ce mys tè re , c ' es t -à-d i re q u e , s 'étant incarné, 
U est ne pet i t enfant, du sein de la très sainte V ierge . 
Et afin de se persuader plus f o r tement celte vér i t é 
on peut se mettre dans l 'espr i t un passage de la sainte 
Ecri ture , qui l 'enseigne ou qu i y ait rapport : c o m m e 
ces paro les que l 'Ange dit aux pasteurs, en saint Luc 
(ch. i i ) : Aujourd'hui il vous est né un Sauveur qui 



est le Christ, le Seigneur; ou b ien ces autres de saint 
Matthieu (ch. i ) , t irées du prophète Jsaïe : Je vous 
déclare qu'une Vierge concevra et qu'elle enfantera 
un fils, qui sera appelé Emmanuel, c'est-à-dire Dieu 
avec nous. 

« C'est ainsi qu'on peut fa i re cet acte : 
« Mon Se igneur Jésus-Chr i s t , j e crois f e r m e m e n t 

que vous, qui êtes l e F i l s unique de Dieu l e P è r e tout-
puissant , et un m ê m e Dieu éternel avec lui, avez bien 
voulu vous f a i r e h o m m e , vous revêt i r de notre chair 
en prenant un corps et une âme semblab les aux 
nôtres, pa r l 'opérat ion du Sa in t -Espr i t , dans le sein 
de la très pure V i e r g e , de laquel le vous êtes né sous 
la f o r m e d 'un petit en fant , sans cesser d 'être Dieu. 
Je le c ro is , ô mon Sauveur , parce que la foi me l ' en-
se igne ainsi . » 

DIanière de s 'occuper su r cet acte de f o i 1 . 

R É F L E X I O N S M U L T I P L I É E S 

Considérant A'.-S. fait Enfant pour l'amour de nous. 

« O u i , mon D i eu , j e crois que vous vous êtes fait 
enfant pour l ' amour de m o i . Vous êtes né dans une 
é tab le , au mi l i eu de la nu i t , et au p lus fort de l 'h i -
ver , vous avez été couché sur le fo in et sur la pai l le. 
Vo t r e amour pour moi vous a réduit à une pauvreté 
et à une ind i gence i n o u ï e , et si e x t r ê m e , qu 'on n'a 
j ama is ouï d i re rien de semblable jusqu 'a lors . 

« Je c ro i s , ô mon Se igneur , toutes ces vérités, que 
la foi m 'ense igne de votre amour pour mo i . Vous 
eussiez pu naître dans l 'abondance des richesses, dans 
l 'éclat des honneurs et dans le plus magn i f ique palais 
qu i fût j ama is . Vous pouv iez , en naissant , p rendre 
possession de tous les royaumes du m o n d e , car i ls 
vous appartenaient : la terre et tout ce qu'elle contient 
est au Seigneur, d i t le prophète royal ( P s . x x n i ) . 
Mais vous n'avez pas voulu j o u i r de tous ces dro i ts , 

1 Oïl reproduit, pour cette oraison sur le mvstère de la 
naissance de Notre-Seigneur, le modèle que nous donne 
le Saint, des diverses manières de s'entretenir sur un acte, 
suivant qu on est plus ou moins avancé dans l'oraison. Ces 
exemples peuvent aider à mieux comprendre la doctrine de 
1 Explication de la Méthode. 

ô mon div in Sauveur. Vot re in f in ie sagesse a iu " é 
qu .1 m était beaucoup plus a v a n t a g e u x ^ m e don 
" f ' . e / V o t r e adorable personne , l ' exemple de la v £ 
que j e do is mener et du chemin que je dois ten r 
pour arr i ver à la vra ie g lo i r e et à la j ou i ssancedes 
vra.s biens et des r i che lses spir i tuel les e t c é l e s t e s 
par le mépr i s des biens périssables de la terre et des 
faux honneurs passagers. Vous conna ssez S e ! 
gneur, comb ien mon incl inat ion s u p e r b e a v a r e ' e t d é " 
s reuse des pla sirs séduisants, m ' v W t e a v e c f u r e u , 
Vous avez vou lu , par votre alnouV et bonté S ' 

FFLÇ? « S ? M I N " 

y puisse t rouver : a ide z -mo i , j e vous s u p p l i é S mon 

^ S » 

G T W T E Ï F ^ 

E N T R E T I E N P A R R É F L E X I O N S COURTES ET L O N G T E M P S 
CONT INUÉES 

« Cette man i è r e ci-dessus proposée de s 'entretpni » 

cont inuées sur un passage de l 'Ecr i ture S ¿ u i 
ait rapport au mystère auquel on veut l ' a p p l i q u e ^ 

« Pa r e x emp l e : touchant le mystère de la n S n c e 
de ^o t r e -Se i gneur , on peut se mettre d a n s l ^ s p r i t ce 
passage d ' Isaie ( c h . i x ) : un enfant nous est né un 
pis nous est donné; ensuite fa ire une ré f lex ion s-ins 
beaucoup de discours sur ce passage q u * serve à 
entretenir l 'attention à ce passage et au rnvstère d 'une 
manière in tér ieure et appuyée sur la foi 

Un peut f a i r e , par e x emp l e , cette ré f lex ion • 
. « C o m b i e n grand est l ' amour et a bonté de Dieu 
pour nous , de nous avo i r donné son p i o p r e F i ls " " 
Ensuite d emeure r attentif tant au passage qu'à cette 
ref lexion, autant qu'on le p o u r r a , ' d e l a ^ a n i è r e a 
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plus v i ve et la plus s imple qu ' i l sera possible. Cette 
ré f l ex ion courte, revêtue de foi , appuyée sur un pas-
sage t i r é de l 'Ecr i ture sainte, donne facil ité à une 
âme de s 'appl iquer au mystère d 'une man i è r e in té -
r i eure , de s 'en pénétrer , en sorle qu ' i l s ' impr ime dans 
l 'esprit et dans le cœur, qu i en sont c o m m e remp l i s et 
qui en reço ivent les impress ions , part ic ipant ainsi à 
l ' espr i t et à la grâce du mystère , et étant par ce moyen 
suavement et doucement disposée e t portée à la pra-
t ique des vertus que l 'on r emarque dans l e mystère : 
ce qu i est la f in à laquel le on doit toujours t end r e , 
et qu i est cel le que N o t r e - S e i g n e u r s'est l u i - m ê m e 
proposée dans l 'accompl issement de ses mystères. 

« Quand on s 'aperçoit que l 'esprit n'a plus de faci l i té 
à s 'appl iquer à ce passage par la p r e m i è r e ré f l ex ion , 
on en peut fa i re une autre qui ait aussi rapport au 
m ê m e passage et qu i le rappe l le en l 'esprit . On peut 
fa i re cette autre ré f l ex ion : « Pu isque Dieu m'a a imé 
jusqu'à se f a i r e en fant pour l ' amour de m o i , n'est-il 
pas juste que j e m e captive et que je m 'humi l i e 
c o m m e un en fan t , pour son a m o u r ? » Cette nouve l l e 
ré f l ex ion réve i l l e tout de nouveau l 'attention au pas-
sage et au mystère, et fait que l 'esprit e t le cœur s'y 
app l iquent avec une nouve l le af fect ion et f e r veur . » 

E N T R E T I E N P A R S I M P L E A T T E N T I O N 

« On peut enf in s 'appl iquer au mystère par une 
simple attention, qu 'on n o m m e aut rement contem-
plation, qui consiste à se tenir avec un pro fond res-
pect i n t é r i eu r , en considérant le mystère pa r une 
s imp le vue in té r i eure de fo i v ive et respectueuse, 
qu i porte l 'esprit e t le cœur à une disposit ion d'ado-
ration s i l enc ieuse , d 'amour , d 'admira t ion , de r e con -
naissance et d 'action de grâces, d 'anéant issement , et 
d 'un désir de cœur de s 'unir à N o t r e - S e i g n e u r en ce 
mys tè re et de part ic iper à son espr i t et à ses grâces : 
demeurant dans cette disposition plus ou mo ins long-
t e m p s , selon qu'on se trouvera attiré et occupé ; ne 
l ' i n t e r rompant pas pour produ i re des actes part icu-
l iers de ces di f férentes disposit ions intér ieures, n'étant 
pas nécessaire de les d ist inguer s éparément , puis-
qu 'on peut les concevo i r d 'une concept ion de cœur 
s imple et imp l i c i t e , c ' e s t - à - d i r e non exp l i quée , ni I 
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dist inguée ou séparée actue l lement par des actes fo r -
me l s ; pourvu que cette disposit ion soit v ive et ar-
dente , laquel le peut être entretenue par que lques 
paroles af leçtueuses, produites de temps en temps 
P " t « « m o i n s souvent suivant le besoin qu 'on en 

> e l q u 0 n . , s e porte, toujours à la prat ique des 
vertus, c o m m e i l a été dit ci-devant. » 

ment.??'* e n S U i l e 1 > M t e d ' a d o r < " ^ , - l'acte de remercie-

A C T E D E C O N F U S I O N 

, " ° n n ? i t U" a?-c de infusion, en reconnaissant 
devant Dieu combien on doit avo ir de honte de ne 
L ê r ? r t a s s e z ypp ' i qué jusqu'à présent à p r endre 

esprit de ce mystère , c'est-à-dire à se conduire avec 
m 5 ? i ' o et soumiss ion qu i conv i en t à 

Z £ > D , 0 U ' e t r n é P r i s e ' ' les r ichesses, les 
plaisirs et les honneurs t empore ls , leur pré férant la 

S ° U f f r a ? C e s ' l e s ' « ¿ P r i s , à l ' imitat ion 
de No t r e -Se i gneur naissant. 

" , ' i f c l m é m e f , P r o P o s de penser aux pr inc ipales 
occasions auxquel les on y a m a n q u é , pour e n avo i r 
plus de confus ion . Ce qui se peut fa ire ainsi : 

« Que j e dois avo ir de honte et de con fus i on , mon 
Se igneur et mon D i eu , considérant e t reconnaissant, 
en votre sainte présence , que jusqu'à présent j e ne 
me suis point ou fort peu appl iqué à prendre l 'esprit 
du mystère de votre sainte naissance et enfance ! 
K n n t l f . o n . S e i 8 n e « r , j e n'ai pas encore arrêté une 
bonne fo is les yeux de mon esprit et de ma foi sur 
ce; mys tè re , que vous opérez autant pour mon ins-
truction que pour ma sancti f ication. 

« Que faites-vous, ô mon Dieu! Vous vous humi l i ez 
et anéantissez. 0 mon Se igneur , que vous confondez 
mon orgue i l I que vous m e couvrez d 'une g rande con-
ron,? Q u ? J a î s u J e t d e m e faire à m o i - m ê m e ces 
reproches de saint Bernard : Petit ver de terre, rou-
gissez de honte. Dieu s'humilie, et vous vous élevez; 
Dieu se soumet aux hommes, et vous, superbe, ne 
voulez pas vous soumettre à votre Dieu' 

« Je vous vois pauvre et dans la dern iè re ind igence , 
dans la mort i f icat ion et la souf f rance ; e t m o i , misé-
rable et ind igne pecheur que j e suis, qu i devra is être 



dans l ' en fe r pour y soul f r i r des peines inf inies, j e ne 
veux r i en sou f f r i r , ni pauvre té , ni douleur. 0 mon 
D i eu , que j ' en ai de honte devant vous ! 

« Et afin de l 'augmenter , j e veux rappe ler en ma 
m é m o i r e au mo ins q u e l q u e s - u n e s des occasions où 
j 'ai manqué d ' ent rer dans les prat iques des vertus 
dont vous m e donnez de si admirables exemples . 
Mon D i eu , j ' a i manqué de soumiss ion , de doci l i té , 
de s impl ic i t é , en telles et tel les occas ions. . . ; j ' a i fui 
la pauvre té . . . ; j 'a i eu de l 'attache à tel les et tel les 
choses . . . ; j 'ai recherché mes commod i t és en telles et 
tel les occasions. . . Que j ' en a i , ô mon D i eu , une 
g rande c on fus i on ! A c c o r d e z - m o i donc la g râce , par 
votre inf in ie bonté , de la r ecevo i r en satisfaction de 
mes péchés. » 

On fait e n s u i t e l ' a c t e d e contrition... 

A C T E D ' A P P L I C A T I O N 

« A p r è s cet acte de con t r i t i on , i l sera for t uti le de 
fa ire un acte d ' a p p l i c a t i o n , afin de mieux prof i ter du 
mystère. Ce qui se fait en s 'appl iquant à so i -même le 
mystère : considérant devant Dieu le grand besoin 
qu 'on a d 'entrer dans l 'esprit de ce mys tè re ; faisant 
attention aux occasions dans lesquel les on doit le 
f a i r e ; prenant pour cela des moyens propres et par-
t icul iers , pour se conduire selon cet espr i t , lorsque 
l 'occasion s'en présentera ; à peu près de cette ma-
n iè re : 

« Je reconnais en vo t re sainte p résence , ô mon 
div in Sauveur, le g rand besoin que j 'a i d 'entrer dans 
l 'esprit du mystère de votre sainte naissance, en pra-
t iquant et imi tant les admirab les exemp les que vous 
me donnez . Oh ! qu' i ls sont d ignes d 'être imi tés ! 
Que j 'a i beso in , ô mon D i eu , de s imp l i c i t é , d 'humi-
lité, de douceur, de doci l i té , de soumiss ion et d 'obéis-
sance. Toutes ces vertus éclatent en vous , mon Sei-
gneur , d 'une maniè re si surprenante , si par fa i te et 
si admi rab l e , que tous les Anges en sont surpr is et 
étonnés. En e f f e t , que l sujet d ' é tonnement de v o i r i e 
g rand Dieu tout-puissant et é t e rne l , qui r empl i t par 
son immens i t é le c ie l et la t e r r e , le souverain Sei-
gneur de toutes choses , devant la majesté duquel les 
chérubins et les puissances des cieux t remblent de 
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marche dans le chemin du ciel et on ar r i ve à la 
vra ie v i e é terne l le et b ienheureuse , cette v i e qui 
r end in f in iment heureux les anges et les hommes , 
auxquels i l se commun ique par la part ic ipat ion de sa 
grâce en ce monde , et de sa g lo i r e en l 'autre. 

« On doit d 'abord c o m m e n c e r par se bien pénét rer 
in tér i eurement de la nécessité d e l à vertu sur laquel le 
on fait ora ison, ce qu i se peut fa i re en deux manières . 

« La p r em iè r e , par un sentiment de fo i , en se met -
tant dans l 'esprit un passage de l 'Ecr i ture sainte où 
cette ver tu est e x p r i m é e ; par e x emp l e , pour se péné-
t rer de la nécessité de l 'humi l i t é , on peut se met t re 
dans l 'esprit ce lu i -c i , de saint Jacques (ch. i v ) : Dieu 
résiste aux superbes et donne sa grâce aux humbles; 
et on se t ient ensuite dans un sent iment de respect 
i n t é r i eu r , faisant attention à la ver tu qu i nous est 
incu lquée par ce passage. 

« La deux ième man i è r e de se pénétrer de la néces-
sité d 'une ver tu se fait par que lques ré f l ex ions sur 
la vertu, qu i convainquent l 'esprit de la nécessité de 
la prat iquer . Il faut que la ré f l ex ion soit t irée de ce 
qu i en est d i t dans l 'Ecr i ture sainte, et surtout du 
Nouveau Testament . On peut par e x emp l e fa ire cette 
ré f l ex ion sur l 'humi l i té : « C'est donc un g rand mal-
heur , ô m o n Dieu, d 'être superbe , puisque vous r é -
sistez et êtes e n n e m i de ceux qui le sont. » Ou bien 
cette autre : « Se igneur , qu 'heureux sont les humbles , 
puisque c'est à eux que vous accordez vos grâces ! » 
Ou : « Mon D i eu , vous êtes l 'ami des humb l es ; o h ! 
que cela me conv ie pu issamment à l e d e v e n i r ! » 

« On fa i t un acte de foi sur la v e r tu , en croyant 
f e r m e m e n t que No t r e -Se i gneur nous a ense igné celte 
vertu et qu' i l l'a p ra t iquée ; et pour se persuader plus 
f o r tement cette v é r i t é , il faut se met t re dans l 'esprit 
un passage du Nouveau Testament . » 

L ' humi l i t é . 

A C T E DE FOI 

Manière île faire un acte de foi sur la vertu d'humilité, 
considérant Notre - Seigneur comme nous l'enseignanl 
par ses paroles. 

« Mon Sauveur Jésus-Chr is t , j e crois de tout mon 
cœur que vous avez ense igné la vertu d 'humi l i t é , en 
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Manière de « 'entretenir sur l'acte de foi . 

RÉFLEXIONS MULTIPLIÉES 

« Mon div in Maître , vous me commandez d'an 
prendre de vous à être humble de cœur à m 'hum 
fc^l m abaisser vo lonta i rement devant D i e F é i 
devant les hommes . Vous ne me commandez nas 
dapprendre de vous à fa i re des mirac les à ressus 
citer les morts , etc., parce que cela n ' e s f p a s néces-
saire pour vous être agréable ; mais i l m'est absolu 
ment nécessaire d e t r e h u m b l e : c 'est ce que i f do s 
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peu j e m e suis appl iqué jusqu'à présent à ^ ' h u m i l i e r 
et à prat iquer les humi l i a t i ons , nonobstant les prod i -
g ieux exemp les que vous m e donnez de cette sainte 
vertu ! C'est que j e n 'y ai pas bien pense , ou bien, 
que si je suis encore c r i m i n e l , c e s t que j ai eu un 
secret mépr is pour vos humil iat ions et vos abaisse-
men t s , c o m m e si c 'était une chose ind igne de vous 
ou de m o i . .l'ai m a n q u é , grand nombre de fois de 
pra t iquer l ' humi l i t é , en ayant eu de si bel les occa-
sions que vous me donn i e z , pour mon plus g rand 
b ien. Q u o i ! l e Se igneur du cie l et de la terre s hu-
mi l i e , jusqu'à laver les pieds à des h o m m e s pauvres 
et misérab les ! et mo i , malheureux pécheur que j e 
suis, h o m m e de néant , f o r m é du l imon de la terre, 
ie ne veux pas m'abaisser ! J'ai peine de r endre que lque 
serv ice à mon p rocha in , parce que m o n orguei l s en 
trouve h u m i l i é ! J'y ai manque en tel les et tel les o c -
casions... J'ai fui l 'humi l ia t ion et le mépr i s en telles 
occasions.. . 0 mon D i e u , que j ai de honte d une si 
ind igne conduite ! » 

On fait ensuite l'acte de contrition... 

A C T E D ' A P P L I C A T I O N 

« L 'acte d'application se fait en s 'appl iquant à soi-
m ê m e la ver tu , considérant devant Dieu le grand 
besoin qu 'on a d 'entrer dans sa pra t ique , faisant 
attention aux occasions dans lesquel les on peut et on 
doit le fa i re , p renant pour cet e f fet les moyens propres 
et par t i cu l i e rs , de la maniè re suivante : 

« Mon Dieu , j e reconnais, en votre sainte présence, 
le grand besoin que j 'a i d 'entrer dans la prat ique de 
la sainte humi l i t é et des humi l ia t i ons , et ce d autant 
plus que ie suis t rès orgue i l l eux . Mais outre cela, 
l ' e xemp le que vous m e donnez , Se igneur , m e doit 
fa i re une grande impress ion . Q u o i ! le Se igneur des 
anges et des h o m m e s , pros terné devant de pauvres 
c réatures , l eur laver les pieds sales et f angeux , les 
essuver, et fa ire ainsi l ' o f f i ce d 'un esc lave ! Pourqum 
ce l a . Se i gneur? C'est pour m 'ense i gner ce que je 
dois f a i r e ; vous me le déclarez v o u s - m e m e aussitôt 
après cette ac t ion , en nous disant : Savez-vous ce que 
je viens de faire? Vous m'appelez votre Maître et 
votre Seigneur, et vous avez raison, car je le suis 

en effet ; si donc, moi qui suis votre Maître et votre 
Seigneur, je vous ai lavé les pieds, vous devez vous 
les laver aussi les uns aux autres, car je vous ai 
donné l'exemple, afin que vous fassiez comme je 
vous ai fait. C'est-à-dire si mo i , quo ique j e sois Dieu 
et Se i gneur de toutes choses, j e me suis abaissé jus -
qu'à vous laver les p i eds , vous ne devez pas fa i re de 
dif f iculté de vous r endre les uns aux autres les ser-
vices les plus bas et les plus humbles ; vous devez 
surmonter votre o r gue i l , par la vue e t la considéra-
tion d 'un Dieu humi l i é ; ca r , c o m m e vous dites en-
core, le serviteur n'est pas plus que son Seigneur, ni 
le disciple plus que son Maître ; et vous ajoutez : 
Vous serez heureux, si vous comprenez ces choses, 
pourvu que vous les mettiez en pratique. 

« C'est donc pour mon instruct ion, Se i gneur , que 
vous vous êtes humi l i é ; c'est pour m 'engager à m 'hu -
mi l i e r , à n 'avoir pas de honte de serv i r aux autres , 
m ê m e aux choses les plus humil iantes et les plus 
basses; ou du m o i n s , à surmonter ma honte. Vous 
jo i gnez à l ' e xemp le la promesse que j e sera i heureux, 
si j e veux en prof i ter . E h ! mon a imable Sauveur, 
qui re fuserai t de se r endre à des attraits et à des mo -
tifs si touchants? Vot re exemple et vos promesses 
ravissent mon cœur. Je veux m 'humi l i e r , ô mon 
Dieu, pour vous imi te r , et pour être b ienheureux se-
lon votre promesse ; j e veux donc m'abaisser avec 
vous et pour l ' amour de vous. Au jourd 'hu i , j e pr iera i 

Ju'on m e fasse fa i re les choses les plus humi l iantes . 

ai de la répugnance à telle et te l le chose.. . , si on 
me la faisait m i r e , cela me mort i f i era i t beaucoup; 
si on m e donnai t tel o f f ice . . . , si on me faisait fa i re 
tel le péni tence ou te l le mort i f icat ion. . . , j ' y ressens 
bien de la r épugnance : m o n D ieu , pour votre saint 
amour , j e d i ra i et pr iera i qu 'on m 'exerce là-dessus, 
et que par ce moyen j e dev ienne humble . Bénissez 
ces réso lut ions, j e vous supp l i e , ô mon D i e u , et les 
rendez e f f icaces par votre sainte grâce . » 

On fait ensuite l'acte d'union,... l'acte de demande,... l'acte 
d'invocation des Saints... 



I I I . — Ora i son sur u n e m a x i m e . 

« On doit c o m m e n c e r d 'abord par se pénétrer in té -
r i eurement de la nécessité ou de l 'uti l i té de la 
m a x i m e , sur laquel le on veut fa ire o ra i son , pa r un 
sent iment de f o i , en se mettant dans l 'esprit le pas-
sage de l 'Écr i ture sainte où e l le est expr imée . 

« On appel le esprit d'une maxime l ' impress ion 
sainte et le bon ef fet qu 'e l le do i t produire , l o rsqu 'e l l e 
est bien médi tée et c onçue ; c o m m e dans cel le-c i , qu i 
sert de sujet d 'oraison : Que servirait à un homme 
de gagner tout le monde, s'il perd son âme. Cette 
m a x i m e bien appro fond ie et goûtée, persuade l 'esprit 
qu' i l n'y a de vraie for tune que ce l le de gagner la 
g lo i r e é terne l l e . E l le fait concevo i r un grand mépr i s 
pour tout ce que les monda ins a iment et recherchent 
avec tant de passion. 

« On fait un acte de foi sur la m a x i m e , se r epré -
sentant N o t r e - S e i g n e u r l ' ense ignant , et lui t émo i -
gnant que l 'on croit f e r m e m e n t q u e c'est l u i - m ê m e 
qui nous l 'a ense ignée . Et pour mieux se persuader 
cette v é r i t é , il faut se mettre dans l 'esprit l e pas-
sage du Nouveau Tes tament où est contenue cette 
max ime . » 

M a x i m e : « Que s e r v i r a i t à un h o m m e de g a g n e r 
l ' u n i v e r s , s ' i l v i e n t à p e r d r e son âme . » cS.Matth., 
XVI . ) 

ACTE DE FOI 

« Je crois de tout m o n cœur, m o n Se igneur Jésus-
Chr is t , que c'est vous qui nous avez ense igné celte 
m a x i m e : Que servirait à un homme de gagner tout 
le monde, s'il vient à perdre son âme ? 

«. Je crois cette v é r i t é , ô mon Dieu, que j e ne suis 
au monde que pour travai l ler à sauver m o n âme ; et 
q u e j e ne suis sur la t e r re que pour m ' e m p l o y e r à 
mér i t e r l e c i e l , en vous a imant et gardant vos com-
mandemen t s ; et votre desse in , en m e créant et en 
m 'appe lant à la r e l i g i o n , est que par le bon usage 
du temps et des grâces que vous m e donnez , et par 
les bonnes œuvres convenables à ma vocation j e me 
rende d i gne (autant qu ' i l est en mo i , assisté de votre 
sainte grâce ) d 'une v i e b ienheureuse et éternel le . 

« Je crois que quand j e gagnera is tout le monde , si 
j e perds m o n â ine , j e perds tout. C'est vous , mon 
D ieu , qui m 'ense ignez cette vé r i t é ; j e vous p r i e de 
m 'en bien persuader par votre g râce et la vertu de 
votre Espri t-Saint . » 

« Après qu'on a fait cet acte de f o i , il faut d emeure r 
dans la disposit ion intér ieure qu ' i l doit p r odu i r e , at-
tentif à No t re -Se i gneur présent, et à cette vér i t é con-
tenue en la m a x i m e qu' i l nous ense i gne , avant que 
de fa i re l 'acte qu i sui t ; et cela plus ou moins de 
temps , se lon l 'attrait qu'on y aura. » 

On fait ensuite l'acte d'adoration,... l'acte de remercie-
ment... 

ACTE DE CONFUSION 

« On fait l 'acte de confusion, en reconnaissant, de-
vant D ieu , comb ien on doit avo ir de confus ion de ne 
s'être point app l iqué jusqu'à présent, ou autant qu 'on 
1 aurai t dû, à prendre l 'esprit de cette m a x i m e et à la 
mettre en prat ique ; en pensant aux pr inc ipales occa-
sions qu 'on a eues, ou dans lesquel les on a manqué 
de se conduire selon l 'esprit de cette m a x i m e , pour 
en avo i r plus de confus ion. 

« M o n D i e u , que j e suis con fus , quand j e fais r é -
f lex ion, en votre sainte présence , comb ien ma c o n -
duite a été peu c on f o rme à l 'esprit de cette max ime , 
depuis qu 'avec l 'usage de ma ra ison, j 'a i appr i s , par 
votre sainte doctr ine, que vous ne m'avez c réé et m i s 
en ce monde que pour m 'app l iquer à vous connaître , 
a ime r , s e r v i r , en faisant votre sainte v o l on t é , par 
I accompl issement de vos div ins c ommandements et 
les obl igat ions de mon état ! Combien de f o i s m'est-il 
arr ivé de m'exposer , de gaieté de cœur, à perdre 
é terne l lement mon â m e , non pas pour gagne r tout 
le m o n d e , mais pour j ou i r d 'un court p la i s i r , d 'un 
honneur r id icule , d 'une satisfaction passagère et d 'un 
intérêt de néant ! 

« J 'avoue et j e confesse , ô mon D i eu , que cela 
m est a r r i vé en un g rand n o m b r e d'occasions, et par-
t icul ièrement en telles et tel les. . . Que j ' en ai de 
honte! O mon d iv in Sauveur, j e vous pr ie qu 'e l l e 
m'aide à satisfaire à votre justice. » 

On fait ensuite l'acte de contrition... 



ACTE D'APPLICATION 

« On fa i t l 'acte d'application en s 'appl iquant à soi-
m ê m e la max ime , considérant, devant Dieu, le grand 
besoin qu'on a d 'entrer dans son esprit ; faisant atten-
tion aux occasions dans lesquel les on peut et on doit 
l e fa i re ; prenant les moyens propres et part icul iers 
pour cela. Ce qu i se peut fa i re ainsi : 

« Que j e vous suis ob l i g é , mon Se igneur Jésus-
Christ, de la bonté que vous avez eue de ven i r du cie l 
en t e r re m ' ense i gner une vérité si importante à mon 
âme ! Je reconnais l e g rand besoin que j 'a i de me 
r e m p l i r l ' espr i t et le cœur d e cette m a x i m e , d'autant 
p lus q u e , si j e nég l ige d 'entrer dans sa pra t ique , j e 
m e perdra i , c o m m e m 'en avert i t votre serv i teur Moïse , 
par ces paroles : Le Seigneur votre Dieu vous susci-
tera, d'entre vos frères, un prophète semblable à 
moi : écoutez tout ce qu'il vous dira; quiconque re-
fusera de l'entendre sera exterminé du milieu du 
peuple. Vous ê tes . S e i gneu r , ce d iv in P r o p h è t e , de 
qu i les paroles sont espr i t et v i e : donnant l 'esprit 
de Dieu et la v i e é terne l le à ceux qu i les écoutent 
avec humi l i t é et doc i l i t é , et qu i la pra t iquent f idè le-
ment . 

« Je conço i s , ô m o n D i eu , que si j e perds mon 
â m e , j e perds tout , et q u e si j e la sauve , j e gagne 
tout ; par conséquent , j e ne veux j ama is r i en pre f é re r 
à mon salut, e t , dès au j ourd 'hu i , si le désir me 
presse désordonnément d 'apprendre les choses exté-
r i eures , quo iqu 'e l l es soient nécessaires ou conve-
nables à m o n emp lo i et que j 'a ie permiss ion de 
m'y app l i quer , j e m e convaincra i que cela ne doit 
pas être mis en compara i son , encore mo ins p ré f é r é 
aux exercices spir i tuels, qui sont établis pour procu-
r e r mon salut. Si ce dés ir ou la pensée me porte d'y 
emp loye r le t emps ou une part ie du temps des exer-
cices sp i r i tue ls , j e m e dirai à m o i - m ê m e : Que m e 
serv ira de deven i r un des plus habi les en ce la , et de 
perdre m o n âme, en nég l i geant ce qui peut procurer 
son salut? . . . S i l ' empressement de p rocure r le b ien 
t empore l de la maison m e porte à y emp loye r , sans 
une absolue nécessité ou sans l ' o rdre a e la sainte 
obéissance, la lecture sp i r i tue l l e , l ' o ra i son , etc... ; 
si la cupid i té m e presse de recevo i r que lque chose 

des écol iers ou de leurs parents , contre les règ les 
et les vœux., j e m 'a rmera i de cette pensée : Que me 
servirait-il de gagner tout le monde, et de 'perdre 
mon ame? * 

« Si m ê m e le prétexte d 'un zèle ind iscret et mal 
rég lé m e pousse de m 'app l iquer au salut des autres 
d u n e m a m e r e pré judic iab le au mien, j e me serv i ra i 
pour repousser cet ennemi , de l ' a rme sp i r i tue l le qu^ 
mon ¡sauveur m e met entre les mains : Que m e ser -
v i ra i t - i l de gagner tout le m o n d e , de procurer le sa-
lut de toutes les âmes , si j e v iens à perdre la 
m ienne? . . . r 

« A c c o r d e z - m o i , j e vous supp l i e , mon cher Jésus, 
votre Sa int -Espr i t et votre g r â c e , pour m 'a ider dans 
ma g rande faiblesse. » 

On fait ensuite l'acte d ' un ion , . . . l'acte de demande, 
lacté d invocation des Saints... 



L A SA INTE MESSE 

E X C E L L E N C E D E L A S A I N T E M E S S E 

La sainte Messe est, de toutes les actions du chris-
tianisme, la plus glorieuse à Dieu et la plus utile au 
salut des hommes. Jésus-Christ y renouvelle le grand 
mystère de la Rédemption : il s'y fait encore notre 
victime dans un sacrifice rée l , quoique non sanglant; 
il y vient en personne nous appl iquer, à chacun en 
part icul ier, les mérites du sang adorable qu'il a ré-
pandu pour nous tous sur la Croix. 

En assistant pieusement à cet auguste sacrif ice, 
nous pouvons, plus que par tout autre moyen, rendre 
à Dieu un culte digne de lu i , soulager les âmes du 
purgatoire, obtenir la contrition de nos péchés, satis-
faire à la justice div ine, atîaiblir en nous l 'empire 
des passions et augmenter la vie de la grâce , nous 
unir plus étroitement à Jésus-Christ, obtenir tous 
les secours dont nous avons besoin, pour nous et 
pour ceux qui nous sont chers. 

Ces pensées doivent nous inspirer une haute idée 
de la sainte Messe, et nous porter à l 'entendre avec 
toute la ferveur dont nous sommes capables. Y assis-
ter avec i rrévérence, volontairement distrait, sans 
modestie, sans attention, sans respect, c'est renou-
veler, en quelque sorte, les opprobres du Calvaire 
et déshonorer sa rel igion. 

D I S P O S I T I O N S D A N S L E S Q U E L L E S I L F A U T A S S I S T E R 

A L A S A I N T E M E S S E 

Si nous voulons assister avec fruit au saint sacri-
fice de la Messe, instruisons-nous à fond de ce qui 
s'y rapporte, afin d'en comprendre , jusque dans les 
moindres détails, les cérémonies et les pr ières , et 
qu'ainsi chaque mouvement du prêtre, chaque mot 
qu'il prononce, nous fasse pénétrer davantage dans 
les mvstères du sacrifice. Souvenons-nous que la 

Messe n'est pas seulement la représentation mais en-

r f a 1 C r o f x O U ; , e l ' ^ e n t e t !? continuation du sacrifice 
ae la yroix, et que nous devons, par conséauent v 
apporter es mêmes sentiments que si nous e S ' n s 
assisté a l ' immolation du Calvaire. Au p i T d e Îa Cro?x 
nous eussions recueilli avec empressement chaaÛe 
goutte du sang du Sau veur, chaque s o u p i r X son cœur 

S&jAï^tAVrfâ 
que la Messe est réellement le même sacrifice so s 
le rapport du prêtre, de la victime et de l'immol'ation 

PlU-S p r o f o n d n o u s y apporterions, quelle 
S l t l f ° n p u S S m c e r e > 1 l l e " e confiance plus entière 
q p n n r ° L t U S • v i v e ' . q n e l « ™ u r plus ardent ! ' 
sovons fidè^ps a \ ? n t r e r dans ces dispositions, soyons ftdeles aux pratiques suivantes: 

et r e c u e ^ l U - T , ! . ' . ^ 3 " , 1 l e 1 s a i n l sacrifice, attentifs 

- v o n s - n o u s o r d i n a l e -

2» Excitons en nous un grand repentir de nos né-
ches, nous souvenant que" c'est pour les e xp " e r que 
Jésus s ' immole pour nous. « » p i e i que 

J l P - r T S ° ? S - n ° u s u n e fin Particulière : par exemple 
obtenir la grâce de pratiquer telle vertu, va incre teUe 

X r T p r o Z S 6 a U t r ° f a V e U r ' — ^ 

« t ^ T T S T ^ Y J . é s u s ;Çhr ist et par Jésus-Christ ; 
n ^ n l ' • S ? , n t Ambro ise , Jésus-Christ ne sera pas à 
notre égard une véritable v ict ime, si nous ne nous 
sacrifions nous-mêmes avec lui ; » ¿ ' e s t - à X e si nous 
ne mourons chaque jour avec lui au monde e H 

Z c l ^ n - P ° U r n e P ' u s v i v r e 1 » e pour Dieu 
J n et v in 0 " 5 q U e l G ^ ^ m e n t qui se fait du 
do t être r n C 0 . T e t a ! " s a n ? d e Jésus-Christ, 
doit être le modele e l l e symbole du changement in-
térieur qui doit s 'opérer en nous. È>e"'eni in 

tellerEUntndf.,f.0US ? e P o u v o ? s communier sacramen-
tellement, faisons-le du moins en esprit : la commu-



nion spir i tuel le est un des exerc ices les plus excel-
lents de la v i e in t é r i eure , et qui r empl i t de biens et 
de consolat ions l 'âme du f idè le . 

MÉTHODE POUR BIEN ENTENDRE L A SAINTE MESSE 
(S . Jean-Baptiste de la Salle.) 

Lo rsque vous entendez la sainte Messe , unissez-
vous toujours aux disposit ions de Jésus-Chr is t , v ic-
t ime immo l é e pour la g lo i r e de son P è r e , et accom-
pagnez toujours votre action de préparat ion et d'ac-
t ion de grâces . 

S e r v e z - v o u s , pour entendre la sainte Messe avec 
f ru i t , de la mé thode qui est c i -après ; mais que cette 
méthode ne vous empêche pas de vous y app l iquer 
selon l ' intention de l 'Eg l i se , qui o f f re ce sacri f ice 
pour les quatre fins ord ina i res des sacri f ices de l 'an-
c ienne l o i , qui étaient : ou euchar is t iques , pour 
r endre grâces à Dieu ; ou propit iatoires, pour obtenir 
le pardon de ses p é chés ; ou impétra to i res , pour lui 
demander que lques g râces ; ou des holocaustes, pour 
honorer Dieu et lui r endre ses devo i rs . 

Pour b ien entendre la sainte Messe, i l faut entrer 
dans l 'espr i t et les sentiments du prêtre qui l ' o f f re , 
et qu i sont ceux que l 'Eg l ise parait lui inspirer par 
les di f férentes actions qu 'e l le lui fait fa i re pendant 
ce très saint et adorable sacri f ice. 

Le prê t re c om m ence la sainte Messe en se tenant 
au bas de l 'aute l , et en s 'humil iant dans la vue et la 
considérat ion des péchés dont il est chargé : 1° des 
siens ; 2° de ceux des assistants ; 3° de ceux m ê m e de 
tous les fidèles, pour lesquels seuls le prêtre pr ie pu-
b l iquement dans ce sacri f ice, et pour lesquels il l ' o f f re 
v i s i b l emen t ; 4° de tous ceux m ê m e qui ne sont pas 
de l 'Egl ise , pour lesquels i l peut y pr ier secrètement, 
et d emande r à Dieu leur conve rs i on , se considérant 
c o m m e tenant la place de Jésus-Chr ist dans ce sacri-
fice. 

•1° P o u r entrer dans ces disposit ions du prê t r e , au 
c o m m e n c e m e n t de la sainte Messe , il faut se tenir 
dans une p ro f onde humi l i t é , se présentant à Dieu 
c o m m e un misérable , accablé du poids de ses péchés, 

et ind igne pour cet e f fet d'assister à son saint sacri 
fice, et de lui r endre l 'honneur et les devoirs d'adora 
bon que lui rend l 'Eg l i se , par le prêtre 1 t avec t " 
p rê t r e , en la personne 5de ¿eux q u i y asl isten? 

, L e P r ê re confessant ensuite ses péchés on doit 
alors, avec lu i , confesser les siens in ér ë . m C n M 
Dieu, et entrer en confusion d'en avo i r commis de 
si eno rmes et un si grand nombre . commis de 

Un peut a lors s 'unir à la confusion qu'a eue Jésus-
Chr is , quo ique innocent , lorsqu' i l priait au jardin 
des O l i v i e rs , et à cel le m ê m e qu'a le prê t re e x S , 
rament et in tér i eurement , selon l'esprit^ de PE-Vfse" 
c a V é ' r ? f i n n £ ? é C ! ^ ' C ° m m e e n « tant chargé e f a c l 
p a r l a S i l e t t S ï T d e ^ 

pèches avec un cœur contr i t et humi l i é , afin de « 
mettre en état que l ' o f f rande qu 'on doit fa i re d e 
s o i - m ê m e , dans ce sacr i f i ce , soit r e ç u e d e Dieu et 

r endré^ te l l e G I U ' ' a U t i m t q U G " ° t r e f a i b l e s s e 

, , l 0 n demeurera dans ces sentiments jusqu'au Glo-
excelsxs auquel t emps on adore ra , avec £ 

saints Anges et avec le prêtre , Jésus-Christ venant en 
ce monde pour détru ire le péché , et on h i i r l nd ra 
^ n i ° h U t e l % , i s e > - s e s a c t i o n s de grâces pour un si 
volonté nnp* ' ! I « ' . a procuré aux Sommes d e b o n n e 
grâces? P i " X i n t e n e u r e ftt u n e abondance de 

d i ° . D f P U i l . c o l l e c t e juscf.i'â l 'o f fer to i re , on fera 
des actes de fo i sur les vérités qui sont contenues 
dans la sainte Ecr i ture , dont le pré t re f a k l ec lure 
alors aux assistants, et dans le symbole qu ' i l récite 
ensui te ; et on demandera à Dieu, avec toute l 'EgHse 
les lumières qu i sont nécessaires pour bien pénétre^ 
( f r 1 l f ' t , S ' ( e t l e S - r à c e s dont on a besoin p o m t o ù -

ter les saintes max imes qui v sont répandues^ parti-
cu l ièrement dans les épitres des saints a nôtres e 

fidèle 6 H T f ' d ° n t m s t r u k alors les 
en n ' a t ! n , 3 l i l l s 'es puissent prat iquer . 
6» Depuis l ' o f fer to i re jusqu'à la pré face, pendant le-

quel temps le prêtre o f f r e à Dieu le pa in et le v in 
disposes pour le sacr i f i ce , afin qu' i ls so ient ent ière-



ment puri f iés , on s 'unira avec l e prê t re et avec Jésus-
Christ m ê m e , pour o f f r i r , c o m m e une v i c t ime qu i lu i 
soit en t i è rement consacrée , son corps , ses sens, ses 
incl inat ions et ses passions, pour lui être crucitiés et 
détruits en son honneur , par la prat ique de la mor -
ti f ication , c o m m e l e pain et le v in do ivent être dé-
truits et anéantis dans ce sacr i f i ce , n'y en devant 
plus rester que les accidents. On o f f r i ra aussi à Dieu 
tout c e qu 'on souf fr i ra pendant ce j o u r , se disposant 
in té r i eurement à le souf f r i r pour son amour . 

7° Depuis la pré face jusqu'à la consécrat ion, on 
s 'unira aux saints Anges pour rendre à Dieu ses d e -
vo i rs et l e r eme r c i e r de ce qu' i l veut bien ê t re honoré 
par ce sacri f ice. On priera Dieu pour toute l 'Egl ise , 
par t icu l ièrement pour ses f rères et pour ses éco l iers , 
et pour tous les besoins de la communauté ; et on 
o f f r i ra à Dieu son àme , toutes ses puissances et tous 
ses mouvements , pour lui être consacrés par l 'atten-
tion qu 'on y f e ra , en sorte qu'e l le s 'appl ique, pendant 
l e j our , à penser à Dieu, à l ' a imer , et à n 'avoir a u -
cun mouvement ni fa i re aucune action que pour lui 
p l a i r e ; le tout en union à Jésus-Christ N o t r e - S e i -
gneur , que le prê t re se dispose, pendant ce temps, à 
f a i r e v en i r sur le saint autel, pour rendre honneur au 
P è r e éternel . 

8 ° Depuis la consécrat ion jusqu'au Pater, on ado-
rera Jésus-Chr ist r ée l l ement présent sur le saint 
aute l , et on s'unira in tér i eurement à lui pour entrer 
dans toutes ses disposit ions de v i c t ime , d 'adorateur 
de son P è r e , de réconci l ia teur et de médiateur entre 
lui et les h o m m e s ; qu i sont les disposit ions dans les-
que l l es i l parait , p a r l e s pr ières du prêtre , que Jésus-
Christ est pendant ce t emps , et on le pr iera de nous 
dégager te l lement du péché, que nous soyons, c o m m e 
lui, une v ic t ime sans tache, sainte et agréab le au Pè r e 
é terne l . 

On se souviendra aussi, au Memento pour les 
morts , d e demander à Dieu, en union avec le prêtre, 
qu' i l ait la bonté de r endre ce sacr i f ice utile aux 
morts aussi b ien qu 'aux v ivants . 

9° Depuis le Pater jusqu'à la c ommun ion , on pourra 
réc i ter l 'oraison domin ica le en esprit avec le prê t re ; 
et on se disposera à c o m m u n i e r si on doit le f a i r e ; 
s inon on tâchera de se mettre en état de commun ie r 

spir i tuel lement , en demandant à Jésus-Christ son es-
aue « n a g ' r q U G P a r l u i ' n e devant plus v i v re 
s ' ï b a n d o n n ^ ' C ° r m C é U n t . u n d e s e s membres . On 

Î Î S B T J S S K I S B s r S K 
P ^ F - ^ S T O R I I ! 

10- Depuis la communion jusqu'à la bénédict ion 
on remerc i e ra Dieu de la g râce qu ' i l a fa e (TasJ 2 
a ce saint sacr i f ice , et de toutes ês g r â S s ^ S 
hères qu 'on peut avo ir obtenues de D?eu pendan ce 

eneur • S f n n T ^ T " e -J fus -Chr i s t K e - S e i ? 

g n e u r , et on demandera à D i eu , par lui cel le de 
p ro f i t e r , autant qu 'on le pour ra , de ce sacr i f ice S 
sont les choses que demande le ¿.-être, tant pour sol 
assistants_ e ' ' E g l i s e ' e t Par t i cu l i è rement pour les 

P e n d a n t la bénéd ic t i on , on s'unira avec l e 
S d e P ° r e n r me-VOi1' S3t s a i .bénédic t ion , c o m m e 
cel le de Dieu m e m e ; et on pr iera Dieu qu ' i l nous 
benisse et toutes nos actions pendant le jour et qu ìi 

S » S Q U ' N Y E " A I T U N E S E U L I ^ - L Ù ! 

\ ' E v a a ë i [ e de saint Jean , dans lequel 

d î v i n ¿ U f f w f a n d ^ r 6 1 ^ " e n c e du Verbe 
e t , l e s , b ° n t é s qu ' i l a eues d 'être venu en ce 

e t de s'être serv i d'un grand nombre de 
m o i e n s pour nous sauver , on r emerc i e ra Tésus 

pr iera ^ S S « " " ' * t 0 u t e s - s bontés e / o ^ e 
P™?™ ® e ne Pas permettre que nous nous rendions 
toutes ses peines inuti les, par notre ingrat i tude à son 

d f g r r â c e e s . P a r n ° t r e i n f i d é ' U é à C O I ' r espondre à tan" 

(Voir p. 17, l'abrégé de cette méthode.) 

— « a ? « - — 



FONCTIONS DU SERVANT DE MESSE 

R è g l e s g é n é r a l e s . 

Celui qui est admis à l 'honneur de serv ir la Messe 
doit être en habit de chœur, ou du moins avo ir un 
extér ieur p ropre et convenable . 

Pendant que l e prê t re s 'habi l l e , il l 'a ide à revêt i r 
les o rnements sacerdotaux. 

Quand le cé lébrant salue la C r o i x , avant de sort ir 
de la sacrist ie , il la salue en m ê m e temps que l u i ; 
puis il salue le prê t re et le précède à l 'aute l , les 
mains jointes ou portant le misse l , l e corps dro i t , 
les yeux baissés, la démarche grave et modeste . I l 
se met du côté de l 'Ep î t re , et r eço i t , avant de fa ire 
la g énu f l e x i on , la barrette du prêtre . 

Pendant que ce lu i -c i monte à l ' aute l , il r e l è v e , de 
la ma in gauche, le bas de son aube ; puis il va placer 
l e misse l sur l 'autel et la barrette en un lieu conve -
nab l e , après quo i il v ient se mettre à genoux sur le 
pavé , un peu au delà du mi l i eu de l 'aute l , du côté 
de l 'Evangi le . 

Lorsque le cé lébrant fait le s igne de la c r o i x , le 
servant le fait aussi en m ê m e t e m p s ; puis, les mains 
j o in t e s , il r épond , posément et d i s t inc tement , d 'un 
ton de voix m o d é r é , attendant toujours pour c o m -
mence r q u e l e prê t re ait achevé les paroles aux-
quel les il doit r épondre . 

Durant le saint sacr i f i ce , le servant se rappel lera 
qu ' i l doit : 

1° Se ten i r toujours du côté opposé au misse l , 
agenoui l l é sur la p r emiè r e marche de l 'autel s ' i l y 
eh a p lusieurs, ou sur le pavé s'il n'y en a qu'une. 

2° Avo i r o rd ina i r ement les mains jo intes quand 
el les ne sont pas occupées, et lorsqu'une seule suffit, 
se serv ir de la d ro i t e , tenant l 'autre sur la po i t r ine ; 

3° N e j ama is s 'appuyer à l 'autel ; 
4° Fa i r e une génuf lex ion en passant devant le m i -

l ieu de l 'aute l , m ê m e quand la réserve n'y est pas ; 
5° Baiser à d e m i , c ' e s t - à -d i r e approcher de sa 

bouche sans les toucher des lèvres , les objets au ' i l 

ff2Xff&J™ ^ e n r e Ço i t ( excepté 

S T u ^ T f ™ 1 ' , e t C : ' ? " nt de Hn-
Ôif du r l ^ E v a n g M e ' -a n f , n ( l u G l o r i a in eœcelsis 

a U G ' 0 r i a P f l r t > a i l x s a i n t s noms de 
la fôL n L M a r i e ' . o u a c e l " i d " Saint dont on fait 
la fete, aux mots et mcamatus est..., et Verbumcaro 
factum est..., ainsi que dans toutes les autres c i r -
constances analogues C l r 

Observation. S' i l y a deux servants, ils do ivent bien 
s accorder dans la maniè re de r é p o n d r e ? dans les 

leur sont connnune l 6 ^ e t H » 5 
L e p r e m i e r servant se met du côté de l 'EDÎtre et 

• F n t ! e J ° T S ' f f o i s c e l a ^ t prescr i t . Après 
l E p i t r e , il porte le misse l du côté de l 'Evangi le e t 
rev ient ensuite prendre sa premiè re place A l?offeit-
toire il présente seul le vin et l ' eau, rapporte les 
burettes a la c rédence , et y prend le m l n E e - le 

r e r i S i r V l l 0 r S i e ^ P r V a n t le b a T s l n e f l f b , ! 
m i e r l i , ^ ' s e . m e t a . g auche . Au Sanctus, le pre-
m i e r servant , après avo ir sonné , a l lume le c i e r g i de 

L n d 1 s C l d X ; , , l T 1 ' é t e i ? t e n S " i t e a p r è s l a 

prêtre pour !^hfvat îonS ^ V O n l 8 0 p l a C e r p r 6 s " " 

Si quelqu 'un veut c o m m u n i e r , les deux servants 
recitent ensemble le Confiteor; e p r emie r ac^om 

s P euT e i ldo P n1e r e a v e f c ' f d e la c Z s é c r S 
seu l , i l donne ensuite les ablutions. Pendant aue lé 
prêtre se pur i f i e , le second se l ève , va e 
missel et le porte au côté de l 'Epî tre . p , u u a e l e 

WèL l9'•LP!,r,tlCUUéreS,du ?ervant de M™» sont indi-
Messe. V ' °U S deS prièyes de Ordinaire de 

— « * — 



142 EXERCICES SPIRITUELS 

A S P E R S I O N D E L ' E A U 

L'aspersion qui se fait avant la Messe a pour but de puri-
fier les fidèles et d'attirer sur eux l'esprit de recueillement et 
do piété. 

Pendant l'année. 

VOUS m'arroserez avec 
l ' hysope , Se igneur , et 

j e serai pu r i f i é ; vous rne 
l ave rez , et j e dev iendra i 
plus blanc que la ne ige . Ps. 
Avez pitié de m o i , ô mon 
D i e u , selon votre g rande 
misér i corde . )?. G lo i re au 
Pè r e , et au Fi ls , etc .* Vous 
m'arroserez . . . 

(On omet le Glòria Patri les Dimanches de la Passion et 
des Ramea ux. ) 

ASPÈRGES m e , D ò m i n e , 
hvssópo , et mundà-

bor : lavàbis me , et super 
n ivem dealbàbor. Ps. Mi-
serére m e i , Deus, secun-
dum m a g n a m miser icòr -
d iam tuam. J . Glòr ia 
Pa t r i , et F i l i o , e t c . * As-
pèrges m e , Dòmine . . . 

f . M o n t r e z - n o u s , Se i -
gneur , vo t re misér i corde . 
— i l . Et donnez-nous votre 
salut. 

f . Se i gneur , exaucez ma 
pr ière . — R). Et que mes cris 
s 'é lèvent jusqu'à vous. 

f . L e Se i gneur soit avec 
vous. — fi). Et avec vo t re 
espri t . 

PRIONS 

EXAUCEZ - NOUS , Se i gneur 
sa in t ,Père tout-puissant, 

Dieu é terne l , et daignez en-
voye r du cie l votre saint 
A n g e : qu ' i l soit le gardien, 
l ' appui , le protecteur et le 
dé fenseur (le tous ceux qu i 
sont réun is clans cette sainte 
demeure . P a r Jésus-Christ 
No t r e -Se i gneur .— R>. A ins i 
so i t - i l . 

>\ Osténde nobis , Dò-
m i n e , miser i còrd iam tu-
a m . — fi). Et salutàre tuum 
da nobis . 

y . D ò m i n e , exàudi ora-
t iònem meam.—Rj .E t cla-
m o r meus at te véniat. 

5". Dòminus vob iscum. 
— RI. Et c u m spíritu tuo. 

ORÈMUS 

f ,i x Á u D i nos , Dòmine 
'j sánete, Pa te r omni -

potens, ajtérne D e u s , et 
mittere d i gné r i s sanctum 
A n g e l u m tuum de ccelis, 
qui custòdiat, fòveat , p rò -
tegat , visitet atque de fén-
dat omnes habitantes in 
hoc habitáculo. P e r Chri -
stum D ó m i n u m nostrum. 
— R). A m e n . 

PRIÈRES DU PRONE 

Pendant le Temps pascal. 
143 

"I/IDI aquam egred ién-
; tem de tempio a latere 

dextro, a l l e lù ia ; et omnes 
ad quos pervéni t aqua 
isla salvi facti sunt , et 
dicent : Al le lùia, al lelùia. 
P"s. Lon f i t émin i Dòmino 
quon iam bonus, quòn iam 
in sseculum mise r i cò r -
dia e, u s . f . Glòr ia Patr i . 

Vidi. 

I ¥ v u . " n ® e i »u qu i sortait 
J du cote droi t du temple , 
a l l é lu ia ; et tous ceux qu^ 
cette eau a arrosés ont été 
sauves, et chanteront : A l -
léluia , al léluia. PS. Rendez 
g lo i r e au Se igneur , parce 
qu il est b o n , parce que sa 
mise r i co rde est é terne l l e . 
> . G lo i re au Pè r e . • J'ai vu 

P R I È R E S D Û P R O N E 

PSAUME 122 
i n te l eváv i óculos me-

A o s , * qu i habitas in 
cœlis. 

Ecce sicut òculi servò-
rum * in mànibus domi -
norum s u ò r u m , 

Sicut òcul i anci l lœ in 
manibus dôminœ sute * 
ita òculi nostri ad Dómi -
num Deum nostrum, do-
nee misereàtur nostri . 

M isere re nostr i , Dòmi-
ne , miserére nostri • * 
quia mul tum replét i su-
mus despect iòne ; 

Quia mul tum repléta 
est ànima nostra ; * op -
probr ium abundántibus, 
et despéctio superbis. 

Glòria Patr i 

] E , J è v e . '".es yeux vers 
J vous, o Dieu qui habitez 
dans les cieux. 

C o m m e les yeux des ser-
viteurs sont fixés sur les 
mains de l eurs maî t res , 

, l e s yeux de la ser-
vante sur les mains de sa 
maîtresse, ainsi nos yeux 
sont dir igés vers le Sei-
gneur notre D i eu , jusqu'à 
ce qu' i l ait pi t ié de nous. 

Ayez pitié dé nous, Sei-
g n e u r , ayez pit ié de nous ; 
car nous sommes rassasié^ 
de mépr is . 

No t r e âme est p l e ine de 
con fus ion ; e l le est un sujet 
d opprobre p o u r ceux qui 
v ivent dans l 'abondance , 
et lie mépr is pour les su-
perbes. 
et Sicut erat. 



Se igneur , ayez pit ié de n . 
Jésus-Christ ,ayez pit ié . . . 
Se igneur , ayez pit ié . . . 
N o t r e P è r e , etc. , à voix 

basse. 
f . Et ne nous laissez pas 

succomber à la tentat ion. 
— fij. Mais d é l i v r e z -nous 
du mal . 

v . Sauvez vos serv i teurs 
et vos servantes. — it . Qui 
espèrent en vous , ô m o n 
Dieu. . 

y . Soyez pour nous, be i -
g n e u r , c o m m e u n e tour.—Rj. 
Inaccess ib le à nos ennemis . 

f . Que la paix r ègne dans 
vos remparts , ô cité sainte. 
— R). Et l 'abondance dans 
vos tours. 

y . Se i gneur , écoutez ma 
pr i è re .—Rj . Et que mes cr is 
s 'élèvent jusqu'à vous. 

f . Le Se i gneur soit avec 
vous.—iï ) . Et avec votre es-
prit . 

PRIONS 

O D I E U , notre r e fuge et 
notre f o r c e , soyez atten-

t i f aux pr iè res que vous 
inspirez vous -même à votre 
Eg l ise , et da ignez , par vo t re 
b o n t é , nous accorder ce 
que nous vous demandons 
avec fo i . Par J . -C . N. ' -S. -
R}. A ins i soit- i l . 

Ps. De profiindis, p. 28 avec 

PRIONS 

O D I E U , qu i a imez à pa r -
donner aux h o m m e s et 

à les sauver, nous suppl ions 
votre misér icorde , p a r l ' i n -

K y r i e , e lé ison. 
Chr is te , e lé ison. 
K y r i e , e lé ison. 
Pa te r noster, etc., à 

voix basse. 
f . Et ne nos indù cas in 

tentat iónem. — n). Sed l i -
bera nos a ma lo . 

f . Salvos fac ser vos 
tuos et anci l las tuas. — 
lì). Deus rneus speràntes 
in te. 

Esto nobis, Dòmine , 
turr is for t i tùd in is .— Ri. A 
fàcie in imic i . 

y . F iat pax in virtúte 
tua. — R}. Et abundàntia 
in túrr ibus tuis. 

v . Dòmine , exàudi ora-
t i ónemmeam.—i\ j . Etc la-
m o r meus ad te véniat. 

y . Dóminus vob iscum. 
— lì;. Et cum spiritu tuo. 

ORÈMUS 

DEUS, r e f ú g i u m nostrum 
et v irtus, adésto pi is 

Ecclés i® tu® préc ibus , 
auctor ipse pietàtis : et 
priesta ; ut quod fidéliter 
pé t imus , e f f icàci ter con-
sequàmur. P e r Christum 
D ó m i n u m nos t rum.— Rj. 
A m e n . 

Ics y. et li), qui le suivent. 

ORÈMUS 

DEUS, vènia; largi tor et 
human® salùtis amà-

tor, queesumus c lemén-
tiam tuam ; ut nostra; 

c ong r e ga t i ons f ra t res , 
p ropmquos et benefacto-
res , qu i ex hoc s i c u l o 
t rans ierunt , beàta Maria 
semper v í r g ine in terce-
dente c u m omnibus San-
k . a d P e rpè tua 
beat i tudims consort ium 
perven i re concédas. P e r 
Chr istum D ó m i n u m no-
strum. — R). A m e n . 

tercession de la b i enheu-
reuseMar ie toujours v i e rge , 
et de tous vos Saints, que 
nos f r e r es , nos parents e t 
nos bienfaiteurs qui sont 
sortis de ce m o n d e , so ient 
admis a la participation de 
la beatitude éternel le . P a r 
Jésus-Chr is t No t re - S e i -
g n e u r . — A ins i soit-il 

B É N É D I C T I O N D U P A I N 

A DJUTORIUM nostrum in 
A nom ine D o m i n i . — i i 
Qui fec i t ccelum et ter-
rain. 

y . Dominus vobiscum. 
— R). Et cum spiritu tuo. 

OREMUS 

Do M INE Jesu Chr is te , 
. panis A n g e l o r u m , pa-

ins vivus seterna; vita;, 
benedicere dignare pa-
nem istum ( o u panes 
i s tos ) , sicut benedixist i 
quinque panes indese r to : 
ut omnes ex eo (ou ex eis 
gustantes, inde corpor i s 
et animse perc ip iant sa-
mtatem. Qui vivis et re-
gnas in sascula sajculo-
rurn. - A m e n . 

NOTRE secours est dans l e 
nom du Se igneur . — S). 

Qui a fait le ciel et la ter re . 

f - Le Se igneur soit avec 
vous - RJ. Et avec votre 
esprit . 

PRIONS 
Q E I G N E U R Jésus-Chr i s t , 
O qu i etes le pa in des A n -
ges , le pain v ivant qui 
donne la v ie éternel le , dai-
gnez b e m r ce pain (ou ces 
Pa ins ) c o m m e vous avez 
b em les c inq pains dans le 
desert , af in que tous ceux 
qui en mangeront y t rou-
vent la santé de l 'âme et du 
corps. Accordez-nous cette 
grace, Se igneur , qui vivez et 
régnez dans les siècles des 
siecles. — 4 Ainsi soit-il. 



ORDINAIRE DE LA MESSE 1 

P R I È R E A V A N T L A S A I N T E MESSE 

(S. Liguori.) 

PÈRE éternel, je vous offre en sacrifice votre 
Fils Jésus, avec tous les mérites de sa Pas-

sion, pour adorer votre majesté, pour vous 
remercier des bienfaits dont vous m'avez com-
blé, pour expier mes péchés et ceux des vivants 
et des morts, pour obtenir le salut éternel et 
toutes les grâces nécessaires pour y arriver. 

Ici l'on détermine l'intention particulière pour laquelle on 
veut entendre la sainte Messe. 

P R E M I È R E P A R T I E DE L A MESSE 

Dans la première partie de la sainte Messe, qui s'étend 
jusqu'à l'Offertoire, l'Eglise se dispose cm sacrifice par la 
prière, par de saints cantiques, et par des lectures Urées de 
l'Ecriture sainte. 

A U COMMENCEMENT DE LA MESSE 

Le Prêtre est au pied de l'autel. 

Le Prêtre et les assistants récitent d'abord un Psaume pour 
se préparer au sacrifice. Ensuite le Prêtre dit le Confiteor, 
pour s'accuser devant Dieu et se purifier avant de monter 
à l'autel. On doit s'accuser avec lui, et demander la pureté de 
cœur nécessaire pour participer avec fruit à une action si 
sainte. L'attitude humiliée du Prêtre rappelle Jésus-Christ au 
jardin des Oliviers. 

Âu n o m du Pè r e , et du TN nòmine Pat r i s , et F i -
F i l s , et du Saint-Espr i t . 1 l i i , et Spiritus sancti. 

A ins i s o i t - i l . A m e n . 

) plusieurs des prières de l'Ordinaire de la Messe étant propres au 
P rê t r e qui o f f re le saint sacrifice, nous eu avons remplace la traduc-
tion l ittérale par des actes destinés à mettre les assistants en rapport 
avec les actions et les sentiments de l 'Égl ise et du Prêtre . Nous 
avons fa i t ainsi particulièrement pour les prières du Canon, dont la 
sainte Égl ise a défendu la traduction en langue vulgaire. 

In t ro ibo ad altare De i . 

1?. Ad Deum qui ketí-
ficat juventútem m e a m . 

Je m'approchera i de l 'au-
tel de Dieu. 

RJ- Du Dieu qu i r emp l i t 
mon âme d 'une j o i e tou-
j ours nouve l l e . 

PSAUME 42 

TÙDICA me, Dèus, et dis-
J cèrne causam m e a m 
de gente non sancta : ab 
hóm ine in iquo et do lóso 
érue m e . 

i?. Quia tu e s , Deus , 
for t i túdo mea : quare me 
repul is t i , et quare tristis 
i ncèdo , dum af f l íg i t me 
in imícus? 

Emí t te lucem tuam et 
ver i tátem tuam : ipsa m e 
deduxérunt et adduxé-
runt in mon t em sanctum 
tuum, et in tabernácula 
tua. 

li). E t int ro ibo ad altare 
Dei : ad Deum qui lœti-
ficat juventútem meam. 

Conf i tébor tibi in c i-
thára, Deus , Deus meus : 
quare tristis es , án ima 
mea , et quare conturbas 
m e ? 

li). Spera in D e o , quó-
niam adhuc conf i tébor 
'Il i : salutare vultus me i , 
et Deus meus. 

Glòr ia P a t r i , et F i l i o , 
et Spir i tui sánelo. 

R). S icut erat in pr inc i -
pio , e t n u n c , et semper , 

JUGEZ-MOI, Se igneur , e t 
J separez ma cause de ce l le 
des imp i es : d é l i v r e z - m o i 
de l ' h omme injuste et t r om-
peur. 

, Car vous êtes ma fo rce , 
o mon Dieu : pourquo i 
m ave z - vous repoussé? et 
pourquo i m e la i ssez -vous 
dans la tr istesse, et oppr i -
mé par mon e n n e m i ? 

Faites lu i re sur moi vo-
tre l um i è r e et votre vér i té : 
qu 'e l les me conduisent sur 
votre montagne sainte et 
dans vos tabernacles. 

Et j e m 'approchera i 
de 1 autel de D i eu , du Dieu 
qui r e m p l i t mon â m e d 'une 
j o i e toujours nouvel le . 

Je chanterai vos louanges 
sur la h a r p e , ô Se i gneur 
mon Dieu : pourquo i êtes-
vous t r is te , ô mon â m e , 
et pourquo i me troublez-
vous ? 

1?. Espérez en D i eu , car 
j e lui rendrai encore mes 
act ions de g râces ; il est 
mon Sauveur et mon Dieu. 

Glo i re au P è r e , et au 
F i l s , et au Saint -Espr i t . 

Maintenant et tou-
j ou r s , c o m m e dès le c o m -



m e n c e m e n t , et dans les 
s iècles des siècles. A ins i 
s o i t - i l . 

Je m 'approchera i de l 'au-
tel de Dieu. 

R). Du Dieu qu i r emp l i t 
m o n âme d 'une j o i e tou-
j ours nouvel le . 

N o t r e secours est dans 
le n o m du Se igneur . 

R). Qui a fa i t le c ie l et la 
ter re . 

et in specula steculòrum. 
A m e n . 

In t ro ibo ad altare De i . 

Ri. Ad D e u m qui lseti-
ficat juventùtem meam. 

Ad ju t ó r ium nostrum in 
nòmine Dòmin i . 

lì). Qui fec i t ccelum et 
t e r ram. 

Le Prêtre dit le Confiteor et l'on répond : 

QUE le Dieu tout-puissant 
vous fasse m i s é r i c o rde , 

et qu'après vous avo ir par -
donné vos péchés , il vous 
conduise à la v ie é terne l le , 

n). A ins i so i t - i l . 

JE confesse à D ieu tout-
puissant, à la b i enheu-

reuse Marie toujours v i e rge , 
à saint Miche l A r c h a n g e , 
à saint Jean-Baptiste, aux 
Apôtres saint P i e r r e et saint 
P a u l , à tous les Saints, et 
à vous , mon P è r e , que j ' a i 
beaucoup péché , par pen -
sées , par paro les et pa r 
act ions : c 'est ma f au t e , 
c 'est ma faute, c'est ma très 
g rande faute. C'est pour -
quoi j e suppl ie la b ienheu-
reuse Mar ie toujours v ierge, 
saint Miche l Archange,sa int 
Jean-Bapt i s t e , les Apôtres 
saint P i e r r e et saint P a u l , 

MISEREATUR tui o m n i -
potens Deus, et d imis-

sis peccátis tuis, perdúcat 
te ad v i tam œ tèrna m. 

lì). A m e n . 

CONFÍTEOR Deo o m n i -
potént i , beâtœ Marise 

s emper v i rg in i , beato Mi-
chaéli A r chânge l o , beâto 
Joánni Baptistœ, sanctis 
Apóstol is Pe t ro et Pau lo , 
omn ibus Sanct is , et t i b i , 
Pater , quia peccâvi n imis , 
cogitat iòne, verbo et òpe-
re : mea culpa, mea culpa, 
mea máx ima culpa. I deo 
p recor beátam Mar íam 
semper v í r g inem, beátum 
Michaé lem Arc l iánge lum, 
beátum Joánnem Baptí-
s t a m , sanctos Apóstolos 
Pe t rum et P a u l u m , o m -
nes Sanctos, et te, Pa ter , 

1 Lorsque le Prê t re a fini l e Confiteor, le servant s'incline un lieu, 
tourné vers lui, e t d i t : Misereatur tui, etc. 

Quand le Prê t re a répondu Amen, le servant se tourne vers l'autel, 
e t , profondément incliné, dit le Confiteor. Aux paroles et tibi Pater, 
et te Pater, i l se tourne un peu vers l e célébrant. 

orare 
num DP, 

ro me ad D ó m i -
e u m nostrum. 

tous les Saints, et vous , 
mon P è r e , de pr i e r pour 
m o i le Se igneur notre Dieu. 

Le Prêtre prie pour les assistants et pour lui-même. 

MISEREATUR vestri om-
nipotens Deus : et d i -

míssis peccátis vestr is , 
perdúcat vos ad vitam 
astérnam. 

R). A m e n . 
TNDULGÉNTIAM1, absolu -
J. t iònem et remiss iònem 
peccatòrum nostròrum 
tríbuat nobis omnipotens 
et misér icors Dominus . 

R}. A m e n . 

f . Deus , tu convérsus 
v iv i f icábis nos. — R). Et 
plebs tua lœtàbitur in te. 

f . Osténde nob is , Do-
m i n e , miser i côrd iam tu-
am.—i ì j .E t salutare tuum 
da nobis . 

f . Domine , exäudi ora-
t i ònem meam.—R j .E t c la-
m o r meus ad te véniat . 

t - Dominus vob iscum. 
—l ì ) . Et c u m spiritu tuo 2 . 

QUE le Dieu tout-puissant 
vous fasse m isé r i co rde , 

et qu 'après vous avo i r par-
donné vos péchés , il vous 
conduise à la v ie éternel le , 

â . Ainsi s o i t - i l . 

QUE le Se igneur tout-puis-
sant et misér i cord ieux 

nous accorde le p a r d o n , 
l 'absolut ion et la r ém is -
sion de nos péchés. 

R). Ainsi so i t - i l . 
f . O D i eu , vous vous 

tournerez vers n o u s , vous 
nous rendrez la v ie. — Et 
votre peuple se ré jouira en 
vous. 

f . Mon t r e z -nous , Se i -
g n e u r , votre misér icorde. 
— R). Et donnez -nous votre 
salut. 

f . Se igneur , écoutez ma 
pr ière .—i î ) . Et que mes cris 
s 'é lèvent jusqu'à vous. 

f . L e Se i gneur soit avec 
vous. — R). Et avec votre 

. espri t . 
Le Prêtre monte à l'autel. 

. Prêtre, après avoir fait l'humble aveu de ses fautes, monte 
les degrés de 1 autel, et baise la pierre sacrée sur laquelle il 
va œlébrer le saint sacrifice. Cette cérémonie de baiser le 
milieu de 1 autel vient de ce qu'il y a toujours en ce lieu des 
reliques: anciennement on élevait les autels sur les tombeaux 

' L e servant cesse de s'incliner. 
« Prê t re monte à l 'autel, le servant re lève un peu le 

l 'Évangile P U ' S T a p o s é m e n t s e m c c t r e à senoux du côté de 



PARDONNEZ-NOUS, Seigneur, tous nos péchés, 
afin que nous nous présentions devant vous 

avec une entière pureté de cœur et d'esprit. 
Nous vous le demandons par Jésus-Christ 
Notre-Seigneur. Ainsi soit-il. 

Le Prêtre baise l'autel. 

DAIGNEZ, Seigneur, par les mérites de vos 
Saints dont les reliques reposent sous cet 

autel, et par ceux de tous les bienheureux, 
faire disparaître de nos cœurs les taches qui 
les rendent indignes de vous. Ainsi soit-il. 

Si la Messe est solennelle, le Prêtre encense l'autel avec 
pompe. Cette fumée, qui s'exhale de toutes les parties de 
l'autel, signifie la prière de l'Eglise qui s'adresse à Jésus-
Christ, et que ce divin médiateur fait ensuite monter, avec la 
sienne propre, vers le trône de la majesté de son Père. 

A L'INTROÏT 

L'Introït signifie entrée : on l'appelle ainsi, parce qu'on le 
chante lorsque le Prêtre se rend à l'autel. 11 est toujours 
composé au moins d'un verset des Psaumes, et ordinaire-
ment d'un ou deux autres versets de l'Ecriture, conformes au 
mystère ou à la fête. Le Gloria Patri partage l'Introït : cette 
glorification se retrouve dans plusieurs autres prières de la 
Messe, pour rendre hommage à l'adorable Trinité, à qui seule 
le saint sacrifice est offert. 

SEIGNEUR , je chanterai des cantiques en pré-
sence des Anges, je vous adorerai dans 

votre saint temple, je bénirai votre nom, je 
célébrerai votre miséricorde et votre vérité, 
parce que vous avez fait éclater par-dessus tout 
la gloire de votre saint nom. (Ps. cxxxvn, l , 2.) 
Gloire au Père, et au Fils, et au Saint-Esprit, 
maintenant et toujours, comme dès le com-
mencement, et dans les siècles des siècles. 
Ainsi soit-il. 

AU KYRIE ELEISON 

Le Prêtre implore la miséricorde du Seigneur, en répétant 
trois fois alternativement avec le servant Kyrie eleison, et 
Christe eleison. Les trois premières invocations s'adressent 
au Père, les trois secondes au Fils, les trois dernières au 
Saint-Esprit. Les paroles grecques et hébraïques qui se 
trouvent de temps en temps dans le service divin, montrent 
1 universalité de l'Eglise. 

K y r i e , e lé ison. 
K y r i e , e lé ison. 
K y r i e , e lé ison. 
Christe , e lé ison. 
Christe , e lé ison. 
Christe , e lé ison. 
K y r i e , e lé ison. 
K y r i e , e lé ison. 
K y r i e , e lé ison. 

Se igneur,ayez pitié de nous. 
Se igneur ,ayez pit ié de nous. 
Se igneur ,ayez pit ié de no us. 
Jésus-Chr is t , ayez pit ié. . . 
Jésus-Chr is t , ayez pit ié. . . 
Jésus-Chr i s t , ayez pit ié . . . 
Se igneur,ayez pitié de nous. 
Se igneur,ayez p i t i é de nous. 
Se igneur ,ayezp i t i é de nous. 

AU GLORIA IN EXCELSIS 

Les dimanches et les jours de fêtes (les temps de pénitence 
exceptés), après le Kyrie eleison, le Prêtre dit le Gloria in 
excelsis, qui est une hymne à la gloire de Dieu et de Jésus-
Christ. Les premières paroles de ce cantique ont été apportées 
du ciel à la naissance du Sauveur; le reste est comme le 
développement de cet exorde solennel. Les quatre fins du sacri-
fice : l 'adoration, l'action de grâces, l'expiation et la demande 
y sont clairement marquées. 

GLÒRIA in excélsis Deo : 
et in terra pax homi -

nibus bonai voluntat is. 
Laudàmus te. Bened i c i -
mus te. Adorämus te. 
( ì lor i f ìcàmus te. Gratias 
äg imus tibi propter ma-
gnani g l ó r i am tuam ; Dò-
mine Deus, Rex creléstis, 
Deus Pa te r omnipotens. 
Dòmine F i l i un igèn i t e , 
Jesu Christe : Dòm ine 
Deus, Agnus D e i , F i l ius 
Patris. Qui tollis peccata 
mund i , m ise ré re nobis. 
Qui tollis peccata mundi . 

GLOIRE à Dieu dans le c ie l , 
et paix sur la t e r re aux 

h o m m e s de bonne vo lonté . 
N o u s vous louons. N o u s 
vous bénissons. N o u s vous 
adorons. Nous vous g lor i -
f ions. N o u s vous rendons 
grâces à cause de votre 
g l o i r e inf in ie : Se i gneur 
notre D ieu , Ro i du c i e l , 
Dieu le P è r e tout-puissant. 
Se igneur Jésus-Christ, F i l s 
unique : Se igneur D i e u , 
Agneau de D i eu , F i l s du 
P è r e , vous qui ef facez les 
péchés du m o n d e , ayez 



pi t ié de nous. Vous qui e f -
facez les péchés du monde , 
recevez notre pr ière . Vous 
qui êtes assis à la dro i te 
du Pè r e , ayez p i t i é de nous. 
Car vous êtes le seul Saint, 
le seul Se igneur , le seul 
T r è s - H a u t , ô Jésus-Christ, 
avec le Sa in t -Espr i t , dans 
la g lo i r e de Dieu le P è r e . 
A ins i s o i t - i l . 

Le Prêtre baise ensuite l'autel et se tourne pour saluer le 
peuple. Ce salut réciproque qui a lieu plusieurs fois pendant 
la Messe, marque l'union qui doit être entre le Prêtre et le 
peuple, dans la célébration des saints mystères. 

sùscipe deprecat iónem 
nostrani. Qui sedes ad 
déxteram Pa t r i s , mise -
r é r e nobis . Quóniam tu 
solus Sanctus ; Tu solus 
Dóminus ; Tu solus Alt is-
simus, Jesu Chr is te ; Cum 
sancto Sp i r i tu , in glòria 
Dei Patr is . A m e n . 

Dóminus vobiscum. -
li). E t cum spiritu tuo. 

L e Se igneur soit avec 
vous. — R). Et avec votre 
espri t . 

PENDANT LES COLLECTES OU ORAISONS 1 

Le Prêtre, revenu au côté de l'Epltre, dit la Collecte, mot 
qui signifie recueil. On appelle ainsi cette prière, parce qu'elle 
est comme le recueil des vœux du peuple assemblé vœux 
que le Prêtre, ministre et interprète de toute l'Eglise, présente 
a Dieu par Jésus-Christ. Il tient pendant ce temps les mains 
ouvertes et élevées pour marquer l'empressement avec lequel 
il attend le secours demandé. Après l'Ecriture sainte, nous 
n ayons rien de plus vénérable et de plus touchant que ces 
oraisons de l'Eglise. 

Nous vous en supplions2, Seigneur, au nom 
de votre miséricorde, rompez les liens de 

nos péchés, et par l'intercession de la bien-
heureuse Marie, Mère de Dieu et toujours 
vierge, de saint Joseph, de vos bienheureux 
Apôtres Pierre et Paul et de tous les Saints, 

1 A chaque oraison que le Prêtre finit par sœcula sœculorum, le ser-
vant repond Amen. 

Les jours où le Prêtre dit: Oremue, Flectamus genua, le servant 
repond Levate. 

! Indulgences : 1» quarante joun, chaque fois, à tous ceux qui ré-
citent dévotement cette oraison,attribuée à saint Grégoire le Grand: 
2« cen! ans et cent quarantaines à ceux qui la récitent tous les same-
dis du mois. (.Léon XII, $ juillet 1828.) 

conservez dans une entière sainteté, nous, vos 
serviteurs, et nos demeures; purifiez de leurs 
fautes nos parents, nos alliés et nos amis 
et ornez-les de vertus; accordez-nous la paix 
et le salut; éloignez nos ennemis visibles et 
invisibles; réprimez en nous les désirs de la 
chair; procurez-nous un airsalubre; répan-
dez votre charité sur nos amis et nos enne-
mis; protégez votre Ville sainte (Rome) • 
conservez notre Saint-Père le Pape N • pré-
servez de toute adversité les prélats, les princes 
et tout le peuple chrétien. Que votre bénédic-
tion soit toujours sur nous, et donnez à tous 
les fideles défunts le repos éternel. Par Jésus-
Lhrist Notre-Seigneur. Ainsi soit-il. 

A L'ÉPITRE 

s e , l i l immédiatement après les Oraisons. L'Eglise 
c f i r d e K § r r T - a U S ar Î ' f i C? P ^ ¡'instruction et nousTmî 
des PronhMpa J S T " C h " S V p a r l o s ^ o l e s d e s A P « n » et 
e l s o n t Î t M I e « " " S donner pour nourriture sa chair 
" L a . parole de Dieu et le corps de Jésus-Christ 

Z J m A . D O N T R U N E À ® S 

EXERCEZ-vous à la piété; car elle est utile 
a tout, ayant pour elle les promesses qui 

regardent la vie présente et celles qui regardent 
la vie future. 

Quelque chose que vous fassiez, soit en par-
lant ou en agissant, faites tout au nom du 
Seigneur Jésus-Christ, rendant grâces par lui 
a Dieu le Père. Attachez-vous à ce qui est 
bien ; abstenez-vous de tout ce qui a l'appa-
rence du mal, afin que le Dieu de la paix vous 
donne une sainteté parfaite, et que tout ce qui 
est en vous, l'âme et le corps, se conserve pur 



et sans tache pour l'avènement de Jésus-Christ 
Notre-Seigneur. Ne savez-vous pas que votre 
corps est le temple du Saint-Esprit, qui 
demeure en vous, qui vous vient de Dieu, et 
qu'ainsi vous n'êtes plus à vous-mêmes? Car 
vous avez été achetés à un grand prix ; glorifiez 
donc et portez Dieu dans votre corps. 

Ne soyez point sages à vos propres yeux. 
Soyez l'exemple des fidèles, dans vos discours, 
dans votre conduite, dans ce qui regarde la 
charité, la foi, la chasteté. Aimez-vous les uns 
les autres avec une charité fraternelle. Portez 
les fardeaux les uns des autres, et vous accom-
plirez ainsi la loi de Jésus-Christ. Soyez fer-
vents, c'est le Seigneur que vous servez. Si 
quelqu'un n'aime pas Notre-Seigneur Jésus-
Christ, qu'il soit anathème. (Ep. S. Paul.) 

A la fin de l'Épître, on répond: 

Rendons grâces à Dieu. | Deo grâtias » . 

AU GRADUEL 

Après l'Epitre, on lit encore quelques paroles des Psaumes, 
c'est le Graduel, suivi de \'Alléluia, ou du Trait pour les 
temps de pénitence. Le Graduel, qui remet sous nos yeux les 
sentiments déjà exprimés dans l'Introït, est ainsi appelé parce 
qu'il était récité ou chanté sur les degrés du pupitre. A cer-
taines fêtes, l'Eglise fait suivre \'Alléluia d'une hymne rimée, 
nommée ProsC'est un exposé de la fête et une instruction 
en forme de cantique. Dans les jours voués à la tristesse, 
l'Eglise ne chante ni Alléluia ni Prose; elle fait entendre d'un 
Trait ses accents de pénitence. 

1 Quand le Prê t re a lu l 'Épître , lo servant répond Deo gralias, e t 
va à la droite du Prêtre pour prendre le missel e t le transporter du 
côté de l 'Evangi le , où i l le place de biais. 

Les messes oil le P rê t r e dit Flectamus genua ont plusieurs leçons en 
f o rme d'épltres; k la fin de chacune, l e servant répond: Deo gratiae. 
Mais il ne se lève, pour transporter le missel , qu'après l 'Epitre pro-
prement dite, laquelle est précédée du Dominue vobitcum e t d'une 
col lecte. 

ENSEIGNEZ-MOI, Seigneur, la voie de vos 
commandements, et je m'étudierai sans 

cesse a la suivre. Donnez-moi l'intelligence, et 
je mediterai votre loi, et je l'accomplirai de 
tout mon cœur. Guidez-moi dans le sentier de 
vos préceptes, car il est l'objet de mes désirs 
Inclinez mon cœur vers l'observance de votre 
loi. ( P s . CXVIII, 33-36 . ) 

AVANT L'ÉVANGILE 

Le Prêtre demande à Dieu de purifier son cœur et ses lèvre* 
afin qu'il puisse annoncer dignement le saint Ev^gHe ' 

QUE le feu qui purifia les lèvres du saint pro-
phete Isaie pour parler dignement de vous, 

o mon Dieu, purifie maintenant mes oreilles 
et mon cœur pour entendre la parole de vie ; 
ne souffrez pas qu'au lieu de nous être une 
source de justice, votre Evangile puisse jamais 
servir a nous condamner. Par Jésus-Christ 
Notre-Seigneur. Ainsi soit-il. 

Donnez, Seigneur, à vos ministres-la grâce 
d être les fidèles interprètes de votre loi, afin 
que, pasteurs et troupeau, nous nous réunis-
sions tous en vous à jamais. Ainsi soit-il. 

A L'ÉVANGILE 1 

Le Prêtre fait, avec le pouce, le signe de la croix sur le 
commencement de l'Evangile, afin que", par le mérite d£ la 

ensuft'p h . f e t ^ i f a S S e ? " n 0 u s , u " ° ' C e s s i o n salutâre ; 
ensuite lui et tous les assistants le font sur le front, sur l i 
bouche et sur le cœur, pour marquer qu'ils ne rougissant pas 

Ê l i l f p œ s s s ™ 



de l'Evangile, et qu'ils sont prêts à confesser de bouche les 
vérités qu'ils croient de cœur. On se tient debout pendant la 
lecture de l'Evangile, par respect, et pour montrer qu'on est 
prêt à mourir pour soutenir sa foi. Adorons la sagesse et la 
vérité même dans toutes les paroles de l'Evangile : Jésus-
Christ y parle pour nous ; écoutons-le comme celui qui a les 
paroles' de la vie éternelle ; disons-lui avec une humble sou-
mission -.Parlez, Seigneur, votre serviteur écoute. 

Avant l'Évangile, le Prêtre (ou le Diacre) dit: 

L e Se igneur soit avec 
vous. — R). Et avec votre 
espr i t , 

G 

Dominus vob iscum. — 
R). Et c u m spiritu tuo. 

In i t ium ( o u Sequént ia ) 
sancti Evangé l i i secun-
dum N...— R)- Glòr ia t ibi , 
D ò m i n e . 

ommencemen l ( o t iSu i t e ) 
du saint Evang i l e selon saint 
N... — ' R). Glo ire à vous , 
Se igneur . 

Si la Messe est solennelle, pendant que le chœur répond : 
Gloria tibi, Domine, le Prêtre (ou le Diacre)encense le livre 
du saint Evangile, pour signifier le doux parfum de la divine 
parole qui doit se répandre dans nos esprits. 

Vous aimerez le Seigneur votre Dieu de tout 
votre cœur,, de toute votre âme et de tout 

votre esprit. C'est là le plus grand commande-
ment et le premier. Mais il y en a un second, 
semblable au premier: Vous aimerez votre 
prochain comme vous-même. 

Venez à moi, vous tous qui avez de la peine 
et qui êtes chargés, et je vous soulagerai. 
Prenez sur vous mon joug, et apprenez de moi 
que je suis doux et humble de cœur, et vous 
trouverez le repos de vos âmes. Car mon joug 
est doux et mon fardeau léger. 

Aimez vos ennemis ; faites du bien à ceux 
qui vous haïssent ; priez pour ceux qui vous 
persécutent et pour ceux qui vous calomnient. 
Heureux ceux dont le cœur est pur, car ils 
verront Dieu. Si quelqu'un scandalise un de 
ces petits qui croient en moi, ce serait un 

bien pour lui qu'on lui attachât au cou une 
meule de moulin, et qu'on le jetât au fond de 
la mer. Veillez et priez, afin de n'être point 
engages dans la tentation. F 

Quiconque aime son père ou sa mère plus 
que moi, n est pas digne de moi. Qui ne prend 
pas sa croix et ne me suit point, n'est pas digne 
de moi. Ne craignez point ceux qui ne peuvent 
faire mourir que le corps; mais craignez celui 
qui peut vous précipiter dans l'enfer • là il 
y aura des pleurs et des grincements dedeAts. 
yue sert a un homme de gagner tout l'uni-
vers, s il vient à perdre son âme? Celui 

i u a i u ' à l a fin-sera ^ 

Après l'Évangile, on répond: 

Laus t i b i , Christe. I Louange à vous , ô Jésus-
I Christ. 

Le Prêtre baise avec respect le saint Évangile, et dit : 

QUE nos péchés soient effacés par les paroles 
du saint Evangile. 

AU CREDO 

L'Evangile est suivi du Credo, les dimanches et les fétP« 
fidèTnefn 2?''°® T C '6 S t d a n s c e s so lcnn ï t tque lepeup îe 
S Î T u T , m è T e s p r i ' ; , d o i t renouveler, à la face l e s 

™ ' . I a P , 0 f e s s i 0 n d'une même foi et l'adoration de 
tous nos mystères. Ce Credo ne diffère du Symbole des 

œnciieSdeUNiePéê' i f " , ^ " T * o n t f a i , e s ' e spères du concue de Nicée et ceux du concile de Constantinonle nom-

II D Ï T A F C F T ' F ! ^ ^ N I A I E N T IA « M 

et au baint-Lspnt, et d'autres vérités de la foi Nous devons 
S l g f o n f " " 0 U S U " e f 0 ¡ V i T C 6 n cet abrégé denotre 
PREDO in unum D e u m , TE crois en un seul D i eu , 

o m m P ° î é n - J le P è r e tout -puissant 
t e m , fac torem cœli e t créateur du cie l et de là 



t e r r e , des choses vis ibles et 
invis ibles : Et en un seul 
Se igneur Jésus-Christ, F i l s 
un ique de Dieu, né du P è r e 
avant tous les s iècles ; Dieu 
de D i eu , l um i è r e de l u -
m i è r e , vrai Dieu de vrai 
D i eu ; qui n'a pas été fa i t , 
mais est engendré , consub-
stanl ie l au P è r e ; par qui 
tout a été fait ; qu i est des-
cendu des c ieux pour nous 
autres h o m m e s , et pour 
notre sa lut ; qui s'est in-
carné en prenant un corps 
dans le se in de la V i e r ge 
M a r i e , par l 'opérat ion du 
Sa in t -Esp r i t , ET S'EST FAIT 
HOMME; qui a été cruc i f i é 
aussi pour n o u s , a souffert 
sous Ponce -P i l a t e , et a été 
enseve l i ; qu i est ressuscité 
le t ro i s i ème j ou r selon les 
Ecr i tures , est monté au 
c i e l , est assis à la droite du 
P è r e ; qui v iendra de nou-
v eau , dans sa g l o i r e , j uge r 
les vivants e t les mor ts , et 
dont le r ègne n'aura point 
de f in . Je cro is au Saint-
Esprit , éga l ementSe i gneur , 
et qui donne la v i e ; qui pro-
cède du Pè r e et du F i ls ; qui 
est adoré et g l o r i f i é con-
j o i n t emen t avec le P è r e et 
l e Fi ls ; qu i a par lé par les 
Prophètes . Je crois l 'Egl ise 
qui est u n e , sa inte , catho-
l ique et apostol ique. Je con-
fesse un seul baptême pour 
la rémiss ion des péchés , 
et j 'attends la résurrect ion 
des mor t s et la v i e du siècle 
a v e n i r . A ins i s o i t - i l . 

terra;, v is ib i l ium o m n i u m 
et inv is ib i l ium : Et in 
unum D o m i n u m Jesum 
C h r i s t u m , F i l ium De i 
un igen i tum : et ex Pa t r e 
natum ante omnia SEOCU-
la : Deum de D e o , lumen 
de lumine , Deum ve rum 
de Deo v e r o ; g e n i t u m , 
non fac tum, consubstan-
l ia lem P a t r i ; pe r quem 
omnia facta sunt : qu i 
propter nos h o m i n e s , et 
propter nostram salutem 
descendit de ccel is ; et 
incarnatus est de Spiritu 
sancto ex Maria V i r g ine : 
ET HOMO FACTUS EST J CRU-
ci f ixus et iam pro nobis : 
sub Pont io P i la to passus, 
et sepultus e s t : et resur-
rex i t ter t ia d ie secundum 
Scr iptdras; et ascendit in 
ccelu m, sedet ad dexteram 
Pa t r i s ; et i t e rum ventu-
rus est c u m glor ia judi -
care v ivos et mor tuos ; 
cujus r egn i non er i t fi-
nis : Et in Spir i tum san-
ctum D o m i n u m et v iv i -
t icantem; qu i ex Pa t r e 
F i l i oque proc6dit : qu i 
cum Patre et F i l i o s imul 
adoratur, et conglor i i i -
catur ; qu i locutus est pe r 
P rophe tas : E t unam san-
ctam cathol icam et apo-
stol icam Ecc les iam. Con-
f i teor unum baptisina in 
r em iss i onem peccato-
rum : et exspiicto resur-
rec t ionem mor tuo rum 
et v i tam venturi sieculi. 

. Amen . 

D E U X I È M E P A R T I E DE L A MESSE 

Cette partie s'étend jusqu'après la Communion: c'est ici 
qu a lieu, a proprement parler, l'ablation et la célébration 
du saint sacrifice. Autrefois on renvoyait à cet endroit de 
la Messe les catéchumènes : c'est ce qui a fait appeler la 
partie qui précède: la Messe des catéchumènes. Le reste de 
loffice était appelé la Messe des fidèles, parce qu'il ne res-
tait dans l église que ceux qui étaient censés avoir conservé 
la grâce du baptême, ou l'avoir recouvrée par la pénitence 
Cet antique usage nous montre quelle sainteté l'Eglise exi-
geait des chrétiens qui assistaient aux saints mystères. 

Dôminus vob iscum. — 
Rj. Et c u m spiritu tuo. 

L e Se igneur soit avec 
vous. — i^. Et avec votre 
esprit . 

A L'OFFERTOIRE 1 

L'Offertoire était anciennement un Psaume qu'on chantait 
pendant que les fidèles offraient leurs dons pour le sacrifice 
Ces dons et ces offrandes sont aujourd'hui représentés par le 
pain bénit qu'on distribue au peuple, en signe de communion, 
et pour rappeler les agapes ou repas de charité des premiers 
chrétiens. Les encensements qui ont lieu alors nous rappellent 
uTsèigûeur S d ° ' V e n t s ' é l e v e r P l u s ferventes que jamais vers 

TE lui offrirai dans son temple des sacrifices 
« accompagnés de cris de joie : je chanterai 
des cantiques au Seigneur. Seigneur, entendez 
ma voix et mes cris: ayez pitié de moi, et 
exaucez-moi. Mon cœur vous parle, mes yeux 
vous cherchent; toujours je chercherai, Sei-
gneur, votre présence. (Ps. xxvi, 6 - 8 . ) 

A L'OBLATION DE L'HOSTIE 

9" "PP®JÎ0 hostie, c'est-à-dire victime, le pain destiné au 
saint bacritice, parce qu'il doit être changé au corps de Jésus-
Christ, qui est la victime et l'hostie véritable offerte à Dieu. 

i w . i f W 2 - I e P r 6 t r c » découvert le calice, le servant, sans saluer 
î'a d";ectenient a la crédence prendre les burettes : celle du 
l a . m a l n droite, l'autre de la main gauche. Il monte sur les 

!>"*'" P S » * «Jrivo, il lui présente, en la tenant par 
« m i m ; . T duvin, ecfait passer ensuite celle de l'eau à la 
S I..,™ ,-! l a Première avec la main gauche, et donne Ta 
seconde, qu'il reçoit ensuite de la main droite 



Quiconque veut participer à l'oblation doit s'unir à l'intention 
du Prêtre et s'offrir soi-même à Dieu avec Jésus-Christ, comme 
une hostie vivante, pour accomplir sa volonté en toutes choses. 

RECEVEZ, Père adorable, les commencements 
de notre sacrifice. Ce n'est encore que du 

pain que nous vous offrons ; mais vous allez 
en faire cette hostie pure et sans tache qui 
s'est offerte elle-même à vous, et dont le mérite 
suffit à tous les fidèles présents ou absents, 
vivants ou morts. Ainsi soit-il. 

Le Prêtre met de l'eau et du vin dans le calice. 

Le Prêtre mêle un peu d'eau au vin, parce que la tradition 
nous apprend que le vin consacré par Jésus-Christ était mêlé 
d'eau. Ce mélange se fait aussi pour trois raisons mystérieuses : 
la première, pour signifier l'unité de la nature humaine avec 
la nature divine en Jésus - Christ ; la seconde, pour rappeler 
l'eau et le sang qui sortirent du côté du Sauveur; la troisième, 
pour marquer que le peuple fidèle, représenté par l'eau, est 
uni à Jésus-Christ et offert avec lui dans le calice ; car l'eau, 
dit saint Jean, représente les peuples. 

O D I E U , qui, par un effet de votre puissance, 
avez créé l'homme dans un haut degré 

d'excellence, et qui, par un prodige plus grand 
encore de votre miséricorde, l'avez admirable-
ment relevé de sa chute, daignez, par le mys-
tère de cette eau et de ce v in, nous rendre 
participants de la divinité de celui qui a bien 
voulu se revêtir de notre humanité, Jésus-
Christ votre Fils, Notre-Seigneur, qui, étant 
Dieu, vit et règne avec vous, en l'unité du 
Saint-Esprit, dans tous les siècles des siècles. 
Ainsi soit-il. 

A L'OBLATION DU CALICE 1 

Le Prêtre, en offrant le vin, l'appelle calice du salut, parce 
que ce vin changé ensuite au Sang de Jésus-Christ devient 

4 Quand le Prê t re se re t i re , l e servant f a i t une incl ination, et 
reporte les burettes à la crédence. I l dépose la burette du v in et 

pour* breuvage, "ainsi V o l s t ^ T " ™ ! ^ P - e son Sang 
fous offrant entièrement à h S ^ f f e n ° l r e , s a n ? ' 
lorsqu'il sera nécessaire pour sa gloire '' n o t r e v T e 

TWOUS vous offrons, Seigneur, ce calice, agréez-
11 le et rendez-le digne de vous en le chan-

nous® avec?uif ientCfconsP-èS ^ * * l e s * » * ; f i l i o n s -

noNNEZ-Nous, Seigneur, un esprit humilié 
U et un cœur contrit, afin que nous puissions 
nous présenter devant vous\vec c o n f i a i et 
que ce sacrifice offert pour votre gloire nous 
obtienne miséricorde. ë 

vin? e^prie P - et ,e 

sein de la Vierge Marie, ^ I f e ^ ^ Œ l C 

q u f l a P l é n i t u d e d e v o t r e 

v i n O n ? ? - d t f 6 n d e S U r c e P a i n e t ^ r c e 

.esté 9 " e i t m V p W e A m C ° m P r é h e n s i b l e ma-jesté de votre Esprit-Saint y descende égale-
en ï o i e r t r a n S Î ° r m e r c e s O e s t r e s oblations en votre Corps et en votre Sang. 

Aux fêtes solennelles, le Prêtre encense les oblations 
en disant : ' 

û ^ f Qn C e n S ' b é n i P a r v o u s > m o n t e vers 
JJ vous, Seigneur, et que votre miséricorde 
descende sur nous. 

manuterge. I l re-
et de la droite', la burette d e ™ Z i f b a 8 s l n c t l e " » " " » t e r g e , 

- - P a l p i t a t i o n 

inclination, et retourne par S ^ f / , ? 8 ' 3 ^ ™ »«* une 
en place. E n s u i v i . " f n t ' î e V m a i n s ™ t ™ ™ d e n c e ' o ù " r e m e t t 0 < " 
de l 'Épitre, e t se mèt à genoux. '. p a r 8 4 8 a u c l l e d u ^ t é 



Puis il encense l'autel. 

QUE ma prière, Seigneur, s'élève vers vous 
comme la fumée de l'encens, et que l'obla-

tion de mes mains vous soit agréable comme 
le sacrifice du soir. Mettez, Seigneur, un frein 
à ma langue et la circonspection sur mes 
lèvres. Que mon cœur ne cherche jamais de 
détours, ni de ruses pour excuser mes péchés. 

Il rend l'encensoir au Diacre. 

QUE le Seigneur allume en nous le feu de 
son amour, et la flamme de l'éternelle 

charité. Ainsi soit-il. 
AU LAVABO 

Le Prêtre lave ses doigts par respect pour les divins mystères 
qu'il va toucher, et pour marquer la pureté intérieure avec 
laquelle il faut approcher du Saint des saints. 

JE laverai mes mains avec les justes, et je 
m'approcherai, Seigneur, de votre autel, 

afin d'entendre publier vos louanges, et de 
raconter moi - même toutes vos merveilles. 
J'aime la beauté de votre maison, le lieu dont 
vous allez faire l'habitation de votre gloire. 
0 Dieu, ne me traitez pas comme les impies 
et les méchants, dont les mains sont accou-
tumées à l'injustice, et qui se laissent séduire 
par les présents. Par votre miséricorde, je 
suis rentré dans l'innocence, en rentrant en 
grâce, avec vous; mais ayez encore pitié de 
mes faiblesses, rachetez-moi encore, vous qui 
avez, dans votre bonté, remis mes pas dans 
le sentier, ce dont je vous rends grâces au 
milieu de cette assemblée. 

Gloire au Père, etc. 

Le Prêtre s'incline au milieu de l'autel. 

Le Prêtre fait l'oblation à l'auguste Trinité, et conjure tous 
les Saints dont nous célébrons la mémoire, d'intercéder pour 
nous dans le ciel. 

TRIN ITÉ sainte, agréez ce sacrifice, déjà com-
mencé, qui va renouveler la mémoire de la 

Passion, de la Résurrection et de l'Ascension 
de_Notre-Seigneur Jésus-Christ. Souffrez que 
l'Église y joigne l'intention d'honorer la bien-
heureuse Marie toujours vierge, saint Jean-
Baptiste, les Apôtres saint Pierre et saint Paul, 
les Martyrs dont les ossements attendent la 
résurrection sous cet autel, et tous les autres 
Saints. Augmentez la gloire dont ils jouissent, 
et qu'ils daignent eux-mêmes, dans le ciel, 
intercéder pour notre salut. Ainsi soit-il. 

A L'ORATE FRATRES 

Le Prêtré, prêt à entrer dans l'action du sacrifice, se retourne 
pour avertir les assistants que, puisque c'est en leur nom qu'il 
va l'offrir, ils doivent lui accorder le secours de leurs prières. 
Il prend ainsi congé du peuple, qu'il ne reverra plus qu'après 
avoir consommé le sacrifice. 

ORATE, fratres, ut m e u m 
aeves t rum sacr i f i c ium 

acceptàbile fiat apud De-
li m Pa t rem omnipo tén-
tem. 

RI. Suscipiat Dóminus 
sacr i f i c ium de mànibus 
tuis , ad l audem et g ló-
r i am nómin i s su i , ad uti-
l i tàtem quoque nostrani, 
tot iùsque Ecc l é s f e suie 
sanctte. 

PRIEZ, mes f rères , afin que 
m o n sacr i f i ce , qui est 

aussi le vô t r e , soit agréab le 
à D ieu l e P è r e tout -pu is -
sant. 

R). Que le Se i gneur r e -
ço ive de vos mains le sacri-
fice, pour l 'honneur et la 
g lo i r e de son n o m , pour 
notre util ité par t i cu l i è re , 
et pour le bien de toute son 
Eg l i se sainte. 

A LA SECRÈTE 

Le Prêtre dit tout bas l'Oraison que pour cela on nomme 
Secrète, dans iaquelle il prie Dieu de recevoir favorablement 
les offrandes qui lui ont été faites par les fidèles, afin que les 



dons offerts par chacun d'eux pour la gloire de son saint nom 
soient utiles à tous pour le salut. 

P È R E é t e r n e l j e vous offre le sacrifice que 
vous fit de lui - même sur la Croix, et que 

vous renouvelle maintenant sur cet autel, votre 
bien-aimé Fils Jésus, et je vous l'offre au nom 
de toutes les créatures, avec les messes qui se 
sont célébrées et qui se célébreront par tout 
l'univers, dans l'intention de vous adorer et 
de vous honorer comme vous le méritez, de 
vous rendre les actions de grâces qui vous sont 
dues pour vos innombrables bienfaits, d'apaiser 
votre colère allumée et irritée par nos péchés 
sans nombre, lui fournir la satisfaction qu'elle 
a le droit d'attendre; enfin pour obtenir vos 
grâces pour moi, pour l'Eglise, pour le monde 
entier et pour les chères âmes du purgatoire. 

En concluant la Secrète, le Prêtre dit: 

D A N S tous les siècles des 
siècles. 

Rj. A ins i s o i t - i l . 
Que l e Se i gneur soit avec 

vous. 
R). Et avec votre esprit . 
E levez vos cœurs. 
R). N o u s les tenons é levés 

vers le Se igneur . 
Rendons grâces au Sei-

gneur notre Dieu. 
R). C'est une chose d i gne 

et juste. 

PER ömnia sascula stecu-
l ö r u m . 

Rj. A m e n . 
Dominus vob iscum. 

iij. Et c u m spiritu tuo. 
Sursum coraa. 
Rj. Habömus ad Domi -

n u m . 
Gratias agämus D o m i -

no Deo nostro. 
Rj. D i g n u m et justum 

est. 

A L A P R É F A C E 

Le Prêtre, après avoir averti les fidèles d'élever leurs cœurs 
vers Dieu et de lui rendre grâces, dit la Préface. Cette prière 

1 Indulgence de trois ans, une fo i s le jour, à ceux q u i , d'un cœur 
contr i t , récitent dévotement cette of frande pendant la sainte Messe. 
( P i e I X , 11 avril 1860.) 

est ainsi appelée parce qu'elle est une introduction aux prières 
du Canon. Tout y est destiné à élever les cœurs vers Dieu et 
fcffi-'ajoie de l'Eglise. Dans chaque fête solennelle, on 
ajoute a la Préface commune quelques paroles qui en expliquent 
ic iiiybieic. 

liTERE d i gnum et jus tum 
' T est , asquum et sa lu-
tare, nos t ibi s emper et 
ub i queg rà t i a sàge r e , Dò-
m i n e sancte, Pa te r omni -
.potens, e t è r n e Deus : 
per Chr istum D ó m i n u m 
nostrum. P e r quem Ma-
jestàtem tuam laudani 
A n g e l i , adórant D o m i -
pat iónes, t r emunt Po t e -
stàtes ; Ccel i ,ccelorùmque 
j V ' i r t u t e s , ac beata Séra-
ah im, socia exsultat ióne 
:oncélebrant. Cum qui -
ÌUS et nostras voces ut 
idmitti jubeas deprecà-
nur, sùppl ic i confess ióne 
licéntes : 

IL est vér i tab lement juste 
et ra i sonnab le , i l est 

équitable et salutaire de 
vous r endre grâces en tout 
temps et en tout l i eu , Sei-
gneur s a i n t , P è r e tout-
puissant , D ieu é t e rne l , par 
Jésus - Christ No t r e - Sei -
gneur . C'est par lui que les 
Anges louent votre Majesté, 
que les Dominat ions l 'a-
dorent , que les Puissances 
la révèrent en t r emb lan t , 
et que les C i eux , les V e r -
tus des c ieux et les b i en -
heureux Séraph ins , cé lè -
brent ensemble votre g lo i r e 
avec des transports de j o i e . 
N o u s vous pr ions de pe r -
mettre que nous unissions 
nos vo ix à cel les de ces 
esprits b i enheureux , pour 
chanter avec e u x , humb le -
men t prosternés : 

a Préface suivante se dit le jour de la Sainte Trinité, 
et tous les dimanches qui n'en ont pas de propre. 

IL est vér i tab lement juste 
et raisonnable, i l est équ i -

table et salutaire de vous 
r endre grâces en tout temps 
et en tout l i eu , Se igneur 
saint , P è r e t ou t -pu i ssant , 
Dieu é t e rne l , q u i , avec 
votre F i l s un ique et le Saint-
Espr i t , êtes un seul Dieu 
et un seul Se i gneur , non 
en ne faisant qu 'une seule 
pe rsonne , ma i s trois p e r -

/ ERE d i gnum et jus tum 
/ est , a;quum et salu-
i re , nos tibi semper et 
bique gràtias àgere , D o -
line sancte, Pater o m n i -
otens, e t e r n e Deus , qu i 
im unigèn i to F i l i o tuo, 
; Spir i tu sancto, unus 
ì Deus , unus es D ó m i -
is : non in unius s in -

• i lari tate persóna^, sed 
: unius Tr in i tà te sub-



sonnes en une m ê m e sub-
stance. Car ce que vous nous 
avez révé lé , et ce que nous 
croyons de votre g l o i r e , 
nous le c royons aussi sans 
aucune d i l f é r ence de votre 
Fi ls et du Sa in t -Espr i t : en 
sorte q u e , confessant une 
vér i tab le et é terne l l e d iv i -
ni té , nous adorons tout en-
semble la propr i é té dans 
les personnes , l 'unité dans 
l ' essence , et l ' éga l i té dans 
la majesté . C'est e l le que 
louent les Anges et les A r -
changes , les Chérubins et 
les Sé raph ins , qui ne ces-
sent de chanter d 'une vo ix 
unan ime : 

stanti®. Quod en im de 
tua g l ò r i a , reve lànte t e , 
c r éd imus , hoc de Fi l io 
tuo , hoc de Spir i tu san-
c t o , sine d i f f erént ia dis-
cret iónis sent imus. U t 
in confess ióne verte sem-
pi ternajque Deitàtis, et in 
persónis propr i e tas , et 
in esséntia uni tas , e t in 
majestàte adorétur Eequà-
l itas. Quam laudani A n -
ge l i atque A r c h à n g e l i , 
Chérub im quoque ac Sé-
r a p h i m , qui non cessant 
c lamare quot id ie , una 
voce d icéntes : 

AU SANCTUS 1 

Le Sanctus est le cantique que le prophète Isaïe ouït chanter 
aux Séraphins. L'Eglise y ajoute le Benedictus, qui est le cri 
de réjouissance qu'on chanta à Notre-Seigneur, lorsqu'il fit son 
entrée dans Jérusalem. 

O A I N T , Sa int , Saint , , est 
u l e Se i gneur , Dieu des 
armées . Les c ieux et la 
t e r re sont r emp l i s de votre 
g l o i r e : Hosanna au plus 
haut des c ieux. Béni soit 
celui qui v ient au nom du 
Se igneur : Hosanna au plus 
haut des c ieux. 

SANCTUS , Sanctus, San-
c tus , Dominus Deus 

sabaoth. P i en i sunt cceli 
et terra g lòr ia tua : Ho -
sanna in excélsis. Bene-
dictus qui ven i t in nò-
m i n e Dòmin i : Hosánna 
in excélsis. 

L E C A N O N DE L A MESSE 

Les prières du Canon sont ainsi appelées d'un mot grec qui 
signifie règle, pour déclarer qu'on va offrir à Dieu, selon la 
réglé invariable de son Evangile, le sacrifice institué par Jésus-

, 1 Au commencement du Sanctus, le servant sonne trois coups dis-
tincts. A Benedictus, il f a i t le signe de la croix avec l e Prêtre, 
ensuite il va allumer un cierge qui doit briller jusqu'après la com-

Christ , avec la formule et les cérémonies réglées par les 
Apôtres et par la tradition perpétuelle de l'Eglise. L e Prêtre 

fefcScvfrièreS: C ' e s t l f i s e c r e t mystère et 

A TE IGITUR 
Le Prêtre commence le Canon en faisant des prières pour la 

sainte Eglise catholique. Il faut prier avec lui pour la sajn e 
E i ^ . ^ . m f - e , car celui qui aime à prier pour elle devient 
participant de tous ses biens. 

OD I E U tout-puissant, puisque vous avez bien 
voulu nous admettre à mêler nos louanges 

à celles des saints Anges et à vous adresser les 
mêmes chants, nous vous supplions humble-
ment, Père très clément, et nous vous deman-
dons, par Jésus-Christ, de daigner avoir pour 
agreable ce sacrifice et de le bénir. Et puisque 
nos péchés nous rendent indignes d'être écou-
tes, au moins, à cause de votre Fils, daignez 
accorder la paix à votre Église, vous en faire 
le gardien et établir l'union en elle. Nous vous 
prions aussi, pour notre saint Père le Pape N 
pour notre Evêque N., et enfin pour tous ceux 
qui font profession de la foi catholique, apos-
tolique et romaine. 

AU MEMENTO DES VIVANTS 

Le Prêtre prie pour les fidèles vivants, et pour tous ceux qui 
assistent avec dévotion et piété au saint Sacrifice; il faut s'unir 
à Dieu P r ' e r P O l U ' ° e U X <1U '°n V 6 U t s o i " n r è m e recommander 

RE C E V E Z dans votre bonté, Seigneur, les 
vœux de tous les fidèles qui assistent avec 

dévotion au saint sacrifice et qui vous l'offrent, 
tant pour eux-mêmes que pour ceux qui leur 
appartiennent. Souvenez-vous en particulier 
de N. et de N., et de tous ceux qui me sont 
unis par des liens de famille, de reconnais-



sance ou de charité. Exaucez les ardentes 
prières que je vous adresse pour eux, et appli-
quez-leur les fruits de ce divin sacrifice. Don-
nez-leur les bénédictions de la vie présente, 
mais avant tout les biens de la vie éternelle. 

A L ' I N V O C A T I O N DES S A I N T S 

L e Prêtre demande l'intercession de la très sainte Vierge et 
des Saints. L'esprit de cette prière est de rappeler l'union de 
tous les membres de Jésus-Christ, tant ceux de l'Eglise de la 
terre que ceux de l'Eglise du ciel. 

CE sacrifice, Seigneur, ne nous unit pas seu-
lement à ceux de nos frères qui sont encore 

dans cette vie passagère; il resserre aussi nos 
liens avec ceux qui déjà sont établis dans la 
gloire. Nous l'offrons donc pour honorer la mé-
moire de la glorieuse Marie, toujours vierge, 
Mère de Jésus-Christ Notre - Seigneur, des 
Apôtres, des Confesseurs, des Martyrs, des 
Vierges et de tous les Saints, afin qu'ils nous 
aident par leur puissant secours à devenir 
dignes de vous contempler à jamais avec eux, 
dans le séjour de la gloire. Par le même J.-C. 
N.-S. Ainsi soit-il. 

Le Prêtre étend les mains sur le calice et sur l'hostie ». 

L'action du Prêtre étendant les mains sur le pain et le vin, 
désigne ces dons d'une manière spéciale à l'œil de la majesté 
divine, comme l'offrande matérielle qui atteste notre dépen-
dance, et qui va bientôt faire place à l'hostie vivante sur 
laquelle ont été placées toutes nos iniquités. Cette action du 
Prêtre signifie aussi qu'on s'unit avec ces dons pour être con-
sacré à Dieu, c'est-à-dire changé avec eux; il faut songer 

1 Lorsque le P r ê t r e , après avo i r étendu les mains sur l 'host ie e t le 
ca l ice , f a i t des s ignes de c r o i x , le servant se l è v e , va au mi l ieu de 
l 'autel, f a i t la génuf lexion, e t se met à genoux, près du célébrant, du 
cote de l 'Epl tre . A chaque élévation, il sonne, de la main droite, trois 
coups distincts, e t t ient , de la gauche, le bas de lachasuble, en l 'élevant 
un peu. Ensuite i l f a i t la génuf lex ion au bas de l 'autel, et retourne 
a sa place du côté de l 'Ep l t re . 

alors que nous devons, à notre manière, être changés en Jésus-

R E C E V E Z favorablement, Seigneur, cette obla-
11 tion que nous et toute l'Eglise, qui est 
comme votre famille, nous vous présentons 
pour reconnaître votre souverain domaine et 
notre entière dépendance. Accordez - nous 
pour toute notre vie, le précieux don de votre 
paix, et après notre mort, la grâce d'être 
délivrés de la damnation éternelle et d'être 
mis au nombre de vos élus. Par J.-C N -S 
Ainsi soit-il. ' ' 

Q U E , par votre bénédiction, ce pain et ce vin 
se changent pour nous au Corps et au Sang 

de Notre-Seigneur Jésus-Christ votre Fils 
le cher objet de vos complaisances; et que ce 
grand prodige qu'il opéra un peu avant sa 
Passion se renouvelle en ce moment, pour 
votre gloire et pour notre salut. 

A L A C O N S É C R A T I O N 

Quand le Prêtre veut consacrer, c'est-à-dire changer ie nain 
et le vin au Corps et au Sang du Sauveur, il cesse d 'aKif . n 
homme ; i n'est plus simplement le député de r£Vlhe « 
parole devient celle de Jésus-Christ; elle en a la puiÎsance et 
1 efficacité. C'est d'abord l'hostie qui est consacrée mais 
parce que l'Agneau divin ne vient V e pour être immoS fè 
S à m'nistre des volontés du Très - L u t , p?o™ncetô^ 
aussitôt sur le calice les paroles sacrées qui opèrent "a mort 
mystique, par la séparation du Corps et du Sang de la vîcthne 

pUS0dnSmys0tèreaUS ^ " U i -ntemplent e f t ^ e m b l ' ^ e 

T É S U S - C H R I S T dit, par la bouche de son mi-
d nistre, sur le pain et sur le vin : Ceci est 
mon Corps, ceci est mon Sang. Le miracle 
sopere. Le pam devient le Corps de Jésus-
Christ, le vin devient son Sang. Mon âme 
arrete-toi ici : crois aussi simplement, aussi 



fortement que ton Dieu a parlé; crois avec 
autant de soumission qu'il fait paraître ici de 
puissance. Cet ineffable prodige ne tombe pas 
sous mes sens, mais ma foi me le présente. 
Grand Dieu ! il est sur l'autel, ce même Corps 
livré pour moi, ce même Sang répandu pour 
la rémission de mes péchés. Vous le dites, cela 
est... Je me tais..., je crois..., j'adore. 

P E N D A N T L ' É L É V A T I O N 

Pendant que le Prêtre élève entre ses mains le Corps ado-
rable et le calice du Sang précieux pour les offrir à Dieu et les 
exposer à l'adoration des fidèles, il faut s'incliner avec une 
profonde humilité, et adorer avec foi et amour. 

0 D I V I N E Victime! ô Dieu d'amour! ô Dieu 
caché! je m'anéantis devant vous; je vous 

adore sous les faibles espèces dont votre amour 
voile votre infinie majesté. Oui, vous êtes 
dans la sainte hostie, aussi véritablement que 
vous étiez sur la croix, et que vous êtes main-
tenant plein de gloire, à la droite de votre 
Père. 

O mon Sauveur, c'est ici le calice de votre 
Sang, du Sang de la nouvelle alliance, par 
lequel nous avons été rachetés. O mystère de 
foi! Je vous adore, Sang précieux, qui avez 
été répandu sur le Calvaire pour le salut du 
monde, et qui coulez encore pour mes péchés 
sur l'autel. O Sang divin, source de grâces et 
de miséricorde, purifiez, lavez mon âme de 
toutes ses iniquités. 

A P R È S L ' É L É V A T I O N 

L e Prêtre offre à Dieu le Corps et le Sang de Notre-Sei-
gneur ; il le prie d'agréer cette offrande et de combler de toutes 
les grâces du ciel les fidèles qui assistent à l'adorable Sacri-
fice. 

PÈRE saint, c'est en mémoire de Jésus-Christ 
votre divin Fils que nous célébrons ces 

divins mystères. C'est en nous rappelant sa 
douloureuse Passion qui nous sauve, sa Ré-
surrection qui est le gage de la nôtre, et son 
Ascension qui nous ouvre le ciel, que nous 
vous offrons cette divine et sainte hostie, le 
pain sacré de la vie qui n'aura point de fin, 
et le calice du salut éternel. 

Vous avez agréé autrefois le sacrifice des 
agneaux que vous offrit Abel ; celui qu'Abra-
ham vous fit de son fils Isaac, immolé sans 
perdre la vie; enfin le sacrifice mystérieux du 
pain et du vin que vous présenta Melchisé-
dech. Recevez ici, Seigneur, le sacrifice de 
l'Agneau par excellence, la victime toujours 
vivante, le Corps de votre Fils, qui est le pain 
de vie, et son Sang, qui est notre breuvage 
d'immortalité. 

Le Prêtre s'incline vers l'autel, et le baise comme le trône 
d amour sur lequel réside le Sauveur des hommes. 

MAIS, Ô Dieu tout-puissant, ces dons sacrés 
ne reposent pas seulement sur cet autel 

terrestre ; l'Agneau vivant et immolé repose 
aussi sur l'autel sublime du ciel, devant le 
trône de votre divine Majesté; et ces deux 
autels ne sont qu'un même autel, sur lequel 
s'accomplit le grand-mystère de votre gloire 
et de notre salut : daignez nous rendre parti-
cipants du Corps et du Sang de l'auguste vic-
time de laquelle émanent toute grâce et toute 
bénédiction. Ainsi soit-il. 



AU MEMENTO DES MORTS 

Le Prêtre demande les effets du saint sacrifice pour les âmes 
des fidèles défunts. Il faut recommander ici les âmes pour les-
quelles on veut prier soi-même, et toutes les âmes des fidèles 
qui attendent encore leur délivrance. Il faut prier pour que le 
Sang de l'Agneau, découlant de cet autel, les rafraîchisse, 
comme une miséricordieuse rosée. 

Nous vous prions, Seigneur, d'avoir pitié de 
ceux de nos frères qui ont eu le bonheur 

de mourir dans votre grâce, mais qui sont 
encore dans le séjour de la souffrance ; et par-
ticulièrement de mes parents, de mes amis, 
de mes bienfaiteurs, de N. et de N. Tirez-les, 
Seigneur, de cette triste prison où leurs âmes 
achèvent de satisfaire à votre justice ; et rece-
vez-les, par votre miséricorde, dans le lieu 
de rafraîchissement, de lumière et de paix. 
Ainsi soit-il. 

A NOBIS QUOQUE PECCATORIBUS1 

Le Prêtre élève un peu la voix pour réveiller l'attention des 
fidèles et les inviter à s'unir à lui pour la prière qui les con-
cerne. Il rentre ensuite dans le mystérieux silence du Canon, 
et il se frappe la poitrine, indiquant par là qu'il avoue nos 
misères et notre indignité. A la fin de la prière Nobis quoque, 
il place l'hostie sainte au - dessus de la coupe ; puis il élève à 
la fois le calice et l'hostie, et présente ainsi à Dieu le plus 
noble et le plus complet hommage que puisse recevoir la ma-
jesté infinie. 

Nous sommes pécheurs, ô Père saint, et ce-
pendant, par les mérites de ce sacrifice et 

non à cause de nos œuvres, qui ne sont dignes 
que de Votre colère, nous attendons de votre 
infinie miséricorde une partdansvotre royaume, 
avec vos saints Apôtres, vos saints Martyrs, 
vos saintes Vierges et tous les Bienheureux. 
Donnez-nous, par leur intercession, la grâce 

• Le servant se frappe la poitrine en même temps que le Prêtre. 

et la gloire éternelle que nous vous demandons 
au nom de Jésus-Christ Notre-Seigneur, votre 
Fils* 

C'est par lui que vous répandez sur nous 
vos bienfaits de vie et de sanctification ; par lui 
encore, avec lui et en lui, dans l'unité du 
Saint-Esprit, soient à vous honneur et gloire. 

AU PATER 

L e Prêtre élève la voix pour dire ces dernières paroles : Per 
omnia sxcula sœculorum, qui sont la conclusion de toutes les 
prières précédentes qu'il a dites à voix basse. Il invite alors 
les assistants a souscrire à tout ce qui s'est dit dans le Canon et 
à le confirmer en répondant : Amen. Il faut profiter de l'avertis-
sement du Prêtre qui dit : Oremus (Prions); disons avec lui 
a plus excellente de toutes les prières, puisque c'est celle que 
le Sauveur nous a lui-même enseignée. Le Prêtre ajoute : au-
demus dicere (nous osons dire). A ces mots, il faut admirer 
a bonté de Dieu, qui permet à des pécheurs comme nous de 

1 appeler notre Pere. 

P e r omnia seecula sse-
culórum. 

RJ. A m e n . 

ORÈMUS 

PR/ECÉPTIS salutàribus 
mòn i t i , et div ina in -

stitutióne f o rma t i , audé-
inus dicere : 

PATER poster , qu i es in 
ccelis, sancti f ìcétur 

nomen tuum : advéniat 
regnum tuum : fìat vo -
luntas tua, sieut in COJIO 
et in terra : panem no-
strum quot id ian i !m da 
nobis hód ie : et d imi t t e 
nobis débita nostra, sieut 
et nos d imi t t imus deb i -
tóribus nostris : e t ne nos 
inducas in tentat iónem. 

Dans tous les siècles des 
siècles. 

R). A ins i s o i t - i l . 

PRIONS 

AVERTIS par un c o m m a n -
dement sa luta ire , et 

suivant la règ le d iv ine qu i 
nous a été donnée , nous 
osons dire : 

NOTRE P è r e , qu i êtes aux 
c i eux , que votre n o m 

soi t sanct i f i é ; que votre 
r ègne arr ive ; que votre vo -
lonté soit fa i te sur la t e r re 
c o m m e au c i e l ; donnez -
nous aujourd 'hui notre pain 
quo t i d i en ; et pardonnez -
nous nos o f f enses , c o m m e 
nous pardonnons à ceux 
qui nous ont of fensés ; et ne 
nous laissez pas succomber 
à la tentation. 



lì). Mais dé l i v rez -nous du 
ma l . 

Ainsi s o i t - i l . 

it). Sed l ibera nos a 
malo . 

A m e n . 

APRÈS LE PATER 

Le Prêtre, retombant dans le silence du mystère, entre dans 
le détail des maux dont il vient de demander à Dieu d'être dé-
livré, ainsi que nous. 11 faut penser qu'en parlant de nos maux 
passés, présents et à venir, le Prêtre entend surtout nos pé-
chés , leurs impressions et leurs suites. 

TROIS sortes de maux nous désolent, Seigneur : 
les maux passés, c'est-à-dire nos péchés 

passés dont notre âme porte les cicatrices et 
qui ont fortifié nos mauvais penchants; les 
maux présents, c'est-à-dire les taches actuelle-
ment empreintes sur cette pauvre âme, sa fai-
blesse et les tentations qui l'assiègent ; enfin 
les maux à venir, c'est-à-dire les châtiments 
de votre justice. En présence de l'hostie du 
salut, nous vous prions, Seigneur, de nous 
délivrer de tous ces maux, et d'agréer en notre 
faveur l'entremise de la bienheureuse Vierge 
Marie, Mère de Dieu, et de tous vos Saints. 
Affranchissez-nous, délivrez-nous, donnez-
nous la paix, par Jésus-Christ votre Fils notre 
Seigneur, qui vit et règne avec vous en l'unité 
du Saint-Esprit. 

Le Prêtre rompt l'hostie au-dessus du calice. 

Le Prêtre rompt l'hostie, à l'exemple de Jésus-Christ, qui 
rompit le pain sacré avant de le donner à ses Apôtres. Cette 
fraction rappelle aussi la séparation du corps et de l'àme de 
Jésus-Christ. Quand le Prêtre a terminé la prière qu'il vient 
de faire, il élève la voix pour inviter le peuple à s'unir à cette 
prière. 

Dans tous les s ièc les des P e r ômnia SEecula sœ-
siècles. cu lô rum. 

ii). A ins i soit - i l . R). A m e n . 

Pax Dòmin i sit s emper i Que la paix du Se i çneur 
vob iscum. _ soit toujours avec vous. 

R). L t cura spir i tu tuo. I lì). E t avec votre espri t . 

„.,k„C„ P r 6 " ' e l a i s s e î o m b e r u n e P01'"011 d e l'hostie dans le 
rh t , ' P°,Ur n?a r ' îue i ; . l a rc"ni°>> du Corps et du Sang de Jésus-
Christ a la résurrection. 

S A U V E U R du monde, qui avez souffert que, 
, dans votre Passion, votre précieux Sang fût 

séparé de votre sacré Corps, et qui les avez 
réunis ensuite par votre vertu, faites que ces 
mystères, que nous rappelons sur cet autel, 
opèrent notre union présente et éternelle avec 
vous. Ainsi soit-il. 

A L'AGNUS DEI 1 

Le Prêtre, arrêtant ses yeux sur les espèces du pain, dit, à 

!or ;qu ' , t f t1eUFl is rdeb , i eu P a r 0 , e S ^ S a Ì n t 

AGNUS D e i , qui to l l is 
peccata m u n d i , m i -

serere nobis . 
Agnus D e i , qui tol l is 

peccata m u n d i , m ise ré re 
nobis. 

Agnus D e i , qu i to l l is 

Seccata m u n d i , dona no -
is pacem. 

AGNEAU de Dieu, qui e f fa-
cez les péchés du monde , 

ayez p i t i é de nous. 
Agneau de Dieu, qu i e f fa-

cez les péchés du m o n d e , 
ayez pit ié de nous. 

Agneau de Dieu, qui e f fa-
cez les péchés du m o n d e , 
d o n n e z - n o u s la paix. 

Aux Messes des morts, le Prêtre ne se frappe pas la poi-
trine parce que ce n'est point pour lui qu'il prie alors: 
et au lieu de : Miserere nobis(Ayez pitié de nous), il dit : 
Dona eis requiem (Donnez-leur le repos); et à la troisième 
fois il ajoute : sempitemam (éternel). 

APRÈS L'AGNUS DEI 
Le Prêtre incliné sur l'autel, demande la paix pour l'Église. 

On omet cette prière aux Messes des morts. 

S EIGNEUR Jésus-Christ, qui avez dit à vos 
Apôtres : « Je vous laisse ma paix, je vous 

aux Mes'cs dcs>mórts^CrVant BC t a m t t r o i s i o i s I'°'tr 'ne> excepté 



donne ma paix, » ne regardez pas mes péchés, 
mais la foi de votre Église, et donnez-lui la 
paix dont vous voulez qu'elle jouisse. Vous 
qui vivez et régnez dans les siècles des siècles. 
Ainsi soit-il. 

Dans les premiers siècles, lorsque les chrétiens ne faisaient 
tous qu'un cœur et qu'une àme, ils se donnaient ici le baiser 
de paix. C'est pour conserver des vestiges de cet ancien usage 
que le clergé se donne le baiser de paix. Cette cérémonie , 
avant la Communion, fait voir que la plus nécessaire disposi-
tion à la Communion, c'est d'être dans une parfaite réconci-
liation avec ses frères. 

Le Prêtre récite ensuite deux prières pour se préparer a la 
Communion. En ce moment, si vous devez communier, recueil-
lez-vous plus que jamais pour vous disposer à cette grande 
action. 

SEIGNEUR Jésus-Christ, Fils du Dieu vivant, 
qui, par la volonté du Père et la coopé-

ration du Saint-Esprit, avez rendu la vie au 
monde en mourant pour lui, j'adore et je vé-
nère votre Corps et votre Sang ici présents sur 
cet autel : votre Corps qui a été livré, votre 
Sang qui a été répandu pour la rémission de nos 
péchés. Seigneur, dont la miséricorde n'a point 
de limites, faites, par la vertu de ce Corps et 
de ce Sang sacrés, que je sois un de ceux aux-
quels profite votre mort ; faites que je sente, par 
la foi et l'amour, la vertu de votre sacrement. 

J'OSE vous supplier, Ô mon Sauveur, de faire 
que ce sacrifice trois fois saint ne tourne 

point à mon jugement ni à ma condamnation, 
mais plutôt à îa délivrance de mes péchés et 
de tous mes maux, ainsi qu'au salut éternel 
de mon âme. Vous qui, étant Dieu, vivez et 
régnez avez Dieu le Père, en l'unité du Saint-
Esprit, dans tous les siècles des siècles. Ainsi 
soit-il. 

Le Prêtre prend l'hostie et se dispose à s'en communier. 

I / - E N E Z , Seigneur Jésus, pain du ciel, pain 
T de vie, mon âme soupire après vous. 

AU DOMINE NON SUM DICNUS1 

Le Prêtre avant de communier répète trois fois en se frar. 
K \ P ° , , t n n o e ' - l c s P a r o , e s touchantes du centenier à Jésus-" 
Chnst Notre-Seigneur. Répétez avec lui ces paroles, dans de 
grands sentiments d'humilité et de contrition Si vous dever 

adorez ensuite profondément vo?re D eu qui s W 

V T ^ V 0 ^ ' e t s ™ P i r e z amoureusement vere sa \isite, en lui disant : Venez, Seigneur Jésus. 

DOMINE, non sum dignus 
ut in tres sub tectum 

m e u m , sed tantum die 
verbo, et sanábitur ánima 
mea. 

SEIGNEUR , j e ne suis pas 
d igne que vous entr iez 

en m o i ; mais dites seule-
ment une pa ro l e , et mon 
àme sera guér i e . 

Le Prêtre communie sous l'espèce du pain. 

T E me donne à vous, Ô mon Sauveur, pour 
(I etre votre demeure ; gardez mon âme pour 
la vie éternelle. Ainsi soit-il. 

aprèS avoir adoré en silence Notre-Seigneur 
descendu dans son cœur, lui adresse des actions de grâces l 

QUE rendrai-je au Seigneur pour tous les 
biens que j'ai reçus de lui? Je m'unirai à 

SerVant SOn"e ChaqUC f0is que le P r ê t r e dit • Domine, non >nm 

w„»°IS<",10 l e ? r 6 t r e découvre le calice, le servant va prendre les 
burettes et monte au coin de l'autel du côté de l'Epitre II y S f t la 
rvineXI1o?an,t,eîBtp'-t, i n?U p é P e n f l a n t l a communion sous^'espèce 
niei « ¿¿A rt?wJr<ltre " " S r ' 'sent0 l e calice, il monte sur le der-
sHoi^rt» e t v eF, c «¡"«cernent du vin. Cela fait, il revient 
nation i - l t ',? q ,"V." Prêtre vient à lui, il lui fait une incli-
S'abwd Z C - ( a t t f n t , ' , o n s u r l e s " " 'S '9 • a u m i "eu àn calice, 
e « v , .; ^ ï ! ' 0 'Ie ! eau ; avant de s'en retournerai sal.« 

nrmliïï. I '• e t ; a j a n t r e r a i s l e s burettes sur la crédence. il va 
S N * * e »..esel pour le placer du côté de l'Epitre. Il prend ensuite 
sur l'ant^i' ? c t f rend à la gauche du Prêtre il dépose ce vo I 

c t Présente ouverte la bourse, où le Prêtre renferme le 
mCn e ,°/n,'!r„CiLPr'Cr%a "'»rrang^r le calice, le servï™fait! 

gênenf^du e™é de"'Evan'gn?.° 10n ' a e t ™ 66 m e t t r e » 
Si quelqu'un veut communier, le servant, un peu avant que le Prêtre 



vous, ô mon Sauveur, et, invoquant votre 
saint nom, j'offrirai par vous mes chants de 
louange et mes actions de grâces. 

Le Prêtre fait le signe de la croix avec le calice, 
et boit le précieux Sang. 

SANG précieux de mon Sauveur, je m'unis 

à vous, unissez-vous à moi; soyez la vie 
et le salut de mon âme. Ainsi soit-il. 

C'est en ce moment que le Prêtre donne la communion à 
ceux des fidèles qui se présentent pour la recevoir. Lorsque, 
pour cette communion, le servant de Messe récite le Confiteor 
et que le Prêtre dit le Misereatur, Vlndulgentiam, l'Ecce 
Agnus Dei, le Domine non sum dignus, il est très conve-
nable de s'unir à ces prières si belles et si touchantes. 

PRIÈRE POUR LA COMMUNION SPIRITUELLE 

Si vous n'avez pas le bonheur de communier sacramentelle-
ment, n'omettez point de le faire spirituellement. Cette com-
munion spirituelle consiste simplement à désirer avec ardeur 
de recevoir Jésus-Christ dans le très saint Sacrement, et à 
lui témoigner notre amour comme si nous l'avions reçu. C'est 
là une pratique qui est très agréable à Notre-Seigneur, nous 
mérite ses grâces et nous prépare efficacement à la commu-
nion sacramentelle. 

MON Jésus1, je crois que vous êtes présent 
dans le très saint Sacrement ; je vous aime 

par-dessus toutes choses, et je désire vous 
recevoir en mon âme. Mais puisque je ne puis 
maintenant vous recevoir sacramentellement, 
venez du moins spirituellement dans mon 
cœur. Je vous embrasse et m'unis tout à 
vous, comme si vous y étiez déjà venu en 

prenne le précieux Sang, va se mettre à genoux du côté de l'Epitre, 
s'incline profondément et récite le Confiteor. I l répond Amen a Mm-
reatur et à Inclut gentiam. S'il doit lui-même communier, il le fai! 
avant tous les autres. Lorsque le Prêtre a distribue la sainte com-
munion et que le tabernacle est fermé, le servant va de suite prendre 
les burettes pour les ablutions. 

1 Indulgence de soixante jours, une fois le jour. (Léon XW> 
30 juin 1893.) 

- s é p a ' r i e ï ï r v o r s . ^ Jamais 

p n J t T ' m ° n b i e n ' m o n d o u x a m ° « r , blessez, 
ï i m ° n f C œ U r ' a f m <ïue toujours i brûle entièrement pour vous. 

AUX ABLUTIONS 

W M ' 
y o u s nous avez visité dans le temps, Sei-
l £ T , r ' ; f l t 6 S q u f , n o u s ardions les fruits 
de cette visite pour l'éternité. 

Faites Seigneur, qu'après avoir participé 
a des mysteres si purs et si saints, notre âme 
ne se laisse jamais plus souiller par le péché. 
Accordez-nous cette grâce, vous qui vivez et 
régnez dans tous les siècles des siècles. Ainsi 
SOIT — I l . 

T R O I S I È M E P A R T I E D E L A M E S S E 

Le Prêtre lit VAntienne appelée Communion. 

l i i p s ^ i 
A MON âme, louez le Seigneur ; je louerai le 
y Seigneur durant tout le cours de ma vie • 
tant que j'existerai, je chanterai les louantes 
de mon Dieu. (Ps. C X L V , 1.) S 



Q u e l e S e i g n e u r s o i t a v e c 

v o u s . 
R ) . E t a v e c v o t r e e s p r i t . 

D ô m i n u s v o b i s c u m . 

R). E t c u m s p i r i t u t u o . 

A L A P O S T C O M M U N I O N 1 

L e P r ê t r e v i en t au cô t é d e l ' E p i t r e , e t d i t l ' ora ison a p p e l é e 
Postcommunion, c ' es t -à-d ire après la Communion, pa r c e que 
c ' es t la p r i è r e que l e P r ê t r e et l e peup l e font a D i eu pour l e 
r e m e r c i e r du bonheur qu ' i l s ont eu d e par t ic iper aux m y s t è r e s 
d i v ins . 

OP È R E des miséricordes source de tout 
bien, je vous en supplie très humblement, 

par le Cœur sacré qui vous a tant aimé, par 
le Cœur de Jésus, votre Fils bien-aimé, notre 
Seigneur et Rédempteur, en qui vous mettez 
toujours vos complaisances, daignez m'accor-
der la grâce d'une foi vive, d'une espérance 
ferme et d'une charité ardente envers vous 
et envers mon prochain ; la grâce d'une vraie 
contrition de tous mes péchés, avec le ferme 
propos de ne plus vous offenser à l'avenir, 
afin que je puisse toujours vivre selon votre 
bon plaisir, accomplir en toutes choses d'un 
cœur grand et d'une âme généreuse votre très 
sainte volonté, et persévérer dans votre amour 
jusqu'à la fin de ma vie. Ainsi soit-il. 

0 bienheureuse Vierge Marie, Mère de mon 

1 Après la conclusion de chaque oraison, le servant répond Amen. 
Si après le3 dernières oraisons, le P rê t r e laisse l e missel ouvert, 
c'est qu'il doit v l i re le dernier Evangi le ; alors l e servant porte l e l ivre 
du côté de l 'Evangi le , ayant soin de se mettre a genoux au moment 
de la bénédiction. I l la reçoit en s'inclinant et en faisant le signe de 
la croix, s'il a la main l ibre , e t aussitôt après i l se levé. 11 reste un 
moment auprès du P r ê t r e , comme il est prescrit pour le premier 
Evang i l e , e t se rend ensuite du côté de l 'Epitre. 

* Indulgence de quarante jourt, une fo is le jour , à ceux qui, 
d'un cœur contrit , récitent cette prière avec celle qui su i t , a la très 
sainte Vierge . — Indulgence pléniire, une fo is l e mois, à ceux qui 
l 'ont récitée chaque jour du mois, pourvu qu'en un jour de leur choix 
ils se confessent, communient, v is itent une égl ise et y prient aux 
intentions du Souverain P o n t i f e . ( P i e VU, 21 avril 1818.) 

fe von J Rédempteur, je vous le demande, 

n Z L C t ° n j l T ' t a i ! e s P a r ™tre miséricorde 
que, dans tous les périls et besoins de mon 

feSlS86 j e V ° U S ^ 

D ô m i n u s v o b i s c u m . | L e S e i g n e u r s o i t a v e c 

. . VOUS. 
1?. E t c u m s p i r i t u t u o . I R). E t a v e c v o t r e e s p r i t . 

A L ' I T E MISSA EST 

l t é , M i s s a e s t . 

R) . D e o g r à t i a s . 

A l l e z , i l v o u s e s t p e r m i s 
d e v o u s r e t i r e r . 

I? . R e n d o n s g r â c e s à D i e u . 

Quand on n'a pas dit le G l o r i a in e x c e l s i s • 

' 0 g r a t l a s " I Rendons grâces à Dieu. 
Aux Messes des morts : 

Requiéscant in pace. 
Âmen. Q u ' i l s r e p o s e n t e n p a i x , 

i ? . A i n s i s o i t - i l . 

A U P L A C E A T 

rTRÈs sainte Trinité, humblement prosternés 
1 devant vous, nous vous prions d'agréer ce 
sacrifice offert à votre adorable majesté] faites 
dans vo re bonté, qu'il nous obtienne vos grâces 
e vos bénédictions à nous et à tous ceux pour 
qui il a ete offert. Par Jésus-Christ Notre-Sei-
gneur. Ainsi soit-il. 

A L A BÉNÉDICT ION 

mmm&mmz 



cliner et supplier Dieu de les bénir par la main de son mi-
nistre , il fait sur eux le signe de la croix et les bénit. 

Le Prêtre bénit les fidèles en disant : 

QUE le D ieu tout-puissant, 
P è r e , Fi ls , et Saint-Es-

prit , vous bénisse. 
R). A ins i so i t - i l . 

BENEDÎCAT vos o m m p o -
tens Deus , P a t e r , et 

F i l ius , et Spir i tus san-
ctus, 

li). A m e n . 

( On ne donne pas la bénédiction aux Messes des défunts.) 

AU DERNIER ÉVANGILE 

Le Prêtre récite le commencement de l'Evangile de saint 
lean où sont marquées en termes sublimes la divinité de 
Jésus-Christ et la grandeur des desseins éternels qui ont lait 
descendre le Fils de Dieu sur la terre. L'Evangile selon saint 
Jean se trouve quelquefois remplacé par un autre Evangile; 
ce qui arrive dans le concours de certaines fêtes avec le di-
manche ou une férié qui a un Evangile propre. 

L e Se i gneur soit avec 
vous. — R}. Et avec votre 
esprit . 

C o m m e n c e m e n t du saint 
Evang i l e selon saint Jean .— 
S). G lo i re à vous, Se igneur . 

Au c o m m e n c e m e n t était 
le V e r b e , et le Ve rbe 

était en Dieu, et le V e r b e 
était Dieu. 11 était dès le 
c o m m e n c e m e n t en Dieu. 
Toutes choses ont été faites 
par lu i , et r i en de ce qu i a 
été fait n 'a été fait sans lui. 
En lui était la vie, et la v i e 
était la lumiè re des hom-
mes ; . e t la lumiè re luit dans 
les ténèbres , et les ténèbres 
n e l 'ont pas comprise . I l y eut 
un h o m m e envoyé de Dieu, 
qui s 'appelait Jean ; i l v int 
pour se rv i r de t émo in , pour 
r endre t émo ignage à la lu-
mière , af in que tous crus-
sent par lui . I l n 'était pas 

Dominus vob iscum. — 
lì). Et c u m spiritu tuo. 

In i t ium sancti Evangé-
l i i secundum Joännem.— 
is). Glòr ia t i b i , Dòmine . 

IN p r in c i p i o erat Ve r -
b u m , et V e r b u m erat 

apud Deum, et Deus erat 
Ve rbum ; hoc erat ili 
p r inc ip io apud Deum. 
Omnia pe r ipsum facta 
sunt, et s ine ipso factum 
est nihi l quod factum 
est : in ipso vita erat , et 
vita erat lux hóminum, 
et lux in ténebr is lucet; 
et ténebrte eam non com-
prehendérunt . Fu i t ho-
mo missus a Deo cui no-
men era t Joannes; hie 
venit in test imonium, ut 
tes t imonium perhibéret 
de lùmine , ut omnes cré-

I derent pe r i l lum : non 

ORDINAIRE 
erat i l le lux , sed ut te-
s t imonium perhibéret de 
l ù m i n e ; erat lux vera 
quae i l l i iminat o m n e m 
hominem veniéntem in 
hunc m u n d u m ; in mun-
do erat , et mundus p e r 
ipsum factus est; et mun-
dus e u m non cognov i t . 
In pròpria ven i t , et sui 
eum non recepérunt , 
quotquot autem r ecepé -
runt e u m , dedit eis po -
testàtem f i l ios Dei f ier i 
his qui credunt in n ò m i -
ne ejus : qu i non ex san-
g u i n e u s , ñeque ex volún-
tate earn is, ñeque ex vo-
luntáte v ir i , sed ex Deo 
nati sunt. ET VERBUM CA-
RO FACTUM EST, et habitá-
vit in nobis : et v id imus 
gloriarci e jus , g l ò r iam 
quasi Unigèni t i a Patre , 
plenum g r a t i » et verità-
tis. 

R). Deo g r á t i a s ' . 

la l u m i è r e , mais il était 
venu pour r endre témoi-
gnagne à celui qu i est la 
lumière . L e Verbe est cette 
vra ie lumiè re qui éc la i re 
tout h o m m e venant en ce 
monde . 11 était dans l e 
monde , et le monde a été 
fait par lui, et le monde ne 
l a point connu. I l est venu 
dans son propre hér i tage , 
et les siens ne l 'ont pas 
reçu. Mais il a donné le 
pouvoir de deven i r enfants 
de Dieu a tous ceux qui l 'ont 
reçu, à ceux qu i c ro ient en 
son nom, qu i ne sont pas 
nés du sang ni de la vo lonté 
de la chair , ni de la vo lonté 
de l ' h o m m e , mais de Dieu 
m ê m e . ET LE VERBE S'EST 
FAIT CHAIR ' et i l a habité 
parmi nous, ple in de grâce 
et de vér i té ; et nous avons 
vu sa g lo ire , qu i est la g lo i r e 
du I-ils unique du Père . 

I R). Rendons grâces à Dieu. 

P R I È R E S A P R È S L A MESSE P O U R L ' É G L I S E 

p. 591 M a m ' " ( t r ° i S ^ ~ S a l v e R e £ i n a > 

^ Ä t l n S ^ Ä t e J ^ " « - 'e servant répond, à la fin : 
à la droite duPrêtreVendan?^ww, l?- r r e tÌe e¿ ™enc s'agenouiller 
Ces prières étant :finies ?o s?r«ní SI?í i0 n-d e ! .P r- i é r e s " o u r r E « I i s e -
et lui présente ens,"teia barrlue "vee le Prêtre, 

e U e S ! S f f i ^ S O T Ä d S n 



y Ora pro nobis, sancta Dei Génitnx. 
B). Ut digni efficiámur promissiónibus Christi. 

PRIONS 

ODIEU, notre r e fuge et 
notre f o r c e , regardez 

favorab lement votre peu pie, 

qui c r i e ve rs v o u s ; et par 
l ' intercession de la g lor i eu-
se et immacu l é e V i e r ge Ma-
rie, Mère de Dieu, du bien-
heureux Joseph son époux, 
de vos b ienheureux Apôtres 
P i e r r e e t Paul et de tous 
les Sa ints , exaucez , dans 
votre misé r i co rde et votre 
bonté , les pr ières que nous 
vous adressons pour la con-
version des pécheurs , pour 
la l iber té et l 'exaltat ion de 
la sainte Egl ise notre Mere. 
Pa r Jésus-Christ Not re -be i -
gneur . — fi). Ainsi soit-il. 

Saint Miche l A r c h a n g e , 
défendez-nous dans l e com-
bat ; soyez notre soutien 
contre la ma l i ce et les em-
bûches du démon . Que Dieu 
exerce sur lui son emp i r e , 
nous vous en suppl ions 
h u m b l e m e n t ; et v o u s , 
pr ince de la m i l i c e celeste, 
rejetez en en fer , par la vertu 
d iv ine , Satan et les autres 
esprits mauvais , qu i sont 
répandus dans l e m o n d e 
af in de pe rd r e les âmes. — 

A!«-vci cAit - i l 

ORÈMUS 

DEUS, r e fúg ium nostrum 
et v i r tus , pópulum ad 

te c lamántem propit ius 
résp ice ; et intercedente 
gloriósa et immacula la 
V i rg ine Dei Genitr ice Ma-
r i a , c u m beato Joseph 
ejus Sponso , ac beatis 
Apóstol is tuis P e t r o et 
Paulo et òmnibus san-
ctis, quas p ro convers io-
ne pecca to rum, p ro l i -
bertóte et exaltatióne san-
ct33 Matr is Ecclésiíe, pre-
ces e f fúnd imus , miser i -
cors et ben ignus exáudi. 
Pe r Chr istum D ó m i n u m 
nostrum. — fi). A m e n . 

Sánete Michae l Archán-
ge le , de f énde nos in pra:-
l io ; contra negu í t iam et 
insidias diàboli esto pra>-
sídiurn. Dnperet i l l i Deus, 
súpplices deprecarmi;- ; 
tuque , P r inceps mil i t i le 
cceléstis, Sátanam _ alios-
que spii'itus ma l i gnos , 
qui ad perd i t i ónem ani-
márum pervagántur in 
m u n d o , div ina virtúte 111 
i n f é rnum detrúde. — K. 
A m e n . 

fy Ainsf so i t - i l . . 

Cor Jesu sacratissimum, miserére nobis 
( trois fois )1. 

, ini iuleence de >ept ° n s ei >el" Quarantaines, k ceux qui, ertseraVk 
•ivec^e P r ê t r Î , a joutent trois fo is cette invocation aux pneres pres-
crites par I.éon X I I I . CPie X , 17 juin 1901.) 

PRIÈRES 

D U R A N T L A S A I N T E M E S S E 
EXTRAITES DE LA JOURNÉE DU CHRÉTIEN 

P R I È R E A V A N T LA M E S S E 

JE me présente, ô mon adorable Sauveur, de-
vant les saints autels, pour assister à votre 

divin sacrifice. Daignez, ô mon Dieu, m'en 
appliquer tout le fruit que vous voulez que 
j'en retire, et suppléez aux dispositions qui 
me manquent. 

Disposez mon cœur aux doux effets de votre 
bonté, fixez mes sens, réglez mon esprit, puri-
fiez mon âme, effacez par votre sang tous les 
péchés dont vous voyez que je suis coupable. 
Oubliez-les tous, ô Dieu de miséricorde, je 
les déteste pour l'amour de vous, je vous en 
demande très humblement pardon, pardon-
nant moi-même de bon cœur à tous ceux qui 
auraient pu m'offenser. Edites, 6 mon doux 
Jésus, qu'unissant mes intentions aux vôtres, 
je me sacrifie tout à vous, comme vous vous 
sacrifiez entièrement pour moi. Ainsi soit-il. 

A U COMMENCEMENT DE LA MESSE 

f Au nom du Pè r e , et du F i l s , et du Saint-Esprit . 
A ins i s o i t - i l . 

C'EST en votre nom, adorable Trinité, c'est 
pour vous rendre l'honneur et les hommages 

qui vous sont dus, que j'assiste au très saint 
et très auguste sacrifice. 



y Ora pro nobis, sancta Dei Génitnx. 
B). Ut digni efficiámur promissiónibus Christi. 

PRIONS 

ODIEU, notre r e fuge et 
notre f o r c e , regardez 

favorab lement votre peu pie, 

qui c r i e ve rs v o u s ; et par 
l ' intercession de la g lor i eu-
se et immacu l é e V i e r ge Ma-
rie, Mère de Dieu, du bien-
heureux Joseph son époux, 
de vos b ienheureux Apôtres 
P i e r r e e t Paul et de tous 
les Sa ints , exaucez , dans 
votre misé r i co rde et votre 
bonté , les pr ières que nous 
vous adressons pour la con-
version des pécheurs , pour 
la l iber té et l 'exaltat ion de 
la sainte Egl ise notre Mere. 
Pa r Jésus-Christ Not re -be i -
gneur . — fi). Ainsi soit-il. 

Saint Miche l A r c h a n g e , 
défendez-nous dans l e com-
bat ; soyez notre soutien 
contre la ma l i ce et les em-
bûches du démon . Que Dieu 
exerce sur lui son emp i r e , 
nous vous en suppl ions 
h u m b l e m e n t ; et v o u s , 
pr ince de la m i l i c e celeste, 
rejetez en en fer , par la vertu 
d iv ine , Satan et les autres 
esprits mauvais , qu i sont 
répandus dans l e m o n d e 
af in de pe rd r e les âmes. — 

A!«-vci cAit - i l 

ORÈMUS 

DEUS, r e fúg ium nostrum 
et v i r tus , pópulum ad 

te c lamántem propit ius 
résp ice ; et intercedente 
gloriósa et immacula la 
V i rg ine Dei Genitr ice Ma-
r i a , c u m beato Joseph 
ejus Sponso , ac beatis 
Apóstol is tuis P e t r o et 
Paulo et òmnibus san-
ctis, quas p ro convers io-
ne pecca to rum, p ro l i -
bertóte et exaltatióne san-
ctffi Matr is Ecclésiíe, pre-
ces e f fúnd imus , miser i -
cors et ben ignus exáudi. 
Pe r Chr istum D ó m i n u m 
nostrum. — fi). A m e n . 

Sánete Michae l Archán-
ge le , de f énde nos in pra:-
l io ; contra negu í t iam et 
insidias diàboli esto pra>-
sídiurn. Dnperet i l l i Deus, 
súpplices deprecarmi;- ; 
tuque , P r inceps mil i t i le 
cceléstis, Sátanam _ alios-
que spii'itus ma l i gnos , 
qui ad perd i t i ónem ani-
márum pervagántur in 
m u n d o , div ina virtúte m 
in f é rnum detrúde. — K. 
A m e n . 

fy Ainsf so i t - i l . . 

Cor Jesu sacratissimum, miserére nobis 
( trois fois )1. 

, iniiuleence de >ept °ns ei >el" Quarantaines, k ceux qui, e>Nem# 
•ivec^e PrêtrÎ, ajoutent trois fois cette invocation aux pneres pres-
crites par I.éon XIII. CPie X , 17 juin 1904.) 

PRIÈRES 

D U R A N T L A S A I N T E M E S S E 
EXTRAITES DE LA JOURNÉE DU CHRÉTIEN 

P R I È R E A V A N T LA M E S S E 

JE me présente, ô mon adorable Sauveur, de-
vant les saints autels, pour assister à votre 

divin sacrifice. Daignez, ô mon Dieu, m'en 
appliquer tout le fruit que vous voulez que 
j'en retire, et suppléez aux dispositions qui 
me manquent. 

Disposez mon cœur aux doux effets de votre 
bonté, fixez mes sens, réglez mon esprit, puri-
fiez mon âme, effacez par votre sang tous les 
péchés dont vous voyez que je suis coupable. 
Oubliez-les tous, ô Dieu de miséricorde, je 
les déteste pour l'amour de vous, je vous en 
demande très humblement pardon, pardon-
nant moi-même de bon cœur à tous ceux qui 
auraient pu m'offenser. Edites, 6 mon doux 
Jésus, qu'unissant mes intentions aux vôtres, 
je me sacrifie tout à vous, comme vous vous 
sacrifiez entièrement pour moi. Ainsi soit-il. 

A U COMMENCEMENT DE LA MESSE 

f Au nom du Pè r e , et du F i l s , et du Saint-Esprit . 
A ins i s o i t - i l . 

C'EST en votre nom, adorable Trinité, c'est 
pour vous rendre l'honneur et les hommages 

qui vous sont dus, que j'assiste au très saint 
et très auguste sacrifice. 



Permettez-moi, divin Sauveur, de m'unir 
d'intention au ministre de vos autels, pour 
offrir la précieuse victime de mon salut, et 
donnez-moi les sentiments que j'aurais dû 
avoir sur le Calvaire, si j'avais assisté au sa-
crifice sanglant de votre Passion. 

AU CONFITEOR 

JE m'accuse devant vous, ô mon Dieu, de tous 
les péchés dont je suis coupable. Je m'en 

accuse en présence de Marie, la plus pure de 
toutes les vierges, de tous les Saints et de tous 
les fidèles, parce que j'ai péché en pensées, 
en paroles, en actions, en omissions : par ma 
faute, oui, par ma faute et par ma très grande 
faute. C'est pourquoi je conjure la très sainte 
Vierge et tous les Saints de vouloir bien inter-
céder pour moi. 

Seigneur, écoutez favorablement ma prière 
et accordez-moi l'indulgence, l'absolution et 
la rémission de tous mes péchés. 

AU KYRIE ELEISON 

DIV IN Créateur de nos âmes, ayez pitié de 
l'ouvrage de vos mains; Père miséricor-

dieux, faites miséricorde à vos enfants. 
Auteur de notre salut, immolé pour nous, 

appliquez-nous les mérites de votre mort et 
de votre précieux sang. 

Aimable Sauveur, doux Jésus, ayez com-
passion de nos misères, pardonnez-nous nos 
péchés. 

AU GLORIA IN EXCELSIS 

GL O I R E à Dieu dans le ciel, et paix sur la 
terre aux hommes de bonne volonté. Nous 

vous louons, Seigneur, nous vous bénissons, 
nous vous adorons, nous vous glorifions; 
nous vous rendons de très humbles actions de 
grâces, dans la vue de votre grande gloire, 
vous qui êtes le Seigneur, le souverain Mo-
narque, le Très-Haut, le seul vrai Dieu, le 
Père tout - puissant. 

Adorable Jésus, Fils unique du Père, Dieu 
et Seigneur de toutes choses, Agneau envoyé 
de Dieu pour effacer les péchés du monde, 
ayez pitié de nous, et du haut du ciel où vous 
régnez avec votre Père, jetez un regard de 
compassion sur nous. Sauvez-nous, vous êtes 
le seul qui le puissiez, Seigneur Jésus, parce 
que vous êtes le seul infiniment saint, infini-
ment puissant, infiniment adorable, avec le 
Saint-Esprit, dans la gloire du Père. Ainsi 
soit-il. 

AUX ORAISONS 

A C C O R D E Z - N O U S , Seigneur, par l'intercession 
de la sainte Vierge et des Saints que nous 

honorons, toutes les grâces que votre ministre 
vous demande pour lui et pour nous. M'unis-
sant à lui, je vous fais la même prière pour 
ceux et celles pour qui je suis obligé de prier, 
et je vous demande, Seigneur, pour eux et 
pour moi, tous les secours que vous savez 
nous être nécessaires afin d'obtenir la vie éter-
nelle au nom de N.-S. J.-C. Ainsi soit-il. 

A L 'ÊP ITRE 

M O N Dieu, vous m'avez appelé à la connais-
sance de votre sainte loi, préférablement 

à tant.de peuples qui vivent dans l'ignorance 



de vos mystères. Je l'accepte de tout mon cœur 
cette divine loi, et j'écoute avec respect les 
oracles sacrés que vous avez prononcés par la 
bouche de vos Prophètes. Je les révère avec 
toute la soumission qui est due à la parole 
d'un Dieu, et j'en vois l'accomplissement avec 
toute la joie de mon âme. 

Que n'ai-je pour vous, ô mon Dieu, un 
cœur semblable à celui des saints de votre 
ancien Testament I Que ne puis-je vous désirer 
avec l'ardeur des Patriarches, vous connaître 
et vous révérer comme les Prophètes, vous 
aimer et m'attacher uniquement à vous comme 
les Apôtres ! 

A L 'ÉVANGILE 

CE ne sont plus, ô mon Dieu, les Prophètes 
ni les Apôtres qui vont m'instruire de mes 

devoirs : c'est votre Fils unique, c'est sa parole 
que je vais entendre. Mais, hélas ! que me 
servira d'avoir cru que c'est votre parole, 
Seigneur Jésus, si je n'agis pas conformé-
ment à ma croyance? Que me servira, lorsque 
je paraîtrai devant vous, d'avoir eu la foi 
sans le mérite de la charité et des bonnes 
œuvres? 

Je crois, et je vis comme si je ne croyais 
pas, ou comme si je croyais un évangile con-
traire au vôtre. Ne me jugez pas, ô mon Dieu, 
sur cette opposition perpétuelle que je mets 
entre vos maximes et ma conduite. Je crois, 
mais inspirez-moi le courage et la force de 
pratiquer ce que je crois. A vous, Seigneur, 
en reviendra toute la gloire. 

AU CREDO 

JE crois en un seul Dieu, Père tout-puis-
sant, qui a fait le ciel et la terre, les choses 

visibles et invisibles; et en un Seigneur Jésus-
Christ, Fils unique de Dieu, né de Dieu son 
Père avant tous les siècles : Dieu de Dieu, 
lumière de lumière, vrai Dieu de vrai Dieu, 
engendré et non créé, consubstantiel à son 
Père, et par qui tout a été fait; qui est des-
cendu du ciel pour l'amour de nous et pour 
notre salut; qui s'est incarné, par l'opération 
du Saint-Esprit, dans le sein de la Vierge 
Marie, et qui s'est fait homme. Je crois aussi 
que Jésus-Christ a été crucifié pour l'amour 
de nous sous Ponce-Pilate, qu'il a souffert la 
mort, et qu'il a été enseveli; qu'il est ressus-
cité le troisième jour, suivant les Ecritures, 
qu'il est monté au ciel et qu'il y est assis à la 
droite de son Père ; qu'il viendra encore une 
fois sur la terre avec gloire pour juger les 
vivants et les morts, et que son règne n'aura 
point de fin. 

Je crois au Saint-Esprit, Seigneur et vivi-
fiant, qui procède du Père et du Fils, qui est 
adore et glorifié avec le Père et le Fils, et qui 
a parle par les Prophètes. Je crois que l'Eglise 
est une, sainte, catholique et apostolique ; je 
confesse qu'il y a un baptême pour la rémis-
sion des péchés, et j'attends la résurrection des 
morts et la vie du siècle à venir. Ainsi soit-il. 

A L 'OFFERTOIRE 

PÈRE infiniment saint, Dieu tout - puissant 
et éternel, quelque indigne que je sois de 



paraître devant vous, j'ose vous présenter cette 
hostie par les mains du Prêtre avec l'intention 
qu'a eue Jésus-Christ mon Sauveur lorsqu'il 
institua ce sacrifice, et qu'il a encore au mo-
ment où il s'immole ici pour moi. 

Je vous l'offre pour reconnaître votre souve-
rain domaine sur moi et sur toutes les créa-
tures. Je vous l'offre pour l'expiation de mes 
péchés et en action de grâces de tous les 
bienfaits dont vous m'avez comblé. 

Je vous l'offre enfin, mon Dieu, cet auguste 
sacrifice, afin d'obtenir de votre infinie bonté, 
pour moi, pour mes parents, pour mes bien-
faiteurs , mes amis et mes ennemis, ces grâces 
précieuses du salut qui ne peuvent être accor-
dées à un pécheur qu'en vue des mérites 
de celui qui est le Juste par excellence,- et 
qui s'est fait victime de propitiation pour 
tous. 

Mais, en vous offrant cette adorable victime, 
je vous recommande, ô mon Dieu, toute 
l'Église catholique, notre saint-père le Pape, 
notre Évêque, tous les pasteurs des âmes, nos 
supérieurs spirituels et temporels, et tous les 
peuples qui croient en vous. 

Souvenez-vous aussi, Seigneur, des fidèles 
trépassés; et, en considération des mérites de 
votre Fils, donnez-leur un lieu de rafraîchis-
sement, de lumière et de paix. 

N'oubliez pas, mon Dieu, vos ennemis et 
les miens; ayez pitié de tous les infidèles, des 
hérétiques et de tous les pécheurs. Comblez 
de bénédictions ceux qui me persécutent, et 
pardonnez-moi mes péchés, comme je leur 

pardonne tout le mal qu'ils me font ou qu'ils 
voudraient me faire. Ainsi soit-il. 

A LA PRÉFACE 

V o i c i l'heureux moment où le Roi des Anges 
et des hommes va paraître. Seigneur, rem-

plissez-moi de votre esprit; que mon cœur 
dégagé de la terre, ne pense qu'à vous. Quelle 
obligation n'ai-je pas de vous bénir et de vous 
louer en tout temps et en tout lieu, Dieu du 
ciel et de la terre, Maître infiniment °rand 
Père tout-puissant et éternel ! 

Rien n'est plus juste, rien n'est plus avan-
tageux que de nous unir à Jésus-Christ pour 
vous adorer continuellement. C'est par lui que 
tous les esprits bienheureux rendent leurs 
hommages à votre Majesté ; c'est par lui que 
toutes les Vertus du ciel, saisies d'une frayeur 
respectueuse, s'unissent pour vous glorifier. 
Souffrez, Seigneur, que nous joignions nos 
faibles louanges à celles de ces saintes intel-
ligences, et que, de concert avec elles, nous 
disions dans un transport de joie et d'admi-
ration : 

AU SANCTUS 

S A I N T , Saint, Saint est le Seigneur, le Dieu 
des armées! Tout l'univers est rempli de 

sa gloire. Que les bienheureux le bénissent 
dans le ciel. Béni soit celui qui vient sur la 
terre, Dieu .et Seigneur comme celui qui 
1 envoie. 

AU CANON 

N o u s vous conjurons au nom de Jésus-Christ, 
votre Fils et notre Seigneur, ô Père infini-



ment miséricordieux, d'avoir pour agréable et 
de bénir l'offrande que nous vous présentons, 
afin qu'il vous plaise de conserver, de défendre 
et de gouverner votre sainte Église catholique, 
avec tous les membres qui la composent, le 
Pape, notre iwêque, et généralement tous 
ceux qui font profession de votre sainte foi. 

Nous vous recommandons en particulier, 
Seigneur, ceux pour qui la justice, la recon-
naissance et la charité nous obligent de prier; 
tous ceux qui sont présents à cet adorable 
sacrifice, et singulièrement IV*** et IV***. Et 
afin, grand Dieu, que nos hommages vous 
soient plus agréables, nous nous unissons à la 
glorieuse Marie toujours vierge, Mère de notre 
Dieu et Seigneur Jésus-Christ, à tous vos 
Apôtres, à tous les bienheureux Martyrs, et à 
tous les Saints qui composent avec nous une 
même Eglise. 

Que n'ai-je en ce moment, ô mon Dieu, les 
désirs enflammés avec lesquels les saints Pa-
triarches souhaitaient la venue du Messie ! Que 
n'ai-je leur foi et leur amour! Venez, Seigneur 
Jésus, venez, aimable réparateur du monde, 
venez accomplir un mystère qui est l'abrégé 
de toutes vos merveilles. 11 vient, cet agneau 
de Dieu, voici l'adorable victime par qui tous 
les péchés du monde sont effacés. 

A L'ÉLÉVATION 

Y E R B E incarné, divin Jésus, vrai Dieu et vrai 
homme, je crois que vous êtes ici présent, 

je vous y adore avec humilité, je vous aime de 
tout mon cœur, et comme vous y venez pour 

l'amour de moi, je me consacre entièrement à 
vous. 

J'adore ce sang précieux que vous avez ré-
pandu pour tous les hommes, et j'espère, ô 
mon Dieu, que vous ne l'aurez pas versé inu-
tilement pour moi. Faites-moi la grâce de m'en 
appliquer les mérites. Je vous offre le mien, 
aimable Jésus, en reconnaissance de cette cha-
nte infinie que vous avez eue de donner le 
votre pour l'amour de moi. 

/ SUITE DU CANON 

Q U E L L E S seraient donc désormais ma malice 
et mon ingratitude, si, après avoir vu ce 

que je vois, je consentais à vous offenser! Non 
mon Dieu, je n'oublierai jamais ce que vous 
me représentez par cette auguste cérémonie: 
les souffrances de votre Passion, la gloire de 
votre Résurrection, votre corps tout déchiré 
votre sang répandu pour nous, réellement 
present a mes yeux sur cet autel. 

C'est maintenant, éternelle Majesté, que 
nous vous offrons de votre grâce,' véritable-
ment et proprement, la victime pure, sainte 
et sans tache, qu'il vous a plu de nous 
donner vous-même, et dont toutes les autres 
netaient que la figure. Oui, grand Dieu,' 
nous osons vous le dire, il y a ici plus que 
ous les sacrifices d'Abel, d'Abraham et de 

Melchisedech, la seule victime digne de votre 
autel Notre - Seigneur Jésus - Christ, votre 
*ns, i unique objet de vos éternelles complai-
sances. 1 

Que tous ceux qui participent ici de la 



bouche ou du cœur à cette victime sacrée 
soient remplis de sa bénédiction. 

Que cette bénédiction se répande, ô mon 
Dieu, sur les âmes des fidèles qui sont morts 
dans la paix de l'Église, et particulièrement 
sur l'âme de W*" et de N***. Accordez-leur, 
Seigneur, en vertu de ce sacrifice, la délivrance 
entière de leurs peines. 

Daignez nous accorder aussi un jour cette 
grâce à nous-mêmes, Père infiniment bon, et 
faites-nous entrer en société avec les saints 
Apôtres, les saints Martyrs et tous les Saints, 
afin que nous puissions vous aimer et vous 
glorifier éternellement avec eux. Ainsi soit-il. 

AU PATER 

QUE je suis heureux, ô mon Dieu, de vous 
avoir pour père ! Que j'ai de joie de songer 

que le ciel où vous êtes doit être un jour ma 
demeure ! Que votre saint nom soit glorifié par 
toute la terre. Régnez absolument sur tous les 
cœurs et sur toutes les volontés. Ne refusez 
pas à vos enfants la nourriture spirituelle et 
corporelle. Nous pardonnons de bon cœur, 
pardonnez-nous. Soutenez-nous dans les ten-
tations et dans les maux de cette misérable 
vie; mais préservez-nous du péché, le plus 
grand de tous les maux. Ainsi soit-il. 

A L'AGNUS DEI 

I GNEAU de Dieu, immolé pour moi, ayez pitié 
A de moi. Victime adorable de mon salut, 
sauvez-moi. Divin médiateur, obtenez-moi ma 
grâce auprès de votre Père, donnez-moi votre 
paix. 

A LA COMMUNION 

QU'IL me serait doux, ô mon aimable Sau-
veur, d être du nombre de ces heureux 

chretiens a qui la pureté de conscience et une 
tendre piete permettent d'approcher tous les 
jours de votre sainte table ! 

Quel avantage pour moi, si je pouvais en ce 
moment vous posséder dans mon cœur, vous 
y rendre mes hommages, vous y exposer mes 
besoins, et participer aux grâces que vous 
laites a ceux qui vous reçoivent réellement! 
Mais, puisque j'en suis très indigne, sup-
pléez, o mon Dieu, à l'indisposition de mon 
âme. Pardonnez-moi tous mes péchés; je les 

S ® t p0Ut m 0 I î c r r > P a r c e qu'ils VOUS 
deplaisent. Recevez le désir sincère que j'ai de 
m unir a vous. Purifiez-moi d'un seul de vos 
regards, et mettez-moi en état de vous bien 
recevoir au plus tôt. 
_ En attendant cet heureux jour, je vous con-
jure Seigneur, de me faire participer aux 
fruits que la communion du Prêtre doit pro-
duire en tout le peuple fidèle qui est présent 
a ce sacrifice. Augmentez ma foi par la vertu 
de ce divin sacrement, fortifiez mon espérance 
épurez en moi la charité, remplissez mon cœur 
de votre amour, afin qu'il ne respire plus que 
vous, et qu il ne vive plus que poiîr vous. 
Ainsi soit-il. 

AUX DERNIÈRES ORAISONS 

Vous venez, ô mon Dieu, de vous immoler 
T pour mon salut; je veux me sacrifier pour 

r e ê' l o i re- J e suis votre victime, ne m'épar-



gnez point. J'accepte de bon cœur toutes les 
croix qu'il vous plaira de m'envoyer; je les 
bénis, je les reçois de votre main, et je les 
unis à la vôtre. 

Me voici purifié par vos saints mystères; 
je fuirai avec horreur les moindres taches du 
péché, surtout de celui où mon penchant 
m'entraîne avec plus de violence. Je serai 
fidèle à votre loi, et je suis résolu de tout 
perdre et de tout souffrir plutôt que de la 
violer. 

A LA BÉNÉDICTION 

BÉNISSEZ, Ô mon Dieu, ces saintes résolu-
tions, bénissez-nous tous par la main de 

votre ministre, et que les effets de votre béné-
diction demeurent éternellement sur nous. Au 
nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. 
Ainsi soit-il. 

AU DERNIER ÉVANGILE 

YERBE divin, Fils unique du Père, lumière 
du monde venue du ciel pour nous en 

montrer le chemin, ne permettez pas que je 
ressemble à ce peuple infidèle qui a refusé de 
vous reconnaître pour le Messie. Ne souffrez 
pas que je tombe dans le même aveuglement 
que ces 'malheureux qui ont mieux aimé de-
venir esclaves de Satan que d'avoir part à la 
glorieuse adoption d'enfants de Dieu, que vous 
veniez leur procurer. 

Verbe fait chair, je vous adore avec le res-
pect le plus profond ; je mets toute ma con-
fiance. en vous seul, espérant fermement que, 
puisque vous êtes mon Dieu, et un Dieu qui 

s'est fait homme afin de sauver les hommes, 
vous m accorderez les grâces nécessaires pour 
me sanctifier et vous posséder éternellement 
dans le ciel. Ainsi soit-il. 

P R I È R E A P R È S L A M E S S E 

SEIGNEUR, je vous remercie de la grâce que 
vous m'avez faite en me permettant d'as-

sister aujourd'hui au sacrifice de la sainte 
Messe, préférablement à tant d'autres qui 
n ont pas eu le même bonheur; et je vous 
demande pardon de toutes les fautes que i'ai 
commises par la dissipation et la langueur où 
je me suis laissé aller en votre présence. Que 
ce sacrifice, ô mon Dieu, me purifie pour le 
passé et me fortifie pour l'avenir. 

Je vais présentement avec confiance aux 
occupations où votre volonté m'appelle. Je me 
souviendrai toute cette journée de la grâce que 
vous venez de me faire, et je tâcherai de ne 
laisser echapper aucune parole ni aucune 
action, de ne former aucun désir ni aucune 
pensee, qui me fasse perdre le fruit de la 
Messe que je viens d'entendre. C'est ce que 
je me propose, avec le secours de votre sainte 
grâce. Ainsi soit-il. 
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PRIÈRES 

D U R A N T L A S A I N T E M E S S E 1 

( S . J e a n - B a p t i s t e d e l à Sa l l e . ) 

A V A N T L A S A I N T E M E S S E 

MON Sauveur Jésus, je vais entendre la sainte 
Messe pour vous honorer et pour vous re-

mercier de toutes vos bontés, et particulière-
ment d'être mort pour moi. C'est aussi pour 
vous demander les grâces dont j'ai besoin, et 
le pardon de mes péchés. Faites, je vous prie, 
que, pendant tout le temps de ce saint Sacri-
fice, mon esprit, entrant dans les intentions de 
l'Eglise et du Prêtre, ne soit occupé que de 
vous, que mon cœur ait un ardent désir de 
vous recevoir, et que je ne perde pas le souve-
nir de ce que vous avez enduré pour moi sur 
le Calvaire. 

A U C O M M E N C E M E N T D E L A S A I N T E M E S S E 

Acte d'humilité. 

CO M M E N T oserai-je, Ô mon Dieu, paraître de-
vant vous, moi qui ne suis qu'une misé-

rable créature? Vous êtes tout, et je ne suis 
rien; vous avez tout, et je n'ai rien; vous 
pouvez tout, et je ne puis rien. 

' Ces lormules sont extraites de l 'ouvrage intitulé Instructions^! 
Prières pour la sainte Messe, par Messire Jean- Baptiste de la Salle, 
prêtre et instituteur des Frères des Ecoles chrétiennes. (Ed i t ion de 
1785, reproduisant le manuscrit approuvé en Sorbonne le 16 Jan-
v ier 1/04. — Archives de l 'Institut.) 

P R I È R E S D U R A N T LA S A I N T E MESSE 

Je sais ce que je ferai pour suppléer à mon 
indigence : je m'unirai à vous pour être tout 
en vous; je me donnerai tout à vous pour pos-
séder tout avec vous; et je m'anéantirai en 
vous, alin de pouvoir tout par vous 

C'est ainsi, ô mon Dieu, que, n'ayant plus 
rien de moi-même, je pourrai me présenter 
a vous comme quelque chose qui vous soit 
agreable, et je vous donnerai ce que j'aurai 
reçu de vous. H J 

Acte de confusion. 

QUE j'ai de confusion, ô mon Dieu, de m'ap-
procher de vous et de vos saints autels 

étant, comme je suis, tout rempli de péchés! 
Lepeche est né avec moi, et les crimes que 
j ai commis se sont multipliés en même temps 
que mes jours se sont accrus. Dissipez, par 
votre lumiere et par votre grâce, toute la ma-
lice de mon cœur, afin que je sois en état 
d assister et de participer au sacrifice de votre 
P U S . 

Acte de contrition. 

T E V O U S demande, ô mon Dieu, pardon de mes 
d pèches; je vous les présente afin que vous 
le» detrmsiez. C'est par le sacrifice de votre 
j i s sur la croix, que vous nous en avez déjà 
délivres; le sacrifice qui va vous être oiTert est 
le même, et a le même pouvoir et la même 

vp'rtn" pCf°r<i f - m ° i d 0 n c> 'Ie v o u s P» e> par sa vertu, 1 absolution de tous mes péchés ; je vous 
1 offre par avance dans cette vue, en' union 



avec le Prêtre, et je vous demande cette grâce 
par les mérites de Jésus-Christ, et par l'inter-
cession de la très sainte Vierge et de tous les 
Saints. 

Le Prêtre disant V Indulgen tiam, il faut se mettre dans 
la disposition, autant qu'on peut le faire, de recevoir 1 abso-
lution de ses péchés. 

Acte de confiance. 

J'AI confiance, ô mon Dieu, que vous avez 
redonné la vie à mon âme en me pardon-

nant mes péchés, et c'est dans cette pensée 
que je m'approche d'esprit et de cœur de votre 
saint autel, pour vous rendre mes devoirs et 
vous offrir un sacrifice de louanges, le sacri-
fice même de Jésus-Christ votre Fils, avec une 
âme aussi pure qu'il m'est possible. 

A L ' I N T R O Ï T 

Acte d'adoration. 

J' A D O R E , Ô mon Dieu, votre grandeur infinie 
et votre souveraine majesté. Les Anges 

tremblent devant vous ; toutes les créatures ne 
sont rien en votre présence, et le changement 
continuel qui se fait en elles est un hommage 
qu'elles rendent à votre puissance sur elles et 
à votre essence toujours la même. 

O mon Dieu, que vous êtes grand et admi-
rable en vous-même et en tout ce que vous 
faites ! C'est le sacrifice que nous vous devons, 
de reconnaître l'élévation, l'étendue et l'éclat 
de votre admirable nom, et de nous anéantir 
devant vous. 

A U K Y R I E ELEISON 

Acte de demande de la miséricorde de Dieu. 

RÉPANDEZ sur nous, Ô mon Dieu, votre mi-
séricorde; c'est avec humilité que nous 

vous a demandons, et en union avec Jésus-
v o , t r e Fds, qui vous l'a demandée pour 

nous sur la croix, et qui vous la demande encore 
dans ce sacrifice. 

A U GLORIA I N EXCELSIS 

Acte de louanges et d'action de grâces. 

MON Dieu, qui donnez votre paix aux hommes 
de bonne volonté, nous vous rendons la 

gloire qui vous est due. Nous vous louons 
nous vous bénissons, nous vous adorons, nous 
vous rendons grâces de tous les bienfaits dont 
vous avez comblé toute la terre. C'est vous 
qui avez envoyé votre Fils unique pour déli-
vrer tous les hommes de leurs péchés; faites-
nous la grâce d'effacer les nôtres et d'exaucer 
en cela notre prière; nous vous le demandons 
très instamment par les mérites du même Jé-
sus-Christ votre Fils, qui, étant un même Dieu 
avec vous, est aussi saint, aussi grand et aussi 
puissant que vous, et qui possède la même 
gloire que vous avec le Saint-Esprit. 

AU DOMINUS VOBISCUM 

Que votre esprit soit toujours avec nous. 

A L A COLLECTE 

MON Dieu, qui désirez ardemment notre salut, 
et qui nous donnez incessamment les 
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moyens de le faire, inspirez-moi la volonté de 
travailler au mien avec un très grand soin; 
donnez-moi, pour cet effet, la grâce de pratiquer 
tout ce que vous nous avez enseigné, soit par 
vos Prophètes, soit par vos Apôtres, soit par 
vous-même, afin qu'ayant vécu selon votre 
sainte doctrine et les lois du saint Evangile, je 
puisse m'assurer, par le moyen des bonnes 
œuvres que j'aurai faites, de posséder la gloire 
que vous nous avez promise. C'est ce que je 
vous demande par Jésus-Christ notre Seigneur, 
qui vit et règne avec vous en unité avec le 
Saint-Esprit, dans tous les siècles des siècles. 
Ainsi soit-il. 

A L ' É P I T R E 

MON Dieu, qui nous avez fait annoncer par 
vos saints prophètes ce qui devait arriver 

dans la loi de grâce, et qui nous avez ap-
pris, par vos saints Apôtres, les règles eUes 
maximes de la vie chrétienne, donnez-moi l'in-
telligence des saints mystères qui sont cachés 
dans les prophéties, et que Jésus-Christ notre 
Seigneur a accomplis en sa personne. Faites-
moi aussi la grâce d'entendre avec soumission 
d'esprit ce que vous nous enseignez par vos 
saints Apôtres, de goûter les vérités pratiques 
dont leurs Epîtres sont remplies, et de régler 
ma vie et ma conduite sur les avis qu'ils nous 
y donnent. 

J'adore toutes les paroles qui sont dans les 
uns et dans les autres, comme votre divine 
parole, dont ils ne sont que les organes et les 
ministres; je les reçois avec respect, je m'y 
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soumets avec un sentiment d'humilité et de 
reconnaissance, et je suis disposé, avec le se-

A U G R A D U E L 

UOTRE parole et votre sainte loi, ô mon Dieu, 
¥ seront jour et nuit Je sujet de mes ré 
flexions; je me ferai un plaisir d'y penser 
souvent,je considérerai combien vos bon és ont 

£ ! n d e 5 à m o n ^ combien de grâces 
J ai reçues de vous, et combien par conséquent 
je dois être fidèle à observer ce que vous me 
commandez. Votre loi est un joug, mais un 
joug qui n'a rien que de doux, c'est un far-
deau qui n'a rien de pesant. 

Voyez, Ô mon esprit, et goûtez, ô mon cœur 

estimable. ^ n e u r - ¿»ux, ët c „ m l T ¡1 

A L ' É V A N G I L E 

f j ' S r J p 1 ' , ' 7 " (Die,U-' n o n seulement votre 
y paiole, cest votre loi sainte, c'est la règle 
de tous les chrétiens; je l'adore en vous* je 
1 écoute avec respect, je la crois avec fermeté 
cest vous-même qui l'avez publiée, ce sont vos 
amts Apôtres qui l'ont écrite, inspirés par 
™ et c'est moi, ô mon Dieu, qui 
dois la pratiquer. » , qui 

trll T 1 d e m ' a v o i r d o n n é ¿oc-tanes excellente, pour me servir de guide et 
Je réglé dans toute ma conduite. Je fa lirai 
' p n^n ' j e r°ugirai point d'observer 

m a S n ï r S e n &J ' g n e d e P l u s contraire aux 
maximes du monde; et, pourvu que je sois 



aidé de votre grâce, je m'étudierai à la prati-
quer dans toute son étendue, pendant toute 
ma vie. 

AU CREDO 

Profession de foi. 

Je crois qu'il n'y a qu'un seul Dieu, et 
qu'il ne peut y en avoir plusieurs. 

Je crois qu'il y a trois personnes en Dieu, 
le Père, le Fils et le Saint-Esprit, et que ces 
trois personnes ne sont qu'un seul Dieu. 

Je crois que le Fils de Dieu, la seconde per-
sonne de la sainte Trinité, s'est fait homme, 
et est mort sur une croix pour nos péchés. 

Je crois que ceux qui seront morts en état 
de grâce seront éternellement heureux dans le 
ciel, en voyant Dieu tel qu'il est. 

Je crois que ceux qui seront morts en état 
de péché mortel seront damnés; c'est-à-dire 
qu'ils ne verront jamais Dieu, et qu'ils brûle-
ront éternellement dans les enfers. 

Je crois qu'il suffît d'avoir commis un seul 
péché mortel et de mourir en cet état pour 
être damné. 

Je crois qu'il y a dix commandements de 
Dieu, et qu'on est obligé de les observer tous, 
et qu'on doit aussi garder les commandements 
de l'Eglise. 

Je crois qu'il faut avoir souvent recours a la 
prière, et la faire avec attention et piété. 

Je crois qu'il y a sept sacrements : le Bap-
tême, la Confirmation, l'Eucharistie, la Péni-
tence, l'Extrême-Onction, l'Ordre et le Ma-
riage. 

Je crois que le Baptême efface le péché ori-

r m t l e ^ - i f ^ ^ ^nitence remet les pèches qu'on a commis depuis le 
Baptême; et que l'Eucharistie contient réelle! 
ment et substantiellement le corps, l e ïang , 
lame et la divinité de notre Seigneur Jésus 
Christ, sous les apparences du pain et du vin 

A L ' O F F E R T O I R E 

Offrande de notre corps et de nos sens. 

D E C E V E Z , Ô mon Dieu, l'oblation que je vous 
I l fais conjointement avec le Prêtre du nain 

S r i s i ^ e j C 

Umst benissez-le, s'il vous plaît. Recevez 

et dï l , 0 ^ 1 1 ' 1 6 q U e Je foisde mon corps 
faites m e n T S ; , s a n 5 i f i e z " I e s > je vous prie, S 
laites-moi la grâce d'en faire un saint usage-
donnez a mon corps la pureté si aimée dé 
votre cher Fils. Réglez J s sens de S e sorte 
<jue si je vois, si j'entends, si je bois si ie 
àrotre Z 1 j G ? a H e ' CG S 0 i t P a r soumission 
et m , V 0 ,0nté> e t ^ « s vous offenser, 
l'Apôtre i w e U e 6 n P r a t i q U e C6S P a r o l e s ^ ' ,PÔ { r e : (( S o i t ci«e vous mangiez soit que 

f S z U Ï S , ° ï qUelqUe a,Utre c^ose que Z t tassiez, faites-le au nom du Seigneur. » 

Offrande de notre âme, de nos pensées et de nos 
affections. 

J V u t e l ^ ' Ô, m o n D i e « > en union avec 
nir 1 e V n • 6 Y m S n i d o i t Wentdt deve-
nir le Sang precieux de votre Fils. Je vous 

ments " mesaff T > T - p e n S é e s > m e s ^ ' m e s Sections; faites que mon âme ne 
6« 



s'applique qu'à ce qui regarde mon salut; que 
mes pensées soient de vous connaître et de 
remplir les devoirs de mon état; que mes sen-
timents soient conformes à ce qui nous est en-
seigné dans le saint Evangile, et que toutes 
mes affections soient de vous aimer et de vous 
être agréable en toutes choses. 

AU LAVABO 

Prière pour demander la pureté de cœur. 

PURIFIEZ-MOI, ô mon Dieu, des moindres pé-
chés qui pourraient encore souiller ma con-

science; lavez-moi, pour cet effet, dans le sang 
de l'Agneau, afin que je sois dans une telle 
pureté de cœur que rien ne m'empêche de 
participer à ce saint sacrifice, et dy rece-
voir vos grâces et vos bénédictions avec abon-
dance. 

A L 'OBLATION QUE FA IT LE PRÊTRE 
A LA SAINTE T R I N I T É 

JE m'unis, ô très sainte et adorable Trinité, 
au Prêtre qui vous offre tout ce qui est dis-

posé pour le sacrifice, et m'unissant ainsi a 
lui, je vous présente tout ce qu'il y a en moi 
de bien et de mal : ce qu'il y a de mal, afin 
que vous le détruisiez par l'efficacité des soul-
frances et de la mort de Jésus-Christ; ce qu'il 
y a de bien, afin que vous le rendiez exempt 
de toute imperfection par la vertu de sa Ré-
surrection, et que, par la grâce de son Ascen-
sion glorieuse, vous me conduisiez à la per-
fection. 

A L'ORATE FRATRES 

T E VOUS prie, ô mon Dieu, d'agréer ce que le 
J Prêtre vous a présenté pour" servir au s Î 
cnfice, aussi bien que l'offrande que je vous 
a. faite de moi-même et de tout ce qui est en 
moi; ayez la bonté de n'en faire qu'un seS 

p a r c S ! 

A L'ORAISON SECRÈTE 

I i l Î n T C r 1 6 P r ê t r e e t l e s fidèles l i m e n t 
NF RPNNI ICL S O N T D É J À P , U S N I P ™ f a n e s ni d un usage commun. Sanctifiez-les, ô mon 
Dieu, separez-les du reste des créatures, et ne 

Ï L T T E Ï P L U S Q U E C ° M M E D 6 S C H 0 S - « H * 
Faites-moi ô mon Dieu, la même grâce • 

faHes6 n " r ! f m t ^ I a d e m e s a c t i o n * î laites que je me séparé entièrement du mondé 
corrompu et de tout ce qui est péché, eT con-
sacrez-moi tout à votre service. 

A LA PRÉFACE 

Hi°rfoi?ÎU ' " $ U f f i Î d ' ê t r e u n chrétien, qui 
1T1 doit être anime de votre esprit, pour avoir 
toujours le cœur élevé à vous; m'ai ma fai-

fcvî^ f a n d e q U ' H f 9 U t ( 'U e Je s 0 i s 

iïiïsïjsgra v o u s-m é m e pendant 

m ô mon Dieu, que je sois 

cependant T ^ ? V°US l o u e ; ''e n e P u i s cependant de moi-même vous donner les 
louanges qui vous conviennent, ni vous rendre 



de dignes actions de grâces. C'est en Jésus-
Christ, et par Jésus-Christ seul, que je puis 
le faire. Les Anges, quelque élevés qu'ils soient 
dans la gloire, ne vous louent et ne vous 
adorent qu'en lui, avec lui et par lui. C'est 
donc par Jésus-Christ, et en union avec ces 
bienheureux esprits, que je vous prie d'agréer 
que je vous dise avec un très profond respect : 
Saint, Saint, Saint est le Seigneur, le Dieu 
des armées; le ciel et la terre sont remplis de 
sa gloire et de sa majesté. 

A TE IGITUR 

PÈRE éternel, je vous prie par Jésus-Christ, 
qui est le médiateur entre vous et nous, 

particulièrement dans ce sacrifice, d'agréer ce 
que le Prêtre continue de vous offrir, et les 
prières que je vous fais. Je vous demande, 
pour votre Eglise sainte, de la conduire et de 
la gouverner toujours par votre Esprit; pour 
notre Saint-Père le Pape, pour notre Evèque, 
et pour tous ceux qui ont la foi et qui vivent 
dans la communion de l'Eglise, de leur donner 
la grâce de leur état, et de les combler de vos 
bénédictions. 

AU MEMENTO POUR LES VIVANTS 

MON Dieu, vous faites la grâce, à tous vos fi-
dèles, d'être les membres d'un même corps, 

et de recevoir la vie et les influences de l'esprit 
de Jésus-Christ qui en est le chef; vous voulez 
même que nous ayons une très grande union 
de cœur, et que nous priions les uns pour les 
autres : c'est pour obéir au commandement 

que vous nous faites, que, sans avoir égard à 
mes peches, je vous prie pour mes parents 
pour mes supérieurs, pour ceux qui procurent 
ou qui ont procuré mon salut, en quelque ma-

6 ' e C e st0lt> de qui j'ai reçu quelque 
bien, et pour tous ceux aussi qui sont présents 
a ce sacrifice; et je vous demande pour eux et 
pour moi toutes les grâces dont Sous aTons 

A COMMUNICANTES 

TL est bien juste Ô mon Dieu, que les Saints 
1 qui sont dans le ciel s'unissent à nous pour 
vous prier, surtout dans ce sacrifice, puisqu'ils 
ne font qu'une même Eglise avec nous s 
doivent s'intéresser à notre sanctificatic^ nous 
en procurer es moyens, et vous les demander 
jour nous; ils doivent entrer en participation 
des actions saintes qui se font ar tous les 
fidèles, afin qu'elles vous soient plSs agréables 
et vous louer, vous adorer, et vous offnr œ 
sacrifice avec eux. Je prie donc la très sainïe 
Vierge Mère de Jésus-Christ votre Fils, S 
Jean-Baptiste les Apôtres saint Pierre S n 

E v L T L 3 ^ ' \ssaints P a P e s ' 

e T s î r W p ^ r S S a m t S ' d ' a t t i r e r S u r 

dictions g 6 V°S g r â C 6 S e t v o s b é n é " 
A HANC IGITUR 

0 PrêNtrSeaaiiïï r iéSUS ' p a r l e S P a r o l e s du y , être, a l l e z changer le pain en votre Corns 
t P , T t e n V ° t r e S a n - changez-moi aus^ e ï 
sions fif'tPar V ° t r e g r â c e : détruisez mes pas-
sons, faites que je quitte mes mauvaises incli-
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nations, et que je n'aie d'autres affections que 
de vous aimer et de faire ce que vous m'or-
donnez. C'est là le changement que je vous 
prie d'opérer en moi par la vertu de ce saint 
sacrifice. 
ACTE D 'ADORATION A L 'ÉLÉVAT ION DE L'HOSTIE 

J' A D O R E , Ô mon Sauveur Jésus, votre Corps 
sacré, présent sur le saint autel. C'est par 

un effet de votre toute-puissance et de votre 
bonté que nous possédons un si grand trésor; 
je vous suis plein de reconnaissance de cette 
grâce, et je vous en remercie. Faites que, par 
la conduite de ma vie, je corresponde à vos 
desseins sur moi, et me rende digne du don 
que vous me faites de vous-même dans ce 
sacrifice. 

ACTE D 'ADORATION A L 'ÉLÉVATION 1)U CALICE 

OMON Sauveur Jésus, qui avez répandu sur 
la croix votre Sang précieux pour nos pé-

chés, j'adore ce même Sang, qui est présente-
ment sur le saint autel; et je vous prie, par 
les mérites que vous nous avez acquis, et par 
les intentions toutes pures que vous avez eues 
en le versant, de me donner une véritable 
contrition et le pardon de mes péchés. 

A UNDE ET MEMORES 

MON Sauveur Jésus-Christ, qui n'avez accom-
pli les mystères de vos souffrances et de 

votre mort, de votre résurrection et de votre 
ascension dans le ciel, qu'afîn qu'ils produisent 
en nous les effets qui leur sont propres : faites, 
par les mérites de vos souffrances et de votre 
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mort que je meure entièrement au péché et 
a tout ce qui vous déplaît; que, par k v £ S 
de votre résurrection, je ne cherche i 

STtn q U dV 6 S C h ° " S d U d e l e t Ï i Îegarden 
le bien de mon âme; et qu'à la faveur de 
votre ascension glorieuse, je monte toujours 

S a S n e J 0 U 1 S S e p , e m e m e n t d e 

A SUPRA QU/E 

T'ESPÈRE, ô mon Sauveur, que vous m'accor-
J derez cette grâce par le moyen de ce ï c r 
Joe que vous offrez vous-même par les S s " 

celu?d'AhPT r 6St i n Î T n e n t Plus sainTque 
ÎrtlU i f ' ,pl"S Parfait que celui du pa-
affréable f i t ™ ' * e S t i n f i n i m e « t plus agreaole a Dieu que celui que lui nrésenta 

le grand prêtre Melchisédech P 

A SUPPLICES TE ROGAMUS 

P T o t r e S ï q U i n ° U S a v e z rachetés par 
1 votre Sang, et que vous seul avez été 
trouve digne d'ouvrir le Livre et d'en rompre 
les sept sceaux dont il était fermé, présentez 
vous-même ce sacrifice au Père étemel ; ca 
d n y a que vous qui en soyez digne : priez-le 
qu il consomme ce sacrifice, qui prodSiÎa en 
suite en nous une abondance de gïâces et a " 
tirera sur nous toutes les bénédicÎons d'u ciel 

AU MEMENTO POUR LES MORTS 

T 7 C E S L C F E Ô M ° N D I E U ' D 0 , T — P * * 
aui w Z . f :.a,mS1 ' a P r è s que les Saints 
qui sont dans le ciel se sont joints à nous pour 



vous l'offrir, nous devons vous prier pour les 
âmes qui souffrent dans le purgatoire. Je vous 
prie donc pour les âmes de mes parents, de 
mes amis et de mes bienfaiteurs; pour celles 
qui me sont recommandées, et pour celles qui 
sont le plus abandonnées. Donnez-leur, ô mon 
Dieu, un saint et éternel repos. 

A NOBIS QUOQUE PECCATORIBUS 

M A I S moi, ô mon Dieu, qui vous ai beaucoup 
offensé, je n'ose rien vous demander pour 

moi, étant très indigne de vos grâces; j'ai ce-
pendant une très grande confiance en votre 
miséricorde. Faites que tous vos Saints vous la 
demandent pour moi, puisque tout votre plai-
sir est de pardonner; et accordez-moi, par 
leur intercession, d'entrer après ma mort en 
participation de leur gloire. 

A P E R IPSUM 

C E n'est que par Jésus-Christ que je puis es-
pérer ce bonheur; c'est lui seul qui me l'a 

mérité par sa mort, comme il est le seul à qui 
vous ne pouvez rien refuser de ce qu'il vous 
demande; c'est aussi par lui et en lui que la 
gloire qui vous est due vous est et vous sera 
rendue par tous les Saints, dans le ciel, sur 
la terre et dans le purgatoire, dans tous les 
siècles. Ainsi soit-il. 

AU PATER NOSTER 

J E n'oserais, ô mon Dieu, vous appeler mon 
Père, après un si grand nombre de péchés 

que j'ai commis, si Jésus-Christ votre Fils ne 

nous l'avait commandé lui-même. C'est donc 
pour lui obéir, et par la confiance que j'ai en 
votre bonté que je prends la liberté de vous 
dire : Notre Père, etc. 

A L IBERA NOS Q U ^ S U M U S 

Q U ' O N est heureux quand on possède une vé-
ntable paix! C'est dans l'union d'esprit et 

de cœur avec vous, ô mon Dieu, dans l'exemp-
tion du péché et dans le repos de conscience 
que la paix se trouve. Donnez-moi cette paix 
éloignez de moi le péché, et faites que mon 
coeur soit toujours dans le calme; et que je 
sois si persuadé que votre volonté se fait en 
toutes choses, que rien ne soit capable de me 
troubler ni de m'inquiéter, parce que je ne 
voudrai que ce qui vous plaira. C'est la grâce 
que je vous demande par l'intercession de la 
très sainte Vierge, des saints Apôtres Pierre, 
Paul et André et de tous les Saints. 

A L 'AGNUS DEI ET A DOMINE QUI DIXISTI 

M O N Dieu, après vous avoir demandé la paix 
avec vous, agréez que je vous la demande 

aussi avec le prochain, puisque je ne serai bien 
avec vous qu'autant que je serai uni d'affection 
avec les hommes. Je ne puis cependant avoir 
cette union que par la douceur et par la pa-
tience. Donnez-moi, je vous prie, ces deux 
vertus, et faites que je ne parle et n'agisse que 
d une manière très affable avec tout le monde • 
que je souffre avec patience, et pour l'amour 
de vous, les torts, les injures, les affronts 
quon pourra me faire; que non seulement je 
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ne me fasse peine de rien, que je ne me choque 
de rien, mais que je sois content de tout ce 
qui m'arrivera de la part des autres. 

ACTE POUR LA COMMUNION SPIRITUELLE 

JE ne suis pas digne, ô mon Sauveur, que 
vous entriez en moi ; mais dites seulement 

une parole, et mon âme sera guérie. 
0 mon Sauveur Jésus, puisque je ne suis pas 

en état de recevoir votre Corps sacré toutes les 
fois que j'assiste à la sainte Messe, donnez-moi 
l'effet de ce sacrement, et faites-moi la grâce 
de participer à votre Esprit ; remplissez-m'en, 
s'il vous plaît, afin que je n'agisse que par lui, 
et que je ne me conduise que par ses mouve-
ments. Je renonce à mon propre esprit et à mes 
propres lumières. Je veux ne les suivre en rien, 
et me soumettre entièrement aux vôtres. 

A LA POSTCOMMUNION 

MON Dieu, puisque j'ai eu le bonheur aujour-
d'hui d'être présent et de participer au 

sacrifice de votre Fils, donnez-moi pour fruit 
d'un si saint mystère la grâce de continuer à 
vous sacrifier pendant ce jour, soit en me pri-
vant de quelque plaisir, soit en souffrant quel-
que peine pour l'amour de vous, afin qu'ayant 
tâché de vous offrir un sacrifice perpétuel du-
rant cette vie, je puisse vous en offrir un éter-
nel en l'autre. C'est la grâce que je vous de-
mande par Jésus-Christ notre Seigneur, qui 
vit et règne avec vous en unité avec le Saint-
Esprit, dans tous les siècles des siècles. Ainsi 
soit-il. 

P R I È R E S D U R A N T L A S A I N T E M E S S E 

A PLACEAT 

I GRÉEZ, Ô mon Dieu, le sacrifice que le 
A Prêtre vient de vous offrir, et celui que e 
vous ai offert de moi-même; faites que l'un et 
1 autre me soient utiles; agréez aussi 'hom-
mage de servitude que je TOUS rends N I 
je veux continuer de vous rendre toute ma S 

h u S Î ^ f f i « f â o M K S ? P r o f o n d e 

AU DERNIER ÉVANGILE 

Que vous avez eu de bonté de venir en ce 
monde pour éclairer les hommes, qu êtaient 
dans l'ignorance et dans le péché La plunart 
cependant ont été assez misérables et assez 
aveugles pour ne pas vouloir recevoir la lu 

S n ' o ' n f n f Z ^ ^ d a n S ^ s T n è b r ; 
r i ^ o S C O m p n s 111 V 0 l , l u écouter les vé 
ntes saintes que vous leur avez annoncées et 
quoique vous ayez toujours été parmTeux ' i £ 
ne vous ont pas connu P ' S 

c h a i v Z T C e U X Ci'V' n ' a y a n t P a s écouté la 
m , m discours des hommes, 
et ont rm o 6 I a g r â c e>. v o u s bien reçu 
enfants de DieiK°US' ^ ] 'S S O n t d « ^ 

Ne permettez pas, ô Verbe incarné, que 
J imite 1 exemple de ceux qui n'ont pas voïlu 
ous reconnaître. Eclairez-moi de votre l u J S e 

rendez-moi docile à votre parole; et f a S quê 
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je confesse de cœur et de bouche, avec ceux 
qui ont cru en vous, que vous êtes le Verbe 
qui s'est fait chair, et qui a demeuré parmi 
nous, pour nous donner la grâce et nous ins-
truire de la vérité. 

APRÈS L A SA INTE MESSE 

MON Sauveur Jésus-Christ, je vous remercie 
de la grâce que vous m'avez faite aujour-

d'hui d'assister à la sainte Messe, et de toutes 
celles que j'y ai reçues de vous. Je vous de-
mande pardon des fautes que j'y ai commises, 
et je vous prie de m'accorder, par la vertu de 
ce saint sacrifice, tous les secours qui me sont 
nécessaires pour ne point vous offenser pen-
dant ce jour, et pour vous servir avec fidélité 
le reste de ma vie. 

MESSE DU TRÈS SAINT SACREMENT 

INTROÏT 

j j iEU les a nourr is du plus CiBÁviT eos ex àdipe fru-
m é n t i , allelùia : et de 

petra, me l l e saturàvit eos, 
al le lùia, al le lùia, alleluia. 
Ps. Exsultàte Deoadjutóri 
nostro : jubi làte Deo Ja-
cob. f . Glòria Pa t r i . 

J pur f r omen t , al lé luia : il 
les a rassasiés du m i e l sorti 
de la p ie r re , al lé luia, a l l é -
luia, a l lé lu ia . Ps. Chantez 
les louanges de Dieu notre 
appui : cé lébrez avec j o i e 
la g lo i r e du Dieu de Jacob, i 
f . G lo i r e au Pè r e . I 

COLLECTE 

OD I E U Sauveur, qui nous avez laissé dans 
l'adorable Sacrement un mémorial de votre 

Passion, faites que nous vénérions les mys-
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tères sacrés de votre Corps et de votre San«- H* 
manière à éprouver toujours en nous le L t 
de votre redemption. Vous qui, étant ¿ U 

ÉPÎTRE ( I Cor., XI. ) 

MES frères, C'est du Seigneur même que j'ai 
appris ce que je vous ai enseigné ?savo* 

que la nuit même où il fut livré aux JuS e 
Seigneur Jésus prit du pain, et, ayLtÎendu 
grâces, le rompit en disant : '« Prenez et man 
gez : ceci est mon Corps qui sera S ï 
vous; faites ceci en mémoire de moi ,, P 

en d is rn f m ^r P r è f - a V O i r . f UPé ' U P r i t l e <*lice en disant « Ce calice est le nouveau testament 
en mo„ Sang; toutes les fois que vous le boi-
rez fetes-le en mémoire de moi. » Car toutes 
les fois que vous mangerez ce pain et que vous 
boirez ce calice vous annoncerez la mort du 
Seigneur jusqu'à ce qu'il vienne 

Ainsi quiconque mangera ce pain ou boira 
le calice du Seigneur indignement sera cou! 
pable du Corps et du Sang du Seigneu* Que 
homme donc s'éprouve lui-même,"et qu'après cela U m a n g e d e c e i n e t b o . v e > quaprès 

Car celui qui en mange et en boit indignement 
mange et boit sa propre condamnation ne 
discernant point le Corps du Seigneur ' 

GRADUEL 

Tous les yeux sont tournés 
Xf/»V»f» I fAn. n • OCULI o m n i u m in te spe-

rant , D ò m i n e : et tu 
uas ì lhs escarn in t èm-
pore opportuno, y . Ape -
«s tu manum tuam, et 
miples o m n e animai be-
nedictione. 

— ^ .>.0 JCUA BUNI tournes 
* v e P vous , Se igneur , et 
vous donnez au temps con-
venable à chaque créature 
la nourr i ture qui lui est 
p r o p r e . y . V o u s ouvrez votre 
ma in , et vous comb le z de 
biens tout ce qui resp ire . 
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Al le lu ia , al le luia, J . 
Caro mea vere est cibus, 
et Sanguis meus vere est 
potus : qu i mandûcat 
m e a m Carnem , e t bibit 
raeum Sângu inem, in me 
mane t , et ego in eo. 

A l l é lu ia , a l l é lu ia . ?• Ma 
C h a i r e s t v é r i t a b l e m e n t u n e 
nour r i tu r e , et m o n Sang 
est vér i tab lement un breu-
vage : ce lu i qui mange ma 
Chair e t boit m o n Sang 
d e m e u r e en mo i , et j e d e -
meure en lu i . ' 

ÉVANGILE ( S . Jean, v i . ) 

™ ce temps-là, Jésus dit aux Juifs assem-
hj blés : Ma Chair est véritablement une nour-
riture, et mon Sang est véritablement un 
breuvage. Celui qui mange ma Chair et boit 
mon Sang demeure en moi, et je demeure en 
lui. . . . . , 

Comme mon Père, qui est vivant, m a en-
voyé et que je vis par mon Père, ainsi celui 
qui me mange vivra aussi par moi. > 

C'est ici le Pain descendu du ciel. 11 n en 
est pas de ce Pain comme de la manne. Nos 
pères ont mangé la manne, et ils sont morts; 
mais celui qui mange de ce Pain vivra éter-
nellement. 

OFFERTOIRE 

LES P r ê t r e s du Se igneur 
o f f r en t à Dieu l ' encens 

et les pains : c 'est pourquo i 
i ls se ront consacrés à leur 
D i e u , e t i ls ne pro faneront 
point son n o m , al lé luia. 

SACERDÓTES Dòmini in-
cénsum et panes òffe; 

runt Deo , et ideo sancti 
erunt Deo suo , et non 
pol luent nomen e jus , al-
le luia. 

SECRÈTE 

ÀTGNEZ , Seigneur, nous vous en supplions, 
JL, accorder à votre Église les dons de l'unité 
et de là paix, représentés mystiquement par le 
présents que nous vous oil'rons. Par Is.-b. J.-U 

D 

MKSSE DU SACRÉ CŒUR DE JÉSUS 

COMMUNION 

P & M T — q u e vous 
mor t em | ' 

annoncerez la m o r t dû Sei-
g n e u r , jusqu'à ce qu ' i l 

o r , qu i conque R a n -
gera C e p a m ou boira le 
cahce du Se i gneur ind£ 

j r ' • ' " ' " e u s , mor ten 
.Domini annuntiâbilis, do 
nec veniat : i taque qu i -
cumquemanducaver i t pa-
nera, vel b iber i t ca l icem 
Domini ind igne , reus ei-it 
corporis et sanguinis Do-
min i , al leluia. 

n " V / u i 111(11 — 

gnernent , sera coupable du 
Corps et du Sang du Se i -
gneur , al léluia. 

POSTCOMMUNION 

m e s s e d u s a c r é c œ u r d e Jésus 

M'SERÉB.TUR secundum 
111 mult i tudinem misera-
t .onumsuarum,nonen,m 
huraihavit ex corde suo 
e abiecit f i l i 0 s hómi -

b (?,n us est Dóminus 
sperantibus in eum, âni-
m s q u œ r e n t i i l l u m , alle-
l e , al leluia. Ps. Mise-
nt'ordias Dòmin i in œtér-
num cantóbo : in genera-

INTROÏT 

O A compassion sera égale 
? a l ' e tendue de sa î en-
dresse , car son cœur ne 
mépr ise pas et no rejette 

mes t t n f a n t S d e s h 0 » J 
' « e s . le Se igneur est bon 
pour ceux qui espèrent en 
l u i , et qu i le cherchent 
dans la s incér i té de leur 
â m e , a l l é lu ia , al léluia. Ps 
•le chanterai é t e rne l l ement 
'es m i s enco rdes du Se i -
gneur , de générat ion en gé-
nérat ion. f . Glo ire au Père . 



DIEU tout-puissant, faites que, nous glori-
fiant dans le Cœur sacré de votre Fils bien-

aimé, et célébrant les principaux bienfaits de 
son amour pour nous, nous en fassions nos 
délices, et nous en éprouvions les salutaires 
effets. Par Notre-Seigneur Jésus-Christ. 

ÉPITRE ( I s a ï e , x i i . ) 

JE vous rendrai gloire, ô mon Dieu; vous 
avez été irrité contre moi, mais votre cour-

roux s'est calmé, et vous m'avez console. Mon 
Dieu m'a sauvé, j'aurai confiance en lui, et je 
serai sans crainte. Le Seigneur est ma force 
et ma gloire, et c'est lui qui a été mon bau-
veur. Peuple fidèle, vous puiserez avec joie aux 
fontaines du Sauveur, et vous direz en ce jour-
là : Célébrez le Seigneur, et invoquez son nom; 
souvenez-vous que son nom est grand. Chantez 
la gloire du Seigneur, parce qu'il s est montre 
magnifique envers vous; annoncez sa gran-
deur à toute la terre. Soyez dans l'allégresse 
et louez Dieu, habitants de Sion, parce que le 
Saint d'Israël est grand au milieu de vous. 

GRADUE!. 

Ov o u s tous qu i passez par 
ce c h e m i n , cons idérez 

et voyez s ' i l est une dou-
leur semblable à la m ienne . 
y . Jésus, ayant a imé l e s siens 
qui étaient dans le monde , 
les a ima jusqu'à la fin. 

A l lé lu ia , al léluia. A p -
prenez de mo i que j e suis 
doux e t humb l e de cœur, 
et vous t rouverez le repos 
de vos âmes. Al lé luia. 

Ovos omnes qu i trans-
it is pe r v i a m , attén-

dite et v idéte si est dolor 
sicut do lor meus. y . Cum 
dilexisset suos, qu i erant 
in mundo , in finem dile-
x i t e o s . 

A l le lu ia ,a l le lu ia , y . Di-
scite a me quia mit is sum 
et humi l is c o rde , et in-
veniét is r è qu i em anima-
bus vestris. Al le luia. 

EXERCICES SPIRITUELS 

COLLECTE 
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ÉVANGILE (S. Jean, x i x . ) 

EN ce temps-là, comme c'était la veille du 
sabbat, et que ce sabbat était fort solen-

nel, afin que les corps ne demeurassent 
point sur la croix pendant ce jour, les Juifs 
demandèrent à. Pilate qu'on leur rompît les 
jambes et qu'on les enlevât. Des soldats vinrent 
donc qui rompirent les jambes au premier et 
al autre qu on avait crucifiés avec Jésus. Puis 
s étant approchés de lui, et voyant qu'il était 
deja mort, ils ne lui rompirent point les 
jambes; mais l'un d'eux lui ouvrit le côté d'un 
coup de lance, et aussitôt il en sortit du sang 
et de 1 eau. Celui qui l'a vu en rend témoi-
gnage, et son témoignage est véritable. 

OFFERTOIRE 

BÉNEDIC, an ima m e a , 
D o m i n o : et no l i ob l i -

visci omnes retr ibut iô-
nes e jus , qu i rep le t in 
bonis des idér ium tuum 
alléluia. 

OMON â m e , bénissez le 
Se i gneur , et n 'oubl iez 

j ama i s ses b ienfa i ts ; c'est 
lui qui satisfait tous vos 
dés irs , alléluia. 

SECRÈTE 

PROTÉGEZ-NOUS, Seigneur, nous qui vous 
1 ourons ces holocaustes, et pour mieux pré-
parer nos cœurs à les recevoir, embrasez-les 
des flammes de votre divine charité. Vous qui 

COMMUNION 
TMPROPÉRIUM exspectâvi t 
1 cor m e u m , et m i s é -
nam; et sustïnui qui si-
mul contr is taré tur , et 
non fui t ; et qu i consola-
retur, et non i n v é n i , al-
leluia. 

MON cœur n'attend plus 
que des outrages et des 

douleurs. J'ai dés iré , mais 
en vain, que lqu 'un qui com-
patit à mes maux ; j 'a i cher -
ché un consolateur,et je n 'en 
ai point t r ouvé , al leluia. 



POSTCOMMUNION 

NO U R R I S des délices de la paix et du sacre-
ment du salut, nous vous supplions, Sei-

gneur notre Dieu, qui êtes doux et humble 
de cœur, de nous purifier de tous les vices, 
et de nous pénétrer d'horreur pour les vani-
tés et l'orgueil de ce monde. Vous qui, étant 
Dieu. 

messe d e l a t r è s s a i n t e v i e r g e 

INTROÏT 

JE vous sa lue , ô Mère 
sa in te ; vous avez en-

fanté le Ro i qu i g ouve rne 
le c ie l et la t e r re clans les 
siècles des siècles, f's Une 
bonne paro le est sortie de 
mon cœur ; c'est au Roi q u e 
j e consacre mes cantiques. 
f . G lo i r e au P è r e . 

SALVE, sancta Pa r ens , 
enixa puerpera Re-

g e m qui ccelum t e r ràm-
que reg i t in sascula se-
cu l ó rum. Ps. Eructóvit 
co r m e u m v e r b u m bo-
n u m : dico ego òpera mea 
R e g i . f . Glòr ia Patr i . 

COLLECTE 

DAIGNEZ, Seigneur, donner en tout temps 
à vos serviteurs la santé de l'âme et du 

corps, et accordez-nous, par l'intercession de 
la bienheureuse Marie, toujours vierge, d'être 
délivrés des maux de la vie présente, et de 
jouir, dans le ciel, de l'éternelle félicité. Par 
Notre-Seigneur Jésus-Christ. 

ÉPITRE ( E c c l i . , XXIV.) 

J'AI été créée dès le commencement et avant 
tous les siècles, et je ne cesserai point 

d'exister dans les siècles à venir. J'ai exercé 
mon office devant le Seigneur, dans sa maison 
sainte. J ai été ainsi all'ermie dans Sion* j'ai 
trouvé mon repos dans la sainte cité, et ma 
puissance est établie dans Jérusalem. J'ai pris 
racine au milieu du peuple privilégié, et dont 
le patrimoine est le partage de mon Dieu, et 
ma demeure est dans l'assemblée des Saints 

GRADUEL 

BENEDÌCTA et veneràb i -
l e e s , V i r go Maria : 

«JU32 sine taclu pudór is 
invénta est mater Salva-
tóris. f . V i r g o Dei Géni-
trix, quem t o lusnon ca-
pii orbis, in tua se clau-
sit v iscera, factus homo. 

Vous êtes bénie et d i gne 
de vénérat ion, ô V i e r ge 

Mar ie , qui , conservant vo-
tre v i rg in i t é sans tache , 
êtes devenue la m è r e du 
Sauveur, f . V i e r g e , Mère 
de D i eu , celui dont tout 
l 'univers ne peut contenir 
la grandeur s'est r e n f e r m é 
dans votre sein pour se fa i re 
h o m m e . 

A l lé lu ia , al léluia. Vous 
êtes demeurée sans tache 
après votre en fan tement , 
o V ie rge sainle. Mère 
de D ieu , intercédez pour 
nous. A l l é lu i a . 

ÉVANGILE ( S . Luc, X I . ) 

EN ce temps-là, comme Jésus parlait à la 
foule, une femme élevant la voix du milieu 

du peuple, lui dit : Heureuses les entrailles 
qui vous ont porté, et les mamelles qui vous 
ont allaite! Jésus reprit : Heureux plutôt ceux 
qui écoulent la parole de Dieu et qui la pra-
tiquent ! r 

OFFERTOIRE 

1VE, Mar i a , grâtia p i e - I lEvoussa lue , Mar ie , p le ine 
A n a , D o m m u s tecum : | J de g râce ; l e Se igneur 

A l l e lu ia , al lelùia, y . 
Pos tpar lum, \ i r go invio-
lata p e r m a n s i s i . f . Dei 
Génitrix, intercéde p rò 
nobis. Al le lùia. 
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est avec vous ; vous êtes 
bénie ent re toutes les f e m -
mes, et le f ru i t de vos e n -
trail les est béni . 

benedicta tu in mul ié -
r ibus, et benedictus fruc-
tus ventr is tui. 

SECRÈTE 

FAITES, Seigneur, que, grâce à votre miséri-
corde et à l'intercession de la bienheureuse 

Marie toujours vierge, cette oblation attire sur 
nous, à présent et toujours, la prospérité et 
la paix. Par Notre-Seigneur Jésus-Christ. 

COMMUNION 

HEUREUSES les entrai l les T J E À T A viscera Maria» 
de la V i e r g e Mar ie , qui 13 V i r g in i s qua> porta -

ont por té le F i l s du P è r e vérunt œtérni Pat r i s Fi-
éternel . l ium. 

POSTCOMMUNION 

SEIGNEUR, qui nous faites recevoir, dans ce 
sacrement, le gage du salut éternel, ne 

cessez point de nous accorder votre protection, 
par l'intercession et par les prières de la bien-
heureuse Marie, toujours vierge, en l'honneur 
de laquelle nous avons offert ce Sacrifice à 
votre souveraine majesté. Par N.-S. J.-C. 

messe d e n o t r e - d a m e d u r o n c o n s e i l 

INTROÏT 

RÉJOUISSONS - NOUS tous 
dans le S e i gneu r , en 

cé lébrant ce j ou r de fête 
en l 'honneur de la bien-
heureuse V i e r ge Mar i e , 
Mère du bon consei l : les 
Anges se ré jouissent de 

GAUDEAMUS omnes in 
Dòmino , d i em festum 

celebràntes, sub honóre 
beat® Mariee V i rg in is , 
boni consi l i i matr is : de 
cujus so lemnitate gau-
dent Ange l i , et collàudant 
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Fi l ium Dei, al lelùia, a l l e -
luia. Ps. Eructàv i t co r 
meum ve rbum bonum • 
dico ego òpera mea R e g i . 
>"• G iona Patr i . 6 

cette so lennité ets 'unissent 
P ? " r ' ° U e r ' e F i l s de D i e u ! 
a l l é lu ia , a l lé luia. Ps. Une 
bonne paro le est sort ie de 
m o n cœur : c'est au Roi 
que j e consacre mes can-
tiques. y . Glo ire au Père . 

COLLECTE o mère,k 

attachant toujours à ses con J l s n' q " ° U S 

Christ Notre-Seigneur m ê m e J é s u s " 

ÉPITRE (EcclL, XXIV.) 

« m b 
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AU GRADUEL 

Au temps pascal. 

Al l e lù ia , al lelùia, f . 
Ave Mar ia , gratia plena : 
Dóminus t ecum : bene-
dieta tu in muliér ibus. 
Al le lùia, jr. P e r t e , Dei 
Génitr ix , nobis est vita 
pèrdita data , quaj de 
ccelo suscepisti pro lem, 
et mundo genuisti Salva-
tórem. A l le lù ia . 

Mo i , sagesse, j 'habite dans 
le c onse i l , et j e suis 

présente aux savantes pen-
sées. f . Bienheureux l ' h om-

Al lé lu ia , al lé luia, f . Je 
vous salue, Mar ie , p l e ine de 
grâce , l e Se i gneur est avec 
vous, vous êtes bénie entre 
les f e m m e s . Al lé luia, f . Pa r 
vous, ô Mère de Dieu, nous 
a été donnée la v i e que 
nous av ions pe rdue , vous 
qu i avez conçu d 'une m a -
nière miracu leuse , et avez 
donné au monde l e Sau-
veur . A l l é lu ia . 1 

Après le temps pascal. 

EGO sapiéntia hâbito in 
Consi l io , et eruditis 

in térsum cogitatiónibus. 
f . Beâtus h o m o qui audit 

m e " q u i " m ' é c o u t e , et qu i me et v i g i l a i ad fores 
ve i l l e tous les j ou r s a l ' en-
trée de ma demeure , et se 
t ient en observat ion au-
près de ma por te . 

A l l é lu ia , a l lé luia. Ce-
lui qu i m'aura t rouvée aura 
la v ie e t puisera le salut 
dans le Se igneur . A l l é lu ia . 

ÉVANGILE ( S . Luc, I . ) 

EN ce temps-là, l'ange Gabriel fut envoyé 
de Dieu dans une ville de Galilée appelee 

Nazareth, à une Vierge qu'un homme de la 
maison de David, nommé Joseph-, avait epou-
sée; et cette vierge s'appelait Mane. Et 1 ange, 
étant entré près d'elle, lui dit : Je vous salue 
pleine de uràce; le Seigneur est avec vous, vous 
êtes bénie entre les femmes. Elle fut troublee 
en entendant ces paroles, et elle cherchait ce 
nue voulait dire cette salutation. L ange lui 

I I I « c i v igna i " " , , 

meas quo t id i e , e t obsér-
vat ad postes óstii mei. 

A l l e lù ia , al lelùia, y. 
Qui m e invéner i t invéniet 
v i tam, et hauriet salùtem 
a Dòmino . Al le lùia. 

dit : Ne craignez point, Marie; car vous avez 
trouvé grâce devant Dieu; voilà que vous 
concevrez dans votre sein, et vous enfanterez 
un fils, a qui vous donnerez le nom de E s 

H a S l f s n d ' G t T a P P e I é l e F i l s ^ S t Haut le fceigneur Dieu lui donnera le trône 

t la ma1°onPe;e;iel i r é ^ - ^ t e r n e l l e m e ï 
pas de fin ** J a C ° L ' e t S o n - ë n e n'aura 

OFFERTOIRE 
TJECORDÂRE, V i r g o Ma-
i l ter, in conspectu Dei, 
ut loquaris p r o nobis bo-
na : et ut avertat indi-
gnationem suam a nobis, 
alleluia. 

SOUVENEZ-vous, ô V i e r ge 
yJlere, de p la ide r char i -
tablement pour nous en 
presence du Se igneur , et 
de le p r i e r qu' i l dé lourne 
de nous son ind ignat i on , 
al léluia. ' 

SECRÈTE 
QANCTIFIEZ, Seigneur, les offrandes que nous 
O vous présentons; et faites que par la puis-

Dieu6 T r r » ^ b i e n h e - e L e Mè?e de 
Dieu N.-D. du Bon Conseil, elles deviennent 

S S R C . P A R L E M È M E S 

COMMUNION 

R e i n e du REGINA mund i dignissi-
ma, Maria V i r go per -

petua, intercéde prò no-
stra pace et salute : qure 
genuisti Chr istum Dómi -
num Sa lva tórem ómni -
nm, al lelùia. 

T R È S d i gne J l r l u c „ a 
I monde , Marie toujours 
V i e rge , demandez pour 
nous la paix et le salut, vous 
qu i avez enfanté l e Sauveur 
de tous N o t r e - S e i g n e u r 
Jesus-Chr i s t , a l lé luia. 

POSTCOMMUNION 

PAITES, Seigneur, que la pieuse intercession 

V i e r i T V ' r ï f M n è r e M a " 6 ' 
»•erge, W.-D. du Bon Conseil, nous vienne 



en aide; afin qu'après nous avoir si souvent 
comblés de ses bienfaits, elle nous montre 
toujours ce que nous devons faire, et nous 
obtienne de l'accomplir fidèlement. Vous qui 
vivez et régnez. 

MESSE DE NOTRE-DAME DU PERPÉTUEL SECOURS 

INTROÏT 

RÉJOUISSONS-NOUS tous 
dans le S e i g n e u r , en 

cé lébrant cette fête en l 'hon-
neur de la b ienheureuse 
V i e r g e Mar ie ; les Anges se 
re jouissent de cette solen-
nité ets 'unissent pour louer 
le F i l s de Dieu. Ps. Une 
bonne paro le est sort ie de 
mon cœur : c 'est au R o i que 
j e consacre mes cantiques. 

(î AUDEÂMUS omnes in 
I Domino , d i em festum 

celebrântes sub honore 
beâtœ Marise V i r g in i s : de 
cu jus solemnitate gau-
dent Ange l i et collâudant 
F i l i u m Dei . Ps. Eructâ-
vit cor m e u m verbum 
b o n u m : d i co ego òpera 
mea Reg i , t - Glòr ia Pa-
t r i . 

COLLECTE 

DIEU tout-puissant et miséricordieux, qui 
nous avez donné de vénérer sous l'invoca-

tion particulière du Perpétuel Secours l'image 
de votre bienheureuse Mère, permettez par 
votre grâce qu'au milieu de toutes les vicissi-
tudes de notre pèlerinage en cette vie, nous 
soyons tellement entourés delà protection per-
pétuelle de Marie immaculée et toujours vierge 
que nous méritions d'obtenir la récompense 
de votre sacrifice rédempteur et éternel. Vous 
qui vivez et régnez. 

Épître de la Messe de Notre-Dame du Bon Conseil, p. 225. 

GRADUEL 

TOTA formósa et suàvis 
e s , f i l ia S i o n , pu l -

chra ut luna, elécta ut sol, 
terribi l is ut castrórum 
àcies ordinata, f . Bene-
dixit te Dóminus in v ir -
tute sua, quia per te ad 
nihi lum redégi t in imicos 
nostros. 

y o u s êtes toute bel le et 
» pleine de douceur, ô f i l le 

de S i on , be l l e c o m m e la 
l une , éclatante c o m m e le 
solei l , t e r r ib l e c o m m e une 
a rmée rangée en batai l le. 
> . L e Se igneur vous a bé-
n i e et vous a c o m m u n i q u é 
sa puissance, car c 'est par 
vous qu ' i l a anéanti nos 
ennemis . 

A l l é lu i a , al lé luia, f . Je 
vous salue, Mar ie , p le ine de 
grâce, le Se i gneur est avec 
vous, vous êtes bénie entre 
toutes les f e m m e s . Al lé luia. 

ÉVANGILE (S. Jean, x i x . ) 

EN ce temps-là, au pied de la croix de Jésus 
étaient debout sa mère, et la sœur de sa 

mère Marie, femme de Cléophas, et Marie-
Madeleine. Jésus donc, ayant aperçu sa mère 
et auprès d'elle le disciple'qu'il aimait, dit à sa 
mère : Femme, voilà votre fils. Puis il dit au 
disciple : Voilà votre mère. Et depuis ce mo-
ment le disciple la recueillit dans sa maison. 

OFFERTOIRE 

A l l e lù ia , al le lùia, f . 
Ave María, grátia plena : 
Dóminus tecum : bene -
dicta tu in mul i é r ibus . 
Al le lùia. 

RECORDÀRE, V i r go Ma-
ter, in conspéctu Dei, 

ut loquàr is p ro nobis bo-
na; et ut avertat indigna-
tiónem suam a nobis. 

SOUVENEZ-vous, ô V i e r g e 
Mère, de p la ider char i -

tablement pour nous en 
présence du Se igneur et 
de le p r i e r qu ' i l détourne 
de nous son ind ignat ion. 

SECRÈTE 

O DIEU, faites par votre clémence et par 
l'intercession de la bienheureuse Vierge 

Marie, notre Mère, que cette oblation nous 
obtienne, pour l'éternité et dès le temps pré-
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sent, le bonheur et la paix. Par Notre-Sei-
gneur Jésus-Christ. 

COMMUNION 

OTRÈS d igne R e i n e du 
m o n d e , Mar ie toujours 

V i e r g e , demandez pour 
nous la paix et l e salut, 
vous qu i avez enfanté le 
Sauveur de tous, No t r e -
Se i gneur Jésus-Christ. 

REGÌNA mund i dignissi-
ma. Maria V i r g o pe r -

pètua, intercéde p r o no-
stra pace et salute, qua; 
genuisti Chr istum Domi-
n u m , Sa lvatórem omni -
u m . 

F 
POSTCOMMUNION 

IAITES, Seigneur, nous vous en supplions, 
^ que la vénérable intercession de votre Mère 
immaculée, la bienheureuse Marie, toujours 
vierge, nous vienne en aide, et qu'après avoir 
été délivrés de tous les périls, ceux qu'elle a 
comblés de ses continuels bienfaits soient, par 
sa bonté, unis dans un même cœur. Vous qui. 

M E S S E D E S A I N T J O S E P H 

INTROÏT 

LE Se igneur est notre ap-
pui et notre protecteur ; 

notre cœur se ré jou i ra en 
lui : e t nous avons espéré 
en son saint nom, al léluia, 
a l lé luia. Ps. Souverain pas-
teur d ' I s r a ë l , qu i c o n -
duisez Joseph c o m m e une 
brebis , écoutez nos pr ières . 
y . G lo i r e au Pè r e . 

ADJÜTOR et protéctor 
noster est Dominus : 

in eo laetabitur co r no-
s t rum : et in n ò m i n e san-
cto e jus spe ràv imus , al-
le lùia , a l le lùia. Ps. Qui 
reg is I s rae l , intènde ; qui 
dedùc is , ve lut o v e m , Jo-
seph. f . Glòr ia Patr i . 

COLLECTE 

DIEU, qui, par une providence ineffable, 
avez choisi le bienheureux Joseph pour 

MESSE DE SAINT JOSEPH 231 

époux de votre très sainte Mère, faites, nous 
vous en supplions, que nous méritions d'avoir 
pour intercesseur dans le ciel, celui que nous 
vénérons comme notre protecteur sur la terre. 
Vous qui, étant Dieu, vivez. 

ÉpiTRE (Genèse, XLIX.) 

MON fils Joseph grandit, grandit toujours; sa 
beauté ravit les yeux. Des filles de l'Egypte 

ont couru sur la muraille pour le voir. Ceux qui 
sont armés de dards l'ont irrité, l'ont injurié, 
et lui ont porté en vie; mais son arc s'est reposé 
dans sa force, et les chaînes de ses bras et de 
•ses mains ont été brisées par le puissant Dieu 
de Jacob. Il est sorti de là pour être le pasteur 
et l'appui d'Israël. Le Dieu de votre père sera 
toujours votre protecteur, 6 mon lils, et le 
Tout-Puissant vous comblera des bénédictions 
du ciel, des bénédictions de la terre, des béné-
dictions de la fécondité. Les bénédictions que 
vous donne votre père surpassent celles qu'il 
a reçues de ses pères. Elles dureront jusqu'à 
ce que le désir des collines éternelles soit 
accompli. Que ces bénédictions se répandent 
sur la tête de Joseph, et sur la tête de celui 
qui est comme un nazaréen entre ses frères. 

AU GRADUEL 

A l l e lù ia , al le lùia, f . De 
quaeùmque tr ibulat ióne 
clama veri nt ad m e , exâu-
diam eos , et e ro proté-
ctor e ó rum semper . A l -
lelùia. j>. Fac nos i n -
nócuam, Joseph, d e c ó r -
rere v i t am , sitque tuo 

Al léluia , al léluia, f . 
Dans que lque tr ibulat ion 
qu ' i l s se t rouvent , j e les 
exaucerai quand i l s " c r i e -
ront vers m o i , e t j e serai 
toujours l eur protecteur. 
Al lé luia, y . 0 Joseph, obte-
n e z - n o u s de v i v r e dans 



l ^ f i S S F I S l 

semper tuta patrocinio. 
A l le lu ia . 

ÉVANGILE (S. Luc, I I I . ) 

EN ce temps-là, alors que tout le peuple 
recevait le baptême, Jésus fut aussi baptisé 

par Jean. Comme il faisait sa prière, le ciel 
s'ouvrit, et le Saint-Esprit descendit sur lui, 
sous la figure d'une colombe, et l'on entendit 
une voix du ciel disant : Vous êtes mon Fils 
bien-aimé, en qui j'ai mis toutes mes com-
plaisances. Jésus avait alors environ trente 
ans ; et on le croyait fils de Joseph. 

OFFERTOIRE 

JÉRUSALEM, louez le Sei-
g n e u r , car i l a m i s de 

for tes barr ières à vos portes. 
I l a béni les enfants nés au 
mi l i eu de vous , a l l é lu ia , 
a l lé luia. 

LAUDA, Jerusa lem, Do-
m i n u m , quón iam con-

fortâv i t seras portârum 
tuàrum : benedixit f i l i is 
tuis in t e , a l l e lu ia , alle-
lùia. 

SECRÈTE 

SOUTENUS par la protection de l'Epoux de 
votre très sainte Mère, nous demandons à 

votre bonté, Seigneur Jésus, que nos cœurs, 
méprisant tout ce qui est terrestre, s'attachent 
d'un amour parfait à vous seul, vrai Dieu, 
qui vivez. 

COMMUNION 

JACOB engendra Joseph, 
Epoux de M a r i e , de l a -

que l l e est né Jésus, qui 
est appe l l éChr i s t , a l l é l u i a , 
a l lé luia. 

JACOB autem genuit Jo-
s eph , V i r u m M a r i a , 

de qua natus est Jesus, 
qui vocätur Chr is tus , al-
le lü ia , allelti ia. 

l ' i nnocence , et que votre 
protect ion nous soit un 
gage de constante sécurité. 
A l lé lu ia . 

POSTCOMMUNION 

FORTIFIÉS à la source de vos dons sacrés 
nous vous prions, Seigneur notre Dieu' 

qu après nous avoir fait jouir de la protection 
de saint Joseph, vous nous fassiez aussi, par 
son intercession et ses mérites, participer à la 
gloire des ceux. Par Notre-Seigneur Jésus-

m e s s e d e s s a i n t s a n g e s 

INTROÌT 

BENEDÌCITE D o m i n u m , 
omnes Ange l i e jus , 

poténtes v i r tù l e , qui fà-
citis v e rbum ejus, ad au-
diendam vocem sermó-
num ejus. Ps. Béned ic , 
anima m e a , Dòmino : et 
omnia qua; intra m e sunt, 
nomini sancto eius. f 
Glòria Patr i . ' ' 

BÉNISSEZ le Se igneur , vous 
tous , ses A n g e s , puis-

sants et r emp l i s de fo rce 
pour exécuter ses o rdres 
et toujours prêts à enten-
dre la vo ix de ses c o m m a n -
dements. Ps. 0 m o n â m e , 
bénissez le S e i g n e u r ; et 
que tout ce qui est en mo i 
benisse son saint n o m . f . 
M o i r e au Pè r e . 

COLLECTE 

ADIEU, qui, par une providence ineffable, 

earder ar e n v , ° y e r . v o s « ^ t s Anges pour nous 
gçder accordez a vos serviteurs la grâce 

e , O U J T S 0 U S I e u r Protection, et de 
jouir éternellement de leur société. Par Notre-
Seigneur Jésus-Christ. 

ÉPITRE (Exode, xxiii.) 

V l C k n e t q m d i U , e 5 f i g n e u r D i e u •• Dites aux 
enfants d Israel : J'enverrai mon Ange, afin 

quil marche devant vous, qu'il vous garde 



pendant le chemin, et qu'il vous fasse entrer 
dans la terre que je vous ai preparee. Respec-
tez-le, écoutez sa voix, et gardez-vous bien de 
le mépriser, car il ne vous pardonnera pas 
lorsque vous pécherez, et il parle en mon 
nom Si vous écoutez sa voix, et si vous faites 
tout ce que je vous ordonne, je serai 1 ennemi 
de vos ennemis, j'affligerai vos persecuteurs, 
et mon Ange marchera devant vous. 

GRADUEL 

DIEU a c ommandé à ses 
A n g e s de ve i l l e r sur 

vous, et de vous garder dans 
toutes vos vo ies , f . I ls vous 
por teront ent re leurs mains, 
de peur que vous ne heur-
tiez votre p ied contre la 
p i e r re . „ , , 

A l l é lu ia , a l lé luia. V e r -
tus du Se igneur , f idèles mi-
nistres de ses volontés, be-
nissez tous le Se i gneur . 
A l lé lu ia . 

Â
NGELIS suis Deus man-

dávit de t e , ut custo-
diant te in omn ibus viis 
tuis. f . In mán ibuspor -
tábunt t e , ne umquam 
ol îéndas ad láp idem pe-
dem tuum. 

Al le lu ia , al le luia, y . Be-
nedic i te D o m i n o , omnes 
Vir tù tes e j u s , ministri 
e jus , qu i fâcitis voluntà-
tem e jus. A l le lu ia . 

ÉVANGILE (S. Matth., x v m . ) 

TIN ce temps-là, les disciples s'approchèrent 
J i de Jésus et lui dirent : Qui sera le plu 
grand dans le royaume des cieux? Jesus ayan 
appelé un petit enfant, le plaça au milieu 
d'eux, et leur dit : En vérité je vous le déclaré, 
si vous ne changez et si vous ne devenez sem-
blables à des enfants, vous n entrerez poin 
dans le royaume des cieux. Quiconque donc 
se rendra petit comme cet enfant, sera le plus 
grand dans le royaume des cieux. Et celui qui 
reçoit en mon nom un petit enfant tel qu 
celui-ci, me reçoit moi-même. Et celui qui 

scandalise un de ces petits enfants qui croient 
en moi, il vaudrait mieux pour lui qu'on lui 
attachai au cou une meule de moulin, et qu'on 
le jetât au fond de la mer. Malheur au monde 
a cause des scandales! II est nécessaire qu'il 
arrive des scandales; mais malheur à l'homme 
par qui le scandale arrive 1 Si donc votre main 
ou votre pied est pour vous une cause de scan-
dale, coupez-le et jetez-le loin de vous; il 
vaut mieux entrer dans la vie éternelle privé 
d une main ou d'un pied, que d'avoir ses deux 
mains et ses deux pieds, et être jeté dans le feu 
éternel. Et si votre œil est pour vous une occa-
sion de scandale, arracliez-le et jetez-le loin 
de vous : il vaut mieux entrer dans la vie privé 
a un œil, que d'avoirdeux yeux et être précipité 
dans le feu de l'enfer. Gardez-vous de mépriser 
un seul de ces petits enfants; car, je vous le 
déclaré, dans le ciel leurs Anues jouissent 
sans cesse de la présence de mon Père céleste 

u r t i 

BENEDÌCITE D o m i n u m , 
omnes Ange l i e jus , 

ministri e j u s , qu i facitis 
verbum ejus, ad audién-
dara vocein s e rmónum 
ejus. 

OFFERTOIRE 

BÉ N I S S E Z le S e i gneu r , 
vous tous, ses A n g e s , 

lidèles ministres de ses vo-
lontés, qu i obéissez à sa 
voix des que vous entende/, 
ses commandements . 

SECRÈTE 

RECEVEZ favorablement, Seigneur, les of-
frandes que nous vous présentons en l'hon-

neur de vos saints Anges, et faites que, par 
leur continuelle protection, nous évitions les 
aangers de cette vie, et nous arrivions au 
bonheur éternel. Par Notre-Seigneur. 
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COMMUNION 

ANGES du Se i gneu r , bé-
nissez tous le Se i gneur ; 

chantez ses l ouanges , et 
exaltez- le dans tous les siè-
c les. 

BENEDÌCITE, omnes An-
ge l i D ò m i n i , Domi-

n u m ; hymnum dicite, et 
superexaltâte e u m in sse-
cula . 

POSTCOMMUNION 

ous avons reçu avec joie, Seigneur, vos 
i., divins mystères en la fête de vos saints 
Anges; délivrez-nous toujours, s'il vous plaît, 
par leur protection, des pièges de nos enne-
mis, et fortifiez-nous contre toutes les adver-
sités. Par Notre-Seigneur Jésus-Christ. 

MESSE DE S . J E A N - B A P T I S T E D E L A S A L L E 

INTROÏT 

LAISSEZ ven i r à mo i les 
petits enfants, e t ne les 

écartez po int : car le 
royaume de Dieu est pour 
ceux qu i leur ressemblent . 
(T. P. A l l é l u i a , a l l é lu ia . ) 
Ps. Vous qu i cra ignez le 
S e i g n e u r , l o u e z - l e ; g l o -
r i f i e z - l e tous , enfants de 
Jacob, f . G lo i re au Pè r e . 

SÌNITE pàrvulos venire 
ad m e , et ne prohi-

buér i t is eos : tà l ium est 
en im r e g n u m Dei . (T . 
P. A l l e lù ia , a l le lù ia . ) Ps. 
Qui t imét is Dóminum, 
laudate e u m : univérsum 
semen Jacob , glorificate 
e u m . f . Glòria Patr i . 

COLLECTE 

ODIEU, qui , pour donner 
l 'éducat ion chré t i enne 

aux pauvres et pour a f fer -
m i r la jeunesse dans la vo ie 
du salut, avez suscité saint 
Jean - Baptiste, votre con-
fesseur , et f o r m é par lu i 

DEUS, qu i ad christiâ-
n a m pâuperum eru-

d i t iónem, e t ad juvéntam 
in via veritât is firmân-
dam, sanctum Joânnem 
Baptistam confessórem 
excitâst i , et novam per 
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eum in Ecclèsia f am i l i am 
collegisti : concède p r o -
pitius; ut e jus interces-
sióne et e x é m p l o , stùdio 
g l ò r i a tu® in a n i m à r u m 
salute f e r vén tes , e jus in 
ccelis coróna; part ic ipes 
fieri va leàmus. P e r Dó-
minum. 

JUSTUS cor suum tradet 
ad v ig i làndum dilùcu-

lo ad D o m i n u m , qui fe -
cit i l ium, et in conspéctu 
Altissimi deprecàbi tur . 
Apériet os suum in ora-
tióne, et p ro del ict is suis 
deprecàbitur. Si en im 
Dominus magnus vo lù-
erit, spiritu inte l l igènt i® 
replébit i l l um : et ipse 
tanquam imbres mittet 
elóquia sapiènt i® su®, e t 
in orat ióne conf i tébi tur 
Dòmino : et ipse d i r i ge t 
consil ium e jus , et disci-
plinam, et in abscóndit is 
suis consi l iàbi tur . Ipse 
palam fàciet d isc ip l inam 
doctrinse s u ® , et in lege 
testaménti Dòmini g l o -
riàbitur. Col laudàbunt 
multi sapiént iam ejus, et 
usque in sseculum non 
delébitur. N o n recédet 
memòria e jus , e t n o m e n 
ejus requiré tur a genera-
tione in genera t iónem. 
sapiéntiam ejus enarrà -
bunt gentes , et l audem 
ejus enuntiàbit Ecclèsia. 

dans l 'Egl ise, une nouve l le 
tamil le re l ig ieuse : daignez 
nous accorder , par l ' e f f ica-
cité de son intercession et 
de ses e x emp l e s , q u ' e m -
brasés de zèle p o u r votre 
g l o i r e et le salut des âmes, 
nous puissions, c o m m e lui , 
être un j o u r couronnés 
dans l e c ie l . P a r N . -S . J.-C. 

ÉPITRE (Eccli. xxxix.) 

LE juste vei l lera dès le 
ma t in , pour é l eve r son 

cœur vers le Se igneur qu i 
I a c r é é , et pr iera en pré-
sence du T r è s - H a u t . Sa 
bouche s'ou vrira pour pr ier 
et i l demandera pardon de' 
ses péchés. Car , s'il p la î t 
au souverain Maî t re , i l le 
r empl i ra de l ' espr i l d ' inte l -
l igence. L e juste a lors r é -
pandra c o m m e une p lu ie 
b ienfa isante ses paro les 
p le ines de sagesse, et il 
bénira le Se igneur dans la 
pr i è re . L e Se igneur dir i -
gera ses consei ls et ses en-
se i gnements , et le juste 
méditera les mystères de 
Dieu. Il c ommun ique ra sa 
sc ience et trouvera sa g lo i -
r e dans la loi du testament 
du Se igneur . Le peuple 
louera sa sagesse, qu i ne 
tombera j ama i s dans l ' ou-
bl i . Son souvenir ne s 'ef fa-
cera point , et son n o m sera 
honoré de générat ion en 
générat ion . Les nations pu-
b l i e ront sa sagesse et l'as-
semblée des justes cé lébre-
ra ses louanges. 



GRADUEL 

Au Temps pascal. 

A l l é l u i a , al lé luia, y . 
Heureux ce lu i que vous 
avez choisi e t appe lé près 
de vous : i l habitera dans 
vos parv is Al lé luia, f . Il a 
répandu ses b iens et les a 
donnés aux pauvres : sa 
just ice d e m e u r e dans les 
siècles des siècles. Al lé luia. 

En dehors du 

VENEZ, mes en fants , écou-
t e z - m o i : j e vous ensei-

gnera i la crainte du Sei-
gneur . y . Approchez de lui, 
et vous serez éc la i rés ; « t 
votre visage ne sera po int 
couver t de confus ion. 

A l l é lu i a , al lé luia, t - Q^e 
ceux qu i c ra ignent le Sei-
gneur espèrent en lui : il 
est l eur soutien e t l eur pro-
tecteur. A l lé lu ia . 

A l l e lù ia , al le lùia, y. 
B>'àtus ( juem elegist i et 
assumpsisti : inhabitàbit 
in à tn i s tuis. Allelùia. 
jr. D ispérs i t , dedit pau-
pér ibus : justit ia e jus ma-
net in steculum steculi. 
A l l e lù ia . 

Temps pascal. 

VENÌTK f i l i i , audite m e : 
t i m ó r e m Dòmini do-

cébo vos. f . Accédi te ad 
e u m , et i l l um inàmin i : 
e t fàcies vestroe non con-
fundéntur . 

A l l e lù ia , a l le lùia , y. 
Qui t iment D ó m i n u m , 
sperent in e o : adjùtor 
e t protéctor e ó rum est. 
A l l e lù ia . 

ÉVANGILE (S. Matth., XVIII.) 

EN ce t e m p s - l à , les dis-
c ip less 'approchèrent de 

Jésus et lui d i rent : Quel 
est , p e n s e z - v o u s , le plus 
g rand dans le r oyaume des 
c ieux? Et Jésus appelant 
un petit en f an t , le plaça 
au mi l i eu d 'eux e t leur dit : 
En vér i t é , j e vous le d i s , 
si vous ne changez e t ne 
devenez semblab les à de 
petits en fants , vous n 'en-
trerez point dans le royau-
me des c ieux Si donc quel-
qu 'un se fa i t pet it c o m m e 
cet. on fnnt . c e lu i - l à est l e 

IN i l io t èmpore : Aeces-
sérunt discipul i ad Je-

sum, dicéntes : Quis, pu-
tas , m a j o r est in regno 
cce lórum? Et àdvocans 
Jesus p à r v u l u m , stàtuit 
e u m in mèd i o e ó rum, et 
dix i t : A m e n d i co vobis, 
ciisi convèrsi fué r i t i s , et 
e f l i c iàmin i sicut pàrvuli, 
non intràbit is in regnum 
ccelórum. Qu i cùmque er-
go humi l i àve r i t se sicut 
pàrvulus iste, h i c est ma-
j o r in r e gno ccelórum. 
Et qui suscéper i t unum 

pàrvulum talem in nò-
mine meo, m e sùscipit. 

plus g rand dans le royau-
me des cieux. Et qu i con -
q u e reço i t en mon n o m un 
de ces petits me reço i t moi -
m ê m e . 

OFFERTOIRE 

TIMEAT e u m , o m n e se-
m e n I s r a e l : quon iam 

non sprev i t neque des-
pex i tdeprecat ionem pau-
peris. (T. P. A l le luia. ) 

QUE la race d ' Israë l cra i -
gne le Se igneur : car il 

n'a pas déda igné ni re jeté 
la p r i è r e du pauvre . [T. P. 
Al l é lu ia . ) 1 

SECRÈTE 

MUÑERA t ib i , D ó m i n e , 
dicáta sanctí í ica; quo-

rum ubertáte repléta fa-
milia tua, intercedénte 
sancto Joánne Baptísta 
confessóre, tuis e rud i -
tiónibus mult ip l icétur et 
donis. P e r Dóminum. 

SANCTIFIEZ, S e i g n e u r , les 
dons qu i vous sont o f -

ferts, et faites, par l ' inter-
cession de saint Jean-
Baptiste, votre confesseur, 
que, r emp l i e de leur fécon-
dité, votre f am i l l e r eço i ve , 
de vos ense ignements et de 
vos g râces , de nouveaux 
accro issements. P a r Not re -
Se i gneur Jésus -Chr i s t . 

COMMUNION 

Qui f écer i t et docùer i t , 
hic magnus vocàbitur 

in r egno ccelórum. ( T. P. 
Allelùia.) 

CELUI qu i fera et qu i en-
seignera sera appe lé 

grand dans le r o yaume des 
c ieux. (T. P. A l l é lu ia . ) 

POSTCOMMUNION 

COiLÉST i dape re f ée t i , 
te sùppl ices , D o m i n e , 

deprecàmur : ut sancti 
Joannis Baptistœ méri t is ; 
bonitâtern et d isc ip l inam, 
et sc iént iam hauriâmus 
de plenitùdine Fi l i i tui 
Dòmini nostri Jesu Chri -
sti. Qui tecum v iv i t et 
régnât. 

FORTIFIÉS pa r le céleste 
banque t , nous vous en 

suppl ions. Se igneur , faites 
q u e , par les mér i t es de 
saint Jean-Bapt i s t e , nous 
puisions la bon t é , la sa-
gesse et la sc ience dans 
la p léni tude de votre F i l s , 
No t re - S e i gneur Jésus-
Christ , qui vit et r è gne . 



M E S S E P O U R L E S D É F U N T S 

INTROÏT 

DONNEZ-LEUR, Se i gneur , l e 
repos é terne l , et q u e la 

l um i è r e é terne l l e les éc la i -
re. Ps. C 'est à v o u s , Sei-
g n e u r , qu ' i l conv ient d 'a -
dresser nos hymnes dans 
S i o n , e t d ' o f f r i r nos vœux 
dans Jérusalem : exaucez 
ma p r i è r e ; toute créature 
doit ven i r à vous. — Don-
n e z - l e u r . 

RÉQUIEM tetérnam dona 
e i s , D o m i n e , e t lux 

perpétua lûceat eis. Ps. 
T e decet hymnus , Deus, 
in S ion ; et t ibi reddétur 
vo tum in Jerûsalem : 
exâudi ora t iônem meam, 
ad te ornnis caro véniet. 
— R é q u i e m œtérnam. 

COLLECTE 

OD I E U , Créateur et Rédempteur de tous les 
fidèles, accordez aux âmes de vos servi-

teurs et de vos servantes la rémission de tous 
leurs péchés, afin qu'elles obtiennent, par 
nos très humbles prières, le pardon qu'elles 
ont toujours attendu de votre miséricorde. 
Vous qui, étant Dieu, vivez. 

F.PITRE ( I Cor., XV.) 

MES frères, Voici un mystère que je vais 
vous révéler : Nous ressusciterons tous, 

mais nous ne serons pas tous changés. En un 
moment, en un clin d'ceil, au son de la der-
nière trompette, car la trompette sonnera, les 
morts ressusciteront dans un état incorrup-
tible, et alors nous serons changés. Car il faut 
que ce corps corruptible soit revêtu d'incor-
ruptibilité, et que ce corps mortel soit revêtu 
d'immortalité. Et quand ce corps mortel aura 

été revêtu d immortalité, alors cette parole de 
1 Ecriture sera accomplie : La mort a été en! 
sevelie dans la victoire. 0 mort où est ™ i n 
tenant ta victoire? 0 mort, o u ^ ê u C aTguit 
Ion ? Or, 1 aiguillon de la mort, c'est le péché 
et la force du péché, c'est la loi. Mais S e s 
soient rendues à Dieu, qui nous a donné L 
victoire par Jésus-Christ notre Seigneuï 

GRADUEL 

REQUIEM a j térnam dona 
e is , D ò m i n e , et lux 

perpètua lüceat eis. f . In 
memòria ¡etèrna er i t j u -
stus : ab audit ióne mala 
non t imébi t . 

DONNEZ-LEUR, S e i gneu r , 
le repos é terne l , et que 

la lumie re é terne l l e les 
éclaire, f . La m é m o i r e du 
juste sera é t e rne l l e ; il ne 
craindra pas les mauvais 
discours des hommes . 

TRAIT 

ABSÓLVE, Dòmine , àn i -
mas o m n i u m f ìdé l ium 

defunctòrum ab omni 
vincuio de l i c tòrum. ^ Et 
grafia tua i l l is succur-
rénte, mereàntur evàdere 
judicium ult iònis. Et 
lucis « t è r n a ; beatitùdine 
perfrui. 

TJÉLIVREZ, Se i gneur , les 
M ames de tous les f idèles 
défunts de tous les l i ens de 
leurs péchés, y . Et faites, 
pa r le secours de votre 
g r â c e , qu' i ls mér i t en t d ' é -
v i ter l e j u g e m e n t de v en -
geance . >\ Et qu ' i l s jouis-
sent de la béatitude de la 
lumiè re éternel le . 

PROSE 

DIES i r a , dies i l ia, 
Sol vet sff iclum in fa -
villa , 

Teste David cum sibyl la . 

Quantus t r e m o r est fu-
turus, 

Quando Judex est ventù-
rus , 

Cuncta s t r i d e discussü-

JOUR de co lère , j o u r terr i-
ble, où l 'univers sera ré-

duit en cendres , selon les 
orac les de David et les pré-
dict ions de la sibyl le. 

Quel le sera la t e r reur des 
hommes, l o rsque le souve-
ra in Juge v iendra scruter 
toutes leurs act ions ! 
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L e son éclatant de la 
t rompet te réve i l l e ra les 
morts au fond du sépulcre , 
et les rassemblera tous de-
vant le t rône du Se igneur . 

La nature et la mor t se-
ront dans l ' e f f r o i , quand 
l ' h o m m e ressuscitera pour 
r épondre à son Juge. 

On présentera un l i v r e , 
qu i cont ient tout ce qui 
doit être la mat ière du j u -
g emen t du monde . 

Quand le Juge sera assis 
sur son t r ibuna l , tout ce 
qu i était caché sera reve le , 
aucun c r ime ne demeurera 
impun i . 

Que d i r a i - j e alors, m a l -
heureux? que l protecteur 
i n v o q u e r a i - j e , quand a 
pe ine le juste sera ras-
suré? 

0 R < » dont la ma jes té est 
si r edoutab le , qu i sauvez 
vos é lus par une misér i-
corde gratuite , sauvez-moi , 
ô source de toute bonté ! 

Souvenez vous , ô Jésus 
plein de douceur , que vous 
êtes descendu du ciel pour 
moi ; ne m e perdez pas en 
ce jour . . . 

Vous vous êtes epuise de 
lassitude en me cherchant ; 
vous m 'avez racheté par 
les souf f rances de la c r o i t : 
qu 'un si g rand travail ne 
soit pas sans f rui t ! 

O J u g e , qui punissez 
avec just ice ,accordez-moi le 

pardon de mes fautes avant 
le j o u r de votre jugement . 

Tuba m i r u m spargens 
sonum 

Per sepülcra reg iönum, 
Coget omnes ante thro-

num. 
Mors stupebit et na-

tura , 
Cum resürge t creatüra, 
Judicänti responsüra. 

U b e r scriptus profe-
retur , 

In quo totum continetur 
Unde mundus judicetur. 

Judex e rgo cum sede-
b i t , 

Quidquid latet apparebit. 
N i l inul tum remanebit . 

Quid sum, miser , tunc 
diiti'i rus? 

Quem pa t rönum rogatü-
r u s , 

Cum v ix justus sit secü-
rus ? 

Rex tremendce majesta-
t i s , 

Qui salvändos salvas gra-
t is ; 

Salva m e , fons pietatis. 
I f ecordäre , Jesu pie, 

Quod sum causa tuae viqe; 
N e m e perdas i l la die. 

Quœrens m e , sedisti 
lassus ; 

Redemist i e rucem pas-
sus : 

Tantus labor non sit cas-
sus. , . 

Juste Judex ultionis, 
Donum fac remissiónis 
Ante d i em ratiónis. 
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I ngemlsco , t amquam 
r eus , 

Culpa rubet vultus meus : 
Supplicanti parce , Deus. 

Qui Mar iam absolvisti, 
Et latrónem exaudist i , 
Mihi quoque spem de-

disti. 

Preces mese non sunt 
dignse; 

Sed tu bonus fac benigne 
Ne perènni c r eme r igne . 

In te roves locum pres ta , 
Et ab hcedis me sequestra, 
Stàtuens in parte dextra. 

Confutàtis maledict is, 
Elammis àcribus addi-

ct is, 
Voca m e cum benedict is. 

Oro supplexet accl inis . 
Cor contr i tu m quasi c i -

nis ; 
Gere curam me i finis. 

Lacrymósa dies i l l a , 
Qua resùrget ex favil la 

Judicàndus h o m o reus: 
Huic e rgo parce , Deus. 

P ie Jesu, Dòmine , 
Dona eis r èqu iem. 

Amen. 
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Coupab le , j e g é m i s ; la 
r ougeur couvre mon front • 
q u e mes p r i è r es obt iennent 
g râce , Se igneur . 

Vous avez absous Mar ie 
Made l e ine ; vous avez exau-
ce le bon larron ; vous m'a-
vez aussi donné droi t d'es-
pérer . 

Mes pr iè res sont ind ignes 
d e t r e exaucées ; mais j 'a i 
la conf iance que votre m i -
sér i corde m'arrachera au 
leu éternel . 

S é p a r e z - m o i des pé-
cheurs, e t -p lacez-moi à vo -
tre droi te , avec les brebis. 

Sauvez-moi de la con fu -
sion e t dusupp l i c e des mau-
dits c ondamnés , et appe -
lez -moi pa rmi les bénis de 
votre Père . 

P ros te rné devant vous en 
suppl iant , le cœur br isé et 
c o m m e réduit en cendres , 
j e vous c on ju r e , Se igneur , 
d 'avoir pi t ié de mo i au m o -
ment de ma mor t . 

Jour de larmes , où l ' hom-
me coupable renaîtra de sa 
cendre 

Pour ê t re j u g é ! Avez 
donc pitié de l u i , ô mon 
Dieu ! 

Doux Jésus, ô Se igneur , 
d o n n e z - l e u r le r epos éter-
nel . 

Ainsi so i t - i l . 

ÉVANGILE (S. Jean, v . ) 

EN ce temps-là, Jésus dit aux Juifs : En 
. v e n t é , en vériléje vous le dis : Le moment 

vient, et il est déjà venu, où les morts enten-
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dront la voix du Fils de Dieu, et ceux qui 
l'auront entendue vivront. Car, comme le Père 
a la vie en lui-même, il a aussi donné au Fils 
d'avoir la vie en lui-même, et il lui a donné 
le pouvoir de juger, parce qu'il est le Fils de 
l'homme. N'en soyez point étonnés; l'heure 
arrive où tous ceux qui sont dans le tombeau 
entendront la voix du Fils de Dieu : ceux qui 
auront fait le bien ressusciteront pour la vie 
éternelle ; ceux qui auront fait le mal ressus-
citeront pour être condamnés. 

OFFERTOIRE 

SEIGNEUR Jésus-Christ ,Roi 
de g l o i r e , dé l i v rez les 

âmes de tous les f idèles dé-
funts de la puissance de 
l ' en fe r et de ce lac p ro f ond ; 
dé l ivrez- les de la gueule du 
l ion : que l ' en fe r ne les en-
glout isse pas, et qu 'e l les ne 
tombent pas dans les ténè-
bres de ce l ieu af freux ; mais 
que saint Michel qu i porte 
l ' é tendard d i v i n , les con-
duise dans la sainte lumiè re 
* Que vous p romi t es autre-
fo is à Ab raham et à sa pos-
térité. y . Nous vous o f f rons , 
Se i gneur , des hosties et des 
pr iè res de l ouange ; rece-
vez- les pour les âmes dont 
nous fa isons aujourd 'hui 
m é m o i r e ; f a i t e s - l e s , Sei-

f neur, passer de la mor t à 
a v i e * Que vous promites . 

DÓMINE Jesu Christe , 
R e x g lo r i® , l ibera áni-

mas o m n i u m fidélium de-
func tó rum de pcenis in-
f è rn i et de p ro fundo lacu : 
l ibera eas de ore leónis, 
ne absórbeat eas tárta-
ras ; n e cadant in obscú-
r u m : sed s ign i fe r sanctus 
Michae l reprceséntet eas 
in lucem sanctam," Quam 
o l i m Abrahte promisisti, 
et sémin i ejus. )>. Hostias 
et preces t ib i , Dòmine, 
laudis o f f é r imus : tu sùs-
cipe p ro animábus lilis, 
q u a r u m h ó d i e memóriam 
f ác imus ; f a c eas , Dòmi-
ne, de morte transiré ad 
v i t am , * Quam o l im . 

SECRETE 

R 
EGARDEZ avec bonté, nous vous en prions, 
Seigneur, les hosties que nous vous offrons 
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pour les âmes de vos serviteurs et de vos ser-
vantes, et, après leur avoir accordé la grâce 
de faire profession de la foi chrétienne, daignez 
leur en donner la récompense. Par Notre-Sei-
gneur Jésus-Christ. 

COMMUNION 

Lux arterna luceat e i s , 
D o m i n e , * Cum San-

ctis tuis in asternum; quia 
piuses. f . R e q u i e m ® t e r -
nam dona e i s , D o m i n e , 
et lux perpetua luceat 
eis, * Cum Sanctis tuis. 

QUE la lumiè re é terne l le 
les éc la i re , * A v e c vos 

Saints dans tous les s ièc les, 
Se i gneur , car vous êtes 
bon. f . Donnez - l eu r , Se i -
gneur , le repos é t e rne l , et 
que la l um i è r e é terne l le les 
éc la ire , * A v e c vos Saints. 

POSTCOMMUNION 

QUE nos humbles prières, Seigneur, soient 
utiles aux âmes de vos serviteurs et de vos 

servantes, afin que, dégagées par vous de 
tous les liens de leurs péchés, elles jouissent 
du fruit de votre rédemption. Vous qui, étant 
Dieu, vivez et régnez. 



LE ROSAIRE ET LE CHAPELET 

L E R O S A I R E D O M I N I C A I N 

H i s t o r i q u e . — C'est sous l ' inspirat ion île la très 
sainte V ierge , ainsi qu ' i l est dit dans le Brév ia i re romain, 
que saint Domin ique , au commencement du x i i i es iec le , 
ense igna au peuple la récitation du R o s a i r e , comme 
un secours efficace contre l'hérésie et tous les vices. 
I l dut à cette pieuse prat ique d ' innombrables conver- ' 
sions et de merve i l l eux t r i omphes sur les héretiques 
a lb igeois . 

Cette dévot ion reçut, dès l e c ommencement , l e nom 
de Rosaire et celui de Psautier de Marie. Les Ave 
dont se compose cette pr i è re , sont regardés par l'Eglise 
c o m m e autant de roses, réunies en qu inze couronnes, 
q u e l 'on o f f re à la Re ine des cieux : de là le n o m de 
Rosaire, c ' e s t - à - d i r e col lect ion de roses , e t celui de 
Chapelet, et en ital ien Corona. Le mot chapelet 
s ign i f i e é t ymo log iquement petit chapeau : en vieux 
f rança is , on disait chapel de roses pour couronne de 

L e n o m b r e d'Ave Maria du Rosa i re étant le même 
que celui des psaumes, l e Rosaire fut comparé au 
psautier, et cette analog ie lu i valut le nom de Psau-
tier de Marie. 

A l ' o r i g ine de cette dévo t i on , VAve Maria ne com-
prenait que les paroles de la salutation de l 'Archange 
e t ce l les de sainte Elisabeth ; le saint n o m de Jésus 
n'v figurait pas , ou du moins l 'usage de l 'y joindre 
n ' é t a i t - i l pas universe l . C'est pour fa i re adopter cet 
usage que l e pape Innocent V I I I accorda la précieuse 
indulgence qu i y est encore at tachée, aux confrères 
du Rosa i r e qui a joutera ient ce nom béni à la fin ue 
la salutation ang'élique. La seconde part ie , Sancta 
Maria... fut a joutée par t ie l l ement au commencement 
du xv i e s i èc l e , et complé tée au x v n « . 

LE ROSAIRE ET LE CHAPELET 247 

¡ S « ¿ S ? STtA • S I & R - S T T 

« S Ï Ï R T S S ; S Ù H S N S R 
« n e commence pa r r 0 , « i Z 0 ° ' 

^^MsÉBEBBS 

S l ^ H S i l Ê r 

p | i S 3 S f f i & S Î f i 
W s en trois séries : Joyeux, UoùlrTux°et g î î 

^ K T E M A S S E À TÉÏUS' 
• ' « '•change Gabr ie l , à s a i n K l f s a b e t h e t à 

c o r ' u n p i e u x 

nomment P g ' • " " T ? I a r o s e e m p o u r p r é e ; I l s se 



Couronnemen t au ciel. Tous ces pétales convergent 
vers le c en t r e ; c'est de là qu' i ls reçoivent leur par-
f u m leur exce l l ence et l eur beaute ; car le centre ou 
le cœur d iv in d e la Rose myst ique , c est JÉSUS. » 

E x c e l l e n c e . — P a r sa mat i è re et sa f o r m e , c'est-
à - d i r e par la p r i è r e vocale et la méd i ta t ion , le Ro-
saire s 'adapte merve i l l eusement a la nature de 
l ' h o m m e , corps et esprit , et lui fac i l i te l e tr ibut com-
plet le culte extér ieur et intér ieur , qu il doit rendre 
à Dieu. Aussi n'y a-t- i l guère de dévot ion qu i se sort 
r épandue avec autant de rapidi té et d universal i té , et 
qui soit restée aussi populaire . 
4 Les Pon t i f e s roma ins en ont fa i t les plus grand» 
é loges , en m ê m e temps qu ' i l s l ' enr ichissaient d un 
g rand n o m b r e d ' indulgences Urba in V I I I , saint P e V, 
C lément V I I I , G r égo i r e X I I I , Grego i r e X I V Pau l V, 
Jules I I I , et plus r é c e m m e n t Grego i re X V I , P i e i f e t 
L é o n X I I I sont unanimes pour exal ter le Kosa i r e , 
c o m m e une dévot ion « qui augmente chaque j o u r le 
n o m b r e des vra is chrét iens, punt i e le monde et dis-
s ipe les ténèbres de l ' e r reur . . . ; qu i assure le salut 
des fidèles, apaise la colère de D i eu , e t dev ient une 
source abondante de grâces. . . ; qui est 1 o rnemen t de 
l 'Eg l ise r o m a i n e , le merve i l l eux instrument de la 
destruction du péché et du rétabl issement de la gloire 
de Dieu.. . ; q u i , aujourd 'hui c o m m e autre fo is , doit 
ex te rminer les e r reurs monstrueuses de notre s ièc le , 
dé tourner ou anéant ir les attaques impies des me-

^ P r e n o n s donc la sainte habitude de réc i ter , avec 
une vra ie dévo t i on , cette p r i è r e si agréable a Marie, 
si prof i table pour nous et si ins tamment recomman-
dée par les souvera ins Pont i f es « Chantez cette ce-
leste psa lmodie , nous dit A lber t le Grand ; chantez-la 
de toutes vos forces . Que l e cœur q u e la bouche, 
true la v o i x , s 'épuisent dans ces efforts. Chantez : je 
vous sa lue , M a r i e , p le ine de g r â c e ! » « Acquittez-
vous d e cette p r i è r e , nous dit notre saint Fondateur 
c o m m e d 'un tr ibut qu 'on rend dans notre Institut a 
la très sainte V i e r g e , et d 'un moyen puissant d atti-
r e r sur vous e t sur votre emp lo i l e secours et la pro-
tect ion de cette bonne Mère . » 

Voir p. 26, le tableau des Quinze Mystères du Rosaire. 

C H A P E L E T DE S A I N T E B R I G I T T E 

S S I I T Î F F I A S S A S I S A È 
et se t e rmine pa r un Credo. Après les s t i d i S S 

Les papes Léon X , C l ément X I , Benoî t X I V et 
Léon X I I I ont enr ichi l e chapelet de S e Brigitte 
de nombreuses indulgences . Brigitte 

I N D U L G E N C E S 

P r i n c i p a l e s i n d u l g e n c e s du Rosa i r e . 

(Léon XI I I , 29 août 1899.) 

( v K l r aCC°rdéeS à ' 0 m le$ fidèles P°ur le Chapelet. 

Indulgence plénière, une fo is l ' an , pour la réc i ta-
e r % J o m m n n t r e f C h a p e l e t - Condit ions : se confes-

Poñtife P n e r a U X i n t e n t i o n s d u Souverain 

Indulgence plénière, aux condit ions ord ina i res , 

le c h a n e T P t d ê n a r h e d e C , ? a ? u e m o i s - s i <® a r é d t é ie chapelet en c o m m u n , a la maison ou à la cha-
pe l e , au mo ins trois fo is la semaine . 

c i , ™ g , e " c e ,de cent jours pour chaque Pater et 
ctuque Ave, dans la récitat ion du chapelet . 

c h a m , « f " C e ^J1'! a n s e t cin1 Quarantaines, 
chaque fo is qu 'on récite un chapelet . 



I ndu l g ence d e dix ans et dix quarantaines, chaque 
j o u r , pour la réc i tat ion du chapelet en c ommun , a la 
maison ou à la chape l le . 

Indulgences particulières aux Confrères du Rosaire 1. 

I ndu l g ence plénicre, le p r e m i e r d imanche de 
chaque m o i s , moyennan t la confession la c o m m u -
n i o n , la visite de la chapel le de la Con f ré r i e * et les 
pr iè res à y f a i r e aux intent ions du Souvera in Pont i le . 

Indu lgence plénière, aux mêmes condit ions aux 
fêtes d e N o ë l , de l ' Ep iphan i e , de Pâques , de 1 Ascen-
sion et de l.i P en t ecô t e ; de l ' Immacu lée Concept ion, 
d e la Nat iv i t é de la t rès sainte V i e r g e , de sa Presen-
tation, de l 'Annonciat ion, de la Vis i tat ion, de la Puri-
fication, du Vendred i des Sept-Douleurs, de 1 Assomp-
t ion el de la Toussaint . 

I ndu l g ence de cinquante ans, une fo is l e j o u r , pour 
la récitat ion du chapelet à la chapel le du Rosa i re . 

I ndu l g ence de sept ans et sept quarantaines pour 
la réc i tat ion d 'un rosaire par semaine . 

I ndu l g ence de cinq ans et cinq quarantaines, chaque 
fo is q u e , dans la récitat ion du rosa i r e , on prononce 
l e saint nom de Jésus de l'Ave Maria. 

I ndu l g ence de deux ans pour chacun des trois 
jours de la semaine où l ' on rec i t e l e t iers du rosaire, 
quand on partage en trois j ou r s le rosaire a réciter 
en en t i e r dans la semaine . 

I ndu l g ence de trois cents jours, chaque fo is qu'on 
réc i te un chapelet . 

Indu lgence de dix ans et dix quarantaines a a 
fête de Pâques et aux fêtes de l 'Annonc ia t i on et de 
l ' Assompt i on , si on réc i te un chapelet . 

Indu lgence de sept ans et sept quarantaines aux 
fêtes de N o ë l , de l 'Ascension et de la Pentecôte , ainsi 

' Outre les indulgences at tachées pour les confrères du Koaajrv 
à la rec i ta l ion du rosaire ,,u du chapelet, .1 y a un g r a n d ™ 
d'autres indulgence* soit p léuières . s o n pirttelU-s qu ils p e u « m 
g a g n e r , s o i t pour la v i s i t e de la chapel le du n o t a i r e , so i t pour 
d i verses œuvres de p iété nu de chari té . 

» Lo rsqu 'une v i i te à l ' ég l ise ou à la chapel le du Rosaire^eat pres-
c r i t e pour gagner une indu l gence , « ^ » ^ / « S S 
re l i g i euses peuvent >• -uppléer par une v i s i t e à leur propre chapeiio. 
(Pie I X , 11 aoO.t 1871; 8 février 1674.) 

H U r ™ l e ? d e , l a V is i tat ion, de la Pur i f icat ion et de 
la Compassion ( vendred i de la Passion) , et de la Tous -
saint, si ces jours- la on réc i te un chapelet 

J l f l ' ^ K ,ans et ^ Quarantaines aut 
fêtes de la Nat iv i té de la très sainte V i e r g e , de l ' A n -
nonciation et de 'Assompt ion , si dans la s e m a i n ¡ 
on a rec i te le rosaire ent ier . m e 

Indulgence de cent.jours aux fêtes de la Nat iv i t é 

¡ L L T ' n V ' ? r g e ' d e l a Visitation, de l ' Annon-
ciation, de la Pur i f i cat ion et de l 'Assomption. 

P r i n c i p a l e s i n d u l g e n c e s du c h a p e l e t 
de sa in t e B r i g i t t e . 

(Léon X I I I , 16 janvier 1886 ; 8 décembre 1897.) 

Indu lgence plénière mensue l l e , pour la récitat ion 
quotidienne du chapelet , aux condit ions ord ina i res 

Indulgence plénière, une f o i s l ' a n , pour la récita-
ion quot id ienne du chape le t , moyennant la con fes -

Sou ve ra i n ° Pont î fe'.° * P " ^ 8 a U X ¡ " t e n t Í o n s d u 

Indulgence pVnière, l e j o u r de la fête de sainte 
Brigitte, pour la récitation d'un chapelet par s ema ine 
moyennant la con fess ion , la c o m m u n i o n , la visité 
Pont i fe f P n é r e S à Y f a i r e P 0 U ' ' ' e Souvera in 

Indulgence de cent jours pour chaque Pater, Ave 
et Credo, dans la récitation d'un chapelet . 

Facu l t é a c c o r d é e à l ' I n s t i t u t p a r N. S . P. 
l e P a p e P i e I X . 

Sur la demande du très honoré F r è r e Ph i l i ppe 
notre saint P è r e le Pape P ie I X a bien voulu approu-
ver la t o rme de nos chapelets à six d i za ines , e t la 

du 2 T j u i 11 et 1873 S 1 6 r é c i t o n s ' P a r s e s L e t t r e s e n d a t e 

voêe'srunnlimfp. i/1"rer 7 Nous accueillons favorablement 
TO iuppbqoe; et, afin de bannir toute incertitude de vos 

H" S U j e t du chapelet de la très sainte Vierge, composé 
3IX draines, dont l'usage remonte à l'origine de votre 



Institut, les cinq premières dizaines étant consacrées a mé-
diter les mystères de notre Rédemption, et la dernière à 
honorer l'Immaculée Conception de la Mère de Dieu, Nous 
accordons non seulement que vous puissiez sans difficulté et 
licitement faire usage desdits chapelets, mais encore que 
vous gagniez les indulgences du Rosaire et celles dites de 
sainte Brigitte, qui ont coutume d'être attachées à la réci-
tation du chapelet de cinq dizaines. 

De plus, Nous donnons aux prêtres attachés aux chapelles 
de vos Maisons le pouvoir de bénir, pour votre usage, ces 
mêmes chapelets, et d'y attacher les susdites indulgences. 

I l y a l i eu de r e m a r q u e r , au sujet des indulgences 
du R o s a i r e , que le rescr i t du 21 ju i l l e t 1873 ne s'ap-
p l ique qu 'aux indulgences du Rosa i re concédées à 
tous les fidèles, et non à ce l les de la Con f r é r i e du 
Rosa i r e . 

F a c u l t é a c c o r d é e à l ' I n s t i t u t p a r N . S. P . 
l e P a p e L é o n X I I I . 

P a r un Rescr i t en date du 22 ju in 1895, N . S. P. 
le P a p e L é o n X I I I a da igné concéder que les Frères 
inscrits dans la Confrér i e du Rosa i r e puissent, en 
réc i tant l e chapelet suivant l 'usage de l eur Institut, 
gagne r les indulgences attachées, pour les confrères 
du Rosa i r e , à la récitat ion consécut ive de c inq di-
zaines. 

L ' E X A M E N PxVRTICULIER 

^ S œ f e ^ « ^ m a n d é pa r 

défaut auquel s l e n i , « 1 ® . T U è r e : t e i 

Moïse, enseignant aux e ^ n t , . ' ' r P a r - , I a , b o u c h e d e 

dont ils t r iomphera ient des n ^ t i « „ I s P a e l - l a m a n i é r e 

idolâtries soui l la ient la T e r r e Drnmi« P c a r l e u r s 

votre Dieu consumera cesnatZT^ Sei9neur 

peu à peu et séparément- raTl J ° l'resenca 
exterminer t o u t i Z Z m b i e ^ T ^ H T * * » 

nous : Je t'ai établi aujourd'hui acun de 

siper. Il nous sera é g a l e n t ' e t dis-

pour acquér i r les v e r f u s T e î i l ï s e s P ^ S e C ° U r S 

H E L T U X P 0 4 R U L ^ R F L T U F , E N A T I C U L I E R P R ° D U Î S E C E S 

avec d iscernement et m é t h ^ / a i r e - a v e c " PPUca t i on , 
es avis de son d î r e c t L ^ s m ? r i t „ ' e f U n a n t " T d ° c i l i t è 
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Institut, les cinq premières dizaines étant consacrées a mé-
diter les mystères de notre Rédemption, et la dernière à 
honorer l'Immaculée Conception de la Mère de Dieu, Nous 
accordons non seulement que vous puissiez sans difficulté et 
licitement faire usage desdits chapelets, mais encore que 
vous gagniez les indulgences du Rosaire et celles dites de 
sainte Brigitte, qui ont coutume d'être attachées à la réci-
tation du chapelet de cinq dizaines. 

De plus, Nous donnons aux prêtres attachés aux chapelles 
de vos Maisons le pouvoir de bénir, pour votre usage, ces 
mêmes chapelets, et d'y attacher les susdites indulgences. 

I l y a l i eu de r e m a r q u e r , au sujet des indulgences 
du R o s a i r e , que le rescr i t du 21 ju i l l e t 1873 ne s'ap-
p l ique qu 'aux indulgences du Rosa i re concédées à 
tous les fidèles, et non à ce l les de la Con f r é r i e du 
Rosa i r e . 

F a c u l t é a c c o r d é e à l ' I n s t i t u t p a r N . S. P . 
l e P a p e L é o n X I I I . 

P a r un Rescr i t en date du 22 ju in 1895, N . S. P. 
le P a p e L é o n X I I I a da igné concéder que les Frères 
inscrits dans la Confrér i e du Rosa i r e puissent, en 
réc i tant l e chapelet suivant l 'usage de l eur Institut, 
gagne r les indulgences attachées, pour les confrères 
du Rosa i r e , à la récitat ion consécut ive de c inq di-
zaines. 

L ' E X A M E N PxVRTICULIER 

^ S œ f e ^ « ^ mandé p a r 

défaut auquel ï Î U ? i " e I 1 ^ , e » » « è r e : te 

Moïse, ense ignant aux e ^ n t , I ' ' r P a r - , I a , b o u c h e d e 

dont ils t r iomphera ient des ¿ t , i 3 e l - l a m a n i é r e 

idolâtries soui l la ient la T e r r e Drnmi« P c a r l e u r s 

votre Dieu consumera Sei?neur 

peu à peu et séparément- rnTl J ° Pre!*nce 
exterminer t o u t i Z Z m b i e ^ T ^ H T * * » 

nous : Je t'ai établi aujourd'hui I L acun de 

ise^sstpS^ 
siper. Il nous sera é g a l l f e t ' e t dis-

pour acquér i r les v e r t u s T e î i l ï s e s P ^ S e C ° U r S 

avec d iscernement et m é t h i J 8 1 r e - a v e c " PPUca t i on , 
es avis de son d î r e c t L ^ s m ? r i t „ V f U n a n t " T c ! ° c i l i t é 

8 



je l'atteindrai et je ne l'abandonnerai point qu'il 

ne soit entièrement défait. ( P s . x v u , o » . ) 
Change r trop tôt de su je t , c'est c omprome t t r e les 

résultats obtenus, et imi ter ces h o m m e s dont parle 
l e Docteur des nat ions : Ils étudient toujours, et ne 
parviennent jamais à la science de la vente. 

^ O n ' p e u t cependant in te r rompre que lque fo i s l 'exa-
m e n qu 'on aura dé t e rminé c o m m e sujet o rd ina i re et 
l e r emp lace r par un autre su je t , soit a propos de la 
f t t T d T n m y s t è r e , de l 'esprit duque l on désire se mieux 
pénét rer pour en recue i l l i r plus de f ru i t , soit dans le 
bu? de se co r r i ge r de tel dé faut , de f a i r e des progrès 
dans te l le v e r tu , lorsque les c irconstances sembïen 
en démont re r plus part icu l ièrement les avantages et 
l 'u rgence MaiSP après avoir ainsi fait la part des ex -
sences passagères , i l faut r even i r a l ' ob je t pr incipal , 
f u dé faut dominant , ou à la vertu la plus necessaire 

N o t r e saint Fondateur a eu soin de nous indiquer 
la man i è r e dont nous devons fa i re soit l ' examen géné-
ral soit l ' examen part icul ier : 

« V o u s ferez ces e x a m e n s , d i t - i l , selon les cinq 
po ints prescr i ts par saint Ignace : 

l o Imp l o ran t l 'assistance du Sa in t -Esp r i t (Vem, 

sanete Spiritus...); 
2° R e m e r c i a n t D ieu de ses b ienfa i ts , 
3 » Recherchant exactement vos fautes (ce l l es qui 

ont rapport au sujet choisi) ; , 
4" En concevant du r eg re t , de la honte et de la 

C °5°^Prenant que lque bonne résolut ion, et cherchant 
l e s moyens de l 'exécuter . » (Lui donner la sanction 
d'une pénitence convenable, en cas d omission.) 

11 est t rès à p ropos , pour ne pas d i re nécessaire 
après chaque e xamen , 5e noter le résultat. C.est 
moyen ef f icace de se suivre s o i - m e m e e t d assurer le 

f r O n d n e ^ a u a r a f t d o u t e r que celui qui s 'appl ique ainsi 
avec m é t h o d e , généros i té conf iance e persever nce 
à l ' ext i rpat ion gradue l l e de ses dé fauts , ne fasse de 
rap ides progrès dans la pe r f ec t i on , c o m m e nous en 
assure d 'ai l leurs l 'auteur de VImitation, ^ s a M . « ai 
chaque année nous nous cor r i g i ons d un seul délai», 
nous ser ions bientôt parfaits. » ( L i v . I, ch. x i , o.j 

L'EXAMEN PARTICULIER 255 

Q U E L Q U E S S U J E T S D ' E X A M E N P A R T I C U L I E R 

I . - - S S E T ADX PRATIQUES 

v o t a i ? p H è r e 

autres exerc ices ' ' sp ir i tue l le et tous les 

" » le travail j e devais y f a i r e ' d® C O m " 

¡ ¡ F T S S Â Î S S L F F I * < * • » » < 

Ë S F F E S 

I I - — LE RECUEILLEMENT 

m M e ? s u i s - j e tenu habi tuel lement en la présence de 

Dar'rmofr.eV< ' d e . t e m P . s en temps mon cœur vers Dieu 
Par que lque oraison jacu la to i re ' ' U 

s e î Î Â i e S 0 6 d ' a n i m e r t 0 U t e s m e s de 

dansTes grues? l a m ° d e S t Î e d e s * e u x > Par t i cu l i è rement 

A i - i f é S l e f n 3 , ^ 1 6 1 e n m a r c h a n t dans les r u e s ? 
\V ,n f • o c c a s i o n s de d iss ipat ion? 

lité nônr ^ f p a s , e n q u i s > P a r curiosité et sans uti-

exercices r d i g l e u x ? Par t i cu l i è r ement daiis les 



EXERCICES SPIRITUELS 

I I I . — LE SILENCE 

A i - i e par lé à que l qu 'un , soit dans la ma i son , soit 

^ S i f ^ ^ Œ ^ o n t la R è g l e 

m i ^ Ì f l e e S S L P e S a n t à l ' é co l e , ou au 

^ A H e év i té de par ler en allant d 'un endro i t à un 

a U N ' Ï Ï - j e point m a n q u é au si lence dans la salle des 
PXPPOÎCGS ^ I , I I 

A i - i e observé un r i goureux si lence pendant la lec-
ture spir i tue l le ou l 'étude du catechismo. ' 

Quand j 'a i été ob l i g é de par ler , l ' a i - j e fait avec re-

tenue , à vo i x basse et en peu de mots 

I V . — LA MORTIFICATION 

M e suis-je appl iqué à mor t i f i e r mes sens , les yeux, 

^ I T s u p p o r t f s a n s me p la indre , l e chaud, l e f ro id , 

l e M - j e étéSfidèlePSà m e lever le ma t in au p r e m i e r son 
d e M e S mor t i f i é en que lque chose à chaque repas? 

A i - j e observé exactement les j eunes et les mort ih-

C aMe n Iu is e - je Smo ?r t i f i é dans la man i è r e de m e tenir, 

a S £ j e d s u b p p o ' r t ì pa t i emment et sans me p la indre les 
souf f rances co rpore l l e s , indisposi t ion, ma l ad i e , etc./ 

A défaut de g randes mort i f i ca t ions , me su i s - j e 
e f forcé d 'en pra t iquer beaucoup de petites ! 

V . — LA CHARITÉ FRATERNELLE 

M e su i s - j e app l iqué à r endre serv ice à mes con-

f r è r e s , toutes l e s fo is que l 'occasion s'en est pré-

S e A H e toujours é té avec eux p le in de douceur et 
d 'a f fab i l i t é , dans mes procédés et dans mes paroles 

N e m e s u i s - j e pas laissé domine r par quelque 
sent iment de secrète ja lous ie? 

A i - j e évité avec le plus g rand soin toute paro le de 

médisance? 

p a f ^ S f f * a n t i p 3 t h i e ' ° U 

POUR LE TEMPS DE LA RETRAfTE 

exercce », „ r e c o Z a n é ^ Z ^ n l F ^ t u n T " 

I - — CONDUITE EN GÉNÉRAL 

A i - j e eu soin d 'év i ter fout r e ta rd , tout suiet evté 
neur de distraction ou de dissipation ° J 

silence? g G X a c t e m e n t l a modes t i e 'des yeux et le 

m e n t " J l f l t é t t 0 U t C ? ^ P o u v a i t n u i r e ™ recuei l le-
(hi Kntfi ùn P retrai tants, c o m m e serait de fa i re 
du bruit en f e rmant les portes ou en prenant un s i è " e 

A i " r m m h S « S Précaut ion, de par i e r haut, etc ? g ' 
Ai- je combattu les tentations de paresse d^ d é f o n t 

d ennui ou de découragement? ' ° U t ' 

I I - — PRIÈRES VOCALES 

dévotement'?^ ^ P r i è r e S p o s é m e n t > attent ivement et 

A i - j e eu une intent ion spéciale dans mes p r i è r e s ' 
Ai-je ga rde une posture r espec tueuse ' ' 
ïï,a!~J.e P a s omis que lque pr ière de rè<de? 

ie n'a! n n i K - T 1 1 6 a v e c i Précipitation les pr ières que 
je n ai point faites avec la c o m m u n a u t é ' 

soins"Je 11- r e c 0 l u ? à l a Pr iè re dans mes divers be-
troubles, in'ctfrtitudes ? ' 1 ° n S ' « - h e r e s s e s , c ra in tes , 

^t^tJT&JÎ^^ à k 
D U T E E - ; % A N P D P I S T C \ Î A P E S I T A T I ° N D E S 



C o m m e n t ai-je réc i t é les pr ières qu i précèdent im-
média tement les repas, et ce l les qu i les suivent ! 

I I I . — ORAISON 

A i - i e b i en écouté les lectures et les instructions 
qui deva ient serv ir de préparat ion procha ine a 1 orar-

A i - j e ga rdé une posture convenab le pendant l ' o ra i -

S ° L e so ir , ai-je résumé les points pour le lendemain, 

et p révu le f rui t à re t i rer? 
L e ma t in , ai- je é lo igné de mon esprit toute pensée 

é t rangère au sujet de l ' o ra ison, jusqu au m o m e n t de 
la c o m m e n c e r ? , . . . . . 

L o r sque j 'a i éprouvé des secheresses, a i - j e ete 
constant, quand m ê m e , à bien emp loye r le t emps de 
l ' o ra ison? , . , „•> 

M e s u i s - i e app l i qué à produire des at lect ions. 
A i - j e pr is des résolutions bien précisés, et pour la 

j ournée m ê m e ? , ,, . „ r .. 
A i - i e fait la revue à la fin de l ' exerc ice? Cette 

revue m ' a - 1 - e l l e serv i pour mieux f a i r e ensuite mes 
ora isons? 

I V . — LECTURES 

N 'a i - j e point fait des lectures qu i n 'avaient pas de 
rappor t avec l e but de la retrai te? 

A i - ie fait chaque j ou r les lectures indiquées 
N ' a i - j e pas lu trop super f i c ie l l ement ou par curio-

sité, sans attention suff isante? 
A i - j e eu soin de ré f l éch i r de temps en temps pen-

dant la lecture, pour mieux goûter ce que j ai lu .' 
En l isant l 'Ecr i ture sainte, a i - j e donne une atten-

tion convenab le à la paro le de D i eu? 

V . — REPAS 

M e suis-ie imposé quelques pr ivat ions? 
N e m e su i s - j e pas laissé a l ler a que lque sensua-

lité dans le cho ix des a l iments? 
N 'a i - j e pas cédé à que lque mécontentement , lorsque 

la nourr i ture contrar ia i t mes goûts? 
M e suis-je appl iqué à écouter la l ec ture , afin de 

dégager mon esprit du plais ir ou du dégoût naturel 
excite p a r l e s a l iments? 8 nature l 

Ai - je mangé trop v i te ou trop lentement ' 
Me suis- je proposé d ' imi ter la manière dont Jésus 

Christ mangeai t avec ses d isc ip les? 

V I . — TEMPS LIRRE 

r è g l e m e n t ? 1 ' 3 ' 0 ^ 16 t e m p S l i b r e s e I o n E s p r i t du 
N'a i- je pas laissé m o n esprit s 'égarer dans des diva 

gâtions ou des pensées h o r i de p r o p o s " 

N e me suis- je pas occupé de choses é trangères au* 
exercices, ou m ê m e en opposit ion avec l e u > o E 

Suis-je reste o is i f , ou m ê m e n 'a i - j e pas cherché à 

S s S f m a C U n ° S i t é d a n S l a m s o r ^ ou dans les 
Ai- je fa i t que lque visite au très saint Sacrement 

ou bien le chemin de la Cro ix? n e n t ' 
. A i - je résumé br i èvement par écr i t les lumiè res les 
inspirations et les réso lut ions? ' " " « è r e s , les 

, w ' n i e t - p r i S d ® s n o t ? s . s u r l e s considérat ions et les 
instructions qui ont été fa i tes? 

V I L — RÉCRÉATION 

récréations ? X a C Î à m e t r o u v e r a u c o m m e n c e m e n t des 
N 'a i - je pas conversé en y al lant? 
Me suis-je abstenu d'y par ler sans permission*? 
Lorsque j ai été invité à parler , l ' a i - j e fa i t avec la 

modestie et l 'humi l i té convenables? 

ou utiles"? S ° ' n d e D y P a r l 6 r q U e d e C h 0 s e s é d i f i a n t e s 

, n E a i J ® p a s introduit dans la conversat ion que lque 
sujet p r o f a n e , ou du moins peu en rapport avec 

sernaine?1 C e S J ° U r n 6 e C t I e b u t s p ^ c i a l d e l a 

m l î l a i " J e , p a s c , o n t e s t é e t soutenu mon sen t imen t , 
meme contre celui qui prés ida i t? 
. „ 2 e s u i f J e P a s permis de prendre la parole pour 
contredire et improuve r ce qu 'un autre disait? 

Uuand j ai été obl igé de m 'absenter , a i - j e g a r d é 
le s i lence, c o m m e la r èg l e l ' ex ige? ë 



L A L E C T U R E S P I R I T U E L L E 

« N u l ne peut progresser dans le b i en , d i t saint 
Chrysos tome , s'il ne s 'appl ique à fa i re souvent des 
lectures spir i tuel les. » En e f f e t , les bonnes et fré-
quentes lectures éc la i rent et enr ichissent 1 esprit , 
tout en embrasant le cœur de zè le pour la g lo i r e de 
Dieu et de char i té pour le prochain. Commen t n en 
sera i t - i l pas a ins i , pu i sque , d 'après saint August in, 
« c 'est Dieu qu i nous par le l o rsque nous fa isons des 
lectures spir ituel les. » Un l i v re p i e u x , c'est comme 
un gu ide ou un compagnon de voyage , qu i nous 
ind ique la route à su i v r e , et nous rempl i t d'une 
sainte ardeur pour avancer dans l e chemin de la 
per fec t ion . N ' e s t - i l pas d 'expér ience q u e , pendant 
la lecture d 'un bon l i v re , nous éprouvons souvent 
que lque chose de semblable à ce que ressentirent 
les disciples d ' E m m a u s , et qu'à leur exemp le nous 
pouvons d i r e : Notre cœur n'était-il pas embrase 
en nous lorsqu'il nous parlait9 ( S . L u c , x x i v , 32.) 

Aussi notre b ienheureux P è r e , saint Jean-Baptiste 
de la Sa l l e , v e u t - i l que nous regard ions les livres 
spir i tuels c o m m e la correspondance que Dieu entre-
t ient avec nous : « Lisez votre l i v re sp i r i tue l , nous 
d i t - i l , c o m m e vous l i r iez une lettre que Jésus-Christ 
vous aurai t envoyée l u i - m ê m e . . . Si c'est l 'Ecriture 
sa inte , l i s e z - l a avec un très pro fond respect. . . Pra-
t iquez ce que vous entendez , adorez ce que vous 
n 'entendez pas ; e t , si vous le voulez en t endre , de-
mandez que l en est le sens à ceux qui en ont l'intel-
l i gence . » (Recueil.) . . , 

La satisfaction d 'une va ine curiosité ne doit pas 
être le but de nos lectures. N o u s devons y apporter 
un vér i table dés ir d 'avancer dans la vertu et dans la 
per fect ion re l ig ieuse . Ce serait en vain que nous linons 
les me i l l eurs l i v r e s , si nous ne nous proposions de 
c o n f o r m e r notre conduite à ce qu' i ls enseignent . 

T r o i s choses sont indispensables pour que la lec-
ture spir i tuel le nous pro i i t e : la p r i è r e , qu i doit la 
p r é c éde r ; l 'appl icat ion ou l 'attention qu i doit l'accom-
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pagner ; et la méditat ion qu i doit la S1 i ivn„ r - <-
que nous enseigne notre , , p „ suivre. Ces t ce 

« M H t a i 

F I K S & S H Â F » 

¿ ¡ S f t & K t t S ^ j s & s a 

p S I 
instructives des S u p é r i e u r s k é n S ? tl S „ q . i S a n s I e 8 « " » M « * 
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tuelles soient faites dans des l ivres qui se recom-
mandent , non pas tant par l 'élégance d«i style-, que 
par la pureté de la doctrine et l 'onction de la pieté, 
en. sorte qu'elles nous disposent convenablement a 
l 'oraison, puisque, d'après saint Bernard, « on me-

d \ V S r e 0 s P S t u e l l e et la méditation se prêtent 
un mutuel appui ; la première préparé a la seconde 
c e l l e - c i , à son t o u r f rend la premiere plus fruc-
tueuse et plus agréable; c'est la remarque de saint 
Augustin : « La lecture sans la méditation est aride 
ou stéri le, et la méditation sans la lecture serait 
exposée à ' l ' e r reur . » Le même saint docteur nous 
assure ailleurs que la lecture est a la. médita on^ ce 
due la prière est à la contemplation; car , d t - i l , « l a 
lecture cherche, et la méditation trouve; la priere 
demande, et la contemplation savoure. » 

I l ne faudrait cependant pas croire que la lecture 
spirituelle n'a d' importance que pour la v ie inté-
r ieure ; car elle sert admirablement pour reg er auss 
nos pensées, nos jugements et nos actions dans es 
affaires extérieures. En plaçant sous nos yeux le 
pensées, les maximes et les actions des Sainte, eue 

L u s trace la règle à suivre ^ f ^ X l v T e i cn 
appréciations et aux œuvres, dans J$s f i v e r a s ®r 
constances qui peuvent survenir. Cest donc avec 
grande raison que Hugues de Saint-Yictor a pu d.re^ 
« La lecture prépare à l'oraison et a 1 action . e l l e 
f o rme à la vie contemplative et a la vie active... C es 
par la lecture que nous apprenons ce que nous ae 
vons éviter, ce que nous devons faire, et ou nous 
devons tendre. » 

L E C A T É C H I S M E 

I l est peu de points sur lesquels notre saint Fon-
dateur insiste autant que sur le devo i r .pour nous 
d'étudier chaque jour la science sacrée du cate 
chisme, de même qu'il est peu de prescriptions qu il 
nous trace avec autant de précision comme ce le d 
bien enseigner le catéchisme a nos éleves. « Les 

Frères, d i t - i l mettront leur premier et principal soin 
a apprendre a leurs écoliers les prières du ma in ^ 
fi ' c o m m a n d e m e n t s de Dieu et de PE* lise 

• d t l a - s a i n t e Messe; le catéchisme 1 « 
Î n e N n t l U V h r é t l e n ' 0 t l e S et pratiques 
2 v a n S l î f S K ® ? ' n ° U S 3 - l a i s s é e s dans le sqa"nt 
Evangile. Us feront pour ce su je t , tous les jours le 
catéchisme pendant une demf -h^ure ; les veTlles de 
congé de tout le our, pendant une heure et les di 
manches et fêtes, pendant une heure et demie » 
(Réglés, vît ) Le catéchisme est donc notre S o n 
principale et qui constitue comme notre r a i s o i ï ï ' l t r e 
en tant qu'Institut approuvé par la sainte E?lise et 
cest ce que nous indique nettement notre safnt nère 
e Pape Benoît X I I I dans la Bulle par laquelle ¡1 sanc 

lionne l 'œuvre de saint Jean-Baptiste de la SaOe" 
Apres avoir loué « le pieux serviteur de D eu qui 
considérant chrétiennement le nombre infini d e ^ é -
sordres que cause l ' ignorance, origine de tous les 
maux, avait fondé sSn Institut p o l r la g l ï r e de 
Dieu et pour le soulagement des pauvres » H dit 
que « les Frères doivent surtout prendre garde que 
les enfants principalement les pauvres, sSient ins-
^ , W , C h 0 S e S i , 0 l V b i e - n e t chrétiennement v i w e 
que ces t le principal ob et de leur I n s t i t u t » , et i 
ne se borne pas a cette prescription générale mais 
S temps que nous de fons c o W c t 'au caté-
e f e u r s d e l ê t r " ° U V r a b l e S ' S O i t l G S d i m a n c h e s 

Nous avons le droit d'être saintement fiers de cette 

K 6 f N " t l e i m i S S i ° n r e n o u s d o n n e la s a/rite 
t-ghse. « N o u s devons, dit notre saint Fondateur 
S ? r notre emploi comme une fonction d e s Z s 

considérables et des plus nécessaires dans l 'Eglise 

en Heu®, n f / e n H e u e t P l a c e d e s Pasteuf et en lieu et place des peres et mères. 

f " H n n T " ° U S a i d e r a a comprendre combien la 
lonction d enseigner les enfants est importante c'est 

S r t S E v ê q u e s d e l a pr imit ive Eglise la 

mfme un h o n n T 6 ^ P ™ « * ® 1 d e V ° i r > S G ^ 
chn?nAnm b o ) n n e u r d enseigner eux-mêmes les caté-

n ? . u v e a . u x chrétiens, en leur donnant 
t t ' ® ^ C 1 ° n S i 1 , e r e s ' S a i n t Jérôme, dont la 
science était si pro fonde, témoigne qu'il 'se faisait 



un plus g rand honneur de catéchiser un jeune 
enfant, que d 'être précepteur d'un g rand monarque . » 
(Méd 199E ) 

E f f o r ç o n s - n o u s donc de nous r end r e d ignes du 
min is tère qui nous est con f i é ; soyons , c o m m e l a dit 
le g rand pape P i e X , les apôtres du catechisme. Et 
pour réa l iser p l e inement ce subl ime apostolat , gar-
dons avec une f idé l i té parfaite les prescr ipt ions et 
avis de no t re saint Fondateur . _ 

Avons une g rande est ime de la science du cate-
ch isme et de l a fonct ion de catéchiste. « Que vous 
êtes heu r eux , dit l e Sa in t , d 'avo ir pour lin d a p -
p rendre aux enfants leur r e l i g i o n , et pour cela de 
leur fa i re tous les jours le catéch isme! » (Med.,lW.) 

N'omet tons j ama is l 'étude du catéchisme, qu i nous 
est prescr i te tous les j ours c o m m e exercice de Réglé, 
et sans l aque l l e nous ne pourr ions acquér i r la science 
requise pour être des catéchistes. « C o m m e vous de-
vez ense igner tous les j ours la doctr ine des saints 
Apôtres et de Jésus-Chr ist m ê m e , vous etes obliges 
de la b ien a pp r end r e , af in de la posséder parlaite-
men t , et de pouvo i r , par c e m o y e n , fa i re d e vos 
élèves de vér i tables disc ip les de Jésus-Chr is t . » Con-
sacrons à cette étude tout le t emps prescr i t pa r la 
Règ l e . F a i s o n s - l a dans un g r and si lence et avec 

a P n ser a°avantageux d 'avo ir un cahier de notes caté-
chis t iques , pour re t rouver ensuite plus faci lement 
tel les dé f in i t ions, te l les m a x i m e s , tel les similitudes, 
tels c ommenta i r e s , qui nous ont plus vivement 
f rappés . 

La préparat ion du catéchisme sera toujours regar-
dée c o m m e un devo i r sacré. N e pas p répare r un 
catéchisme, c'est s 'exposer à donne r un enseigne-
m e n t peu exact , dans des mat ières souvent délicates 
et di f f ic i les. « Vo t r e i gnorance serai t c r imine l l e , puis-
qu 'e l le causerait l ' i gnorance dans ceux qu i vous sont 
conf iés . » (Méd., 153e . ) 

On doit fa i re le catéchisme aux enfants avec un 
g rand zè le et tout le t emps prescr i t . Con fo rmément a 
la Règ le , on le fera souvent sur les pr inc ipales ven-
tés de la r e l i g i on , c ' e s t - à -d i r e une d e m i - h e u r e le 
merc r ed i et le d i m a n c h e , afin de g raver ces ventés 
dans l 'espr i t et le cœur des enfants. 

On procédera par demandes et par réponses sa-
vant la methode de l ' Inst i tut , et Doiir ™ f i 
l ' inte l l igence de cette méthode oPn i i n S Z e r a des 
conseils du Fre re Directeur et des catéchistes l e S D l n s 
expérimentés. « Vous devez vous f o r m e r à b i f u I re 
comprendre vos demandes et vos réponses dans es 
catéchismes, a les exp l iquer ne t tement , à vous serv i r 
de mots qui so ient aisés à entendre . » (Méd ,33™ 

I n d u l g e n c e s a c c o r d é e s à l ' I n s t i tu t 
p a r N. S. P . l e P a p e P i e X . 

( Bref du 5 décembre 1904.) 

Indu lgence de trois cents jours, une fo is par jour 
aux Freres q u i , pendant une d e m i - h e u r e au m k s 
enseignent, ou é lud ient , ou écoutent le catéch isme ' 

Indu lgence p f e m m ; , le j o u r des Fêtes pr inc ipa les 
des SS. Apô t res , aux Frères qui auront , au mo ins 
une fo is la s ema ine , pendant une d e m i - h e u r e , e n -
se igne, ou é tudié , ou écouté le ca téch i sme , pourvu 
qu ils se con fessent , c o m m u n i e n t , visitent une ég l i se 
ou oratoire de l ' Inst itut et qu' i ls 'y pr ient aux inten-
tions du souvera in Pont i f e . 

Ces . 'ndulgences peuvent être gagnées, aux mêmes 
conditions, par les P e t i t s - N o v i c e s et par les Maître^ 

de " ' Inst i tut ' l a b l t e n t 0 U e n s e i « n e n t dans les maisons 

— — 



LE SACREMENT DE PÉNITENCE 

De tous les moyens préparés par le Sauveur du 
monde pour ramener les pécheurs et soutenir les 
justes, le plus efficace, comme le plus nécessaire, 
c'est la confession sacramentelle. C'est par elle que 
l 'homme apprend à sonder les plaies de sa nature 
corrompue, et qu'i l les guérit. C'est dans 1 usage régu-
lier du sacrement de Pénitence qu'il trouve la lumiere, 
les conseils et la force, pour combattre ses penchants 
déréglés, pour se relever de ses chutes et meme pour 
en profi ler. Enf in, c'est dans ce bain salutaire que, 
mêlant les larmes de son repentir au sang de son 
divin Rédempteur, il se purif ie, il se sanctihe, et re-
couvre le plus précieux des biens, la paix avec Dieu 
et avec lu i -même. . , _ , , „ 

« Confessez-vous, dit saint François de Sales, hum-
blement et dévotement, tous les huit jours, encore 
que vous n'ayez sur la conscience aucun pèche mor-
tel. Par la confession vous ne recevrez pas seulement 
l'absolution des péchés que vous confesserez; mais 
vous en recevrez encore une grande force pour les 
éviter à l 'avenir, une grande lumière pour les bien 
discerner, et une grâce abondante pour réparer le 
dommage qu'ils vous ont causé. » 

E X A M E N DE CONSCIENCE 

Il faut, pour une bonne confession, faire tout 
d'abord un sérieux examen de conscience; en sorte 
que l'on puisse se rendre le témoignage qu'on se con-
naît bien soi-même. 

« Prenez quelque temps, dit saint François de 
Sales, pour remarquer les péchés que vous avez com-
mis, commençant toujours par vous humil ier devant 
Dieu, lui demandant sa lumière et sa grâce, pour bien 
discerner non seulement la nature et la malignité du 

péché mais encore pour en déclarer l 'espèce, le de-

rir(-'nn«tan 6 ' • m 0 l l f s > l eS Suites et les autres 
l f m a l i œ * l A r i i ™ , - p e u ? n t m i e u x f a i r e connaître la mance et la gnevete, autant qu'il se Deut- termi 

faire ressentir a votre cœur, d'avoir offensé Dieu » 

PRIÈRE AVANT L'EXAMEN 

(S. François de Sales.) 

A SEIGNEUR, faites que je vous connaisse et 
\J que je me connaisse. J'ai eu assez de fai-
blesse et de malice pour commettre le mal • 
mais, helas! je n'ai point assez de lumière 
pour le connaître et le détester : c'est une 
grâce que j'attends de votre seule bonté 0 Sei-
gneur faites-moi voir la quantité et l'énor-
mite de mes maux, afin que je les déteste et 
que J e me confonde dans la grandeur de ma 
misère; mais faites-moi voir aussi l'infinité 
de votre bonté, afin que je m'y confie et que 
j obtienne d en eprouver les effets. 

Veni, sancte Spirilus... — Ave, Maria... 

n é S n ; T e u T ^ c i . u p a u U l e é V i t e r " " f W e é c u e i l : l a 

D 1? I r . ÎT Î î f -¿ d a n S , , l a « A g e n c e , quand on n'invoque 
l 4 è f â n n7nn S a i n . ^ P r i i ou qu'on le fait à la 

- o n s examine sans recueil lement avec 
précipitation et sans méthode : agir ainsi c'est' s W 

se faire S S ' ^ f a U t e S ? a v e s ' ouZVoin Vue 
superficielle * ^ C o n f e s s e u r 1 u e d 'une manière 

On tombe dans le scrupule, quand on ne croit 
C n c e saSn? C ° n n a î l r e S 6 S Pcchés^quand on recom-
Pv!r° , cesse son examen, et qu'on se fait de cet 
exercice une espèce de gêne et de torture. 
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Lorsqu 'on se confesse f r é quemment et qu 'on fait 
avec soin ses examens j ourna l i e r s , i l faut peu de 
temps et d 'e f forts pour se b ien connaître . Tout exa-
men pro l ongé fat igue l 'espr i t et re f ro id i t le cœur : 
c 'est un dange r pour les âmes scrupuleuses. On doit 
d 'a i l leurs donner moins de temps à chercher ses 
fautes, qu'à les dép lo re r et à p r endre de bonnes ré-
solut ions de s'en cor r i ge r . 

Yous m'avez fait connaître mes péchés, ô mon 

Dieu, et je vous rends grâces de ce que j'ai 
découvert, à la lumière de votre sainte loi, 
beaucoup de taches qui sont dans mon àine. 
Mais de quoi me servira d'avoir connu mon 
iniquité, si je ne m'en relève pas? et com-
ment m'en relèverai-je, sans un nouveau 
secours de votre grâce? Donnez-le-moi, ô mon 
Dieu, et achevez en moi ce que vous avez com-
mencé. 

Avec votre aide je me lèverai, et, pénétré 
d'un vif sentiment de ma misère et de votre 
bonté, je retournerai à vous. Je me souvien-
drai que vous êtes mon Père; et, vous regar-
dant dans la personne de votre ministre, je me 
mettrai à ses pieds et vous dirai : Mon Père, 
j'ai péché contre le ciel et contre vous; je 
ne suis pas digne d'être appelé votre enfant; 
traitez-moi comme un de vos serviteurs. 

Seigneur, pardonnez-moi, et les péchés que 
je connais, et ceux que j'ignore ; je le demande 
à votre miséricorde, en vue des mérites de 
Jésus-Christ votre Fils. 
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C O N T R I T I O N 

w i Ê m m 

M 
vénids e t p n ' f v C û ? f e s s a n t P a r coutume d i s péchés 

I r S i S ? m < , i e " 
J L n î V 0 U S v o u s c o n f esse z de fautes l égères 

PR IÈRE POUR DEMANDER L A CONTRIT ION 

(Saint Liguori.) 

JÉSUS, mon Sauveur, prosterné à vos pieds 
J je vous remercie de ne m'avoir pas aban-
donne, après tant de péchés. Combien n i 
est-U pas qui vous ont offensé moins que 
moi et qui n auront jamais les lumières que 
ous m accordez à présent! Je vois que vous 

voulez réellement mon salut; et moi, je veux 



principalement pour vous plaire, je veux me 
sauver. Augmentez en moi de plus en plus la 
douleur de vous avoir offensé, vous, mon 
Dieu qui êtes si bon ! Remplissez-moi de 
douleur, remplissez-moi d'amour; je vous aime 
par-dessus toutes choses, mais je vous aime 
trop peu ; faites que je vous aime davantage. 
Exaucez-moi, mon Jésus, vous qui avez pro-
mis d'exaucer celui qui vous invoque. 0 Marie, 
mon espérance, vous êtes la Mère de la misé-
ricorde, ayez compassion de ma misere et 
priez pour moi. 

R e m a r q u e s sur la c o n t r i t i o n . 

I l ne faut pas se contenter de s ' engager d 'une ma-
nière généra le à ne plus pécher et a mour i r pluto 
que a o f f e n s e r Dieu Ces résoluUons vagues sont 
o rd ina i r ement i l lusoires. I l faut entrer dans le de-
tail p rendre la résolut ion d 'év i ter tel pèche: telle 
f au te , de fu i r te l le occas ion , d 'observer tel point de 

^ O u f l ï q u e soient notre bonne vo lonté et nos efforts, 
il nous arr ivera peut-être de ne pas sent ir en nous la 
contr i t ion. Quand m ê m e i l en serait ainsi ne nous 
en inquié tons pas; ayons confiance en la div ine mi-
sér icorde . I l faut s i repent i r de ses pèches mais 
non s'en troubler : l e repent i r est un ef fet de 'amour 
de D i e u , le t rouble n'est qu 'un f ru i t de lamour-

P r L e s e Î a r r n e s , la douleur sensib le , n e . s o n t pas les 
é l éments nécessaires de la vra ie contr i t ion : e l le con-
siste essent ie l lement dans un acte de vo l on té , qui 
déteste ses fautes passées et P ^ e n d l a résolut ion de ne 
plus les commet t r e à l 'avenir « C'est un grand pou-
vo i r devant D i eu , dit s a i n t François de Sales q 
vou lo i r . Vous ne sentez pas la contr i t ion a la bonne 
h e u r e ; mais le feu qu i est sous la cendre ne se voit 
nas ne se sent pas : pourtant ce feu existe. » 
P C'est surtout ? a r la fidélité à observer notre re-
solution et à ne plus commet t re les memes fautes, 
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pénitence. n ° U S a s s u r e r o n s la s incér i té de notre 

Cependant r e tomber dans les m ê m e s péchés sur 

sitôt qu on s'en reconnaît coupable , sont autan? de" 

^ r î c Z \ i ï : r n ° a S r a S S U r e r S U " ^ s i n c é r i t é d e 

viennenTde*iIXSM d ê ^ u ! ? ^ ^ 
sujets jusqu'au dern er m o i i e n t Ï Ï Ï l ? ? ™ 
nousd'haSitude de p é c h e r ' K k l c h e ^ 

H Z - s a n s m c l u l ^ d e sur nos confess ions passées' 
humi l ions-nous a la vue de nos faiblesses et cont i ' 

S L 4 Î T " C O n t " C n ° U S - m ê m e S a^fec courage et 

^ t f i A î a S S ï ï ! 5 S S S » i p - o î 
e famil iar ise quelquefo is avec l e sacrement de P é n i 

et S n s ° u n v r a l é g è r e m e n t , c o u t u m e " 
G I S A I S A W ^ I S S & I D 

P & D E P E R S O N N E S ' E T £ * * e n T i ï i î t L i ï 

EXERCICE POUR S'EXCITER A LA CONTRITION 

demanH4o^ÎDtv l a c o n t r î t , i ? n ' 11 f au t , après l 'avo i r 
fei^A la \ f a i cons idérer l ' i n ju r e que le péché 

n o u s - m ê S , i l i f e o Î t K o « « k à 

A S A Ï S ? — « Ï s s 

vantesP:eUt ' à C 6 t e f f e t ' s ' a d r e s s e r l e s quest ions su i -

ai-Je offensé ? M o n D ieu , mon Se igneur mon 

d o n t l a b ° n t é est inf inie 
qm m a accorde tant de grâces spéciales. . . 
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Où°> En sa présence , à son se rv i c e , dans sa mai-
son m ê m e , car la t e r re où j e me trouve est une terre 
sainte. . . 

Comment ? Vo l on ta i r ement , de propos dél ibéré, 
peut-être m ê m e avec préméd i ta t i on , après lui avoir 
p romis cependant b ien des fois de me corr iger . . . 

Pourquoi ? P o u r un plaisir fugi t i f , une lâche com-
pla isance , pour contenter un misérable caprice. . . 

Quand? A l o rs m ê m e qu ' i l m e chérissait , m e pro-
tégeait et me préservai t d 'une fou le de maux. . . 

Avec quoi? Avec les dons qu' i l m'avait accordés, 
avec les bienfaits don t il m'avait comble . . . 

Quelles en ont été les suites ? Humi l ia t ions, peines, 
r emords , grâces pe rdues , chât iments mentes . . . 

Of fenser D i e u , n ' e s t - c e pas le comble de l'ingrati-
tude et le plus g rand m a l h e u r ? 

D é t e s t a t i o n du p é c h é . 

1» A la vue de sa difformité. 
Ou'ai- je fait , ô m o n D ieu , en commettant le péché? 

Hé las ! j 'ai écouté le d é m o n , j 'a i contracte une res-
semblance avec l u i , j 'ai soui l lé mon a m e , j e vous ai 
p r é f é r é une misérab le sat is fact ion! A h ! j ai en hor-
reur mes égarements , j e vous en demande pardon et 
vous suppl ie de m ' a i d e r , par votre g râce , a sortir 
d 'un état si dép lorab le et si honteux. 

2» A la vue des maux qu'il noies cause, 
O D i e u ! que m ' es t - i l arr ivé l o rsque , par le plus 

g r and de tous les ma lheurs , j ' a i c ommis le peche. 
Hé las ! j e le reconnais à présent , en donnant nais; 

sance à ce monstre dans mon cœur, j e me suis attire 
tous les m a u x ; i l m'a mér i t é les châtiments de votre 
jus t i c e ; i l m'a rendu en abominat ion a vos yeuv 
O h ! donnez -moi donc de le détester de plus en plus, 
et de persévé re r dans la disposit ion de tout souitrir 
et de mour i r , plutôt que de le commet t r e encore. 

3» A la vue de la bonté de Dieu. 
Vous êtes m o n pè r e , ô m o n D ieu , et vous a w 

toujours eu pour moi une bonté sans l imite , com-
men t a i - j e pu être assez ingrat pour vous o f f e n s e r -
J'ai péché contre vous, ô m o n Dieu , j ai ¡ait le mm 
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envotre presence; c'est sous vos yeux que j 'ai osé me 
revolter, après avo i r été comblé âe vos faveurs 

Ayez pi ie de moi, Seigneur, selon votre arande 
misericorde, et effacez mes péchés selon la multi 
tude de vos bontés. Lavez -mo i de mes in i qu i t é^ Z 

p o i d ^ a n l m ° n D i e U ' 6 1 m o n cœur en sent 11 

Voire bonté m e con fond et r end mes reerets nlus 
amers; p us vous êtes a imab le , plus j e m e g s f n s V r i 
minel. L ' i n ju r e q u e e vous ai faite m e touche n lu s 
o mon Dieu q u e tous les maux que mes n t e 
pourraient m'att i rer . Mon cœur repentant me d f t ou 'n 
ne veut p lus vous o f f ens e r : il en f o rme pour ton 
jours une résolut ion s incère . Mais aidTz-moi I r l T 
comp hr, o vous qui êtes seul ma force et m o n ^ l u t 

f A la vue de Jésus souffrant et mourant 
Je vous contemple sur la C ro i x , ô Jésus, et ie me 

fespiISSS 
pandu tout son Sang et exp i ré sur c * b o ™ i n f t n £ 
devenu par lui mon unique espérance. O Jésus sainte 
içtime, a c c o r d e z - m o i , par vos mér i tes de m ê K 

m t b t i e n n ? ' , i e L l a r e S , d ' l m e S i n c è r e P ^ e n ™ Jui m obtienne le pardon de mes péchés, me réconcilia 
avec votre P è r e , et me rétablisse daÀs la aîx 
J ai perdue en l 'o f fensant. Ainsi s o i t - i l . P q 

ACTE DE CONTRITION ET DE FERME PROPOS 

( Saint Liguori.) 

0 ¡?.IEU <i'infinie majesté, voici à vos pieds 
V 1 ingrat qui vous a encore offensé, mais qui 
maintenant, tout humilié, vous demande par-
don : Seigneur, ne me repoussez pas; vous 
ne pouvez mépriser un cœur qui s'humilie Je 
vous rends grâces de m'avoir attendu jusqu'à 
present et de ne m'avoir pas fait mourir 
quand , étais dans le péché, pour m'envover 
en enter comme je le méritais. 



Cette patience dont vous avez daigné user 
envers moi, ô mon Dieu, me donne l'espoir 
qu'en vertu des mérites de Jésus-Christ, vous 
me pardonnerez dans cette confession toutes 
les offenses que je vous ai faites; je m'en repens 
et j'en suis affligé, parce que j'ai mérité l'enfer 
et perdu le paradis ; mais je les regrette sur-
tout, du fond de mon âme, non pas tant à 
cause de l'enfer que j'ai mérité, que parce que 
je vous ai déplu, à vous, Bonté infinie ! 

Oui, je vous aime, ô souverain Bien 1 et 
parce que je vous aime, je me repens de 
toutes les injures que je vous ai faites. Je 
vous ai tourné le dos, je vous ai manqué de 
respect, j'ai méprisé votre grâce, votre ami-
tié; en un mot, Seigneur, je vous ai volon-
tairement perdu ! Ah ! pour l'amour de Jésus-
Christ, pardonnez-moi tous mes péchés; je 
m'en repens de tout mon cœur, je les hais, je 
les déteste, je les abhorre plus que tous les 
maux ; et je me propose pour l'avenir, moyen-
nant votre grâce, de ne plus vous offenser 
volontairement. Oui, mon Dieu, plutôt mou-
rir que de pécher encore ! 

Marie, ô ma Mère, obtenez-moi de mourir, 
et de mourir mille fois, plutôt que de perdre 
de nouveau la grâce de votre divin Fils. 

AUTRE ACTE DE CONTRITION ET DE FERME 

PROPOS 

(Saint Jean-Baptiste de la Salle.) 

OBON Jésus, doux Sauveur de mon âme, du 
fond dé mon cœur je vous demande pardon 

de tous les péchés que j'ai commis contre votre 

divine majesté. Hélas, mon Dieu, vous m'avez 
tant aime, que vous avez versé tout votre sano-
pour une créature si misérable. Ah ! que je ne 
perde point le fruit de ce sang précieux ; que je 
meure ô mon Dieu, plutôt que de commettre 
un seul peche contre une si grande bonté. 
0 JÉSUS, mon Sauveur et mon Dieu, j'ai un 

extrême regret de tous les péchés de ma 
vie passee; j aimerais mieux mourir que de 
vous offenser à l'avenir. Ayez pitié de moi, et 
faites-moi miséricorde, c'est la grâce que je 
vous demande, ô mon Dieu, par les mérites 
infinis de votre très cher Fils Notre-Seigneur 
Jésus-Christ. ° 

ACTE DE CONFIANCE EN NOTRE-SEIGNEUR 

(Saint Jean-Baptiste de la Salle.) 

TE vous offre, ô mon Sauveur Jésus-Christ 
«I tant de peines et de tourments qu'il vous a 
plu endurer, mourant en croix pour moi, pour 
satisfaire a la justice de votre Père céleste pour 
mes péchés, lesquels je jette et cache dans vos 
plaies sacrees, pour y être consumés dans l'ar-
dente fournaise de votre amour divin. 

CONFESSION 

Avant la confession. 

rn,Vwfnd,LV°nSt n°-US P r é s e n t e r a u P rêtre comme au 
medecin de notre ame, qui a entre les mains le san* 
de Jésus-Christ, remède infaill ible pourTue?rir1outef 
nos maladies spirituelles : mais Dieu v e n d u e nous g 

f i t ™ 3 3,"'60 U n e e n t i è r e s ' n c é r i t é . Combien nous 
serions cruels envers nous-mêmes, si, en dissimulant 
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le ma l caché dans l e secret de notre cœur, nous chan-
g ions en po ison le r emède qu i do i t nous donner la 
v i e ! « N e voyez-vous pas , dit saint François de Sales, 
q u e , tandis que vos péchés sont dans votre â m e , ce 
sont des ép ines qu i vous déch i r en t ; mais que , lors-
qu' i ls en sortent par une accusation humb l e et sin-
c è r e , ces ép ines se changent en roses et en par-
f u m s ? » 

P R I È R E 

POUR DEMANDER LA GRACE DE SE BIEN CONFESSER 

SOYEZ dans ma bouche et dans mon cœur, 
Seigneur, afin que je fasse une confession 

sincère et entière de tous mes péchés. Soyez 
aussi dans la bouche et dans le cœur de votre 
ministre, à qui je vais m'adresser, afin que, 
rempli de votre Esprit, qui est un Esprit de 
lumière, de sagesse et de charité, il connaisse 
mon état, il m'apprenne ce que je dois faire 
pour me corriger, il m'applique le sang de 
Jésus-Christ votre Fils, pour laver mes péchés, 
pour guérir mes plaies et pour me rendre 
invincible aux attaques de l'ennemi de mon 
salut. Ainsi soit-il. 

A c c u s a t i o n d e s p é c h é s . 

Après une préparat ion suf f isante , i l faut s'appro-
cher avec conf iance du saint t r ibuna l , déclarer ses 
fautes avec humi l i t é et s incér i t é , sans les exagérer 
par s c rupu le , sans les excuser par o r gue i l , sans les 
déguiser à cause de la r épugnance qu 'on éprouve à 
les d é c l a r e r , sans passer l égè rement sur des péchés 
assez considérables en certaines mat i è res , tandis 
qu 'on s 'expl ique for t exactement sur de plus légers, 
enf in sans omet t re les c irconstances qu i changent l'es-
pèce du péché ou qu i le r endent plus gr ie f . 

N e soyons pas du nombre de ceux qu i se font un 
suppl ice de l ' exerc ice l e plus conso lant ; i ls croient 
toujours leur confession incomp lè t e , l eur contrition 
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insuffisante; ces craintes troublent l ' âme arrêtent 

contrition au mo ins de l 'un de ces nér-hi* , • 
il faut accuser de nouveau un p é c h é ^ e î a vie pass le 
dont on a une vra e dou leur I I suff it T w a > . p a s s e e 

ce péché de la v ie passée en d san s m p l e m e n f î l 
vertu ou le c ommandemen t auquel i l es opposé 

Quand nous serons aux pieds du prê t re S o n s 
nous que nous s ommes sur le Ca vaire e g a u e fe" 
sang de Jésus-Christ coule sur notre â lne pour a 
purifier. Dans cette pensée , tenons-nous respec t i eu 
sement a g e n o u x , les mains jo intes et les veux mn 
fcfment ba issés , c o m m e un c r im ine l q u i ^ honte 
de ses fautes. Ensuite écoutons avec une g rande at 
tention les avis de notre confesseur , r e c l w avec 
respect la péni tence qu ' i l nous impose obéfssons avec 
une entiere soumission à ses décisions C 

Lorsqu i l nous donne l 'absolution, recevons- la avec 
h u m i 1 ^ , avec j o i e et conf iance regar -

m m ? u n e S ' â c e qui ne nous est point due 
renouvelons a lors nos sent iments de contr i t ion et 

E e t 0 p n é S c h T C e r e m e n t ' D i e U d e - P ' - r e tomber 

A p r è s la c o n f e s s i o n . 

En sortant du saint tr ibunal de la pénitence i l 
faut rendre grâces à Dieu du pardon qu' i l a bien vo'ul 

r m ? r r ° o p o s r ' 6 1 ~ l e / n o t r e r ^ T Z t 

ACTE DE REMERCIEMENT 

(Saint Liguori.) 

ON cher Jésus, combien je vous suis obligé' 
Grâce aux mérites de votre sang, j'ai la 

confiance d'avoir aujourd'hui reçu mon par-
Qon, , ]e vous en remercie souverainement, et 

ricordes ^ l 0 U 6 r à j a m a i s V0S m i s é " 



LA SAINTE COMMUNION 

EXERCICES SPIRITUELS 

ACTE D 'OFFRANDE 

(Saint Jean Berchmans.) 

I GRÉEZ, Seigneur, cette confession que je 
A viens de faire, tout imparfaite qu elle est ; 
recevez-la par les prières et les mentes de la 
très sainte Vierge et de mes saints protecteurs; 
et s'il s'était glissé, dans cette confession ou 
dans les précédentes, quelque faute, soit dans 
l'intégrité de l'accusation, soit dans la viva-
cité de la douleur ou dans la fermeté du bon 
p r o p o s , daignez tellement y suppléer par votre 
infinie miséricorde, que l'absolution que j a, 
reçue sur la terre soit ratifiée dans le ciel. 
Ainsi soit-il. 

ACTE D E FERME PROPOS 
(Saint Liguori.) 

MON Dieu, si je vous ai tant de fois perdu 
jusqu'à présent, je ne yeux plus- vous 

perdre à l'avenir; je suis résolu de changer de 
vie véritablement. Vous méritez tout mon 
amour; ie veux vous aimer de toute mon âme 
et ne plus me séparer de vous. Je vous ai deja 
promis, ie vous promets de nouveau,, en ce 
moment, de consentir plutôt à mourir qua 
vous offenser encore. Je m'engage a fuir 1 oc-
casion du péché, et à p r e n d r e tel mo^n 
(déterminez-le) pour ne plus retomber. Mais, 
mon Jésus, vous connaissez ma faiblesse, don-
nez-moi la grâce de vous être fidèle jusqu a la 
mort et de recourir à vous dans mes tenta-
tions. Très sainte Vierge Marie, assistez-moi : 
vous êtes la Mère de la persévérance, tout 
mon espoir est en vous ! 

E x c e l l e n c e de la sa in t e C o m m u n i o n . 

« La c ommun ion est l 'acte le plus subl ime, l e p lus 
parfait , le plus saint , dont un h o m m e soit capable 

Communie r , en e f f e t , c'est r ecevo i r en notre 
corps et en notre a m e , le Fi ls de D i eu , Jésus-Christ, 
( l ' , ( a I e , C ' ' , l e „ P e r e l e Sa in t -Espr i t , la T r in i t é 
tout ent i e re , le Dieu un ique , v ivant et é t e rne l ; c 'est 
recevoir D ieu , c e s t se nourr i r de Dieu ! . . . P a r le 
baptême et par la g r â c e , Jésus est notre vie, notre 
vie spir ituel le et é te rne l l e ; par la c o m m u n i o n , il 
f a L D p £ e V a i n , d e v t e c o m m e i l s 'appel le l u i - m ê m e 
dans 1 Evangi le . De m ê m e que le corps ne peut con-
server la v ie que par la nourr i ture , de m ê m e l 'âme 
ne peut conserver la v ie que par la c o m m u n i o n . Si 
e bapteme nous donne la v i e , la c ommun ion entre-

tient et fort i f ie cette v ie . E l l e est donc la nourr i ture 
de notre a m e , sa f o r c e , sa santé, sa v i gueur , sa 
beaute, sa j o i e , son pur bonheur. 

« La c ommun ion a pour ef fet pr inc ipa l et généra l 
de nous unir in t imement à Jésus - Christ , de nous 
remplir de Jésus-Chr ist , de nous t rans former en 
Jesus-Chnst. P lus on approche de ce résultat d i v i n , 
et plus on prof i te de la g râce de la c o m m u n i o n . U n e 
Donne c ommun ion augmente et rav ive la f o i ; e l le 
nous porte plus f ac i l ement vers les choses du c ie l , et 
nous détaché des choses de la ter re . E l le nous fa i t 
aimer la perfect ion. El le nous donne le sens de 
lamour de D ieu , le sens de la p i é t é ; el le nous fait 
comprendre prat iquement ce que c'est qu 'a imer 
Jésus et etre a ime de Jésus. Elle nous fac i l i te la pra-
tique des vertus de N o t r e - S e i g n e u r ; e l le nous a ide 
a devenir doux et humbles de c œ u r , recuei l l i s et 
mortiues, charitables envers le prochain, respectueux 



LA SAINTE COMMUNION 

EXERCICES SPIRITUELS 

ACTE D 'OFFRANDE 

(Saint Jean Berchmans.) 

I GRÉEZ, Seigneur, cette confession que je 
A viens de faire, tout imparfaite qu elle est ; 
recevez-la par les prières et les mentes de la 
très sainte Vierge et de mes saints protecteurs; 
et s'il s'était glissé, dans cette confession ou 
dans les précédentes, quelque faute, soit dans 
l'intégrité de l'accusation, soit dans la viva-
cité de la douleur ou dans la fermeté du bon 
p r o p o s , daignez tellement y suppléer par votre 
infinie miséricorde, que l'absolution que j a, 
reçue sur la terre soit ratifiée dans le ciel. 
Ainsi soit-il. 

ACTE D E FERME PROPOS 
(Saint Liguori.) 

MON Dieu, si je vous ai tant de fois perdu 
jusqu'à présent, je ne yeux plus- vous 

perdre à l'avenir; je suis résolu de changer de 
vie véritablement. Vous méritez tout mon 
amour; ie veux vous aimer de toute mon âme 
et ne plus me séparer de vous. Je vous ai deja 
promis, ie vous promets de nouveau,, en ce 
moment, de consentir plutôt à mourir qua 
vous offenser encore. Je m'engage a fuir 1 oc-
casion du péché, et à p r e n d r e tel mo^n 
(déterminez-le) pour ne plus retomber. Mais, 
mon Jésus, vous connaissez ma faiblesse, don-
nez-moi la grâce de vous être fidèle jusqu a la 
mort et de recourir à vous dans mes tenta-
tions. Très sainte Vierge Marie, assistez-moi : 
vous êtes la Mère de la persévérance, tout 
mon espoir est en vous ! 

E x c e l l e n c e de la sa in t e C o m m u n i o n . 

« La c ommun ion est l 'acte le plus subl ime, l e p lus 
parfait , le plus saint , dont un h o m m e soit capable 

Communie r , en e f f e t , c'est r ecevo i r en notre 
corps et en notre a m e , le Fi ls de D i eu , Jésus-Christ, 
( l ' , ( a I e , C ' ' , l e „ P e r e l e Sa in t -Espr i t , la T r in i t é 
tout ent i e re , le Dieu un ique , v ivant et é t e rne l ; c 'est 
recevoir D ieu , c e s t se nourr i r de Dieu ! . . . P a r le 
baptême et par la g r â c e , Jésus est notre vie, notre 
vie spir ituel le et é te rne l l e ; par la c o m m u n i o n , il 
f a L D p £ e V a i n , d e v t e c o m m e i l s 'appel le l u i - m ê m e 
dans 1 Evangi le . De m ê m e que le corps ne peut con-
server la v ie que par la nourr i ture , de m ê m e l 'âme 
ne peut conserver la v ie que par la c o m m u n i o n . Si 
e bapteme nous donne la v i e , la c ommun ion entre-

tient et fort i f ie cette v ie . E l l e est donc la nourr i ture 
de notre a m e , sa f o r c e , sa santé, sa v i gueur , sa 
beaute, sa j o i e , son pur bonheur. 

« La c ommun ion a pour ef fet pr inc ipa l et généra l 
de nous unir in t imement à Jésus - Christ , de nous 
remplir de Jésus-Chr ist , de nous t rans former en 
Jesus-Chnst. P lus on approche de ce résultat d i v i n , 
et plus on prof i te de la g râce de la c o m m u n i o n . U n e 
bonne c ommun ion augmente et rav ive la f o i ; e l le 
nous porte plus f ac i l ement vers les choses du c ie l , et 
nous détaché des choses de la ter re . E l le nous fa i t 
aimer la perfect ion. El le nous donne le sens de 
lamour de D ieu , le sens de la p i é t é ; el le nous fait 
comprendre prat iquement ce que c'est qu 'a imer 
Jésus et etre a ime de Jésus. Elle nous fac i l i te la pra-
tique des vertus de N o t r e - S e i g n e u r ; e l le nous a ide 
a devenir doux et humbles de c œ u r , recuei l l i s et 
mortiues, charitables envers le prochain, respectueux 



et obéissants envers nos supérieurs, patients dans les 
souffrances et les contrariétés. El le nous fortif ie dans 
les tentations, e l le les rend moins nombreuses et 
moins fortes, et nous donne le secours le plus ef f i -
cace pour en triompher et maintenir notre âme dans 
une chasteté par fa i te . » (M9 r de Ségur.) 

Disposi t ions nécessa i res pour communie r souvent . 

« Pour communier souvent et dignement il faut 
avoir une certaine sainteté. Mais quelle est cette sain-
teté? Es t - c e la perfection des grands saints et des 
martyrs? En aucune manière ; e l le serait désirable 
sans aucun doute, mais elle n'est pas requise; la 
sainteté qu'exige la communion fréquente est à votre 
portée et à celle de tous les vrais chrétiens : c'est tout 
s implement l'état de grâce avec la volonté sincère 
d'éviter le péché et de servir Dieu très fidèlement. 11 
ne faut jamais confondre ce qui est de précepte et 
ce qui est de conseil. Une seule disposition est de 
précepte pour communier dignement et utilement : 
c'est l'état de grâce , accompagné du ferme propos 
d'éviter au moins le péché mortel et les occasions du 
péché mortel . Que des dispositions plus parfaites 
soient désirables, et très désirables, qui oserait en 
douter? L'Eglise les demande à tous les fidèles, prin-
cipalement a ceux qui communient souvent. Mais 
enfin ces dispositions meil leures sont de conve-
nance , de conseil, et non de précepte rigoureux. 11 
n'est pas nécessaire d'ajouter que plus on communie 
souvent, plus on doit s 'efforcer d'apporter au bon 
Dieu une conscience plus délicate, un amour plus 
pur, un dévouement plus fort et plus généreux. 

« Si les mondains, dit saint François de Sales, 
vous demandent pourquoi vous communiez si sou-
vent , dites- leur que c'est pour apprendre à aimer 
Dieu, pour vous purifier de vos imperfect ions, pour 
vous dél ivrer de vos misères, pour vous consoler en 
vos aff l ict ions, pour vous soutenir en vos faiblesses. 
D i tes - l eur que deux sortes de gens doivent souvent 
communier : les parfaits, parce qu'étant bien dispo-
sés, ils auraient grand tort de ne point s'approcher 
de la source de la perfect ion, et les imparfaits, afin 

de pouvoir justement prétendre à la perfection; les 
forts, de peur de s'affaiblir, et les faibles, afin de se 
fort i f ier ; les malades, afin de se guér i r ; les sains, 
afin de ne pas tomber en maladie; et que pour vous, 
comme imparfai t , faible et malade, vous avez besoin 
de souvent communiquer avec la perfection, la force et 
le médecin. Dites- leur que vous recevez le saint sa-
crement pour apprendre à le bien recevoir, parce 
qu'on ne fait guère bien une action à laquelle on ne 
s'exerce pas souvent. Communiez donc souvent, et le 
plus souvent que vous pourrez, avec l'avis de votre 
père spirituel, et croyez, qu'à force de contempler et 
de manger la beauté, la bonté et la pureté même, en 
ce divin sacrement, vous deviendrez tout beau, tout 
bon et tout pur. » (M3r de Ségur. ) 

P répara t i on à la sainte Communion. 

Nous devons préparer chacune de nos commu-
nions avec un très grand soin. Dès la ve i l l e , of frons 
nos exercices à cette intention : que notre oraison 
soit plus recuei l l i e , et nos prières plus ferventes; 

ue les vues de foi animent davantage nos actions ; 
isons souvent avec un saint transport de jo ie : De-

main, mon Jésus viendra en moi. 

Dans les intervalles du sommei l , appelons Jésus 
par nos désirs enf lammés; devançons de nos vœux 
l 'heureux moment où nous pourrons jouir de sa pré-
sence; ranimons notre fo i , en pensant que ce n'est 
pas un homme mortel ni un prince de la terre, mais 
le Roi des ro is , le Dieu du ciel, que nous devons 
recevoir. 

Dès notre réveil, pensons à cette grande action, et 
demandons à No t re -Se i gneur Jésus-Christ la grâce 
de la bien fa i re ; répétons avec humil i té et con-
fiance ces paroles : Seigneur, je ne suis pas digne 
de vous recevoir; mais venez, Seigneur, car je vous 
désire de toute mon âme. Lisons quelques passages 
du IV e l ivre de l ' I m i t a t i o n ; puis récitons notre prière 
du matin, faisons notre oraison, avec une plus grande 
ferveur, dans l'intention de nous préparer à la sainte 
communion. 



P r o p o s o n s - n o u s les fins pour lesquel les nous de -
vons c o m m u n i e r : 

1 ° G lor i f i e r Dieu et lui r endre grâces par Jésus-
Chr is t , son F i l s ; 

2° N o u s unir in t imement à Jésus-Christ, nous trans-
f o r m e r en lu i , nous donner tout à lui par un amour 
sans r ése rve , c o m m e il se donne l u i - m ê m e absolu-
men t à nous par une charité sans bornes ; 

3° Recevo i r l ' accompl issement des promesses que 
Jésus-Christ a faites à celui qu i mangera sa cha i r et 
boira son sang : être fort i f iés dans la v ie de la grâce, 
soutenus dans nos tentat ions, secourus dans nos 
pe ines , assistés dans nos besoins; 

4° Demander l 'union et la paix pour la sainte Eg l i s e ; 
p r i e r pour notre saint-père le P a p e ; 

5» Acquér i r l 'augmentat ion de la char i té et des 
autres ve r tus , et r ecevo i r le p r inc ipe de la résurrec-
t ion g lor ieuse et le gage de la v ie éternel le . 

A ces vues généra l es , qu ' i l est à propos de se r e -
présenter toutes les f o i s que l 'on c o m m u n i e , i l est 
t rès ut i le de j o i nd r e à chaque communion que lques 
vues part icul ières , c o m m e d 'entrer dans l 'espr i t du 
mystère qu 'on cé l èbre , d 'obtenir la grâce d ' imi te r le 
Saint dont on fait la f ê te , de se co r r i g e r de que lque 
dé faut , d 'avancer dans quelque v e r tu , d 'être rés igné 
dans que lque épreuve que Dieu nous envo i e , de de-
mande r la connaissance de sa v o l on t é , de le r e m e r -
c ier de que lque b ienfa i t , de lu i demander la con-
ve r s i on de que lque pécheur , ou que lque autre 
grâce pour soi ou pour les autres. Il ne faut jamais 
oub l i e r non p lus de pr ier pour le soulagement des 
âmes du purga to i r e , et spéc ia lement pour cel les qui 
nous sont plus chères . Cette prat ique de se proposer , 
à chaque c ommun ion , que lque but par t i cu l i e r , sert 
à empêche r la nég l i gence et la rout ine. 

Quand le moment de la c ommun ion est venu, figu-
rons-nous que Jésus-Christ nous dit : Venez à moi ; 
et répondons lui : Je vais à vous, Seigneur, dans les 
mêmes intentions pour lesquelles vous m'invitez a 
votre table. 

Conjurons Mar ie , notre Ange gardien, saint Joseph, 
nos saints pa t rons , saint Jean-Bapt is te de la Salle, 
de nous accompagner et de nous conduire à Jésus. 

A c t i o n d e g r â c e s . 

S S S S S r a î Î S É 
FTFFIÏ Î I S T S T I 1 - * 

ma main .droite s'oublie elle^èmÌ, si je vom oulìZ 
jamais; et que ma langue demeuré attachée à mot, 

f p ? c x / x v i I E R , . R V I E N S É I E R N E I I E ^ ^ 

P „ & e r - d Ì S a i n t e s S o l u t i o n s sur les points parti 

nous aidera a les observer . S 'exci ter à la persévê 
S 3 Z S J 7 E T A S - S ! 

alJndZrl'i v\la V^pérué ni l'adversité, ni la 
ÏI TJ? S abaissement, ni quelque créature que 
« soit, ne me sépareront jamais de lui. ( R o m . , v m 8-) 

N e 

sont r ecommandés à nos p r i è r es , pour les dé funts 

nos p i eux suf f rages . ^ 4 ^ ^ ^ T s 

ts-
Ja 



CONSIDÉRATIONS SUR LA SAINTE COMMUNION 

(Saint Jean-Baptiste de la Salle.) 

Le f rui t que vous retirez de la sainte communion 
dépend beaucoup des dispositions avec lesquelles 
vous vous en approchez. Dans quelles dispositions 
êtes-vous alors, et avec quelle pureté de cœur et 
d'intention vous présentez-vous a la sainte table.' 

Ces quatre considérations sont très faciles à faire, 
avant que de vous présenter à la sainte table, pour 
mettre votre cœur dans l'état où il doit être pour une 
si sainte action. La première es t : Que va i s - j e faire. ' 
La seconde est : Que suis - j e auprès de D i e u L a 
troisième est : Pourquoi et pour quelle fin veux-je 
m'approcher de l'autel pour le recevoir. ' La qua-
t r i ème : Comment et pour quel le fin m en dois-je 
approcher aujourd'hui? Fa i tes-vous ces quatre re-
ilexions avant que de communier? 

Approchez-vous de la sainte table avec la même 
disposition que vous voudriez avoir pour entrer dans 
le ciel? Il ne faut pas, sans doute, avoir moins de 
respect pour recevoir Jésus-Christ que pour être reçu 
de lui. 

Ce serait un grand abus et un grand désordre dans 
votre âme, si la fréquence des communions en dimi-
nuait la ferveur. Au contraire, il n'y a r ien qui dis-
pose mieux à la communion suivante que la prece-
dente ; et si nous ne résistons pas à la grâce qui se 
reçoit dans ce sacrement, il nous rassasie sans oter 
l 'appétit et le désir de communie r , comme la gloire 
contente te l lement les bienheureux, qu'i ls ne perdent 
jamais le désir de voir Dieu; et après 1 avoir vu un 
mi l l ion de fo is , i ls désirent autant de le voir que 
s'ils ne faisaient que d 'entrer dans le ciel. Ressen-
tez -vous de tels désirs à l 'égard de la sainte commu-
nion? 

C'est un bon conseil qu'au temps de la sainte com-
munion et de l 'action de grâces, on rappelle dans 

tout a t o i . ne veux- tu pas te donner tout à i , , i 9 P Ï 
- t i e n t Ç l u s <ïu 'à ^ t t e diff iculté , ne veux-

P f s „ I a surmonter pour son amour? Et pour le 
C , r ; n » l u i Portes ne veux-tu pas lui 1 

cela/ Tu n oserais sans doute le lui r e f u s e r ' T1 ( W 
ainsi se presser et s 'engager doucement à se Vainirë 

J Ï H ? é ? 3 t q u ' n , n ' y a PO'n t de meil leur temps en 
toute la v i e , que le temps de la sainte communion 
et le temps qui la suit, pendant lequel vous avez le 

abvenc^ésruf C S T S W à ^ et cœur * 
, c Jesus-Christ . Mais si vous v prenez garde von « 
trouverez que vous n'avez pas recueilli i f S t que 

lez e S t " C ® p o i n t P a r c e ' l " e vous vou-
n L I T - P a r l e r ' e t ^ " e v o u s n'écoulez point 
N?est ; P e i n g n in t r n, q U i V 0 " d r a i t a u s s i v o u s entretenir? 
e m m U , ' ? q u e v o u s - ê t e s l à c h e Pendant ce 

temps? Vous abandonnez-vous à Notre-Seigneur pour 

exécuter?n S t ° U 8 8 6 8 d e S S e i n S S U r v o u s e f p ou rTes 

" e faudrait point tant se mettre en peine de 
chercher, tous les j ours , de nouvelles pensées pour 
bien communier ; car les plus simples et les p°ùs 
communes sont les mei l leures; puisqu'il n'y a r ien de 
si touchant et de si puissant pour nous unir ® n t ï 
neuremen a Dieu, que de considérer ce que la foi 
nous enseigne de plus commun touchant ce divin 
sacrement. N 'est - i l pas vrai?.Que ne vous remettez" 

Ï T s e ï Z e ^ . 1 6 8 j ° U r S ^ ^ - penTées et 

S'il est vrai, ce que l 'on dit , qu'il ne faudrait 

SsnneCTTui0n h i G n f a i t e P ° u r n o u s Rendre par-
vntre' & „ • « J Û p a S a v o u e r 1 U u Y a beaucoup de 
vn f» i t e d e C e . ' ! " e ' a P r è s 'ant de communions, 
vous etes encore si imparfait? ' 

t f c ^ p l " S e P Particulier vos défauts, sur-
i ^ i Principaux; demandez -en pardon à Dieu" 

e f Î I f f r U S 3 n e l 6 S p l u S c o m m e t l r e . R e n o u v e l é 
les resolutions que vous avez quelquefois faites sur 

!91 
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ce sujet. Cette pratique, pendant le temps de la 
sainte communion et de l'action de grâces, ne peut 
être que très utile. 

N e passez-vous point de communion sans deman-
der à Dieu quelque grâce particulière ou quelque 
vertu dont vous ayez besoin? Examinez celles qui 
vous sont nécessaires, et demandez-les avec instance, 
surtout dans le temps de la sainte communion, ou 
immédiatement après, pendant que Notre -Se igneur 
est encore en vous; car, sans doute, puisque vous le 
possédez alors chez vous, il aura assez de bonté pour 
ne vous rien refuser de ce que vous lui demanderez. 

E X E R C I C E S 

P O U R L A S A I N T E C O M M U N I O N 

DIRECTION DE L ' INTENTION A V A N T DE COMMUNIER 

(Saint Liguori.) 

JE vous offre, ô mon Dieu, au nom de Jésus-
Christ, votre cher Fils, par les mains de la 

très sainte Vierge, la Messe que je vais en-
tendre et la communion que je vais faire pour 
vous glorifier, pour reconnaître votre souve-
rain domaine sur moi et tous les biens que 
j'ai reçus de votre infinie bonté, pour obtenir 
le pardon de mes péchés, particulièrement 
de... Et parce que je me trouve charge de 
dettes immenses envers votre justice, j ai 
recours aux indulgences que l'Eglise me pré-
sente aujourd'hui en votre nom, à l'occasion 
de..., et je vous demande instamment les dis-
positions requises pour y participer1. Je vous 

> Le temps de la communion est, à raison des d i s^s i t i on j où on 
se trouve, le temps le plus favorable pour gagner des indulgences. Pro-

K c e d r V T v 1 1 D i e u ' d e ^ c o r d e r la grâce de... {Ici déterminez la grâce svèciaU 
que vous vous proposez d'obtenÎ ) Je vous 
supplie de verser vos plus précieuses béneTc 
ions sur notre Saint-Père le Pape, sur ï | 

sur le clergé , sur notre Evêque s u / ¿ p e r -
sonnes constituées en dignité. Répandez ï u r 
mes frères votre esprit de* ferveur et de zèle • 
éclairez les fidèles, convertissez les hérétiques' 
touchez les pécheurs de votre crainte ê  dé 
votre amour, sanctifiez de plus en plus les 
justes ; soulagez les âmes du purgatoire faiteS 
miséricorde à mes parents, à mel am7s,'à m5 
bienfaiteurs, tant vivants que trépassés Sîn 
que tous ensemble nous p u i s s i o n s W Îoïeï 
éternellement au ciel. Ainsi soit-il 

J unis ma communion avec les vôtres, 
moivot'rpbienheureuse, ô ma Mère! donnez-
moivotre fils ! je veux le recevoir de vos mains ; 
dites-lui que je suis votre serviteur, afin qu'il 
me presse plus amoureusement contre son 
cœur, tout à l'heure quand il va venir. 

et de la Nativitô de saiM Jeln S l U ^ 



J P R E M I E R EXERCICE POUR L À COMMUNION 

I N V I T A T I O N A L A COMMUNION 

Qu'on peut lire la veille et le matin du jour où l'on doit 
communier. 

TÉSUS-CHIUST. — "Venez à moi, vous tous qui 
J travaillez et qui êtes chargés, je vous sou-
lagerai. (S . Matth., x i , 28.) . . . 

Je suis le pain de vie. Je suis le pain vivant, 
qui suis descendu du ciel. Si quelqu'un mange 
de ce pain, il vivra éternellement. (S . Jean, 
v i , 48, 51, 52.) , . 

Le pain que je donnerai est ma chair que je 
dois donner pour la vie du monde. ( S . Jean, 

vi 52 ) 
Si vous ne mangez la chair du Fils de 

l 'homme, et si vous ne buvez son sang, vous 
n'aurez point la vie en vous. ( S . Jean, v i , 
54.) 

Celui qui mange ma chair et boit mon sang, 
a la vie éternelle; et je le ressusciterai au der-
nier jour. (S . Jean, v i , 55.) 
: Celui qui mange ma chair et boit mon sang, 
demeure en moi, et moi en lui. ( S . Jean, v i , 
57.) Celui qui me mange vivra par moi. 
(S. Jean, v i , 58.) . 

Celui qui croit en moi, a la vie eternelle. 
(S. Jean, v i , 47.) 

A s p i r a t i o n s a v a n t la C o m m u n i o n . 

O D I E U , Ô mon Dieu, je soupire après vous 
dès l'aurore, mon âme a soif de votre pre-

sence, ma chair vous désire avec ardeur ( Ps 
L X I I , 2 . ) • \ • 

Comme le cerf altéré soupire après les eaux, 
ainsi mon âme vous désire, ô mon Dieu (Ps 
X L I , 2 . ) V ' 

Que vos tabernacles sont aimables, ô Dieu 
des vertus ! Mon âme désire ardemment d'être 
dans la maison du Seigneur, et elle est presque 
dans la défaillance par l'ardeur de ce désir 
(Ps. L X X X I I I , 2 , 3 . ) 

Qu'y a-t-il au ciel et sur la terre que je puisse 
desirer, si ce n'est vous, ô mon Dieu? (Ps 
L X X I I , 2 5 . ) 

Mon cœur vous parle, mes yeux vous 
cherchent; toujours je chercherai, Seigneur, 
votre présence. (Ps. xxvi , 8.) 

Voici l'Agneau de Dieu, voici celui qui 
efface les péchés du monde. (S. Jean, i , 29.) 

Seigneur, vous savez que je vous aime. 
(S. Jean, xx i , 15.) 

Venez, Seigneur Jésus, venez. (Apoc., xxn, 
20.) 

ACTES A V A N T L A COMMUNION 

(Saint Jean-Baptiste de la Salle.) 

Acte de foi. — Mon Seigneur Jésus-Christ, 
je crois fermement que vous êtes dans le très 
saint Sacrement de l'autel, parce que vous 
l'avez dit. 

Acte d'adoration. — Mon Seigneur Jésus-
Christ, je vous adore dans la sainte hostie, 
avec le plus grand respect dont je suis ca-
pable. 



(Saint Jean-Baptiste de la Salle.) 

Acte d'adoration. — Mon Seigneur Jésus-
Christ, je vous adore, reposant dans ma poi-
trine, avec le plus profond respect dont je suis 
capable. 

Acte de remerciement. — Mon Seigneur 
Jésus-Christ, je vous remercie de tout mon 
cœur de ce que vous avez bien voulu me visiter. 
'1 Acte d'amour. — Mon Seigneur Jésus-
Christ, je vous aime de tout mon cœur, de 
toute mon âme, de toutes mes forces et par-
dessus toutes choses. 

Acte d'offrande. — Mon Seigneur Jésus-
Christ, je me donne tout à vous, parce que 
vous vous êtes donné tout à moi. 

A C T E S A P R È S L A C O M M U N I O N 

EXERCICES SPIRITUELS 

Acte d'espérance. — Mon Seigneur Jésus-
Christ, j'espère que, par le moyen de la sainte 
communion, vous me donnerez votre grâce en 
ce monde et le paradis en l'autre. 

Acte d'amour et de désir. — Mon Seigneur 
Jésus-Christ, je vous aime de tout mon cœur, 
par-dessus toutes choses; je souhaite ardem-
ment de vous recevoir. 

Acte de demande. — Mon Seigneur Jésus-
Christ, faites-moi la grâce de vous recevoir 
saintement. 

Acte d'humilité. — Mon Seigneur Jésus-
Christ, je ne suis pas digne que vous entriez 
dans mon cœur, mais dites seulement une 
parole, et mon âme sera sauvée. 

EXERCICES POUR LA SAINTE COMMUNION 291 

Acte de demande. - Mon Seigneur Jésus-
Chnst, laites-moi la grâce de profiter de la 
sainte communion. f ^ n e r ae la 

A s p i r a t i o n s a p r è s la C o m m u n i o n . 

T'Ai trouvé celui que mon cœur aime- ie le 

( C S . , T V 6 A I R E S T À M O I ' E T J E S U I S À I -

ffiz&tig, Jésus-christ 

( P^xxn ,^ 1 ! ) 1 1 0 1 6 ^ ' 1 6 ^ l i c e d o n t j e m'enivre ! 
Ma chair et mon cœur languissent d'amour 

pour vous; vous êtes le Dieu de mon cceTret 
mon partage pour jamais. ( P s . Lxxn, 26 > ' 

C h r k U T t t S e p a r e r a Î I a c h a r i t é ^ Jésus-Uirist ! (Rom., v in, 35.) 
0 mon âme, bénissez le Seigneur et Î I U P 

( p i C Î I ^ . R E N M O I G I O R I F I E S O N " A I ' N T N O " 

Que rendrai-je au Seigneur, pour tant de 
biens dont il m'a comblé? (Ps. cxv, 12 ) 

Je bénirai le Seigneur en tout temps- ses 
louanges seront toujours sur mes lèvres! ( f t 

Je chanterai éternellement les miséricordes 
DU Seigneur. (Ps. L X X X V I I I , 2 . ) " 

est r°av. âr ^ ^ ' e S e i * n e u r > e t m o » esprit est ravi de joie en Dieu mon Sauveur; car le 

^ ^ : s : 4 9 . r i d e g r a n d e s ; h o s e s -
/ 



DEUXIÈME EXERCICE POUR LA. COMMUNION 

(Saint Jean-Baptiste de la Salle.) 

A V A N T L A C O M M U N I O N 

ACTE DE FOI 

T A foi seule, ô mon Sauveur Jésus est mon 
L suide dans ce mystère sacré de la très 
sainte Eucharistie, et c'est elle seule qui, con-
duisant mon esprit dans une simple soumis-
sion à la parole de Dieu, lui fait reconnaître 
devant tous les Anges et tous les Saints, que 
sous ces apparences est le Dieu de mon cœur 
et toute mon espérance. La loi dont mon 
esprit est animé m'oblige de dire, ô mon Jésus, 
que c'est vous-même. Je ne le conçois pas, 
mais ie le crois. Vous êtes ici agissant en nous 
et pour nous, sans aucune action extérieure 
qui paraisse; mais vous nous donnez des 
marques sensibles de votre amour, et nous 
trouvons dans ce sacrement 1 abrégé et le 
raccourci de toutes vos merveilles. Je le con-
fesse, je le crois simplement et sans examen, 
et c'est tout ce que je puis vous dire. 

ACTE D 'ADORATION 

» T O U S êtes, Ô mon Sauveur Jésus, aussi ado-
V rable dans ce sacrement que vous 1 êtes 
dans le ciel; vous êtes aussi aimable que 
vous l'étiez sur la terre ; je ne vous y vois pa&, 
je sais cependant que vous y êtes, et je voi^y 
adore. Les Anges, tout pénétrés de la gloire 

que vous y possédez, descendent du ciel pour 
se prosterner devant vous, résidant sous cet 
incompréhensible mystère. Quelque grand pé-
cheur que je sois, permettez-moi de me joindre 
à eux, et de reconnaître avec eux, dans la 
simplicité de la foi, que tout est adorable en 
vous dans ce sacré mystère. C'est là que vous 
unisséz la grandeur avec la bassesse, l'éléva-
tion avec l'humiliation, Dieu avec la créature, 
tant de choses, en un mot, si peu proportion-
nées, que tout ce que je puis faire est de dire 
avec humilité et soumission d'esprit : Je crois 
et j'adore. 

ACTE D ' H U M I L I T É ET DE CONFIANCE 

DIV IN Jésus, qui me pressez fort de vous 
recevoir en moi, vous dirai-je comme le 

centenier : Seigneur, je ne suis pas digne que 
vous vous dépouilliez de votre gloire, et que 
vous vous présentiez à moi ; je ne suis pas 
digne que dans quelque état et de quelque 
manière que ce soit vous entriez en moi? Vous 
dirai-je comme saint Pierre : Retirez-vous de 
moi, car je suis un pécheur? Refuserai-je donc 
la faveur que vous me voulez faire, parce que 
vous ne trouverez rien en moi qui soit digne 
de vous? Je sais, ô mon Sauveur, que je le 
devrais faire, si je considérais seulement ce 
que je suis ; mais ayant égard à votre bonté 
infinie et à la tendresse que vous avez pour 
moi, j'aime bien mieux aller au-devant de 
vous, comme Marthe et Marie-Madeleine, et 
vous dire avec elles : Si vous étiez venu plus tôt, 
mon àme ne serait pas morte. Je vous dirai 



même encore plus qu'elles : Donnez à mon âme 
une nouvelle vie, puisque vous êtes la résur-
rection et la vie; et s'il est vrai que vous -ne 
venez à nous que pour nous donner la vie de 
la grâce avec abondance,-donnez-moi une telle 
plénitude de-grâce, qu'elle rende mon âme 
impénétrable aux atteintes du péché, et que 
quelque inclination que j'y aie eue, il soit à 
l'avenir très éloigné de moi, par la fermeté de 
mon cœur à ne plus le commettre. 

ACTE D'AMOUR 

OPAIN de vie, je m'approche pour vous rece-
voir confidemment, croyant que vous vivi-

fierez mon esprit, fortifierez mon cœur, réjoui-
rez mon âme, purifierez ma chair, et me ren-
drez tout autre ; car je ne vous changerai pas 
en moi, mais vous me transformerez en vous. 
0 doux Sauveur, augmentez ma confiance, en 
sorte que je sois digne d'obtenir votre souve-
raine promesse. 0 mon Jésus, qui êtes la voie, 
la vérité et la vie, montrez-moi le chemin que 
je dois tenir pour parvenir à vous, illuminez 
mon entendement pour connaître toutes les 
vérités que je dois croire fermement. Vous êtes 
la vie bienheureuse de laquelle je dois vivre, 
et la voie que je dois suivre ; je viens pour vous 
recevoir à cette fin : soyez ma vie qui me 
rende immortel, régnant avec vous dans tous 
les siècles des siècles. 

ACTE DE DÉSIR 

MON Dieu, entrez en mon âme et purifiez-
la; mon Dieu, entrez en mon corps et 

sanctifiez-le; mon Dieu, demeurez en moi, et 

moi en vous. Doux Jésus, mon Sauveur, douce 
Vierge Marie, je vous offre mon cœur, je vous 
offre ma vie. Mon Dieu, je vous adore de tout 
mon cœur, de toute mon âme, de toutes mes 
forces, parce que vous êtes mon Sauveur et 
glorifîcateur. 

Voilà, ô mon âme, le Seigneur ton Dieu; 
voilà celui que tu désires : que tu seras heu-
reuse , si tu le peux connaître et si tu le pries 
de demeurer avec toi ! 

A P R È S L A COMMUNION 

ACTE D'UNION 

D ' o ù me vient ce bonheur, que mon Sauveur 
et mon Dieu soit venu à moi ! Béni soit 

celui qui est venu me visiter, sans que je l'aie 
mérité. 

Brûlez, ô feu consumant, tout ce que vous 
voyez en moi d'indigne de votre. présence, et 
qui peut faire quelque obstacle à votre grâce. 

O mon très aimable Sauveur, permettez-
moi d'entrer en esprit dans les plaies glo-
rieuses de votre corps précieux, et puisque 
vous habitez avec elles en moi, je veux y loger 
mon âme, m'unissant avec vous d'un lien 
d'amour très parfait. 

Mon Jésus et mon Dieu, dites-moi, comme 
autrefois à Zachée, que le salut est entré dans 
cette maison. 

ACTE D'AMOUR 

QUEL bonheur pour moi, ô mon Dieu, de 
vous avoir reçu et de vous posséder, vous 

qui avez en vous tous les trésors de la science 
et de la sagesse de Dieu, et en qui réside la 



plénitude de la Divinité. C'est votre corps 
sacré que je viens de recevoir ; vous ne me 
l'avez donné qu'ail n de me remplir de grâces 
et de m'engager à vivre d'une manière digne 
de vous. Que tout mon esprit soit occupé de 
vous, et que tout mon plaisir soit de remplir 
mon cœur de votre saint amour. 

ACTE DE DEMANDE 

JE vous remercie, ô mon Sauveur, de m'avoir 
donné aujourd'hui votre corps à manger. 

C'est un pain céleste qui donne des forces pour 
résister aux tentations et pour ne pas tomber 
dans le péché. C'est une viande qui sustente 
de la Divinité même, et qui donne du goût 
pour s'appliquer au service de Dieu, par-des-
sus toutes choses. C'est une médecine capable 
de guérir toutes les maladies de nos âmes. 
Faites, ô Seigneur, que ce pain sacré répare 
en moi les forces que le péché y a détruites; 
faites que cette viande entretienne la vie de 
mon âme, en me conservant votre sainte grâce 
et le désir de vous servir, et que cette méde-
cine me soit si salutaire qu'elle ne laisse point 
en moi de péché, ni aucune affection pour ce 
qui vous déplaît. 

ACTE D ' H U M I L I T É ET DE REMERCIEMENT 

MON Seigneur et mon Dieu, je vous demande 
très humblement pardon de l'indévotion 

et irrévérence avec laquelle je me suis pré-
senté pour vous recevoir. 

Je vous supplie de m'appliquer, et à la sainte 
Eglise, le fruit de ce divin sacrifice et de la 
sainte communion. 

Je vous rends grâces, ô mon Dieu de CP 
qui l vous a plu être reçu de moT^enir à 

S f e ' l W C h é t i V e Créature et ^viteur^nu-
Demeurez-y, mon doux Jésus, jusqu'à h 

consommation des siècles. Ainsi soit-"l 
PR IÈRE A LA TRÈS SA INTE V IERGE 

ET A U X SAINTS 

TRDieua iHnemVie rge ' i m m a c u l é e Mère de ce 
W » ; ? m m e 1 u e Je v i e "S d'avoir le 
n o"n 6 eî d a n s ,a " m m u ! 
î w ' ,0US ' e s P r i t s bienheureux qui 
accompagnez dans ce sacrement d'amou^ e 

Sa n t s P ; ; \ t r è ? humblement, avecTous 'l 
&amts et Saintes surtout qui ont eu nlus de 
dévot,on à cet ineffable mystère, de bremer 

misérable nn ' 1 n J e n e S0,'S point assez misérable pour l'en chasser par le péché. 

TROISIÈME EXERCICE POUR L A COMMUNION 

(.Journée du chrétien.) 

A V A N T L A C O M M U N I O N 

ACTE DE FOI 

ï ) « u du ciel et de la terre, Sauveur des 

Zmsmmâ 



vous-même? Oui, Seigneur, je crois que 
c'est vous-même que je vais recevoir dans ce 
sacrement : vous-même, qui, étant né dans 
une étable, avez voulu mourir pour moi sur 
la croix, et qui, tout glorieux que vous êtes 
dans le ciel, ne laissez pas d'être caché sous 
ces espèces adorables. 

Je le crois, ô mon Dieu, et je m'en tiens 
plus assuré que si je le voyais de mes propres 
yeux. Je le crois, parce que vous l'avez dit, et 
que j'adore votre sainte parole. Je le crois, et, 
malgré ce que mes sens peuvent me dire, je 
renonce à mes sens pour me captiver sous 
l'obéissance de la foi. 

Je le crois, et s'il fallait souffrir mille piorts 
pour la confession de cette vérité, aidé de 
votre grâce, ô mon Dieu, je les souffrirais 
plutôt ' que de démentir sur ce point ma 
croyance et ma religion. 

Vous êtes véritablement un Dieu caché, un Dieu 
Sauveur. ( Isaïe , XLV.) 

Je crois, Seigneur; aidez la faiblesse de ma foi. 
(S. Marc, ix . ) 

ACTE D'HUMILITÉ 

QUI suis-je, ô Dieu de gloire et de majesté, 
qui suis-je, pour que vous daigniez jeter 

les yeux sur moi? D'où me vient cet excès de 
bonheur, que mon Seigneur et mon Dieu 
veuille venir à moi ? Moi pécheur, moi ver de 
terre, moi plus méprisable que le néant, 
approcher d'un Dieu aussi saint! manger le 
pain des Anges ! me nourrir d'une chair 
divine!... Ah ! Seigneur, je ne le mérite pas, 
je n'en serai jamais digne. 

fs^Aitss^sSSS 
vous vous abaissez dans ce sacreSSM * 
l'amour de moi. Je reconnais, avec S e v Z 
milite possible, et votre souveraine ¿andeur" 
et mon extrême bassesse. La vue d? l 'uneet 
de 1 autre me jette dans une confusion que t 
ne puis exprimer, ô mon Dieu ! Je d?ra? ¿ , f 
ement avec une humble sincérité!que e suis" 

D'où me vient ce bonheur ? (S . Luc i > 

™ entriez 

ACTE DE CONTRITION 

V n c o r d e ' H . i r V DieU d l W é e t 

plutTÎous en éloig'ner ^ . J W 

msÉsÊÊi 
BSBeSSpS 

moindres souillures, S L ' e ï ' Ï Ï o f " ' 



nouveau, et renouvelez jusqu'au fond de mes 
entrailles cet esprit d'innocence qui me mette 
en état de vous recevoir dignement. 

Lavez-moi de plus en plus de mes iniquités. 
(Ps . L.) 

Créez en moi un cœur pur, ô mon Dieu, et re-
nouvelez dans mon âme l'esprit de droiture. ( I b i d . ) 

ACTE D 'ESPÉRANCE 

V o u s venez à moi, divin Sauveur des âmes ! 
Que ne dois-je pas espérer, que ne dois-je 

pas attendre de celui qui se donne entière-
ment à moi ! 

Je me présente donc à vous, ô mon Dieu, 
avec toute la confiance que m'inspirent votre 
puissance infinie et votre infinie bonté. Vous 
connaissez tous mes besoins, vous pouvez les 
soulager; vous le voulez, vous m'invitez à 
aller à vous, vous me promettez de me secou-
rir. Eh bien, mon Dieu, me voici; je viens 
sur votre parole. Je me présente à vous avec 
toutes mes faiblesses, mon aveuglement et 
mes misères; j'espère que vous me forti-
fierez, que vous m'éclairerez, que vous me 
soulagerez, que vous me changerez. 

Je l'espère sans crainte d'être trompé dans 
mon espérance. Car n'êtes-vous pas, ô mon 
Dieu, le maître de mon cœur? Et quand mon 
cœur sera-t-il plus absolument à votre disposi-
tion, que quand vous y serez une fois entré? 

Voici mon Dieu, je mettrai en lui toute ma con-
fiance. (Ps . x . ) 

Seigneur, celui que vous aimez est malade. 
(S. Jean, x i . ) 
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ACTE DE DÉSIR 

ES T - I L donc possible, ô Dieu de bonté, que 
vous veniez à moi, et que vous y veniez 

avec un désir infini de m'unir à vous? Oh! 
venez, le bien-aimé de mon cœur! venez 
Agneau de Dieu, chair adorable, sang pré-
cieux de mon Sauveur ! venez servir de nour-
riture à mon âme ! Que je vous voie, ô le Dieu 
de mon cœur, ma joie, mes délices, mon 
amour, mon Dieu, mon tout! 

Qui me donnera des ailes pour voler vers 
vous ? Mon âme, éloignée de vous, impatiente 
d être remplie de vous, languit sans vous, 
vous souhaite avec ardeur et soupire après 
vous, ô mon Dieu, mon unique bien, ma con-
solation, ma douceur, mon trésor, mon bonheur 
et ma vie, mon Dieu et mon tout ! 

Venez donc, aimable Jésus, et, quelque 
indigne que je sois de vous recevoir, dites 
seulement une parole, et je serai purifié. Mon 
cœur est prêt; et s'il ne l'était pas, d'un seul 
de vos regards vous pouvez le préparer, l'at-
tendrir et l'enflammer. Venez, Seigneur Jésus, 
venez. 

Venez, Seigneur Jésus. (Apoc. , XXII.) 

Mon ame soupire après vous, ô mon Dieu. (Ps. XLI. ) 

A P R È S L A C O M M U N I O N 

ACTE D 'ADORATION 

ADORABLE majesté de mon Dieu, devant qui 
tout ce qu'il y a de plus grand dans le ciel 

et sur la terre se reconnaît indigne de paraître, 
que puis-je faire ici en votre présence, si ce 



n'est de me taire et de vous honorer^ dans le 
plus profond anéantissement de mon âme? 

Je vous adore, ô Dieu saint; je rends mes 
justes hommages à cette grandeur suprême 
devant laquelle tout genou fléchit, en com-
paraison de laquelle toute puissance n'est que 
faiblesse, toute prospérité que misère, et les 
plus éclatantes lumières que ténèbres épaisses. 

A vous seul, grand Dieu, Roi des siècles, 
Dieu immortel, à vous seul appartiennent tout 
honneur et toute gloire. Gloire, honneur, 
salut et bénédiction à celui qui vient au nom 
du Seigneur. Réni soit le Fils éternel du Très-
Haut, qui daigne s'unir aujourd'hui si inti-
mement à moi et prendre possession de mon 
cœur. 

Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. 
(S. Matth., x x i . ) , „ . T 1 , 

Vous êtes le seul Seigneur, le seul Très-Haut, 
ô Jésus-Christ. (Cant. Ang . ) 

EXERCICES SPIRITUELS 

ACTE D 'AMOUR 

J'AI donc enfin le bonheur de vous posséder, 
ô Dieu d'amour! Quelle bonté! Que ne 

puis-je y répondre ! Que ne suis-je tout cœur 
pour vous aimer autant que vous êtes aimable, 
et pour n'aimer que vous! Embrasez-moi, 
mon Dieu, brûlez, consumez mon cœur de 
votre amour. Mon bien-aimé est à moi; Jésus, 
l'aimable Jésus se donne à moi! Anges du 
ciel, Mère de mon Dieu, Saints du ciel et de 
la terre, prêtez-moi vos cœurs, donnez-moi 
votre amour, pour aimer mon aimable Jésus. 

Oui, je vous aime, ô le Dieu de mon cœur; 
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je vous aime de toute mon âme ; je vous aime 
souverainement; je vous aime pour l'amour 
de vous, et avec une ferme résolution de 
n'aimer jamais que vous. Je le jure, je le pro-
teste; mais assurez vous-même, ô mon Dieu, 
ces saintes résolutions dans mon cœur, qui 
est présentement à vous. 

Mon bien-aimé est à moi, et je suis à lui. (Cant., n . ) 
x x i ) SaveZ' Sei9neur> que je vous aime. (S. Jean, 

ACTE DE REMERCIEMENT 

QUELLES actions de grâces, ô mon Dieu, pour-
. raient égaler la laveur que vous me faites 

aujourd'hui? Non content de m'avoir aimé 
jusqu'à mourir pour moi, Dieu de bonté, vous 
daignez encore venir en personne m'honorer 
de votre visite et vous donner à moi ! O mon 
âme, glorifie le Seigneur ton Dieu, reconnais 
sa bonté, exalte sa magnificence, publie éter-
nellement sa miséricorde. C'est avec un cœur 
attendri et plein de reconnaissance, ô mon 
doux Sauveur, que je vous remercie de la 
grande grâce que vous daignez me faire. J'ai 
été un infidèle, un lâche, un prévaricateur, 
mais je ne veux pas être un ingrat. Je veux 
me souvenir éternellement qu'aujourd'hui 
vous vous êtes donné à moi, et marquer pen-
dant toute la suite de ma vie, en me donnant 
parfaitement à vous, les obligations excessives 
que je vous ai, ô mon Dieu ! 

Que rendrai-je au Seigneur pour tous les biens 
dont il ma comblé. (Ps . c x v . ) 

Nous vous rendons grâces, à cause de votre qloire 
infinie. (Cant. Ang . ) 



ACTE DE DEMANDE 

YOUS êtes en moi, source inépuisable de tous 
les biens. Vous y êtes plein de tendresse 

pour moi, les mains pleines de grâces, et prêt 
à les répandre dans mon cœur. Dieu bon, 
libéral et magnifique , répandez-les avec profu-
sion; voyez mes besoins, voyez votre pouvoir. 
Faites en moi ce pour quoi vous y venez : ôtez 
ce qui vous déplaît dans mon cœur, mettez-y 
ce qui peut me rendre agréable à vos yeux. 
Purifiez mon corps, sanctifiez mon âme ; appli-
quez-moi les mérites de votre vie et de votre 
mort; unissez-vous à moi, chaste époux des 
âmes ; unissez-moi à vous : vivez en moi, afin 
que je vive en vous, que je vive de vous, et à 
jamais pour vous. 

Faites en moi, aimable Sauveur, ce pour 
quoi vous y venez : accordez-moi les grâces 
que vous savez m'être nécessaires. Accordez 
les mêmes grâces à tous ceux pour qui je suis 
obligé de prier. Pourriez-vous, mon aimable 
Sauveur, me refuser quelque chose, après la 
grâce que vous me faites aujourd'hui de vous 
donner vous-même à moi? 

Je ne me séparerai pas de vous, avant que vous 
m'ayez béni. (Gen., XXXII.) . . . 

Traitez votre serviteur selon votre misericorde. 

(Ps. CXVIII.) 
ACTE D'OFFRANDE 

YOUS me comblez de vos dons, Dieu de misé-
ricorde ; et, en vous donnant à moi, vous 

voulez que je ne vive plus que pour vous. C'est 
aussi, ô mon Dieu, le plus grand de tous mes 
désirs, que d'être entièrement à vous. Oui, je 

veux que tout ce que j'aurai désormais de 
pensees, tout ce que je formerai ou exécuterai 
(le desseins, soit dans l'ordre de la parfaite 
soumission que je vous dois. 

Je veux que tout ce qui dépend de moi 
santé, forces, esprit, talents, crédit, biens' 
réputation, ne soit employé que pour les inté-
rêts de votre gloire. Assujettissez-vous donc, 
o Hoide mon cœur, toutes les puissances de 
mon ame : régnez absolument sur ma volonté, 
je la soumets à la vôtre. Après la faveur dont 
vous m honorez, je ne souffrirai pas qu'il y ait 
rien en moi qui ne soit parfaitement à vous. 

(P? cxv.)VOtre Serviteur et le t'h de votre servante. 

j e remets mon e$prit entre vos mains-
ACTE DE BON PROPOS 

O LE plus patient et le plus généreux de tous 
les amis, qu'est-ce qui pourrait désormais 

me séparer de vous? Je renonce de tout mon 
cœur a ce qui m'en avait éloigné jusqu'ici, et 
je me propose, avec le secours de votre grâce, 
de ne plus retomber dans mes fautes passées. 

Ainsi donc, ô mon Dieu, plus de pensées, 
de désirs, de paroles ou d'actions, qui soient 
le moins du monde contraires à vos comman-
dements; plus d'impatiences, de mensonges, 
de querelles, de médisances ; plus d'omissions 
dans mes devoirs ni de langueur dans votre 
service ; plus de liaisons sensibles ni d'amitiés 
naturelles; plus d'attache à mes sentiments 
m a mes commodités ; plus de délicatesse sur 
le mépris et sur les discours des hommes-



plus de passion sur l'estime et l'attention du 
monde. Plutôt mourir, ô mon Dieu, plutôt 
expirer ici devant vous, que de jamais vous 
déplaire. . 

Vous êtes au milieu de mon cœur, divin 
Jésus; c'est en votre présence que je conçois 
ces résolutions, afin que vous les confirmiez, 
et que votre adorable sacrement, que je viens 
de recevoir, en soit comme le sceau, qu'il ne 
me soit jamais permis de violer. Confirmez 
donc, ô Dieu de bonté, le désir que j'ai d'être 
uniquement à vous et de ne vivre plus que 
pour votre gloire. Ainsi soit-il. 

J'ai juré et résolu d'observer les lois de votre jus-

tice. (PS. CXVIII.) 
Confirmez en nous, Seigneur, ce que vous y avez 

opéré. (Ps. LXVII.) 

P R I È R E S D I V E R S E S 

POUR LA SAINTE COMMUNION 

Les prières qui suivent ont été composées par des 
Saints. Elles respirent d'une manière particulière 
cet amour ardent dont Notre - Seigneur lu i -meme 
enflamme le cœur de ses serviteurs pour la divine 
Eucharistie. Efforçons - nous en les récitant, de nous 
approprier les sentiments tout célestes qu'elles ex-
priment. 

A V A N T L A COMMUNION 

PRIÈRE DE SAINT ANSELME 

SEIGNEUR, c'est vous qui avez dit de vos 
lèvres sacrées et bénies : « Le pain que je 

vous donnerai, c'est ma chair pour le salut 

du monde. Quiconque mangera de ce nain 
vivra éternellement4» O pain' dont la douceTr 
est incomparable, guérissez l'infirmité de mes 
sens afin que je savoure la suavité de votre 
amour Dissipez toutes les langueurs de mon 

Z q U > G e S O l t f f r m é e à t o u t a u t r e a t t ra i t 
que vous qu elle ne chante d'autre amour que 
vous, qu'elle ne chérisse d'autre beauté que 
vous. Pain d'une éclatante blancheur, qu? ?en-
fermez toute espèce de délices et la saveur la 
n l w e f q U 1 S e ; V 0 U S q u i a P a i s e z éternellement 
" Z 0 f a ' m saiis jamais vous épuiser vous-
même, soyez l'aliment de mon cœur, et que 
votre .saveur inonde mes entrailles.'L'ange 
se rassasie de vos merveilles; que l'homme 
voyageur ic -bas, s'en rassasieVssi auSnt 
que le comporte sa nature; afin que, fortifié 
f e T c Z , t e l V l a t i q U e , ' H n e ^ fai l le point dans 
livant n î S°,P P è l e " n a g e - P a i n s a c r é> P^n vivant, pam d'une beauté sans égale min 

i f 6 ' 6 f m t3C ,he ' P a i n descendu des 
cieux, et qui donnez la vie au monde, venez 

dan , 1 1 6 k ? a i r e t d e r e s P r i t ; entrez 
dans mon ame et sanctifiez-moi au dedans 
comme au dehors. Ainsi soit - il. 

PRIÈRE DE SAINT THOMAS D'AQUIN. 

n iEu tout-puissant et éternel, me voilà dis-
U pose a recevoir le Sacrement de votre Fils 
unique Notre-Seigneur Jésus-Christ ; je m'en 

S n e t 6 R M E U n m a , 3 d e d " ^ é d e g i q m 
l a , v i f 5 comme un homme souillé, de 

la source de la miséricorde ; comme un aveugle. 



de la lumière de la splendeur éternelle ; comme 
un pauvre qui manque de tout, du Seigneur 
du ciel et de la terre. J'implore donc le secours 
abondant de votre immense libéralité, et je 
vous conjure de guérir mon infirmité, de puri-
fier mes souillures, d'éclairer mon aveugle-
ment, d'enrichir ma pauvreté, et de revêtir 
ma nudité. Faites-moi la grâce de recevoir le 
pain des Anges, le Roi des rois, le Seigneur 
des seigneurs, avec la révérence, l'humilité, 
la contrition, la dévotion, la pureté, la foi, la 
bonne volonté et l'intention qui conviennent 
pour le salut de mon âme. Accordez-moi, je 
vous supplie, cette faveur, que je reçoive non 
seulement le sacrement du corps et du sang 
du Seigneur, mais encore l'effet et la vertu 
du Sacrement. 0 Dieu très bon et très doux, 
faites que je reçoive le corps de votre Fils 
unique, Notre-Seigneur Jésus-Christ, né de 
la Vierge Marie, avec de saintes dispositions; 
faites que je mérite d'être incorporé à son 
corps mystique, et d'être mis au nombre de 
ses membres. 0 mon très aimable Père, accor-
dez-moi la grâce de voir enfin face à face pen-
dant toute l'éternité votre Fils bien-aimé, que 
je me propose de recevoir, sous les voiles des 
saintes espèces, dans cette terre de mon pèle-
rinage, lui qui, étant Dieu, vit et règne avec 
vous, dans l'unité du Saint-Esprit, pendant 
tous les siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

PRIÈRE DE SAINT BONAVENTURE 

TRÈS doux Seigneur Jésus, transpercez les 
profondeurs de mon âme de l'aiguillon bien-

faisant et plein de suavité de votre amour-
pénétrez-la de cette charité sincère, douce et 
très sainte qui faisait désirer à votre apôtre 
saint Paul d'être séparé du corps pour être 
avec vous. Que mon âme toujours languisse et 
se dissolve sous l'action de 'votre seul amour 
et du désir qu'elle a de vous; qu'elle soupire 
e s e sente défaillir devant vos tabernacles! 
qu elle desire se fondre et être avec vous. Don-

u ? à T d ' a V 0 i r f a i m d e v o us> êtes 
le pain des Anges, la nourriture des âmes 
saintes, notre pain de chaque jour, notre p i n 
par excellence, renfermant toute douceur 
Vaut r e 7 1 t 0 U t enivrement de suavité! 
ternrîlpr ri * * d é S i r 6 n t S a D S C e s s e con-

o u n n ' f-® C œ U r 3 i t t 0 u j ° u r s f a i m d e 
S n T d e V 0 U S s a nourriture, et que 
les entrailles de mon âme soient rempl i es^ 
la douceur de votre goût. Qu'elle ait toujours 
ï l t V O U S ' S ° U r C e d e V i e > s o u r c e d e sagesse 
r e n t S d e l u m i è r e é t e r n e l l e " t o r -
S » n M U p t e ' a b o n d a n c e d e la m a i s o n d e 

™ ' î u V 0 U S d é s i r e e n t o u t t e mps, qu'elle 
vous cherche, qu'elle vous trouve, qu'elle se 

de ™„ n e d l t f sur vous, qu'elle s'entretienne 
de vous, qu'elle agisse en tout pour votre 

Î t é a e f o n i t g l 0 i r e d e V ° t r e n ° m ' a v - h u m i ! Me et prudence, avec amour et joie, avec 

E T f a l i r F t ^ 0 " ' 3 V e C P ^ é v é r a n c e 
e S r a n i ! £ t ? u s ' s ° y e z ' v o u s seul, mon 
eyeiance, mon salut, toute ma confiance, ma nchesse, ma délectation, ma joie, mon bonheur, 
mon repos, ma tranquillité, ma paix, ma sua-
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vité, mon parfum, ma douceur, mon aliment, 
mon breuvage, mon refuge, mon secours, ma 
sagesse, mon héritage, ma possession, mon 
trésor, en qui, fixés et affermis, mon âme et 
mon cœur soient toujours immuablement 
enracinés. Ainsi soit-il. 

PR IÈRE DE SAINT J . - B . DE L A S A L L E 

J'AI un grand désir, ô mon Sauveur, de vous 
recevoir; c'est ce qui occupe mon cœur 

jour et nuit; c'est à quoi je pense très sou-
vent; c'est après quoi je soupire, comme après 
un très grand avantage ; car la sainte commu-
nion est ce qui me console dans mes peines, ce 
qui me fortifie dans mes faiblesses, ce qui me 
soutient dans mes tentations. Il me semble 
que, quand j'ai en moi votre Corps sacré, je 
reçois en même temps une nouvelle vie. Vous 
le savez, divin Jésus, que vous êtes la vie de 
mon âme, et qu'elle tombe dans la langueur 
dès qu'elle s'éloigne un peu de vous, en se 
privant de la sainte communion. Vous êtes 
aussi toute ma joie, car je ne puis trouver de 
véritable plaisir qu'en vous possédant ; et c'est 
vous seul en qui je mets tout mon bonheur, 
parce qu'il n'y en a point de solide que de jouir 
de vous. 

P R I È R E DE SA INT L IGUORI 

0MON divin Jésus, ô le bien-aimé de mon 
cœur, oui, je vous aime, ou du moins je 

désire vous aimer de toute l'étendue de mon 
cœurl Oh! qu'il est bien juste que je vous 
aime, vous qui, pour moi, avez voulu non 

PRIÈRES POUR LA SAINTE COMMUNION 3 « 

seulement sacrifier votre vie sur le Calvaire 
mais encore établir l'adorable Sacrement auquel 
j ai le bonheur de participer, et par lequel je 
vous reçois dans mon cœur et contracte ainsi 
avec vous l'union la plus intime. 

C'est vous-même qui m'invitez à venir à 
vous et a vous recevoir. O amour immense 
amour incompréhensible! mon Dieu veut se 
donner a moi, faible et misérable créature à 
moi, qui lui ai été si souvent infidèle ' 
. 0 Dieu d'amour, je vous aime, je vous 

aime par-dessus toutes choses; je vous aime 
plus que moi-même; je vous aime unique-
ment pour vous et pour vos amabilités infi-
nies. Ah ! que ne puis-je vous voir aimé de 
tous les cœurs et dans tout l'univers! Du 

soupir' V 0 U S j U S q U ' à m o n d e r n i e r 

Mère de mon Jésus, vous qui l'avez aimé 
seule plus que toutes les créatures ensemble 
et qui ne desirez que de le voir aimé par tou^ 
es cœurs, priez pour moi, afin que mon cœur 

™ d e p l U S 6 n P l u s e t Persévère 
jusqu a la fin dans son saint amour. 

A P R È S L A C O M M U N I O N 

INVOCATIONS 1 

ÂME d e J é s u s , s a n c t i f i e z - m o i . 

Corps de Jésus, sauvez-moi. 
Sang de Jésus, enivrez-moi. 



Eau du côté de Jésus, purifiez-moi. 
Passion de Jésus, fortifiez-moi. 
0 bon Jésus, exaucez-moi. 
Cachez-moi dans vos plaies. 
Ne permettez pas que je me sépare de vous. 
Défendez-moi contre le malin esprit. 
Appelez-moi à l'heure de ma mort, 
Et commandez que je vienne a vous ; 
Afin que je vous loue avec vos Saints, 
Dans les siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

P R I È R E A J É S U S - C H R I S T 1 

QU ' E L L E est suave la douceur de votre pain 
céleste, Ô Jésus! Qu'elle est admirable a 

tranquillité, qu'elle est complète lai paix de 
celui qui vous reçoit, après avoir déteste et 
confessé sincèrement ses propres pèches! 
Sovez mille fois béni, ô mon Jésus! landis 
que l'étais en état de péché, j étais malheu-
reux. Maintenant, non seulement .je sens le 
calme de mon âme, mais il me semble goûter 
par avance la paix du ciel. Ah ! qu il est vrai, 
mon Seigneur bien-aimé, que notre cœur est 
fait pouf vous, et qu'il ne peut se réjouir que 
lorsqu'il se repose en vous! Je vous rends 
grâces pour le bienfait que j'ai reçu et je me 
propose fermement de fuir toujours le peche, 
d'en éviter les occasions, et de fixer ma demeure 
dans votre divin cœur, de qui j attends la 
grâce de vous aimer jusqu'à la mort. Ainsi 
soit-il. 

. Indulgence de « ro i . cents Mrs pour ^ récitation de cette prière 
après la sainte communion. (Uon X I I I , 3_>«m 18J6.; 
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P R I È R E DE SA INT THOMAS D 'AQUIN 

TE vous rends grâces, ô Seigneur très saint, 
Pere tout-puissant et Dieu éternel, de ce 

que vous avez daigné, par votre miséricorde 
sans que je méritasse une telle grâce, me ras-
sasier du corps précieux et du sang de votre 

.' m t » . Ç"1 ne suis qu'un pécheur et un 
serviteur indigne. Je vous prie, ô mon Dieu 
que cette sainte communion ne me soit Dâ  
une cause de châtiment, mais qu'elle me soit 
un moyen salutaire pour obtenir votre »râce 
et la remission de mes péchés ; qu'elle me soit 
comme une armure par une foi vive, et qu'elle 
soit a ma volonté comme un bouclier qui 
1 environne; qu e le corrige mes vices, qu'elle 
detruise en moi la concupiscence et les pen-
chants mauvais; qu'elle me fasse croître en 
chante, en patience, en humilité, en obéis-
sance, en toutes sortes de vertus; qu'elle me 
soit une defense invincible contre les embûches 
de tous mes ennemis visibles et invisibles-
qu'elle soit la règle parfaite de mes mouve-
mentscorporels et spirituels; qu'elle me fasse 
attacher inebranlablement à vous, Dieu vîai 
e. unique, et me donne une mort heureuse en 
votre paix. Je vous prie aussi que vous dai-
gniez me conduire, indigne pécheur que je 

F i l s e t l e C W q F e t T F F A B L E > ° Ù > a ^ o t Î e 
la v/rUhi? - S p n ' V 0 U S ê t e s à v o s Sa ints a veritable lumière, le rassasiement parfait, 
e bonheur éternel, la consommation de la 
oie et la félicité parfaite. Mon Dieu, je vous 

A i n s T s S i " N O t r e " S e i ^ U r Jésus-Christ. 



PRIÈRE DE SAINT BONAVENTURE 

SEIGNEUR Jésus, par votre corps et votre 
sang que j'ai reçus, soyez-moi propice. 

Vous avez dit : Celui qui mange ma chair et 
boit mon sang demeure en moi, et moi en 
lui. C'est pourquoi je vous supplie de créer 
en moi un cœur pur et de renouveler dans mes 
entrailles l'esprit de justice, de me fortifier 
par votre Esprit-Saint, de me défendre de 
tous les périls, de me corriger de mes vices, 
afin que je mérite de participer un jour aux 
célestes joies. Chassez de mon cœur tout amour 
étranger, que je sois avec vous crucifié au 
monde, que ma vie soit cachée en Dieu avec la 
vôtre. 0 vie bienheureuse qui est cachée au 
monde, et qui, unie à Jésus-Christ lui-même, 
goûte son repos en Dieu comme en son centre ! 
Une seule chose m'est nécessaire, et c'est la 
seule que je recherche. Loin de moi la multi-
tude des vaines pensées. Je n'ai plus qu'un 
ami, qu'un amour, Jésus-Christ, mon Dieu, 
l'Epoux de mon âme. Plus d'étude, plus de 
plaisir, plus d'attrait, si ce n'est pour Jésus-
Christ. Qu'il soit tout à moi, que je sois tout 
à lui ; que mon cœur ne devienne qu'un avec 
lui, de telle sorte que je ne sache, que je 
n'aime et ne désire plus que mon Seigneur 
Jésus, et Jésus crucifié. 

PRIÈRE DE SAINT J . -B . DE LA SALLE 

ÀDORABLE Jésus, qui vous cachez à nos yeux 
sous de faibles accidents, dans le divin 

sacrement de votre corps, pour demeurer plus 
facilement avec nous, vous le dites et cela se 

fait par quelques paroles; c'est un effet des 
plus surprenants de votre toute-puissance, qui 
tous les jours éclate en prodiges dans la nature 
et dans la grâce ; et c'est une production des 
plus ingénieuses de votre amour, afin de nous 
rendre, autant que nous le pouvons être, par-
ticipants de la divinité. Je crois, et je n'en 
doute point, que c'est vous-même qui êtes 
venu en ce monde pour nous sauver, et quoique 
je ne vous voie pas, que je ne vous touche pas, 
et que rien de tout ce qu'il y a sous ce voile 
ne me soit pas sensible, je dirai cependant, 
confidemment avec saint Thomas, que vous 
êtes mon Seigneur et mon Dieu. 

PRIÈRE A MARIE POUR QU'ELLE SOIT NOTRE 

MÉDIATRICE AUPRÈS DE JÉSUS-CHRIST 

(Saint Bernard.) 

Q UE par vous nous ayons accès auprès de 
votre fils, ô Vierge bénie, qui avez trouvé 

la grâce, qui êtes la Mère de la vie et la Mère 
du salut, afin que par vous nous reçoive celui 
qui par vous nous a été donné. Que votre 
pureté excuse auprès de lui la faute de notre 
corruption; que votre humilité, si agréable à 
Dieu, nous obtienne le pardon de notre vanité ; 
que votre abondante charité couvre la multi-
tude de nos péchés ; que votre glorieuse fécon-
dité nous fasse trouver la fécondité des mérites, 
ô notre Souveraine, ô notre Médiatrice, ô notre 
Avocaté. Réconciliez-nous avec votre fils, 
recommandez-nous à votre fils; présentez nos 
besoins à votre fils, ô Vierge bénie, nous vous 
en prions par la grâce qui vous a été accordée, 



par la prérogative que vous avez méritée, par 
la miséricorde que vous avez enfantée : faites 
que Notre-Seigneur Jésus-Christ, qui, par 
vous, a daigné se faire participant de notre 
infirmité et de notre misère, nous accorde par 
votre intercession de devenir participants de 
sa gloire et de sa félicité, lui qui est votre fils, 
Dieu béni sur toutes choses, dans les siècles des 
siècles. Ainsi soit-il. 

P R I È R E DE SA INT I G N A C E 1 

RECEVEZ, Seigneur, ma liberté tout entière; 
recevez ma mémoire, mon entendement 

et toute ma volonté. Tout ce que j 'ai, tout ce 
que je possède, vous me l'avez donné ; je vous 
le rends, tout est à vous, et j 'en laisse l'entière 
disposition à votre volonté. Donnez-moi seu-
lement votre amour avec votre grâce ; je suis 
dès lors assez riche et je n'ai plus rien à vous 
demander. 

P R I È R E DE SA INT L IGUORI 

M O N bien-aimé est à moi, et je suis à lui. 
Oui, mon Dieu, c'en est fait; vous vous 

êtes donné tout à moi, je me donne tout entier 
à vous; je m'offre à vous sans le moindre par-
tage et sans aucun retour. Je veux être à vous, 
ô divin Jésus, à vous pour toujours, et à vous 
seul. Je vous offre mon entendement, afin qu'il 
ne s'occupe plus qu'à méditer vos grandeurs; 
ma mémoire, afin qu'elle se rappelle sans cesse 
vos bienfaits; ma volonté, afin que désormais 

< Indulgence do trois cents jours, une lois par jour. (Léon XIII, 
26 mai 1883.) 
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elle se conforme en tout à la vôtre ; mon cœur, 
afin qu'il n'ait d'autres sentiments que ceux 
de votre pur amour. Je vous offre mon corps 
et mes sens, pour en faire autant de victimes 
dévouées à votre service et à votre bon plaisir. 
Je vous offre donc, et vous consacre en ce jour, 
ô mon divin Sauveur, tout ce que j'ai et tout 
ce que je suis; tout est à vous, et plus rien 
n'est à moi. Daignez accepter, ô majesté infi-
nie, le sacrifice que je vous fais de moi-même, 
et me donner la grâce de vous être pour tou-
jours reconnaissant et fidèle. O vous, qui êtes 
un feu dévorant, consumez dans mon cœur 
tout ce qui pourrait y rester encore de ter-
restre. Faites, Seigneur, en moi votre sainte 
volonté en tout, et disposez souverainement 
de moi comme il vous plaira, selon les des-
seins de votre providence, à qui je m'aban-
donne pour toujours. 

Vierge sainte, ô ma bonne Mère, daignez 
offrir vous-même à Dieu mon pauvre cœur 
et obtenez-moi qu'il soit toujours digne de 
celui à qui je vous prie de le présenter. 

AMENDE HONORABLE POUR NOS FAUTES 

DANS L A SAINTE COMMUNION 

(B. Henri Suso.) 

HÉLAS ! Seigneur, que je suis à plaindre ! j 'ai 
si souvent cueilli les roses sans en avoir 

senti l'odeur ! je me suis promené parmi les 
fleurs sans les voir! j'ai reçu le baume, et je 
n'en ai pas été pénétré! j'ai été couvert d'une 
rosée féconde, et je suis resté une branche 
sèche et aride ! O mon Jésus, hôte aimable des 



âmes pures, combien de fois vous ai-je reçu, et 
me suis-je refusé ! Combien de fois ai-je mangé 
le Pain des Anges, sans faim et sans désir! 
Si j'avais eu à recevoir un Ange, avec quel 
respect je l'aurais fait ; et le Roi des Anges, je 
ne l'ai pas seulement remarqué ! Que je regrette 
amèrement d'avoir été, en votre présence 
eucharistique, si léger, si froid, si ignorant, 
si près par mon corps, si éloigné par mon 
cœur! 

Pendant que vous me visitiez et que vos 
veux étaient tendrement attachés sur mon 
âme, j'étais distrait; je pensais à d'autres 
choses, sans craindre votre souveraine majesté. 
Et pourtant, ô mon Jésus, il était bien juste 
d'être tout à vous, de vous offrir mes hom-
mages, mes désirs et mon cœur; de me 
répandre en amour, en louanges et en fer-
ventes actions de grâces. 

En réparation de mes oublis et de mes 
fautes, je me prosterne à vos pieds sacrés ; et, 
en présence de tous les Anges, qui vous 
adorent dans cet auguste sacrement, je vous 
reconnais pour mon Dieu, mon Seigneur, la 
Sagesse éternelle, le Verbe incarné, l'Homme 
parfait, qui régnez maintenant dans la gloire; 
et je vous supplie de compatir à mes distrac-
tions, à mes irrévérences. Que votre miséri-
corde se laisse toucher par mes larmes ; oubliez 
toutes les fautes que j'ai commises contre le 
sacrement de votre amour. Ainsi soit-il. 

L E J O U R DE L A C O M M U N I O N 

E T L E S J O U R S Q U I S U I V E N T 

i ^ L r è S - ! ' , a C t i 0 n d e " r â c e s ' 0 , 1 d o i t s e maintenir dans 
le recueillement et prendre garde que la dissipation 
b l l î Z perdre le fruit de la communion. On redou-
blera ce vigilance sur soi, dans les divers exercices 
J n i t ! ? i , 0 U n w ' - a f i n m o n t r e r dans toute sa con-
i salutaires effets de la grâce ineffable q™on 
a reçue. Comme saint Paul, qu'on puisse dire • Je vis 

neSl PIUS moi ^ vis/mais Test Jésus! 
Christ qui vit en moi. 

f r , w ? T û e n " Y d a n s -ces dispositions, on se servira avec 
( ' e .quelques pieuses jaculatoires ou des aspira-

tions qui suivent et autres semblables. (Voir p. !291.) 

PIEUSES ASPIRATIONS 

0MON âme, bénissez le Seigneur, et n'ou-
bliez jamais les grâces qu'il vous a faites. 

( Ps . en, 2.) 
Seigneur, je vous rendrai grâces de tout 

mon cœur, parce que vous avez écouté les 
paroles de ma bouche. Je chanterai des can-
tiques en présence des Anges, je vous adorerai 
dans votre saint temple, je bénirai votre nom. 
(Ps. cxxxvn, 1 , 2.) 

Le Seigneur est mon pasteur, et rien ne me 
manquera ; il m'a placé dans d'excellents pâtu-
rages. Il m'a conduit près des eaux salutaires ; 
il a fortifié mon âme. Il m'a fait entrer dans 
les voies de la justice pour la gloire de son 
nom. (Ps. x x i i , 1 , 2 , 3.) 

Je vous glorifierai, Ô mon Dieu et mon Roi 
je bénirai votre nom dans le temps et dans les 
siecles des siècles. (Ps . CXLIV, 1.) 



Vous avez préparé devant moi une table où 
je puise des forces contre ceux qui me persé-
cutent. ( Ps. xxn, 5.) 

Non, rien ne me séparera de l'amour de 
Dieu, qui est fondé en Jésus-Christ Notre-
Seigneur. (Rom,., v in, 39.) 

Soyez pour moi un Dieu protecteur; soyez 
mon asile, où je puisse trouver mon salut; 
car vous êtes ma force et mon refuge, et, pour 
la gloire de votre nom, vous serez mon guide 
et mon pasteur. (Ps . xxx, 3 ,4 . ) 

Je remets mon âme entre vos mains ; vous 
me délivrerez, Seigneur, Dieu de vérité. (Ps . 
xxx, 6.) 

Je garderai toujours votre loi, je lui serai 
éternellement fidèle. (Ps. cxvm, 44.) 

Confirmez en nous, Seigneur, ce que vous 
y avez opéré. (Ps. LXVII, 29.) 

— — 

LE CHEMIN DE LA CROIX 

exemple, les Adèle, de la Palestine d'abord ét danli 

g S & W t S S S t i K i d ? t s i 
principalement8 darf S t rS ï ^ J- ? ans les églises et chapelles des 
S s C n S " , 1 accomp4nées de tableauxou bt-

S 
Conditions requises pour gagne r l es indu lgences 

du Chemin de la c ro ix . 

ch'/mi'n^r r.exer?ice se fasse en un lieu où le fo II £?Ja Cr01X s0lt «moniquement érigé. 



Vous avez préparé devant moi une table où 
je puise des forces contre ceux qui me persé-
cutent. ( Ps. xxn, 5.) 

Non, rien ne me séparera de l'amour de 
Dieu, qui est fondé en Jésus-Christ Notre-
Seigneur. (Rom,., VIII, 39.) 

Soyez pour moi un Dieu protecteur; soyez 
mon asile, où je puisse trouver mon salut; 
car vous êtes ma force et mon refuge, et, pour 
la gloire de votre nom, vous serez mon guide 
et mon pasteur. (Ps. xxx, 3 ,4 . ) 

Je remets mon âme entre vos mains ; vous 
me délivrerez, Seigneur, Dieu de vérité. (Ps . 
xxx, 6.) 

Je garderai toujours votre loi, je lui serai 
éternellement fidèle. (Ps. cxvm, 44.) 

Confirmez en nous, Seigneur, ce que vous 
y avez opéré. (Ps. LXVII, 29.) 

— — 

LE CHEMIN DE LA CROIX 

exemple, les Adèle, de la Palestine d'abord ét danli 

g S & W t S S S t i K i d ? t s i 
principalement8 darf S t rS ï ^ ? ans les églises et chapelles des S s 1 = ° / accomPa^es de tableaux ou bt-

S ^ s ^ ^ S - ^ Î 
Conditions requises pour gagner les indulgences 

du Chemin de la cro ix . 

chl- 'n^Sr r.exer?ice se fasse en un lieu où le Io H t J Cr01X SOIt «iniquement érigé. 



à mo ins qu 'on n 'en soit e m p ê c h é à cause du peu 
d 'é tendue du local et de la f ou l e qui le r empl i t . Dans 
ce cas , i l est conse i l l é de se t ourner au mo ins vers 
chacune des stat ions, de s 'agenoui l l e r et de se l ever 
chaque fo is avec le prê t re . . 

3° I l faut méd i t e r sur la passion de Jésus -Chr i s t , 
tandis qu 'on parcourt les quatorze stations. Cette 
contemplat ion des souf f rances du Sauveur , chacun 
la fa i t suivant sa capac i té ; et i l n 'est pas nécessa i re , 
quo ique cela soit plus c on f o rme à la nature de l ' exer -
c ice , de f a i r e une considérat ion spécia le sur chacune 
des quatorze stations, car il suf f i t , pour gagner les 
i ndu l g ences , de méd i t e r en généra l sur la passion. 

On n'est pas ob l i g é , à chacune des stations, de r é -
ci ter le f . Adoramus te, le Pater, l'Ave, l e Gloria 
et les autres p r i è r e s , n i de l i re les considérat ions 
qu i les accompagnent dans les l i v res de piété. C'est 
là un très p i eux "usage , mais i l n 'est pas ind ispen-
sable. 

4» Il faut parcour i r les quatorze stations tout d un 
trait . Toute fo is , les interrupt ions légères, qui ne dé-
truisent pas l 'uni té mora l e de ce p ieux exerc ice , n ' em-
pêchent pas de gagne r les indulgences. 

I n d u l g e n c e s . 

P a r ce pieux e x e r c i c e , on gagne toutes les i ndu l -
gences accordées aux f idèles qu i v is i tent personne l -
l ement les stations du c h e m i n de la cro ix de Jéru-
SdlêTïl 

On ne peut douter q u e de nombreuses indulgences 
p l én iè res et part ie l les n 'a ient été concédées par les 
souverains Pon t i f e s , pour la visite de ces saints l ieux 
de Jérusalem. Mais la sacrée Congrégat ion des Indu l -
gences dé f end de les spéci f ier . Une des raisons de 
cette dé fense a pu être la perte des documents au-
thent iques. 

« Les catalogues où se t rouvaient sur ce po int des 
r ense i gnements certa ins, d i t saint Léonard de Por t -
Maur ice , ayant été brû lés dans un incend ie qui éclata 
au S a i n t - S é p u l c r e , au temps du pape P i e V, on ne 
p e u t , sans danger d e c omprome t t r e la vér i té , a f f i r -
m e r un n o m b r e certain et d é t e rm iné de ces indul -
gences. » 

Au reste, la connaissance exacte de ces indulgences 
est supe r f lue , car il suffit d 'accompl i r p ieusement 

™ t P « C ' C e du C h e m , i , n d e l a c r o i * . Pour P les gagne r toutes, quel les qu 'e l les soient. ë-«fe"er 

E X E R C I C E 

DU CHEMIN DE LA CROIX 

OCRUX, ave, spes unica, 
Mundi salus et g lôr ia ; 

P u s adâuge g râ t i am, 
Re isque de le c r im ina . 

SALUT, Ô Cro i x , mon uni -
que espérance, la g l o i r e 

et le salut du m o n d e ; r en-
dez le juste plus juste en-
c o r e , et obtenez aux pé-
cheurs le pardon. 

PR IÈRE DEVANT LE M A I T R E - A U T E L 

0 JÉSUS notre aimable Sauveur, nous voici 
Humblement prosternés à vos pieds, afin 

d implorer votre divine miséricorde pour nous 
et pour les âmes des fidèles qui sont morts 
Daignez nous appliquer à tous les mérites infi-
nis de votre sainte Passion, que nous allons 
mediter. Faites que, dans cette voie de sou-
pirs et de larmes où nous entrons, nos cœurs 
soient tellement contrits et repentants, que 
nous embrassions avec joie toutes les contra-
dictions, les souffrances et les humiliations de 
cette vie. 

Et vous, ô divine Marie, qui la première 
nous avez enseigné à faire le chemin de la 
croix, obtenez de l'adorable Trinité qu'elle 
daigne accepter, en réparation de tant d'in-
jures qui lui sont faites, les affections de dour 



leur et d'amour dont l'Esprit vivificateur nous 
favorisera pendant ce saint exercice. 

En se rendant d'une station à l'autre, on dit : 

SANCTA Mate r , istud a-

Cruc i f ix i fige p lagas 
Cordi meo val ide. 

En arrivant devant chaque station, on dit : 

y . N o u s vous adorons, ô 
Jésus, et nous vous bénis-
sons. 

0 sainte M è r e , impr imez 
p ro f ondémen t dans mon 

cœur les plaies de Jésus 
c ruc i f i é . 

it). Pa rce que vous avez 
racheté le monde par votre 
sa inte c ro ix . 

y . Ado râmus te, Chr i -
s t e , e t bened ic imus t ib i . 

R}. Quia p e r sanctam 
crucem tuam redemist i 
m u n d u m . 

Ire S T A T I O N 

Jésus es t c o n d a m n é à m o r t . 

Cons idérons la soumission admirab le de Jésus lors-
qu' i l reço i t cette in juste sentence, et tachons de bien 
nous persuader que ce ne fut pas seulement P i la te 
•qui le condamna, mais nous tous ic i présents et tous 
les pécheurs de l 'un i ve rs , qu i demanda ient sa mor t . 
D i s o n s - l u i d o n c , pénétrés de la plus v i ve douleur : 

ADORABLE Jésus, puisque ce sont nos crimes 
qui vous ont conduit au trépas, faites que 

nous les détestions de tout notre cœur, afin 
que notre repentir et notre pénitence nous 
obtiennent pardon et miséricorde. 

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri... 
f . Ayez p i t i é de nous . 

Se i gneur . — Rj. A y e z pitié 
d e nous. 

f . Que les âmes des fi-
dèles reposent en paix par 
"la misé r i co rde de Dieu. — 
Rj. A ins i s o i t - i l . 

Y . Miseré re nostri Dò-
mine . — R). M iseré re no -
stri . 

y . F i d é l i u m ànimse, 
pe r miser i có rd iam De i , 
requiéscant in pace . — 
RÌ. A m e n . 

E X E R C I C E DU C H E M I N DE L A C R O I X 3 2 5 

ILE S T A T I O N 

Jésus e s t c h a r g é d e sa c r o i x . 

Considérons avec quel le douceur notre d iv in Ma î t™ 
reçoit sur ses épaules meurt r i es et ensanglantées 
terr ib le instrument de son suppl ice. C'est ainsi ^m.'i 

S avec5 « W ^ » S 

A DOUX Jésus, ce n'était point à vous à porter 
V cette croix, puisque vous étiez innocent-
mais a nous, misérables pécheurs, chargés de 
toutes sortes d'iniquités. Donnez-nous dSnc la 
orce de vous imiter, en supportant sans mur-

mure les revers et les disgrâces de cette vie 
qui, dans 1 ordre admirable de votre Provi-
dence paternelle, doivent être pour nous l'oc-
casion de satisfaire à votre justice, et le moVen 
d arriver a la céleste patrie. 

Paternoster... Ave Maria... Gloria Patri... 
Miserére nostri... Fidélium... 

I I I E S T A T I O N 

Jésus t o m b e sous l e p o i d s de sa c r o i x . 

Considérons Jésus-Chr is t entré dans la route du 
Calvaire. L e sang qu' i l a répandu dans la f l a S t i o h 
et e couronnement d 'ép ines l a te l lement a f S 
qu'il tombe sous son pesant fardeau e t n f s e re l ève 
qu'après les outrages les plus sanglants. Ju' i l endure 
sans t emo igne r aucun sent iment d ' indignat ion S 

¡ J Z X : l a V0UlU e:Spier l o u t e s n o s c L t e ? ë t nous 
apprendre a nous re lever par les austérités de h 

S S î f i S r e u ,e malheur de 
BON Jésus, tendez-nous une main secou-
rable au milieu de tant de dangers aux-



quels nous sommes exposés. Daignez nous for-
tifier dans nos faiblesses, afin qu après vous 
avoir suivi courageusement sur le Calvaire, 
nous puissions y goûter les fruits délicieux de 
l'arbre de vie et devenir éternellement heu-
reux avec vous. 

Pater noster... Ave Maria... Glória Pat ri... 

Miserére nostri... Fidélium... 

I V E S T A T I O N 

Jésus r e n c o n t r e sa t r è s sa in te M è r e . 

Cons idérons comb ien il fut douloureux pour ce 
d i v in F i ls de vo i r cette Mère chér i e dans des c ircons-
tances si c rue l l e s , et pour Mar i e de vo i r son a imable 
Fi ls traîné i nhuma inemen t par une troupe de scé lé-
rats, au mi l i eu d'un peuple innombrab l e qu i le 
charge d ' in jures . A cette v u e , son cœur maternel 
est pe rcé de m i l l e g la ives et est l ivre a toutes les 
angoisses. El le voudrai t dé l i v r e r notre Sauveur , et 
l ' arracher des ma ins de ses bourreaux ; mais e l l e sait 
du ' i l faut que notre salut s 'opère a insi . Unissant donc 
le sacri f ice de son amour à celui de son t U s , e l le 
partage toutes ses souf f rances , et s'attache a lui j us -
qu'au de rn i e r soupir . 

0 MARIE, Mère de douleur, obtenez-nous cet 
amour ardent avec lequel vous accompa-

gnâtes Jésus-Christ sur la montagne sainte, et 
cette fermeté que vous fîtes paraître au pied 
de la croix, afin que nous y demeurions cons-
tamment avec vous, et que rien ne puisse 
jamais nous en séparer. 

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri... 
Miserére nostri... Fidélium... 

V E S T A T I O N 

S i m o n l e Cy r énéen a ide Jésus à p o r t e r sa c r o i x . 

n o u f S ' C i Î , , n ^ a 1 g r a " d e ï ° n \ é Jésus-Christ envers 
nous. S il p e rme t qu'on l 'a ide à por ter sa cro ix ce 
• est pas qu' i l manque de f o r c e , étant celui qui , 'ou! 

l ient 1 u n i v e r s ; mais il veut nous ense igner à un r 

0 JÉSUS, notre Maître, vous en avez bu le 
plus amer, et vous ne nous en avez laissé 

que la plus petite partie. Ne permettez pas que 
nous soyons assez ennemis de nous-mêmes 
pour la refuser faites, au contraire, que nous 
1 acceptions volontiers, afin de nous rendre 
dignes de participer au torrent de délices dont 
vous enivrez vos élus dans la terre des vivants. 

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri... 
Miserére nostri... Fidélium... 

V I E S T A T I O N 

U n e f e m m e p i euse essu i e la f a c e de Jésus-Chr is t . 

Cons idérons l 'action héro ïque de cette sainte f e m m e 
qui s avance a travers la foule des soldats p o u r r i r 

c h a t s Z I M a î t r e : . E U e ' ' « P e r ço i t tout c o u v ^ dé cra 
, d e pouss iere , de sueur et de sang. Un tel 

spectacle attendrit son âme jusqu'aux l a . w s e t 

son a m o u r la mettant au -de s sus de toute c ra in t e ' 

S t e E S l ^ J l ' S U S ' G S S U i e C e v '®age d é f i g u r é ' 
foCe q u l r a v i t t o u s l e s Sa ints , d i v a n 

P i n s o u t e n p T é c l a t ° U V r e n t * I c u r a a i l e S ' P -

A JÉSUS, le plus beau des enfants des hommes 
U en quel état vous a réduit votre amour pour 
nous! Non, jamais vous n'avez été plus di^ne 



V i l e S T A T I O N 

Jésus t o m b e à t e r r e p o u r la s e c o n d e f o i s . 

Considérons l ' H o m m e - D i e u succombant derechef . 
Contemplons cette sainte v i c t ime étendue par t e r re 
sous le faix hor r ib l e du bois de son sacri t ice, expo-
sée de nouveau à la cruauté des soldats et de ses 
meur t r i e rs . C'est encore pour nous donne r des 
preuves de son amour inf ini que Jésus-Chr is t pe r -
m e t cette seconde chute. 11 veut aussi nous mont re r 
pa r là que, re tombant si souvent dans le péché, nous 
ne devons néanmo ins j ama is perdre conf iance , mais 
tout espérer de sa m i s é r i c o rde , et qu'au mi l i eu des 
plus g randes a f f l i c t ions i l n e faut pas se laisser a l ler 
au découragement ; que la vo i e du ciel est semée de 
ronces et d ' ép ines ; q u e , pour être g l o r i f i é , il faut 
auparavant passer par le creuset des souffrances. 

0 JÉSUS, notre force, préservez-nous de toute 
rechute, et ne permettez pas que nous ayons 

le malheur, en nous perdant, de rendre inu-
tiles tant de fatigues et de peines que vous 
avez endurées pour nous délivrer de la mort 
éternelle. 

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri... 

Miserére nostri... Fidélium... 

328 EXERCICES SPIRITUELS 

de nos adorations et de nos hommages. Nous 
vous adorons donc, et, prosternés devant 
votre divine majesté, nous vous supplions 
d'oublier toutes nos offenses, et de rendre à 
notre âme son ancienne beauté qu'elle a per-
due par le péché. 

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri... 

Miserére nostri... Fidélium... 

EXERCICE DU CHEMIN DE LA CROIX 3 2 9 

Vil le S T A T I O N 

Jésus c o n s o l e l e s f i l l e s d ' I s r a ë l qu i l e s u i v e n t 

c ^ ' K S e 1 ? l i s ! ? ] r p a r a b i e d e 

f rances, afin de 
f e m m e s , et de leur n m i i i L ï 2 ( , e c e l | e s des saintes 
el les ont besoin T n f 7 e o ™ n i e S , , C ° t ? S O , a t i o n s d o n t 

état dép lorab le les a je^el En , a ± f ; m e n t son 
de ne po int p leurer sur 1 ni l e i " . ^ c o m m a n d a n t 
mêmes et sur l eur p e r M e n a ' t r ^ l . P J h t d t f - r e l I e s " 
q u e son cœur serait peu s L ^ k î L r T ^ S e - n l i p 

si nous ne c o m m e n c i o n s 1 , 1 !, 0 , 1 e c o m p a s s i o n , 
sont la cause d e s e s Z V u r s . ' " " ° S p é * 1 U I 

A A IMABLE Jésus, vrai consolateur des âmes 

s s ^ l i f l T - - ' -
consolations ' Y J°U11' d e v o s ¡»effables 

Pater noster... Ave Maria... Gloria P a f r ; 
Miserére nostri... Fidélium... 

I X E S T A T I O N 

Jésus t o m b e p o u r la t r o i s i è m e f o i s 

arr ivé au sommet du 
tôt être sacri f ié à la S Î i , e , l e u o ù ! l va b ien-
l 'oçcupe en ce m o m e Î ^ c e o n f n o s H w i S " C e q u i 

et l ' inuti l i té de « on s a n » n ! „ „ i n , o s c h u t e s sans fin 
'les pécheurs Cel le n e l J T - ' e ?, lus, s r ; m d " o m b r e 
a f f l u e son t e n d r e t I ' e J e consterne et 
qu ' . f doit encore s o u l ^ ! ' V f f i f t 



X« STATION 

Jésus e s t d é p o u i l l é d e ses v ê t e m e n t s . 

Cons idérons c omb i en fut g rande la dou leur de 
Jésus -Chr i s t , l o rsque les bourreaux lui arrachèrent 
ses habits. Toutes les plaies qu ' i l avait r e çues , e t qui 
avaient co l lé sa robe cont re sa cha i r sacrée , se r o u -
vr i rent en ce momen t , pour lui f a i r e souf f r i r a la lo is 
tous les tourments de la flagellation . M a i s ce qu i lui 
fut encore bien plus sensible, ce fut de se vo i r expose 
en cet état humi l i an t à la vue d 'une f ou l e i m m e n s e 
de spectateurs. 

0 JÉSUS, divin agneau, vous voilà donc par-
venu au lieu de votre supplice, sans que 

vous ayez ouvert la bouche pour vous plaindre. 
Ah ! que votre silence est éloquent et éner-
gique! Avec quelle force ne nous prêche-1-il 
pas la nécessité de réprimer nos impatiences 
et nos murmures! Vous vous laissez encore 
dépouiller de vos vêtements, pour expier le 
malheur que nous avons eu de perdre le don 

une si p ro fonde tristesse et dans un si cruel abatte-
m e n t , q u e , ses forces venant à lui manquer , c o m m e 
dans son agon i e , il se laisse a l ler la face contre 
t e r r e . 

0 JÉSUS, victime d'amour, voici donc que 
vous allez être immolé pour le salut des 

hommes. Daignez nous appliquer les mentes 
de votre sacrifice dans le temps, afin que nous 
puissions vous offrir celui de nos louanges pen-
dant l'éternité. 

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri... 
Miserére nostri... Fidélium... 

EXERCICES SPIRITUELS 
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précieux de la grâce. Daignez donc nous le 
faire recouvrer, et nous dépouiller entière-
ment du vieil homme, afin que nous ne 
vivions plus que selon les sentiments de votre 
cœur adorable. 

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri... 
Miserére nostri... Fidélium... 

XI e STATION 

Jésus es t a t t aché à la c r o i x . 

Considérons Jésus-Chr ist s 'o f f rant à ses bourreaux 
pour être c ruc i f i é , et s 'étendant l u i - m ê m e sur l 'arbre 
de la cro ix . Quels tourments ne d u t - i l pas endurer 
dans le temps que les coups de marteau en fonça ient 
les c lous dans ses p ieds et dans ses mains adorables ! 
A l o r s sa cha i r se d é c h i r e , ses os se f ro issent , ses 
ne r f s se r o m p e n t , ses ve ines se b r i s en t ; le s ang , 
coulant à grands f lo ts , épuise ses f o r ces , et a joute 
à de si horr ib les suppl ices celui de la soi f la plus 
ardente . 

0 PÉCHÉ ! maudit péché ! c'est toi qui fus la 
cause de cette mer de douleur dans laquelle 

nous contemplons la victime de notre salut. 
Ah ! chrétiens, quel excès d'amour! quelle 
immense charité! Qu'à cette vue nos cœurs 
se déchirent et s'embrasent ; qu'ils renoncent 
à tous les plaisirs de la terre; qu'ils soient 
sans cesse crucifiés avec celui de Jésus, et que 
nos yeux versent jour et nuit des torrents de 
larmes. 

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri.. 
Miserére nostri... Fidélium... 



X I I e S T A T I O N 

Jésus meur t sur la cro ix . 

Considérons Jésus, le Dieu de toute sainteté, expi-
rant entre deux scélérats, et admirons la douceur et 
la force de son amour. Il demande a son Père le par-
don de ses bourreaux; il promet sa gloire au bon 
larron; il recommande sa Mere au disciple bien-aimé; 
¡1 remet son âme entre les mains de son Père ; il an-
nonce que tout est consommé, et il expire pour nous. 
Dans le même instant, toutes les créatures publient 
sa divinité. La nature entière s'attriste, et semble 
vouloir s'anéantir en voyant expirer son Créateur. 

0 PÉCHEURS, n'y aura-t-il que vous qui 
demeurerez insensibles à ce spectacle si 

attendrissant? Jetez un regard sur votre Sau-
veur; voyez l'état affreux où vos crimes l'ont 
réduit. Il vous pardonne cependant, si votre 
repentir est sincère : il a ses pieds attachés 
pour vous attendre; ses bras étendus, pour 
vous recevoir; son côté ouvert et son cœur 
blessé, pour répandre sur vous toutes ses 
grâces; sa tête penchée, pour vous donner le 
baiser de paix et de réconciliation. Accourons 
donc tous auprès de sa croix, et mourons pour 
lui, puisqu'il est mort pour nous. 

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri... 
Miserére nostri... Fidélium... 

X I I I e S T A T I O N 

Jésus est descendu de la cro ix et remis à sa Mère . 

Considérons la douleur extrême de cette tendre 
Mère , après la mort de Jésus, son divin Fils. Elle 
reçoit ce précieux dépôt entre ses bras, elle contemple 
son visage pâle, sanglant et défiguré; el le voit ses 

Z l T e ^ ^ ' C t d ° n t seul peu ^connaître 

A MARIE, c;est nous qui sommes la cause de 
U votre affliction, et ce sont nos péchés qui 
ont transpercé votre âme en attachant Jésus-
Christ a a croix. Daignez, ô Mère de miséri-

m Î t r l ° T V n ? t r e P a r d 0 n > e t n o u s Per-mettre d adorer dans vos bras votre amour 
crucifié Imprimez tellement dans nos âmes 
les douleurs que vous ressentîtes au pied de la 

venh'' q U e n 0 U î i n ' e " P e r d i o n s Jamais le sou-

Pater noster... Ave Maria... Gloria Patri... 
Miserére nostri... Fidélium... 

X I V e S T A T I O N 

Jésus est mis dans le sépulcre. 

y o i c i donc, ô Jésus, notre cher. Rédempteur, 
T voici donc où repose votre corps adorable, 

le precieux gage de notre salut. Faites que 
notre plus grande consolation, dans cette val-
lee de larmes, soit de nous occuper des sup-
plices et de la mort ignominieuse que vous 
avez endurés pour nous racheter. Et parce que 
vous n avez voulu être placé dans un sépulcre 
nouveau que pour nous faire connaître que 
' est avec un nouveau cœur que nous devons 
nous approcher de vous dans le sacrement de 

r e . amo«r, daignez nous purifier de toutes 
nos taches, et nous rendre dignes de nous 
asseoir souvent à votre banquet sacré. Ense-



velissez dans ce même tombeau toutes nos 
iniquités et nos convoitises, afin que, mou-
rant à nos passions et à toutes les choses d îci-
bas, pour mener avec vous une vie c a c h é e en 
Dieu, nous méritions de faire une fin heu-
reuse , et de vous contempler à découvert dans 
la splendeur de votre gloire. 

Pater noster... Ave Maria... Glôria Patri... 
Miserére nostri... Fidélium... 

De retour au sanctuaire, on dit les versets et les oraisons 
ci-après. 

\\ N o u s vous adorons, ô 
Jésus, e t nous vous bénis-
sons. — Parce q u e vous 
avez racheté l e monde par 
votre sainte cro ix . 

f . P r i e z pour nous, V ie rge 
de dou leur . — it). A f in que 
nous devenions d ignes des 
promesses de Jésus-Christ. 

Vous avez m a r q u é vo -
t r e serv i t eur saint F r a n -
çois. — Ri- Des- s ignes de 
notre Rédempt i on . 

y . P r i o n s pour notre 
Pon t i f e N . — R). Que le 
Se i gneur le conserve , lui 
donne la v ie , le r ende heu-
reux sur la t e r r e , et ne l e 
l ivre pas à la puissance d e 
ses ennemis . 

f . P r i ons pour les f idèles 
défunts . — R i - Donnez- leur , 
Se i gneur , le repos é t e rne l , 
et que la lumiè re é terne l l e 
les éc la i re . 

PRIONS 

DAIGNEZ, Se i gneur , regar -
de r d 'un œil favorab le D 

f . Adorámus te, C h n -
ste, e t benedic imus t ib i . 
— lì). Quia pe r sa ne ta m 
c rucem tuain redemis l i 
m u n d u m . 

y . Ora p ro nobis, V i r g o 
doloros iss ima. — Rj. t " 
d i gn i e f f i c iàmur promis-
siönibus Christ i . 

y . S i gnás t i , D ó m i n e , 
s e rvum tuum Franc is-
cum. — R). S ignis R e -
dempt ión is nostree. 

f . O rèmus pro Pont í -
fice nostro N. — R). Do-
minus consérvet e u m et 
v iv í f icet eurn, beátum fá-
ciat eum in t e r r a , et non 
tradat e u m in ánimam 
i n i m i c ó r u m ejus. 

f . Orèmus pro f idél i-
bus de fúnc l i s . — S). Ré-
qu i em setérnam dona eis, 
Dòmine , e t lux perpètua 
lúceat e is. 

ORÈMUS 
T ) ÉSPICE, qu;esumus. 

I I I D ò m i n e , super liane 

f am i l i am tuam, p ro qua 
Dominus noster Jesus 
Christus non dubitàvit 
màn ibus tradi nocént ium 
et crucis subire t o r m é n -
t i ™ . 
D ÒMINE Jesu Chr is te , 

q u i , hora sexta, p ro 
r edempt ióne mundi cru-
c is pat ibulum ascendistf, 
et sangu inem tuum p r e -
t iósum in r em iss i ónem 
peccatórum e f fud is t i , te 
numi l i t e r deprecàmur ut, 
post ób i tum nos t rum, 
Saraclisi j ânuas nos gau-

énter in t ro i re concédas. 

INTERVÉNIAT pro nob i s , 
quœsumus, Domine Je-

su Chr is te , nunc et in 
hora mort is nos t r a , apud 
tuam c l emén t i am , beàta 
V i rgo Mar ia , Mater tua, 
cujus sacrat iss imam ani-
m a l o , in hora tuœ pas-
s i ón i s , dolór is g làdius 
pertransiv i t . 

D O M I N E Jesu Chr is te , 
q u i , re f r igescénte 

m u n d o , ad in f lammân-
d u m corda nostra lui 
amór i s i g n e , in carne 
beatissimi Francisci pas-
siónis tu;e sacra stigmata 
renovâsti ; concède pro -
pit ius ut e jus mér i t is et 
préc ibus c rucem jug i te r 
f e r a m u s , et d ignos f ru -
ctus pœnitént iœ fac ià-
mus. 

votre fami l l e , pour laque l l e 
No t r e - Se igneur Jésus-
Christ a bien voulu être 
l ivré entre les mains des 
méchants, e t souf f r i r le 
suppl ice de la croix. 
S E I G N E U R Jésus - Chr i s t , 

qui avez été é l evé en 
croix à la s ix ième heure, 
pour la rédempt ion du 
m o n d e , et qu i avez répan-
du votre précieux sang 
pour la rémiss ion de nos 
E é c h é s , nous vous suppl ions 

u m b l e m e n t d e nousouvr i r 
après notre m o r t les portes 
du paradis , afin que nous 
puissions y entrer avec j o i e . 
S E I G N E U R Jésus - Chr i s t , 

nous vous en pr ions, qui' 
la b ienheureuse V ie rge Ma-
r ie , votre Mère , dont l ' âme 
très sainte a été percée 
d'un g la ive de douleur au 
moment de votre pass ion, 
intercède p o u r nous au-
près de votre c l é m e n c e , 
maintenant et à l 'heure de 
notre mort . 
^EIGNEUR Jésus - Chr i s t , 
O q u i , voyant le re lâche-
ment des chrét iens, avez 
daigné, pour a l lumer dans 
nos cœurs le feu de votre 
d iv in a m o u r , r enouve le r 
les plaies de votre passion 
sur le corps du b ienheu-
reux saint François , accor-
d e z - n o u s , s ' i l vous p la î t , 
par les mér i t es et les pr i -
ères de ce grand Sa int , de 
por ter toujours notre cro ix , 
et de fa i re de d ignes fruits 
de péni tence . 



DIEU tout-puissant et éter-
ne l , ayez pit ié de votre 

serviteur N., notre Pont i fe , 
et conduisez - l e , par votre 
bonté , dans la voie du sa-
lut é t e rne l , afin q u e , par 
votre grâce , il désire ce qui 
vous est ag réab le , et qu ' i l 
l 'accompl isse de toutes ses 
forces. 

ODIEU, qui pardonnez 
aux pécheurs e t q " i vou-

lez le salut des h o m m e s , 
nous suppl ions votre misé-
r icorde , par l ' intercession 
de la b ienheureuse Mar ie , 
toujours v i e r ge , et de tous 
vos Saints, de fa ire arr i ver 
à la béatitude éterne l le nos 
f r è r e s , nos parents , nos 
arnis et nos bienfa i teurs 
qui sont sortis de ce monde . 
Par No t r e -Se i gne i i r Jésus-
Christ. 

PARDONNEZ , S e i g n e u r , 
pardonnez à votre peu-

p l e ; ne soyez pas toujours 
i r r i t é contre nous. 

y . Jésus, p le in de misé-
r i co rde , donnez aux âmes 
des f idèles trépassés le r e -
pos. 

Éternel . 

OMNÌPOTENS semp i t e rne 
Deus, m ise ré re f àmu lo 

tuo Pont i f ic i nostro N., 
i et d i r ige e u m secundum 
! tuam c l emént iam in v iam 

salutis setérn®, ut, te do-
nante, t ibi plàcita cùpiat, 
et tota virtute per f i c ia t . 

DEUS, v è n i a larg i tor et 
human® salutis amà-

t o r , q u » s i i m u s c l emén -
tiam t u a m , ut nostrte 
Congrega t iónis f ra t res , 
prop inquos et benefacto-
r es , qui ex hoc saiculo 
t rans iérunt , beata Mar ia 
s emper v i r g ine interce-
dente, c u m òmnibus San-
ctis tin's, ad perpétuse 
beatitúdinis consor t ium 
perven i re concedas. P e r 
D ó m i n u m nos t rum, etc. 

PARCE, D ò m i n e , parce 
pópulo tuo : ne in 

aatérnurn irascàris nobis . 

P i e Jesu, Dòmine , 
dona eis r équ i em. 

lì;. Sempi té rnam. 

C R U C I F I X I N D U L G E N C I É 

P O U R L E C H E M I N D E L A C R O I X 

I . Les malades ou in f i rmes , les pr i sonniers , les 
habitants de la campagne , ceux qu i voyagent sur 
m e r ou dans les pays in f idè l es , et g éné ra l ement tous 
ceux qui sont légitimement empêchés de visiter les 
stations du chemin de la cro ix au l ieu où el les sont 

établies, peuvent gagner les mêmes indu lgences , en 
tenant a la main un cruci f ix spéc ia lement bénit à 
cet etlet par un prê t re qui en ait le pouvo i r et en 
récitant v ingt Pater, Ave et Gloria, c ' e s t - à - d i r e 
une lo is pour chacune des quatorze stations, c inq fo is 
en 1 honneur des c inq plaies de Jésus -Chr i s t , et une 
autre lo is aux intent ions du souverain Pont i f e . 

I I . Lorsque p lus ieurs personnes l é g i t imement e m -
pechees de visiter les stations, récitent en commun 
les pr ieres ci-dessus, i l suff it qu'une seule d 'entre e l les 
t ienne en main son cruc i f ix bén i t , pour que toutes 
gagnent les indu lgences , si e l les s 'abst iennent pen-
dant c e temps de toule autre occupation. 

" í ^ f l m é . d i Í f t ¡ 0 1 1 d ? la passion n'est pas requise , 
pendant la récitai ion de ces pr ières 

IV . Les malades qu i sont dans l'impossibilité de 
rec i ter les pr ieres c i -dessus , peuvent cependant ga-
g n e r les mêmes indulgences en récitant e f fect ive-
men t devant leur cruci f ix indu lgenc i é , un acte de 
contn ion suivi du verset : Te ergo, quxsumus, tuis 
Jamuhs subveni, quos pretioso sanguine redemisti 
auxquel les pr ieres i ls do ivent a jouter , au mo ins dé 
cœur, trois Pater, Ave et Gloria, tandis qu 'un des 
assistants les réc i te . 

V . P o u r pouvoir être indu lgenc i és , les cruci f ix 
doivent avo i r un chrht en r e l i e f , fait de mat i è re so-
ucie. L est au christ, que sont attachées les indul -
gences ; en sorte qu 'e l les sont perdues quand le christ 
se br i se , tandis que la cro ix peut être remplacée . 

C o m m e tous les objets indu lgenc i és , les c ruc i f i x , 
une lois bemts ne peuvent plus ê t r e , ni vendus , ni 
donnes , ni prêtes a d 'autres , à dessein de l eur c o m -
mun ique r les indulgences . 

V I . L e s cruci f ix r emis aux F r è r e s , l e jour de leur 
pro fess ion et bénits dans les cond i l i ons prescr i tes , 
sont enr ich is 1" des indulgences di les apostol iques » 
i " de cel les qu i sont attachées aux cruc i f ix i ndu l -
genciés pour le chemin de la croix. 

' J t U i indulgences apostoliques sont colles qui sont a trai-h. •es aux 
c r u c i a i , statue.tes et médailles b,-nits par notre Sa int -Père l e p « n î 
S j W S f t a « luien a le pouvoir. . Pour l i d , w i ¡ de c-es indulgences 
10Ir Catalogue des indulgences apostoligues. b BS ' 



L A R É N O V A T I O N 

« La prat ique de la rénovat ion intér ieure est d au-
tant plus nécessaire que notre nature , d ' e l l e - m ê m e , 
nous porte toujours au r e l âchement , et que nous 
nous démentons a isément des me i l l eures réso lut ions 
que nous avons prises en nous engageant au serv ice 
de Dieu. » {Recueil.) 

Nous n ' éprouvons , hé las ! que trop souvent la vé-
r i té de ces paro l es , par lesquel les no i r e saint f o n d a -
teur nous s ignale la ma lheureuse tendance que nous 
avons tous à décho i r de nos me i l l eures resolut ions. 
Soyons donc fidèles à nous serv i r du r emede qu i nous 
est ind iqué : la rénovat ion in tér i eure . 

N o t r e saint Fondateur veu t que nous nous appl i -
quions à cette rénovat ion une fois chaque semaine. 
« Outre les retra i tes annuel les , d i t - i l , prenez, toutes 
les s ema ines , une heure , et e m p l o y e z - l a t ou ten t i e r e 
tant en ora ison qu 'en lecture sp i r i tue l l e . . . , examinant 
exactement s i , en toutes choses , vous vous etes 
conduit selon l ' o rd re de D i e u , e t c o m m e vous vous 
l 'ét iez proposé. Marquez sur un papier , en cas de 
beso in , toutes les fautes que vous aurez r emarque 
avo i r c ommises pendant la semaine . . . Faites en sorte 
que vos pr inc ipa les vertus so ient la f e rme t e et la lide-
l l té dans la prat ique du b i e n , et par t i cu l i è rement a 
l ' égard de vos Règ les et de vos exerc i ces ; et prenez 
carde de ne vous re lâcher en r ien là-dessus; deman-
dez souvent cette f e rme t é e t cette fidélité, qui sont 
nécessaires pour obten i r le don de pe rsévé rance , e t 
pour ne pas t ombe r dans le ma lheur de ceux dont il 
est d i t dans l 'Ec r i ture : « Ma lheur à celui qui fa i t 
l 'œuvre rte D ieu avec nég l i g ence ! » ( Jerem. , XLVIII, 
10 . ) (Recueil.) 

A cette revue de la semaine et aux retraites an-
nuelles, il faut a jouter la récollection mensuelle et 
l e s qrands exercices, en usage aussi dans notre Ins-
titut. On peut d i r e de tous ces moyens de rénovat ion 
qu' i ls r emontent à nos o r i g ines , et que le saint Fon-
dateur les a fait prat iquer pa r ses premiers disciples. 
Qu' i ls soient toujours pour nous, c o m m e ils le furent 
pour eux , une source de sancti f icat ion. 

REVUE DE LA SEMAINE 

I l conv ient de chois ir , pour la Revue de la semaine, 
le s amed i , c o m m e l 'usage s'en est établi dans un 
g rand n o m b r e de communautés . 

On se servira u t i l ement , pour cette r e vue , des ar-
ticles ind iqués dans le Recue i l , c o m m e sujet d 'exa-
m e n , à l'Exercice de la rénovation (Recueil, p. 147). 

Après chaque ar t i c l e , on se demandera ce en quo i 
on a m a n q u é , ce que l ' on doit r é f o r m e r dans sa 
condui te , par t i cu l i è rement en ce qui concerne l 'obéis-
sance , les exerc ices spir i tuels et les devo irs de l ' e m -
ploi . 

A la suite de ce t e x a m e n , on demandera humb le -
men t pardon à Dieu des fautes et des nég l i gences 
qu 'on aura à se reprocher . Lo in de se décourage r , 
on prendra des réso lut ions salutaires et bien précises 
pour la semaine suivante. On ne dira pas : Je veux 
être p lus f e r v en t ; mais : Je m 'app l iquera i plus spé-
c ia l ement à me cor r i ge r de tel dé faut , à pra t iquer 
te l le vertu dans te l le c i rconstance, à fa i re tel exerc i ce 
de cette man iè re . On aura soin de prévo i r aussi les 
moyens qu 'on aura à emp l oy e r pour a r r i v e r à ce but. 

On verra si on n 'aurait pas à changer le sujet de 
l ' examen par t i cu l i e r : ce t exe r c i c e , li ien fa i t , est le 
pr inc ipa l moyen pour dérac iner les défauts e t fa i re 
avancer dans la per fect ion. 

Au beso in , on notera les réso lut ions qu 'on aura 
pr ises . On marquera aussi le résultat généra l de la 
semaine sur la feui l l e destinée à cette fin. 

La c ommun ion du l endemain sera o f fer te à N o t r e -
Se igneur , eu réparation des fautes de la s ema ine , 
et pour obten i r la grâce d'être fidèle aux résolut ions 
pr ises . 

On terminera l ' exerc ice en invoquant le secours 
de notre b ienheureux P è r e , ce lu i du saint pa t ron , 
de l 'Ange g a r d i e n , de saint Joseph et surtout de la 
t rès sainte V i e rge , et l 'on d emande ra , par leur in ter -
cess ion , la g râce d 'un généreux renouve l l ement . 



R É C O L L E C T I O N M E N S U E L L E 

Au c o m m e n c e m e n t ou mieux ve rs la lin de chaque 
m o i s , i l conv ient de choisir le j ou r où l 'on sera plus 
l ibre pour le passer en réco l lect ion. Le de rn i e r j eud i 
du mois parait être le plus prop i ce à cette l in. 

Il sera i t for t à dés i rer que tous les F rè res d 'une 
m ê m e communauté pussent fa i re la Récollection 
mensuelle le m ê m e jour . Le ca lme e t le recue i l l e -
men t généra l contr ibueraient puissamment au re-
cue i l l ement de chacun des Frères en part icul ier. 11 
est à p ropos q u e les sujets des médi tat ions , les l ec -
tures publ iques au ré fecto i re , ainsi que les entret iens 
pendant les récréat ions, etc. , soient choisis et appro-
pr iés à la c i rconstance , af in que tout puisse concour i r 
a augmente r les f ru i ts de ce j ou r de réco l l ec t ion . 

Les Frères Directeurs doivent ve i l l e r à ce que, dans 
leur communauté , lous les Frères puissent fa i re cette 
r éco l l ec t i on , r enouve le r ainsi leurs réso lut ions de la 
retrai te annue l l e , e xam ine r les e l forts accompl i s pour 
progresser dans la per f ec t i on , et p r endre des moyens 
pour y avancer encore avec plus d 'ardeur . 

.MÉTHODE POUR LA RÉCOLLECTION MENSUELLE 

P r é p a r a t i o n . 

Dès la ve i l l e au so i r , i l conv ient de se p répare r à 
cette r éco l l ec t i on , en invoquant le secours de la très 
sainte V i e r g e , des saints patrons et de l ' Ange gard ien . 

Si l 'on a la fac i l i t é de se confesser , on pourrait 
très u t i l ement f a i r e la revue des fautes commises 
pendant le mois. 

On observera avec f rui t les prat iques suivantes : 
Fa i re sa lecture spir i tue l le dans le Recueil : Moyens 

de devenir intérieurs, ou Des principales vertus, etc. 
Médi ter sur les disposit ions de repent i r , de con-

fiance et de généros i té que î \ o l r e - Se i gneur veut 
t rouver en nous. 

Fa i re que lque mort i f icat ion pendant le repas, pour 
att irer la bénédic t ion de Dieu sur la retraite. 

f e rveur . ^ ^ d " S ° ¡ r a V G C P l u s d 'attention et de 

S ' endo rm i r en récitant les oraisons jaculato i res • 

n n n S U , t ^ M , a r l f ' J o s e p 1 ' • Je v o u s d onne J m o n cœur ! Œ î : Vie' etC" »' et 'a g-c¿ 
D i r e c t o i r e p o u r la j o u r n é e de r é c o l l e c t i o n . 

RIANR F !TL E V A N T ' . P E N S E R Q U E C E J ° U R nous est donné 
pour fa i re un sér ieux retour sur nous-mêmes et no s 
r enouve le r in tér i eurement . m ê m e s et nous 

Fa i re la méditat ion avec toute la f e r veur et l 'an 
phcaüon possible. On choisira ut i l ement c o m ^ e " 
••>ujet, la préparat ion à la m o r t (voir p. 506) 

u u i S c W r n a l a f ' T Messe c o m m e si on était assuré 
que c est pour la d e r m e r e f o i s ; fa i re la sainte c o m -

o S Œ « V Í A T Í T Í C t d a n S , e S ^ p o s i t i o n s 
ou i on voudra i t etre au lit de mor t . Pendant l 'action 
« e g râces , d e m a n d e r a N o t r e - S e i g n e u r les secours 
•font on a besoin pour se co r r i g e r d e s S 
¡ ü s S ^ J a n S ' a P e r f e C , Í Ü » e t b ien p a s s i f le 

F W 7 0 U S l a P r o l e c t i o n d e 1« très sainte V i e r g e? 
' J r Z ï t ™ u n . e s P r ' t de r enouve l l ement , non seu-

d M a U r n é P ^ r d f P 1 < ^ ' m a Í S t 0 u t e s l e s é t i o n s 
spVml'ni ' ' ,n e " l , e l e s p ] u s c o m m u n e s , et s ' impo-
ser que lques actes de mort i f icat ion. P 

L a revue p roprement dite pourrait se fa i re pendant 

I s vœux" S P , ' ' ; ' l U e l l e - P r e n d l ' e P 0 " 1 , m a t i è r e d'ex a m en 
I V m n í Ü lo « ' i exerc i ces spir i tuels , les devo i rs de 

Insister sur le ! fé fanî 3 ' ? l o d e s t i e ' ^ mort i f icat ion, insister sur le défaut dominant , examiner les e f forts 

a obtenus. ^ e t 

é c r i t r f c C n í ; ^ ? m ? n ' ü . c ? n v i e n d r a de recue i l l i r pat-
e n t les pr inc ipales réso lut ions qu 'on aura prises 

t tude à Z ? 1 . t e D d r e ? S e ' ' ^ o u V e l e r dans ï 'exac- ' 
d intent ion dan « e ? e r c l c ® s de p ié té , dans la pureté 

ans I a Préparat ion aux sac r ements , 
i l a . dépendance et la soum ssion ent i è re envers 
les supér ieurs , dans la prat ique de la char i t l envers 



tous, dans le généreux accomplissement des devoirs 

C ' e ReUre ' °es résolutions de la retraite annuelle. Il 
en est une ou deux qu'on s'était promis dobserver 
tout particulièrement : ce sont ce lés - la surtout 
qu' i l faut renouveler avec un redoublement de bonne 

V °Remerc i e r ensuite le Seigneur des grâces qu'il 
a accordées durant cette j ournée ; lui demande! par -
don de ses fautes; prendre de nouvelles rosolu on 
pour le mois qui c ommence ; le prier de les ben r 
et d'en rendre la pratique facile par le secoua de 
sa grâce. 

RETRAITES ANNUELLES 

Notre saint Fondateur mettait en première l igne, 
comme moyen de rénovation, les Retraites annuelles 
I l en a dressé le règ l ement , qui fait partie de nos 
Règ l es ; et il a de même composé des méditations 
pour ce temps de grâce et de salut. 

A la fin de ces méditations, on trouve, dans 1 édi-
tion la plus ancienne (1730) , des Instructions poul-
ies retraites, qu'on doit considérer comme un résumé 
des instructions données par le saint Fondateur a ses 
premiers disciples. Elles nous montrent quelle haute 
estime on avait de la retraite annuelle dans notie 
Institut dès son or ig ine , et quels fruits precieux on 
en faisait espérer à tous ceux qui suivaient ces saints 
exercices avec les dispositions convenables 

« Durant la retraite, y est - i l d i t , l ame est eclai-
rée des lumières célestes, qui lui découvrent la va-
nité du monde , la mal ice du pèche , la beaute de a 
vertu et les moyens de l 'acquérir. C'est dans cette 
sainte solitude que Dieu parle au cœur, selon qu il 
le déclare par le prophète Osée, qu'il ouvre a l a m e 
tous les trésors de sa grâce, qu'il 1 excite a la pem-
teuce, qu'il l 'embrase de son amour, qu il I însti uit, 
qu'il la reprend, qu' i l l 'échauffé, et enfin qu il se 
communique à el le par la plus grande et la plus 
intime de toutes les unions. 

« Aussi n ' a - t - o n jamais vu personne faire comme 
il faut la retraite, sans en sortir tout changé : les 
pécheurs y réparent les désordres de leur conscience 
et les personnes de piété y sont portées à avancer de 
plus en plus dans la perfection. 

« Les grands fruits que la retraite a produits en 
ont rendu l'usage commun dans l'Eglise. C'est par 
ce moyen que Dieu a attiré tant d'âmes à lui et 
qu'on a vu reluire les effets mervei l leux de sa » race 
dans tous ceux qu'il a conduits par cette voie. Nous 
devons espérer que, si nous la suivons, il nous assis-
tera de même , et qu'il nous comblera de ses grâces. » 

C'est aux exercices de la retraite que nos pre-
miers Frères avaient coutume de recourir , chaque 
année, sous la présidence et direction de leur vénéré 
Fondateur, pour se retremper dans l'esprit de foi, de 
zele, de piété, de régularité, et dans les autres vertus 
propres a notre saint état. 

A leur exemple , c'est dans la retraite annuelle que 
nous> devons, nous aussi, nous renouveler et nous 
forti f ier, employant ce saint temps à des méditations, 
a des considérations, à des examens, qui nous fassent 
mieux connaître ce qu'est Dieu, ce que nous sommes 
nous-mêmes, et comment nous devons régler notre 
vie pour atteindre notre fin et vivre en parfaits re l i -
gieux. Les prédications et les conférences ne doivent 
être regardées que comme des sujets assez dévelop-
pes pour fournir un al iment salutaire à l ' intell igence, 
et venir surloutau secours de la bonne vo lonté ; mais 
ces sujets doivent ensuite être approfondis par une 
sérieuse méditation. 

Dans la retraite, on doit fa ire matin et soir, d'après 
la Règle, un examen ou considération sur quelqu'un 
des devoirs de la vie religieuse. Notre saint Fondateur 
faisait un si grand cas de ces considérations, qu'il 
nous a tracé l u i - m ê m e , dans le Recuei l , les princi-
paux points de la considération sur chacun des sujets 
qu'il propose. « La considération ou examen, qui se 
fait deux fois le jour , en forme de méditation ou de 
ref lexions sur les actions de la vie et sur les devoirs 
de son état, est d'une très grande importance. » 
(Instructions pour les retraites.) 

Du reste, le retraitant doit s 'appliquer avec soin à 
tous les exercices de la retraite, parce qu'à chacun 



est attachée une grâce spéciale et que leur ensemble 
a une eff icacité merveil leuse pour produire dans 
l'âme ce renouvellement complet qui la dégagé du 
péché, l 'établit dans la paix, et assure sa persévé-
rance dans les vertus de la vocation religieuse. 

Les retraites annuelles, qui ne sont que 1 abrégé 
des grands exerc ices , doivent être suivies dans le 
même espri t ; les mêmes règles doivent y etre obser-
vées, et les mêmes moyens employés, puisqui l s agit 
d'obtenir des résultats analogues. 

C'est ainsi que toute retraite doit comprendre 
quatre séries d'exercices. La premiere , relative a la 
voie purqative, a pour but de purif ier l 'âme de ses 
péchés. La deuxième et la troisième se rapportent 
à la voie illuminative, et sont destinees a eclai-
rer l 'âme sur les moyens à prendre pour bien re -
l i e r sa conduite à l 'avenir et pour s 'affermir dans les 
bonnes résolutions. Enlin la quatrième introduit 
l 'âme dans la voie unitive, c ' es t -à-d i re dans 1 union 
avec Dieu. , . 

11 importe que le retraitant entre chaque jour dans 
l'esprit propre à la voie particulière à laquelle les 
exercices de la journée se rattachent. 

GRAN'DS EXERCICES 

Notre saint Fondateur rappela plusieurs fois tous 
ses Frères au Novic iat , pour y passer le mois des 
vacances en retraite. 

S'inspirant de tels exemples , et voulant perpetuer 
dans l ' insuiut ces respectables traditions, le vingt-
c inquième Chapitre général (1875) adopta la Retraite 
d<3 trente jours ou les Grands Exercices, comme la 
plus convenable préparation à l 'émission des vœux 
perpétuels. . . , 

L'expérience a démontré l 'eff icacite de ces saints 
exercices pour renouveler l 'âme et la faire marcher 
avec une plus grande générosité dans la voie de la 
perfection. Les Exercices lui donnent, en ef fet , la 
possibilité de se repl ier sur e l le-même pendant trente 
j ours , de connaître ses défauts, de réparer ses négli-

ences, de reprendre ou de fortifier ses habitudes 
'oraison et d'union à Dieu. et de se disposer à de 

nouveaux progrès par une plus sérieuse connais-
sance des choses spirituelles et un plus ardent désir 
d'observer parfaitement la Règle. 

Mais pour obtenir ces précieux résultats, celui qui 
veut faire les Exercices doit y entrer avec un grand 
courage et une gr.mde générosité, olfrant à Dieu 
toute sa volonté, afin que la grâce divine dispose; 
l ibrement de sa personne et de tout ce qui est en lui. 

D iv is ion des E x e r c i c e s 

La durée des Grands Exercices est ordinairement de 
trente j ours , répartis en quatre semaines ou séries, 
d'inégale longueur, selon les dispositions et les pro-
grès des retraitants. Ceux ci doivent, en e f fe t , pro-
longer les exercices de chaque semaine, jusqu'à ce 
qu'i ls en aient retiré le profit ou progrès spirituel 
qui est le but spécial de cette semaine. ' 

Les trois voies spirituelles, purgative, illuminative 
et unitive, que l 'âme doit parcourir pour atteindre 
la perfect ion, font successivement l 'objet des exer-
cices. La première semaine est consacrée à la voie 
purgative; la deuxième et la troisième ont pour fin 
la voie illuminative; et la quatrième concerne la 
voie unitive. 

Il y a des exercices et des règles propres à toutes 
les semaines, comme aussi il y en a de spéciaux 
pour chaque semaine. Les retraitants doivent suivre 
exactement les avis que l'Instructeur leur donnera 
à ce sujet. 

Observat ions généra l es . 

I . Pendant la retraite, l'examen, tant celui du 
matin que celui du milieu de la j ournée , doit avoir 
uniquement pour objet la manière dont on fait les 
exercices, en vue de se corriger des imperfections 
ou négligences qu'on pourrait y commettre. 

I I . Les lectures doivent être choisies de manière à 
ce qu'el les aient rapport aux méditations proposées. 
I l ne suffit pas de s' interdire les lectures curieuses, 
mais on doit s'abstenir de toutes celles qui n'au-



raient pas, avec les sujets proposés pour les médi-
tations, une connexion parfaite, quelque pieuses 
qu'elles puissent être d'ailleurs. 

I I I . La méditation doit être suivie d 'une revue 
ou examen, pour rechercher quel a été le succès de 
l 'exercice, les moyens qui ont a ide, les obstacles, 
les défauts, etc.; ¿fin de pouvoir corriger ce qu il y 
aurait de défectueux, ou de remercier Dieu du bon 
résultat obtenu. 

I Y La pénitence doit accompagner les exercices. 
El le se divise en intérieure, qui consiste dans la 
contrition de ses péchés, avec le ferme propos de 
ne plus les commettre à l 'avenir ; et en extérieure, 
f ru i t de la première , qui consiste en mortibcations 
corporel les. 

Première semaine. 

Celte semaine étant consacrée à la voie purgative, 
tous les exercices doivent tendre a nous faire con-
naître nos péchés, à nous en inspirer de 1 horreur 
et de la contr i t ion, et à nous préparer a faire une 
bonne confession. Ce l le -c i doit être ordinairement 
générale, surtout si le confesseur le juge utile. 

Le premier exercice de cette semaine, appele par 
saint Ignace Principe et Fondement, est une méd i -
tation sur la fin de l 'homme. Il est essentiel de s en 
bien pénétrer. C'est le roc sur lequel portera tout 
l 'édifice des Exercices spirituels. Voici le sujet de 
cette méditation : . 

« L 'homme est créé pour louer, honorer et servir 
Dieu, notre Seigneur, et , par ce moyen , sauver son 
âme. Les autres créatures qui sont sur la terre sont 
créées à cause de l 'homme, et pour l 'aider dans la 
poursuite de la fin que Dieu lui a marquée en le 
créant. D'où il suit qu' i l doit en faire usage autant 
qu'elles le conduisent vers sa fin, et qu' i l doit s en 
dégager autant qu'elles l 'en détournent. » 

Les méditations suivantes ont pour sujet le peche 
et ses dif férentes sortes, la m o r t , le jugement , 1 en-
f e r , et, en généra l , toutes les grandes ventes de la 
re l ig ion, qu'il faut méditer jusqu'à ce que l 'on ait 
fa i t la confession. 

Deux ième semaine . 

L 'àme étant purifiée par les exercices de la pre-
mière semaine et par une bonne confession, il s'agit 
de rég ler sa conduite pour l 'avenir. Jésus-Christ a dit 
lu i -même : Je suis la lumière du monde (S . Jean, 
v m , 12). C'est donc à sa lumière que nous devrons 
marcher dans la voie illuminative. 

La première moitié de cette semaine est employée 
à méditer sur les mystères de l ' Incarnation, de la 
Naissance, de la Présentation au temple, et les autres 
qui ont rapport à la vie cachée de Jésus-Christ. Mais 
avant ces méditations, on doit en fa ire une sur la 
Royauté de Jésus - Christ. 

L e quatrième j our , on fait ordinairement la médi-
tation des Deux Etendards, qui est fondamentale, 
ainsi que celle des Trois Classes d'hommes, pour 
préparer à former de bonnes Résolutions l'un des 
jours suivants. La méditation sur les Trois Degrés 
d'humilité sert aussi beaucoup pour nous attacher 
à la véritable doctrine de Jésus-Christ , et nous 
faire prendre des résolutions fortes et généreuses. 

On s'appliquera ensuite, jusqu'à la fin de la se-
maine, à méditer sur les mystères de la vie publique 
de Notre-Seigneur, en commençant par son baptême, 
le jeûne dans le désert, la vocation des Apôtres, le 
sermon sur la montagne, etc., jusqu'à l 'entrée tr iom-
phante dans Jérusalem. 

T r o i s i ème semaine . 

S 'a f fermir dans les bonnes résolutions prises pen-
dant la deuxième semaine, telle est la fin que l'on 
doit se proposer dans la t ro is ième, qui se rapporte, 
comme la précédente, à la voie illuminative. 

Rien n'est plus capable de nous faire persévérer 
dans nos résolutions, fallût - il pour cela braver de 
grands pér i ls , supporter des contradictions, souffrir 
des humiliations, des tourments, ou même la mort , 
que la considération des humiliations et des souf-
frances endurées par Jésus-Christ, pour réparer la 
g lo ire de son Père et opérer notre rédemption. Toutes 
les considérations de cette semaine roulent donc 
sur la Passion et la Mort de notre divin modèle. 



Quatr ième semaine . 

Cette semaine est le digne couronnement des exer-
cices spirituels; elle introduit dans la voie urntive. 
Or l 'union de l 'âme avec Dieu commence, progresse, 
se perfect ionne et se consomme par la charité. Cest 
là , par conséquent, l'occupation constante et le but 
auquel doivent tendre tous les exercices de la qua-
trième semaine. 

Jésus-Christ ressuscité sera notre modèle. Le mys-
tère de la Résurrect ion, les diverses apparit ions, 
ainsi que les instructions données aux Apôtres, feront 
le sujet des méditations, qui se termineront par celle 
de l 'Ascension. On pourra aussi fa i re , et même répé-
ter plusieurs fois, la méditation sur l'Amour de Dieu. 

Avis pour le temps qui suit les Exercices. 

Celui, dit saint Ignace , qui passe d'un l ieu bien 
chaud dans un endroit f ro id ou humide, est aisément 
saisi, s'il n'y prend garde, par l ' impression de l 'air. 
De m ê m e , celui qui passe des Exercices a ses oc-
cupations ordinaires est exposé à perdre en peu de 
temps sa ferveur, car les impressions de la grâce 
n'étant pas encore fortifiées par l 'habitude, il est im-
possible, si on ne prend de grandes précautions, 
qu'elles ne s'affaiblissent bientôt et ne se dissipent 
ensuite entièrement. 

C'est pourquoi il importe , après les Exercices, de 
se prémunir, par le recueil lement et la vigilance sur 
s o i - m ê m e , contre la tiédeur ou l'oubli. 

A cette f i n , on devra re l i re souvent ses notes et 
ses résolutions, et comme sanction, réparer chaque 
fo is , par quelque pénitence, les négligences com-
mises. . 

Dans la Revue de la semaine, la Recollection men-
suelle et la Retraite annuelle, on se retrempera dans 
les convictions et la générosité des Exercices, on en 
renouvellera les bonnes résolutions. Ainsi non seule-
ment on en conservera le f ruit , mais on les rendra 
de plus en plus féconds pour les progrès de l ame 
dans la perfection. 

T R O I S I È M E P A R T I E 

PRIÈRES ET PIEUSES PRATIQUES 

I N D U L G E N C E S 
Les Indulgences sont la rémission totale ou par-

tielle des peines temporelles dues aux péchés déjà 
pardonnés quant à l 'offense et à la peine éternel le ; 
rémission que l 'Eglise accorde hors le tribunal de la 
pénitence, par l'application des mérites surabondants 
de Jésus-Christ et des Saints. 

On distingue, dans tout péché, la coulpe ou l ' in-
jure faite à Dieu, et la peine ou le châtiment que 
Dieu a le droit d' infl iger au pécheur, même en lui 
pardonnant. 

La peine est de deux sortes : éternelle, si le péché 
est mortel ; temporelle, s'il est véniel. 

La coulpe, avec la peine éternelle, nous est remise 
par le sacrement de pénitence; mais , pour l 'ordi-
naire, il reste au pécheur une peine temporel le à 
souffrir en ce monde ou en l 'autre, et par laquelle, 
tout en exerçant sa misér icorde , Dieu fait éclater sa 
sagesse : « Seigneur, disait saint August in, vous 
n'avez pas laisse sans punition les pécnés de ceux 
mêmes à qui vous pardonnez. » 

Nous pouvons, dans l'état de grâce , satisfaire à la 
justice de Dieu par divers moyens, dont les princi-
paux sont : 1° les pénitences imposées par le confes-
seur; 2° celles que nous nous imposons nous-mêmes; 
3° les afflictions de la v ie souffertes avec résignation ; 
4° la prière et autres exercices spirituels; 5° l 'aumône, 
et généralement toutes les œuvres de misér icorde, 
soit corporel les, soit spirituelles. 

C'est là évidemment un très grand avantage dont 
nous devons être profondément reconnaissants; mais 
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350 PRIÈRES ET PIEUSES PRATIQUES 

il 1 nlu à la d i v ine bonté de nous ven i r en aide eu 

^ « S ^ e ' S l M « c omb i en » o u , 

s r E & s g f j s r r y î 
la de rn i è r e obo le » . 

CONDITIONS POUR GAGNER LES INDULGENCES 

I l y a tro is condi t ions généra les pour gagne r les 
indulgences : 1° l ' i n t en t i on ; 2» l 'état de g râce , 3° 1 ac 
compî i ssement des œuvres prescr i tes 

lo L ' in tent ion v i r tue l l e suffit. A ins i nos Fre res en 
récitVnt le mat in , avec une attention convenable , la 
petite p r i è r e Ijivin cœur de Jésus, r empl issent , quant 
ï V E S . tout ce qu ' i l faut pour gagne r les diverses 
indulgences dans le courant de la j ournee . 

2» L 'état de grâce est requ is pour gagne r une indu l -
gence soit part ie l l e , so i tp l én i è r e . L 'a f fect ion au pèche, 
même ' v é n i e l , e m p ê c h e qu'on ne gagne une indul-
gence p l én iè re dans toute son etendue. 

3» L accomp l i s sement des œuvres prescr i tes doit 
être réel et in t ég ra l , mora l emen t parlant. L 'om.ss on 
invo l on ta i r e , ou° m ê m e par néghgence d une peti e 
c irconstance ou d 'une in f ime partie d u n e œuvre 
prescr i t e , n ' empêchera i t point de g a g n e r les indu -
« ences E x e m p l e : un ou deux Ave Maua, om i s 
dans là r e S o n du chape l e t , et surtout du R o -
s' i irc etc 
V e s ' personnes qui ont la pieuse habitude d e se 

c o n f e s s e r au mo ins u n e fo is par semaine sat isfont, 
S r une confession unique à l ' obl igat ion d e j e c o m 
fesser que l que soit l e n o m b r e des indulgences 
nu e l les veu lent gagne r dans l ' in terva l l e des deux 
Confessions 11 en est de m ê m e pour la confession 
b t m e n s u e H e . l o rsque à raison de la pénur i e des con-
fesseurs cette faveur a été concédée par un indui t 
aposto l ique. 

Il est à r emarque r q u e les expressions au moins 
une fois la semaine s ign i l i ent que la confession do i t 
se f a i r e tous les sept j o u r s ; ainsi celui qui se con-
fesse par e x emp l e tous les samed is , r emp l i t l ' ob l i ga-
t ion de la confession prescr i te . De m ê m e les expres-
s ions toutes les deux semaines, s igni f ient que la con-
fession do i t se fa i re tous les quatorze j o u r s ; ainsi l e 
fidèle qu i se con fesse , par e x emp l e de deux en deux 
samed i s , satisfait à la condit ion de la confession 
requise . (S. Cong., 25 févr. 1886.) 

U n e seule c o m m u n i o n aussi peut serv i r pour ga-
g n e r plusieurs indulgences p l én iè res dans la m ê m e 
j ou rnée . Mais les autres œuvres prescr i tes do ivent 
ê t re ré i térées autant de fo is que l 'on a l ' intent ion 
de g a g n e r d ' indulgences . A i n s i , par e x e m p l e , il 
faut p r i e r quatre fois aux intent ions du Souverain 
P o n t i f e , si l 'on veut gagne r quatre indulgences p l é -
n i è r e s , supposé q u e , pour chacune , c o m m e cela esi 
o rd ina i r ement presc r i t , la concession po r t e qu 'on 
pr iera aux fins o rd ina i r e s , etc. 

Une p r i è r e vocale que l conque peut, serv i r pour 
r e m p l i r la c lause : « P r i e r aux intent ions de l 'Eg l ise 
et du Souvera in Pon l i f e . » Mais il y a l ieu de r e m a r -
q u e r qu 'on ne peut fa i r e . se rv i r à cette fin une p r i è r e 
déjà i ndu l g enc i é e , si l 'on veut gagne r l ' indulgence 
attachée à cette pr i è re . 

U n e m ê m e p r i è r e ou une m ê m e œuvre ne peuvent 
pas se rv i r à gagne r ensemble plusieurs indu lgences 
concédées à des t i tres distincts. 

L a réc i tat ion à deux chœurs , ou a l ternat ive , étant 
louable et autorisée dans l 'Eg l i se , les pr ières pour 
gagne r les indulgences peuvent être récitées de cette 
man iè re . La posture à genoux n 'est point r equ i s e , 
à mo ins qu 'e l l e ne soit e xp r imée dans la conces -
s i o n , ce qu i est fort rare . 

REMARQUES. — 1° Si la so lenni té e t la cé lébrat ion 
ex tér i eure d 'une fête sont l é g i t i m e m e n t t ransférées 
au d i m a n c h e , ou à tout autre j our , les indulgences 
générales attachées à cette fête sont éga l ement ' t rans -
fé rées . (Décret du 9 août 1852.) 

2° On peut fa i re la confession et la c o m m u n i o n la 
v e i l l e du j ou r auquel l ' indu lgence est attachée ( Dé-
cret du 6 octobre 1870) , mais les autres œuvres 



doivent être accomplies au jour m ê m e , c ' e s t - à - d i r e 
de minuit à minuit. Cependant, quand l ' indulgence 
est donnée pour une fête, il est ordinairement accordé 
qu'on puisse accomplir les autres œuvres depuis la 
veil le à l 'heure des premières vêpres jusqu'au cou-
cher du soleil de la fêle même. 

3° Lorsque , pour gagner une indulgence, il est 
prescrit de visiter une ég l ise , les Frères peuvent 
rempl i r cette condition dans leur propre chapelle. 
(Pie IX, 14 mai 1858.) 

A P P L I C A T I O N DES I N D U L G E N C E S A U X A M E S 
DU P U R G A T O I R E 

Les âmes du purgatoire peuvent être soulagées ou 
dél ivrées par le moyen des indulgences qui leur sont 
applicables. Ces indulgences, l 'Eglise ne les leur 
applique pas, comme elle les applique aux vivants, 
par manière d'absolution ou de rémission, mais 
seulement par manière de suffrage ou d ' intercession. 
L'Eglise n'a plus de juridiction sur les défunts, parce 
que son pouvoir ne s'étend pas au delà de ce monde. 
Elle ne peut donc les absoudre directement de leurs 
peines. Mais el le les leur remet indire' tement, c'est-
à-dire qu'en conséquence de l ' indulgence gagnée par 
les vivants, et par eux appliquée aux morts , l 'Eglise 
prend, du trésor qu'elle possède, la porlion des mérites 
et des satisfactions qui correspond à l ' indulgence 
obtenue, et la présente à Dieu, le suppliant de sou-
lager d'autant les âmes souffrantes. Or, quoique tout 
nous porte à croire que Dieu accepte réel lement celte 
o f f rande , toutefois, nous n'avons pas la certitude 
complète que l ' indulgence appliquée à t l ie âme du 
purgatoire a eu son ef fet , parce que Dieu ne s'est 
pas engagé par une promesse formel le à accepter la 
satisfaction qui lui est offerte, cette acceptation étant 
liée à ses desseins impénétrables, et dépendant peut-
être aussi du soin que les défunts ont eu, tandis qu'i ls 
étaient sur la t e r re , de se rendre dignes de ce soula-
gement qu'ou veut leur procurer. 

I l faut donc appliquer aux morts le plus d ' indul-
gences possible, soit plénières, soit partielles. Si les 
âmes à qui nous les appliquons sont au c ie l , les 
fruits de ces indulgences serviront, par un effet de 
la divine misér icorde, au soulagement d'autres âmes. 

L A TRÈS S A I N T E T R I N I T É - D I E U 

Le mystere de la très sainte Tr ini té est le fonde-
ment et la source de tous les autres. C'est en son 
nom que nous avons été baptisés, et que nous nous 
sommes consacrés a Dieu dans notre Institut. C'est 
encore 1 auguste Trinité que la religion invoquera 
sur nous a notre lit d'agonie. C'est "au nom de la 
sainte Tr ini té que l 'Eglise, durant le cours de notre 
vie, nous conféré la grâce par les sacrements: qu'el le 

ffiî 11 S n , M I I S \ " n S S C S P r i è r e s ' l e s bénédictions 
du ciel . El le i m t tellement a ce que nous ne per-
dions jamais de vue ce mystère, qu'el le le rappelle à 
son sacrif ice, a toutes ses cérémonies , à tous ses 
chants, répétant sans cesse : Gloire au Père, qloire 
au Fils, gloire au saint-Esprit. Elle imite ainsi les 

I S / c S c , ^ 1 £ s e ^ponden t entre eux : 
Saint ! Saint! Saint! le Dieu des armées! 

Unissons-nous à ces voix de la terre et du ciel-
pensons souvent à la très sainte Trinité, et que notre 
cœur soit pénétré de fo i , d'adoration et d'amour pour 
ce grand et sublime mystère dont la contemplation 
doit fa ire notre bonheur durant toute l 'éternité. 

PRIÈRES ET DEMANDES1 

OP È R E , ô Fils, ô Saint-Esprit, ô très sainte 
Trinité, ô Jésus, ô Marie ! 

Anges bénis, Saints et Saintes du paradis, 
obtenez-moi les grâces suivantes, que je de-

d e c " ' " ' ° u r t > « n e fo is par j ou r , à ceux oui 
S S T T Ï demandes en pr.ant selon r'intenUon dà 
d e r a i e ï ï i n i f ™ A , n , ^ r P d u , « e n c e . J*én,tre mensuelle, un des trois 

s w i a s p s 



mande par le Sang très précieux de Jésus-
C H R I S T : • , , T V 1. De faire toujours la volonté de Dieu ; 

2. D'être toujours uni à Dieu ; 
3. De ne penser à rien autre qu'à Dieu ; 
4. D'aimer Dieu seul ; 
5. De faire tout pour Dieu ; 
6. De chercher uniquement la gloire de 

Dieu ; 
7. De me rendre saint uniquement pour 

Dieu ; 
8. De bien connaître mon néant ; 
9. De connaître toujours davantage la vo-

lonté de mon Dieu. 
10. On demande ici une grâce particu-

lière selon ses besoins. 
Très sainte Vierge Marie, offrez au Pere 

éternel le sang très précieux de Jésus-Christ, 
pour mon âme, pour les saintes âmes du pur-
gatoire, pour les besoins de la sainte Eglise, 
pour la conversion des pécheurs et pour le 
monde entier. 

On réc i te ensuite trois Gloria Patri au Sang très 
préc ieux de J é sus -Chr i s t , un Ave Maria a M a r i e , 
Mère des dou l eurs , et un Requiem pour les arnes 
du purgato i re . TR ISAGION DES A N G E S 1 

O A I N T , Sa int , Saint est le OANCTUS, Sanctus, San-
î> Se igneur Dieu des ar- O ctus, Dominus Deus 
mées : la terre est r emp l i e exerc i tuum : plena est 

1 Tnduleoncc de centjmre. une fois )iar jour. Cette mémOiidulgence 
de ÏÏSjSS?être gagnée trois f o i s le dimanche et chacun des 
iours de la f ê t e et de l 'octave de la très sainte Trinité. - Indulgence 
¿ S mensuelle, moyennant la confession la 
pr ière aux intentions du Souverain Pontife.{Clément XIV, 6. » «m 1.8» 
et 26 juin 1770.) 

terra g lòr ia tua. Glòr ia 
Patr i , g lò r ia F i l i o , g lòr ia 
Spir i t i l i Sancto. 

de votre g io i re . G io i r e au 
Pé r e , g i o i r e au Fils, g i o i r e 
au Saint-Esprit . 

P R I È R E A L A TRÈS S A I N T E T R I N I T É 1 

TOUTE-PUISSANCE du Père, venez au secours 
de ma faiblesse, et retirez-moi de l'abîme 

de ma misère. 
Sagesse du Fils, réglez toutes mes pensées 

mes paroles et mes actions. 
Amour de l'Esprit-Saint, soyez le principe 

d e , toutes les opérations de mon âme, afin 
qu elles soient toujours conformes au bon plai-
sir divin. 

OFFRANDES EN ACTIONS DE GRACES 2 

I. Offrons à la très sainte Trinité les mérites 
de Jésus-Christ, en action de grâces du très 
precieux sang qu'il a répandu pour nous dans 
le jardin des Oliviers; et, par ces mêmes 
mentes, supplions sa divine majesté de nous 
pardonner nos péchés. Pater, Ave, Gloria. 

II. Offrons à la très sainte Trinité les mérites 
de Jesus-Chnst, en action de grâces de la très 
precieuse mort qu'il a endurée pour nous sur 
la croix; et, par ces mêmes mérites, sup-
plions sa divine majesté de nous remettre les 
peines dues a nos péchés. Pater, Ave, Gloria 

l 5 U n r » ï â e o T d e * " * C e n t s j o m s - " n e >e jour. ( I t a X I I I , 



III. Offrons àla très sainte Trinité les mérites 
de Jésus-Christ, en action de grâces de la cha-
rité ineffable avec laquelle il est descendu du 
ciel en terre pour prendre notre chair, souf-
frir et mourir pour nous en croix ; et, par ces 
mêmes mérites, supplions sa divine majesté 
de conduire nos âmes à la céleste gloire, après 
notre mort. Pater, Ave, Gloria. 

ORAISONS JACULATOIRES 

MON Dieu et mon tout1 ! | DEUS meus et omnia1 ! 

OMON Dieu , faites que je vous aime, et que 
la seule récompense de mon amour soit de 

vous aimer toujours davantage2. 

QUE la très juste, la très haute et très aimable 
volonté de Dieu soit faite, louée et éternel-

lement exaltée en toutes choses3. 

MON Dieu, mon unique bien, vous êtes tout 
pour moi; que je sois tout pour vous1. 

' Indulgence de cinquante jours, chaque lois. (.Lion M i l , 

~4 mai 188«.) 
i Indulgence de cent jours, une l o i s par jour, (Léon -lin 

15 mars 18u0.) 
3 Induleence de cent jours, une fo is par jour. - Indulgence 

une fo is dans l 'année, à ceux qui auront fa i t cet acte l i c i t e m e n t 
pendant un an. pourvu qu'au jour choisi . I s s c confessent, comm.i-
nient et prient aux intentions du Souverain Porn fe . - Indulgence 
¿¡¿m-e à l 'article de la mort, à ceux qui ^ r o n t w c i ^ l U O T m ô n t 
pendant la vie, e t qui , bien disposes, accepteront la mort de U main 
de Dieu avec résignation. (Pie VU, 19 mat 1818.) 

* Indulgence de tro's cents jours. une fo is par jour. — Indulgence 
plênVre mensuelle, à un jour de leur chois, à ceux qui tons les jours 
auront récité cette laculaioire, pourvu qu'après avoir reçu les sacre-
ments de pénitence et d'eucharistie¿ils•visitent., m e ¡ e g l s e ^ t > P"c-nt 
aux intentions du Souverain Pont i fe . (Léon X I I I , 13 mars 1902.) 

I . E S A I N T - E S P R I T 

S f e f s ; s u a ? r j 

^f^éf&sissss^x 
t f i J U m , ! e r e d e s Apôtres, la science des docteurs 

d ' e ^ v ê i ^ ^ s a i u r 0 a C C O m p H t ^ 

dans - — 

â â g B s s s e a * 
(Ephr^TS3uW.nb,l!ldC COnttrisler l'Esprit de Dieu 

L f e ^ a i ^ œ s i : s ? n s ' e n ne 

vi 19) dU Sa&t-Evrit ( I Cor., 

Puisque toute grâce nous vient p a r l e Saint-Esorit 

ete plus particulièrement comblés de ses dons. 

P R O S E 

s « 5 ' I I S S S » * 

i i « o î Î ê s T o i î r ^ . T n C C 3 " U C P 0 U r , e ™ ^ " « » r , e t aux mêmes con-



"Venez, père des pauvres ; 
venez,dispensateur des dons 
célestes; venez, lumière 
des cœurs. 

Parfait consolateur, note 
aimable de l'âme et son 
doux rafraîchissement. 

Vous, notre repos dans le 
travail , noire abri dans la | 
chaleur, notre consolation 
dans les larmes. 

0 bienheureuse lumiere, 
remplissez de vos splen-
deurs les cœurs de vos fi-
dèles. 

Sans votre divin secours, 
il n'y a dans l 'homme rien 
de pur et d'innocent. 

Lavez ce qui est souille, 
arrosez ce qui est ar ide, 
guérissez ce qui est blesse 

Soumettez notre résis-
tance, réchauffez notre froi-
deur, redressez nos voies 
tortueuses. 

Accordez vos sept dons 
sacrés à vos fidèles, qui 
mettent en vous leur con-
fiancc. 

Donnez-leur le mérite de 
la vertu, la grâce du salut, 
et les éternelles joies. 

Ainsi soit- i l . 

Ven i , pater pâuperum ; 
Veni, dator mûnerum; 
Veni , lumen córdium. 

Consolator óptime, 
Dulcis hospes anima?, 
Dulce refrigérium. 

In labóre réquies, 
In œstu tempéries, 

1 In iletu solatium. 

0 lux beatissima! 
Reple cordis intima 
Tuórum fidélium. 

Sine tuo nòmine , 
Nih i l est in hómine, 
Nihil est innóxium. 

Lava quod est sórdidum, 

Risa quod est âridum, 
Sana quod est sâucium. 

Flecte qu od est rigidum, 
Fove quod est fr igidum, 
Rege quod est dévium. 

Da luis fidélibus, 
In te con (id ènti bus, 
Sacrum septenârium. 

Da virtùtis méritum, 
Da salùtis éxitum. 
Da perènne gâudium. 

Amen. 

PRIÈRE POUR DEMANDER LES SEPT DONS 

DU SAINT-ESPRIT 

( S a i n t B o n a v e n t u r e . ) 

QEIGNEUR Jésus, je supplie LE Père de toute 
S clémence, par vous, son Fils umque fa t 
homme, crucifié, immolé et sacrifie pour moi, 
je le supplie de vouloir bien m envoyer 1 Ls 

prit de grâce, afin qu'il se communique à moi 
par ses sept dons, cet Esprit qui s'est reposé 
sur vous dans toute sa plénitude : Esprit de 
sagesse, qui me donnera du goût pour l'arbre 
de vie, qui n'est autre chose que vous-même, 
et pour ses fruits vivifiants ; Esprit d'intelli-
gence, qui illuminera les yeux de mon âme; 
Esprit de conseil, qui me fera marcher sur vos 
traces par de droits sentiers; Esprit de force, 
qui me rendra puissant à vaincre les efforts de 
mes ennemis acharnés contre moi ; Esprit de 
science, qui me remplira des vives lumières 
de votre sainte doctrine et me fera discerner le 
bien d'avec le mal; Esprit de piété, qui me 
fera goûter les douceurs de la paix; Esprit de 
crainte, qui, en m'éloignant de toute ini-
quité, m'affermira contre les dangers par un 
respect profond pour votre éternelle majesté. 
C'est là ce que vous voulez que je vous 
demande. Maintenant je vous conjure de me 
l'accorder par votre croix, et pour l'exaltation 
de votre saint nom, auquel soient tout hon-
neur, toute gloire, toute action de grâces, toute 
splendeur et toute puissance dans tous les 
siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

PRIÈRE POUR DEMANDER LES DOUZE FRUITS 
DU SAINT-ESPRIT 

ESPRIT-SAINT, amour éternel du Père et du 
Fils, daignez m'accorder le fruit de cha-

rité, qui m'unisse à vous par l'amour; le fruit 
de joie, qui me remplisse d'une sainte conso-
lation ; le fruit de paix, qui produise en moi 
la tranquillité de l'âme; le fruit de patience, 
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qui me fasse supporter doucement tout ce qui 
pourrait troubler la paix de mon ame ; le fruit 
de bénignité, qui me porte a soulager iez 
nécessités de mon prochain; le fruit de bonté, 
qui me rende bienfaisant envers tous; le fruit 
de longanimité, qui fasse que je ne me rebute 
jamais d'aucun délai; le fruit de douceur 
qui me fasse supporter en paix tout ce que le 
prochain a d'incommode; le fruit de foi, qui 
me pénètre de respect et d'amour pour a 
parole de Dieu ; le fruit de modestie, qui regle 
mon extérieur; les fruits de continence et de 
chasteté, qui conservent mon corps dans la 
sainteté qui convient à votre temple, afin 
qu'ayant conservé mon cœur pur sur la terre, 
je mérite de vous voir à jamais dans le séjour 
de la gloire. Ainsi soit-il. 

N O T R E - S E I G N E U R J É S U S - C H R I S T 

V i v r e de Jésus-Christ, t rava i l ler à é t endre son règne , 
te l le fut la constante occupation de notre saint I o n -
dateur. 11 nous presse « de nous attacher f o r tement 
à la connaissance, à l 'amour, à l ' imi tat ion et a l 'union 
de Jésus-Christ : à la connaissance . P a s q u e c est en 
cela que consiste la v i e éternel le ( S . Jean , x v n 3 
à l ' amour , puisque celui qu i ne l ' a ime pas est un 
r ép rouvé ( l ' . o r . : x v i , 2 2 ) ; à l ' im. ta t ion , pu.sque les 
prédest inés lui do ivent être con formes ( R o m , v " ,29 ) , 
a l ' u n i o n , puisque nous sommes a 1 égard de Jesus-
Chr is t , c o m m e les branches d 'une v i g n e , qui sont 
mor tes lorsqu 'e l les en sont séparees (S. Jean , x v , 
4 - 6 ) . » (Recueil.) , . , _ 

P o u r entrer dans l 'esprit e t la prat ique de c e » r e -
commandat i ons , étudions avec une sainte av id i té la 
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v ie de notre b i e n - a i m é Sauveur et ses d iv ins ensei -
gnements . E f f o r ç o n s - n o u s d 'avancer constamment 
dans son amour : c'est à l 'ardeur de cet amour que 
se mesurent les progrès dans la vertu. Fa isons toutes 
nos act ions en Jésus, pour Jésus, par Jésus: ainsi 
nous les rendrons saintes et mér i to i res . Médi tons sou-
vent sur sa douceur , son humi l i t é , son obéissance 
son amour des souffrances, son zèle pour la ° l o i r e dé 
son P e r e et pour le salut des âmes. On n ' imi te b ien 
un mode le qu autant qu 'on l 'étudié a t tent ivement . 

P R I È R E A JÉSUS V I V A N T EN MARIE 1 

( Olier.) 

0 JÉSUS, qui vivez en Marie, venez et vivez 
en vos serviteurs avec l'esprit de votre 

sainteté, la plénitude de votre force, la réalité 
de vos vertus, la perfection de vos voies, la 
communication de vos mystères, et dominez 
toute puissance ennemie, par votre Esprit à 
la gloire du Père. Ainsi soit-il. 

PR IÈRE POUR DEMANDER L ' A M O U R DE JÉSUS 2 

0MON Jésus, vous savez bien que je vous 
aime ; mais je ne vous aime pas assez : de 

grâce, faites que je vous aime davantage. 
0 amour, qui brûlez toujours et ne vous étei-
gnez jamais, ô mon Dieu, vous qui êtes la 
chanté même, allumez dans mon cœur ce feu 
divin qui consume les Saints et les transforme 
en vous. Ainsi soit-il. 

io î r in i859 g ) e n C C 3 6 " " " " c t n U " n e ' o i s par j our . ( P i e I X , 14 oc-

• J f c r t S I S S o " " -><""•*. a e u i f o i s par jour . (.Léon X I I I , 



PR IÈRE A JÉSUS POUR DEMANDER ^ 

L'ACCOMPLISSEMENT DU RON PLAISIR DE DIEU 

(Imit. de J.-C., m , 15. ) 

T R È S doux Jésus, accordez-moi votre grâce, 
I afin qu'elle demeure avec moi, qu elle tra 
vaille avec moi et qu'elle persévère avec moi 
jusqu'à la fin. Faites que je desire et que je 
veuille toujours ce qui vous est le plus agreable 
et ce qui vous plait davantage. Que votre 
volonté soit la mienne, et que ma volonté 
suive toujours la vôtre et y soit parfaitement 
conforme Que ce soit une même chose pour 
moi de vouloir avec vous ou de ne vouloir pas, 
et que je ne puisse avoir de goût que pour ce 
qui vous plaît, et d'aversion que pour ce qui 
vous est désagréable. 

PRIÈRE A JÉSUS DANS LES TRIBULATIONS 2 

OTRÈS clément Jésus, vous seul êtes notre 
salut, notre vie et notre résurrection. Nous 

vous en prions donc, ne nous abandonnez pas 
dans nos difficultés et nos tribulations; mais 
par l'agonie de votre Cœur très saint, et par 
les douleurs de votre Mère immaculée secou-
rez vos serviteurs, que vous avez rachetes de 
votre précieux sang. 

< indulgence de deux cents jours, une l o i s par jour. < Lion XIII 

27 février 1886. ) . 

; Indulgence de cent jours, une fo is par jour. | f « IX, e oc-

tobre 1870. ) 

ORAISONS JACULATOIRES 

j l T O N Jésus, miséricorde1. ^ 
Jésus, Fils de David, ayez pitié de moi*. 

Sauveur du monde, ayez pitié de nous3. 
Très doux Jésus, ne soyez point mon iu^e 

mais mon Sauveur4. ° ' 

Très doux Jésus, augmentez en moi la foi 
1 espérance et la charité, donnez-moi un cœur 
contrit et humilié \ 

Jésus, doux et humble de cœur, rendez 
mon cœur semblable au vôtre 6. 

Jésus, mon Dieu, je vous aime par-dessus 
toutes choses '. 

L E S A I N T N O M D E J É S U S 

« Le nom de Jésus est un nom d iv in , annoncé à 
Marie de la part de Dieu par l 'ange Gabriel. Aussi 

appelé un nom au-dessus de tous tes noms 
(1 hil ip n 9) . Et c'est le seul nom par lequel on 
trouve le salut. ^ 

« Ce grand nom est comparé par l 'Esprit- Saint à 
i nuile. L a raison en est, selon saint Bernard, que 

' Indulgence de cent jours, chaque fois. ( Pie IX, 24 eeptenùre 1846 ) 

, . n . J » n C C < i e c ' n t une jois par jour. (Léon X I I I , 27 fé-

ï l / i r l r l S ' i o d e c i n q u a ' M j°urs' fo is par jour. ( L é o n X I I I , 

* Indulgence de cinquante jours, chaque fois, (Pie IX, 11 août 1851 ) 

< « ^ S . e , n C e de jOUr': une i o i s |,ar ï°ur- i L ( o n X I " . 13 *ep-

™Viad6SOenCe de '""* c m " j o u r ' - une iois P ^ i o « - (.Pie IX, 25 jan-

7 Indulgence de cinquante jours, chaque fois. ( P i c IX, 7 mai 1S54.) 



P S 
- S i i é a E ^ r t t 
éc la i ré pa r e nom de J é s u s , b N o u s qui 
nèbres ! ' ^ habi tants . 
s ommes n e » dans aes c pa ïens , nous 
avant la v e n u e du Messie , e w i e ? éc la i rer . 

„ „ » » » a m e r , e t par a « « m l P c h e r dans 1» vo ie 

r a r ^ s î n s & g j ^ et 

» „ „ , e n f l a m m e d 'amour P » " J r t ; , . e m M ( , p 0 „ 

no'tre'àme'. H S ï ï ^ l S ? 

v o q u e r a t r i o m p h e r a d e s e s e n n e m i s , e n o m 

£ cesse 'de l ' m voqùer ! T(S. Liguori.) 
P l y o n s donc s o i e n t ce nom' béni dans notre cœur 

C t R e L k m s - nous fami l i è res les oraisons jaculatoires 

où l e saint n o m de Jésus;est ^ u r ' q u e r e d i s a i t si 
A imons a répeter ce cr i d amour t r a n s . ,*«. 

nos cœurs, à jamais ! 

1 i n d u l g e n c e d e ^ ^ ¿ ^ T J ^ 
m e n t l e s a i n t n o m d e f « ™ » : ' f o i s qu ' on invoque> p ieuse-
I n d u l g e n c e d e ¿ ' f n V d,- cœur . l e s t r è s s a i n t » N o m s de 
" l^sus e ? d e M a r i e . ( W « X ^ 10 1904.) 

P R I È R E AU SA INT NOM DE JÉSUS 1 

O B O N Jésus ! Ô très pieux Jésus ! Ô très doux 
Jésus! O Jésus, fils de la Vierge Marie, 

plein d'indulgence et de compassion ! 0 doux 
Jésus, ayez pitié de moi suivant toute l'étendue 
de votre miséricorde. 0 très clément Jésus, je 
vous en supplie par le sang précieux que vous 
avez daigné répandre pour les pécheurs, effa-
cez toutes mes iniquités, et voyez en moi un 
misérable et indigne pécheur, qui vous de-
mande humblement pardon et qui invoque 
ce saint nom de Jésus. 0 nom de Jésus, nom 
rempli de douceur! 0 nom de Jésus, nom 
rempli de délices ! 0 nom de Jésus, nom rem-
pli de force! Car, que signifie Jésus, sinon 
Sauveur? Jésus, à cause de votre saint nom, 
soyez-moi donc Jésus, et sauvez-moi! Ne 
permettez pas que je me damne, je suis l'ou-
vrage de vos mains! 0 bon Jésus, que mes 
iniquités ne me perdent pas, je dois l'exis-
tence à votre toute-puissante bonté! 0 doux 
Jésus, conservez ce qui est de vous, et effacez 
ce qui n'en est pas! 0 très bienveillant Jésus, 
ayez pitié de moi pendant qu'il en est temps 
encore, et ne me condamnez pas au jour du 
jugement! Les morts ne vous loueront pas, 
ô Jésus, ni ceux qui descendent aux enfers! 
0 Jésus très aimant! 0 très désiré Jésus! 
0 très débonnaire Jésus! 0 Jésus, Jésus, 
Jésus, admettez-moi au nombre de vos élus ! 
0 Jésus, le salut de ceux qui croient en vous! 
0 Jésus, la consolation de ceux qui se réfu-

1 I n d u l g e n c e d e cent jours, u n e f o i s par j o u r . ( Pie I X , 26 no-
rembre 1876. ) 



dent vers vous! 0 Jésus, fils de Marie tou-
jours vierge, répandez en moi la grâce, la cha-
'rité, la chasteté, la sagesse et l'humilité, aiin 
que je puisse vous aimer de tout mon coeur, 
vous louer, vous posséder, vous servir et me 
glorifier en vous, avec tous ceux qui invoquent 
votre saint nom de Jésus. Ainsi soit-il. 

L I T A N I E S D U SA INT NOM DE JÉSUS1 

SEIGNEUR, a y e z p i t i é d e 
nous. . . . 

J ésus -Chr i s t , ayez pitié. 
Se i gneur , ayez pit ié de nous. 
Jésus, écoutez -nous . 
Jésus, exaucez-nous. 
P è r e céleste, qu i êtes Dieu, 

ayez pitié de nous. 
F i l s Rédempteur du monde , 

qu i êtes D ieu , ayez. 
Espr i t -Sa int , qui êtes D ieu , 

ayez pit ié de nous. 
T r in i t é sa inte , qu i êtes un 

seul D i eu , ayez. 
Jésus F i ls du Dieu v i van t , 

ayez p i t i é de nous. 
Jésus sp lendeur du P è r e , 

ayez p i t i é de nous. 
Jésus l 'éc lat de la l um i e r e 

é t e rne l l e , ayez. 
Jésus ro i de g l o i r e , ayez. 
Jésus solei l de just ice, ayez. 
Jésus Fi ls de la V i e r g e Ma -

r i e , ayez pitié de nous. 
Jésus a imab l e , ayez. 
Jésus admi rab l e , ayez. 
Jésus Dieu f o r t , ayez. 
Jésus P è r e du s ièc le à venir , 

ayez p i t i é de nous. 

K YRIE, e le ison. 

Chr is te , e le ison. 
K y r i e , e le ison. 
Jesu, audi nos. 
Jesu, exäudi nos. 
Pa te r de ccelis Deus, m i -

serere nobis. 
F i l i Redémpto r mund i 

Deus , miserére nob is . 
Spir i tus sancte Deus, m i -

serére nobis. 
Sancta Tr in i tas unus 

Deus , m i s -
Jesu Fi l i Dei v i v i , mise-

ré re nobis. 
Jesu sp lendor Patr is , m i -

serére nobis . 
Jesu candor luc is ie tér-

m e , m i s -
Jesu rex g lòr ia ; , mis . 
J e s u s o l j u s t i t i ® , m i s . 
Jesu fili Mar i® V i r g m i s , 

m i s e r é r e nobis. 
Jesu amäbi l i s , mis. 
Jesu admi räb i l i s , mis. 
Jesu Deus f o r t i s , mis. 
Jesu Pater futuri saìculi, 

m i s e r é r e nobis . 

< Indulgence de trois cents.fours, une f o i s par j our , pour la « M É 
de ces L i tan ies e t des Oraisons qui suivent, ( r t e I X , S )"'•> 
Uon X I I I , 16 janvier 1880.) 

Jesu magni consi l i i A n -
ge l e , mis . 

Jesu potent iss ime, mis . 
Jesu pat ient iss ime, mis. 
Jesu obedient iss ime, mis . 
Jesu mit is et hümi l is co r -

d e , miserére nobis. 
Jesu amàtor castität is, 

m i s e r é r e nobis . 
Jesu amàtor noster , m i -

serére nobis . 
Jesu Deus pacis, mis. 
Jesu auctor vita», mis . 
Jesu exémplar v i r tùtum, 

mise ré re nobis . 
Jesu zelàtor an imàrum, 

miserére nobis. 
Jesu Deus noster, mis. 
Jesu r e füg ium nos t rum, 

mise ré re nobis . 
Jesu pater pàuperum, mi-

serére nobis . 
Jesu thesàure f ìdé l ium , 

m i s e r é r e nob is . 
Jesu bone Pas to r , mis . 
Jesu lux v e r a , mis. 
Jesu sapiéntiasetérna,mis. 
Jesu bonitas infinita, mis. 
Jesu via et vita nost ra , 

m ise ré re nobis . 
Jesu gàudi u m A nge ló rum, 

mise ré re nobis . 
Jesu rex Pa t r i a r chàrum, 

m i s e r é r e nobis . 
Jesu magis ter Apos to l ó -

r u m , mis. 
Jesu doctor Evangel ist à-

r u m , mis . 
Jesu for t i tüdo Mär l y rum, 

mise ré re nobis . 
Jesu lumen Confessórum, 

mise ré re nobis . 
Jesu püritas V i r g i n u m , 

mise ré re nobis . 

Jésus A n g e du consei l cé-
leste , ' ayez. 

Jésus très puissant, ayez . 
Jésus très patient, ayez. 
Jésus très obéissant, ayez . 
Jésus doux et humble de 

cœur , ayez . 
Jésus qu i a imez la chasteté, 

ayez p i t i é de nous. 
Jésus qu i nous avez tant 

a i m é s , ayez. 
Jé>us Dieu de p a i x , ayez. 
Jésus auteur de la v ie , ayez . 
Jésus modè l e des ver tus , 

ayez pit ié de nous. 
Jésus dévo ré de zèle pour 

les â m e s , ayez. 
Jésus no t re D i eu , ayez. 
Jésus no i r e re fuge , ayez p i -

tié de nous. 
Jésus père des pauvres , 

ayez p i t i é de nous . 
Jésus trésor des fidèles, 

ayez p i t i é de nous. 
Jésus bon Pasteur, ayez . 
Jésus vraie lumière , ayez. 
.1 ésus sagesse éternel le ,ayez . 
Jésus bonté in f in i e , ayez. 
Jésus notre vo i e et notre vie, 

ayez pitié de nous. 
Jésus j o i e des Anges , ayez 

pit ié de nous. 
Jésus ro i des Pat r iarches , 

ayez pitié de nous. 
Jésus ma î t re des Apôtres , 

ayez pitié de nous. 
Jésus docteur des Evangé -

l istes, ayez. 
Jésus f o r c e des Mar ty rs , 

ayez pit ié de nous. 
Jésus lum i è r e des Con fes -

seurs , ayez. 
Jésus pureté des V i e r g e s , 

ayez pit ié de nous. 



Jésus couronne de tous les 
Sa in ts , ayez . 

Soye z -nous p rop i c e , par -
donnez -nous , Jésus. 

Soyez -nous p rop i c e , exau-
c e z - n o u s , Jésus. 

De tout ma l , dél ivrez-nous, 
Jésus. 

De tout péché ,dé l i v rez nous, 
Jésus. 

De votre co l è re , dé l i v rez -
nous , Jésus. 

Des embûches du d é m o n , 
d é l i v r e z - n o u s , Jésus. 

De l 'espr i t i m p u r , dé l ivrez-
nous , Jésus. 

D e la m o r t é t e rne l l e , dél i -
v r e z - n o u s , Jésus. 

Du mépr is de vos inspira-
t ions,dél ivrez-nous,Jésus. 

Pa r le mystère de votre 
sainte Inca rna t i on , dé l i -
v r e z -nous , Jésus. 

P a r votre Na i ssance , dé l i -
v r e z - n o u s , Jésus. 

P a r votre En fance , dé l ivrez-
nous , Jésus. 

P a r votre v i e toute d iv ine , 
d é l i v r e z - n o u s , Jésus. 

P a r vos travaux, dé l i v r e z -
nous , Jésus. 

P a r votre agon ie et vo t re 
Pass i on , d é l i v r e z - n o u s , 
Jésus. 

Pa r votre Cro ix et votre 
abandon, dé l i v r e z -nous , 
Jésus. 

P a r vos l angueurs , dél i -
v r e z - n o u s , Jésus. 

Pa r votre m o r t et votre sé-
pu l ture , d é l i v r e z - n o u s , 
Jésus. 

P a r votre Résurrec t ion , dé-
l i v r e z - n o u s , Jésus. 

Jesu coróna Sanctórum 
o m n i u m , mis . 

P rop i t ius esto, parce no-
b i s , Jesu. 

Prop i t ius es to , exaudi 
n o s , Jesu. 

Ab omni m a l o , l ibera 
nos, Jesu, 

A b o m n i peccato , l ibera 
n o s , Jesu. 

Ab ira t u a , l ibera n o s , 
Jesu. 

Ab insidi is diàbol i , l ibera 
nos , Jesu. 

A spiritu f o rn i ca t i óms , 
l ibera nos , Jesu. 

A mor t e perpètua, l ibera 
nos , Jesu. 

Aneg l é c tu inspirat iónum 
tuarum,l ibera nos,Jesu. 

P e r mys té r ium sandte 
Incarnat ión is tute, l i -
bera nos , Jesu. 

P e r Nat iv i tà tem t u a m , 
l ibera n o s , Jesu. 

P e r In fànt iam tuam, l i -
bera nos , Jesu. 

P e r d i v in i ss imam v i tam 
tuam, l ibera nos, Jesu. 

P e r labóres tuos , l ibera 
nos , Jesu. 

P e r agón iam et Passio-
n e m tuam, l ibera nos, 
Jesu. 

P e r Crucem et dere l ict io-
n e m tuam, l ibera nos, 
Jesu. 

P e r languóres tùos , li-
bera nos , Jesu. 

P e r m o r t e m et sepultu-
ram tuam, l ibera nos, 
Jesu. 

PerResurrec t iónemtuam, 
l ibera n o s , Jesu. 

Pe r Ascens iónem t u a m , 
l ibera nos , Jesu. 

Pe r sanctissima; Eucha-
r i s t i e inst i tut iónem tu-
a m , l ibera nos , Jesu. 

P e r gáudia tua, l ibera 
nos, Jesu. 

P e r g l ó r i am tuam, l ibera 
nos, Jesu. 

Agnus De i , qu i tol l is pec-
càta mund i , parce 110-
b is , Jesu. 

Agnus De i , qu i tol l is pec-
càta m u n d i , exàudi 
nos , Jesu. 

Agnus De i , qu i tollis pec-
càta m u n d i , miserére 
nobis, Jesu. 

Jesu, audi nos. 
Jesu, exáudi nos. 

ORÈMUS 

DÒMINE Jesu Christe. qui 
dixisti : Pét i te , e t ac-

c ip ié t i s ; quœr i t e , e t in -
venié t is ; pulsate, et ape-
r ié tur v ob i s : quœsumus, 
da nobis petént ibus div i-
nissimi tui amór is al le-
c tum, ut te tolo c o rde , 
o r e et ope r e d i l i gàmus , 
et a tua nunquam laude 
cessémus. 

SANCTI nómin i s tui, Dò-
m i n e , t imórem par i -

ter et amór em fac nos 
habére pe rpé tuum, quia 
nunquam tua g u b e m a -
l ióne destituís quos in 
soliditáte tuce di lect iónis 
nstituis. Qui vivis et ré-

gnas in stecula steculó-
í 'um. 

ì%. A m e n . 

Pa r votre Ascens ion , dél i -
vrez- n o u s , Jésus. 

Pa r votre institution de la 
très sainte Euchar is t ie , 
d é l i v r e z - n o u s , Jésus. 

Pa r vos saintes j o i e s , dé l i -
v rez -nous , Jésus. 

Pa r votre g l o i r e , dé l ivrez-
nous, Jésus. 

Agneau de Dieu, qui ef facez 
les péchés du monde,par-
d o n n e z - n o u s , Jésus. 

Agneau de Dieu, qu i e f facez 
les péchés du m o n d e , 
exaucez-nous, Jésus. 

Agneau de Dieu, qu i ef facez 
les péchésdu monde , ayez 
pitié de nous, Jésus. 

Jésus, écoutez -nous . 
Jésus, exaucez -nous . 

PRIONS 

SEIGNEUR Jésus-Christ, qui 
avez dit : D e m a n d e z , et 

vous recevrez ; cherchez , e t 
vous trouverez ; f rappez , et 
on vous ouv r i r a ; accordez , 
s'il vous plaît , à notre pr iè re 
le sent iment de vo t r eamour 
tout d i v in , afin que nous 
vous a imions de tout notre 
c œ u r , en paroles et en 
œuvres, et que nous ne ces-
s ions j ama i s de vous louer . 
L'AITES, Se igneur , que nous 
r ayons toujours la crainte 
e t l 'amour de votre saint 
n o m , puisque votre p rov i -
dence n 'abandonne j ama is 
ceux que vous établissez 
dans la sol idi té de votre 
d i lect ion. Vous qu i vivez et 
régnez dans les siècles des 
siècles. 

R). A ins i s o i t - i l . 



J É S U S E N F A N T 

,, Adam parut au monde dans l'état d 'homme par-
fait mais le Verbe éternel a voulu naître enfant ; e 

n m M i 
i i i i ^ i l gpplplil 
de cr is d 'amour, par lesquels .1 nous e W 

de nous, laissons g y « notoï c œ » p i » 

smmmsM. de voir ce salut qui vient de Dieu (b. Luc, ; 

ttS^âS&rgrëia 
divins ï ^ g r â c e , sa candeur, ' son céleste sourire 

^ É ï f i S S S e s 

des plus grands saints ; e l le fut particulièrement 
chère à notre saint Fondateur, et toujours elle a été 
en grand honneur dans notre Institut. Qu'elle ait 
donc une place de choix dans nos dévotions ; répon-
dons ainsi aux intentions de la sainte Egl ise, qui 
nous a institués sous la tutelle du très saint Enfanl 
Jésus. 

CONSÉCRATION A JÉSUS ENFANT 

OTRÈS doux Enfant Jésus nous voici à vos 
pieds pour vous renouveler notre consé-

cration , et vous demander de nous bénir, de 
nous sanctifier, de nous protéger. 

C'est sous votre puissante tutelle que saint 
Jean-Baptiste de la Salle a mis sa Famille 
religieuse, ses Noviciats, ses Communautés 
et les Ecoles chrétiennes. 0 très aimant Jésus, 
notre divin Modèle, nous vous en conjurons, 
par la pauvreté de votre étable, par les pré-
mices de votre sang répandu pour nous dans 
la Circoncision, par le sacrifice de votre vie 
offert au jour de votre Présentation, par votre 
fuite en Egypte, par tous les mérites de votre 
sainte Enfance, faites que nous demeurions 
toujours fidèles aux devoirs de notre vocation ; 
rendez-nous, comme vous, humbles, doux, 
mortifiés, obéissants, embrasés de zèle pour 
le salut des âmes. 

Soyez, ô tout aimable Enfant Jésus, soyez 
notre très bienveillant Protecteur; assistez-
nous dans les périls, défendez-nous contre les 
embûches et les attaques de l'ennemi de tout 
bien. Nous mettons notre entière confiance en 

1 Indulgence de trois cents jours, une foiB par jour, aux Frères e! 
aux pet i ts nov ices de notre Inst i tut qui réc i teront cet te consé-
cration. (Léon X I I I , 1 « avril 1903.) 



votre infinie bonté, ô Jésus Enfant, notre 
Sauveur et notre Refuge; daignez accepter 
notre consécration et protéger cet Institut qu 
e*t tout vôtre; bénissez-le, gardez-le ainsi 
que ses Ecoles et ses Œuvres ; repandez sur 
chacun de nous l'abondance de vos grâces 
et qu'après vous avoir a i m e et glorifie sur la 
terre, nous vous aimions et glorifiions etei nel-
lement dans le ciel. Ainsi soit-il. 

P R I È R E A JÉSUS E N F A N T 1 

TE vous adore, Verbe incarné, vrai Fils de 
J Dieu de toute éternité et vrai fils de Marie 
dans la plénitude des temps. En adorant votre 
divine personne et l'humanité qui y est unie, 
je ne puis me dispenser de vénérer encore la 
pauvre crèche qui vous accueillit enfant, et 
nui fut véritablement le premier trône de 
votre amour. Puissé-je me prosterner devant 
elle avec la simplicité des pasteurs, avec_latoi 
de Joseph, avec la charité de Marie! Pu,sse-je 
même vénérer ce précieux monument de notie 
salul avec cet esprit de mortification, de pau-
vreté, d'humilité, qui vous fit choisir, quoique 
Seigneur du ciel et de la terre, une pauvre 
crèche pour y reposer vos petits membres 

0 Seigneur, qui, encore petit entant, dai-
gnâtes reposer dans cette crèche, daignez 
répandre aussi dans mon cœur un peu de cette 
joie que durent causer la vue de votre enfance 
aimable et les merveilles qui accompagnèrent 

' I n d u l g e n c e d e cent j o u r » , une l o i s par j o u r . C P i e I X , V< oc 

loir e 1861.) 

votre naissance; par laquelle je vous conjure, 
à la fin de cette prière, de donner à tous la 
paix avec la bonne volonté, et de rendre, au 
nom du genre humain entier, toute action de 
grâces et toute gloire au Père et au Saint-
Esprit, avec lesquels vous vivez et régnez dans 
les siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

HOMMAGE A JÉSUS E N F A N T 1 

0N O T R E très aimable Seigneur Jésus-Christ, 
qui vous êtes fait petit enfant pour nous, 

et avez voulu naître dans une grotte, afin de 
nous délivrer des ténèbres du péché, nous 
attirer à vous et nous enflammer de votre 
saint amour : nous vous adorons comme notre 
Créateur et notre Rédempteur, nous vous 
reconnaissons et nous vous choisissons pour 
notre Roi et Seigneur, et nous vous offrons 
pour tribut toutes les affections de notre 
pauvre cœur. Bien-aimé Jésus, notre Seigneur 
et notre Dieu, daignez accepter cette offrande; 
et pour qu'elle soit digne d'être agréée par 
vous, pardonnez-nous nos offenses, éclairez-
nous, embrasez-nous de ce feu sacré que vous 
êtes venu apporter sur la terre pour l'allumer 
dans nos cœurs. Que notre âme devienne ainsi 
un sacrifice continuel offert en votre honneur. 
Faites qu'elle cherche constamment ici-bas 
votre plus grande gloire, afin qu'un jour elle 
aille jouir de vos beautés infinies dans le ciel. 
Ainsi soit-il. 

• I n d u l g e n c e d e cent jours, une f o i s par j our . (Leon X I I I , 

18 f a n r i e r 1 8 M . ) 



PIEUSE INVOCATION 

Très doux Enfant Jésus, ayez pitié de nous. 
R}. Avez pitié de nous, très doux Enfant 

Jésus, ayez pitié de nous. 

AUTRES PRIÈRES 

Offrandes en l 'honneur de la sainte Enfance, p. 22. 
Consécration à Jésus Enfant, p 58. 
Oraisons jaculatoires, p . 363. 

NEUVAINES 

1° Neuvaine préparatoire à la fête de Noël (p ieux 
exercices, pr ières, actes de vertu, etc.) 

2° Neuvaine avant le 25 de chaque mois 

J É S U S C R U C I F I É 

Ayons une grande dévotion envers Jésus-Christ 
crucifié : c 'est, d'après saint L iguor i , le plus sur 
moyen de s'entlammer d'amour envers noire divin 
Rédempteur. Selon saint l ionaventure. les plaies de 
notre Sauveur sont des blessures qui blessent les 
cœurs les plus durs, et qui enf lamment d'amour pour 
Dieu les âmes les plus froides. 

Dans ces plaies sacrées, on trouve, suivant saint 
Augustin, une abondance infinie de douceur, la pléni-
tude de la grâce, la perfection des vertus, et, suivant 
saint Bernard, le moyen le plus efficace pour guérir 
les blessures de la conscience et puri f ier l 'âme. 

1 Indu lgence de trois centi jours, chaque jour . — Indulgence pio-
niere, l e jour de N o ë l , ou un j our de la neuva ine , ou un j our de 
l 'Oc tave , moyennant la con fess ion , la communion et la prière à l ' in-
tention du Souvera in Pon t i f e . ( Pie V I I , 12.août 1815.) 

* Indulgence d'un an à ceux qui r éc i t en t les Offrandes Pater 
œterne, a v e c l e v e r s e t e t l 'oraison (p. 22), en chacun des neuf jours 
qui précèdent le 25 de chaque mois. (.Pie I X , J8 septembre 1846.) 

Soyons donc, comme saint Paul , qui faisait état 
de ne rien savoir, si ce n'est Jésus-Christ , et Jésus-
Christ crucifié ( I Cor., i i , 2), ou comme saint Fran-
çois d'Assise, qui s'écriait : « Pu issé - j e , Seigneur, 
mourir pour l 'amour de vous, qui êtes mort pour 
l 'amour de m o i ; » ou comme saint Bonaventure, 
assurant qu'aux pieds du crucif ix, son âme tirait du 
ciel de plus grandes lumières que de toutes les lec-
tures, des études et des discussions. 

Aimons à méditer assidûment aux pieds de Jésus 
crucifié : nous y apprendrons à aimer Dieu qui nous 
a tant aimés, à détester le péché et le monde qui ont 
crucif ié le Sauveur, et à embrasser une vie pénitente 
et morti f iée. 

PIEUX EXERCICE EN L 'HONNEUR DES CINQ 
PLA IES 1 

On fait d'abord, un acte de contrition. 

EN me prosternant devant vous, ô Jésus cru-
cifié, bien-aimé Rédempteur de mon âme, 

ma conscience me reproche de vous avoir, de 
mes propres mains, attaché à la croix autant 
de fois que j'ai commis de fautes graves et que 
je vous ai déplu par mon excessive ingrati-
tude. 0 mon Dieu, très parfait et souverain 
bien, digne de toutes mes affections, pour 
m'avoir toujours comblé de bienfaits, je ne 
puis, misérable que je suis, anéantir, comme 
je voudrais, mes œuvres mauvaises; mais je 
les déteste avec une intime douleur, parce que 
je vous ai offensé, ô vous, Bonté infinie, et, 
prosterné à vos pieds, je m'efforce au moins 

1 Indulgence : 1» de cent jours, une f o i s le jour ; 2» de sept ans et sept 
quarantaines, une f o i s le jour, du dimanche de la Passion au Samedi 
saint inclusivement. — Indulgence plénière, moyennant la confession 
et la communion : 1° aux f ê t e s de l ' Invent ion de la sainte Croix et 
de son Exa l ta t ion , à ceux qui réc i tent ces prières au moins (lix f o i s 
chaque mois ; 2» le j our de Pâques, si on les réc i te du dimanche de 
la Passion au Samedi saint inclusivement. (Pie VII, 29 septembre 1807.) 



de compatir à vos souffrances, de vous remer-
cier, de vous demander le pardon et le repen-
tir; et, avec le cœur sur les lèvres, je dis : 

A la plaie du pied gauche. 

J E vous adore, très sainte plaie du pied 
gauche de mon Jésus. Je compatis, ô mon 

Sauveur, à la douleur très cruelle que vous 
avez soufferte; je vous remercie de l'amour 
avec lequel vous vous êtes efforcé de m'arrêter 
dans la voie de la perdition, jusqu'à vous 
mettre en sang au milieu des épines et des 
ronces de mes péchés. J'offre au Père éternel 
la douleur et l'amour de votre très sainte 
humanité, en expiation de mes crimes, que 
je déteste avec une sincère etamère contrition. 
'— Pater, Ave, Gloria. 

Faites, ô Mère de douleur, 
Que les plaies du Sauveur 
Se gravent dans mon cœur. 

A la plaie du pied droit. 

J E vous adore, très sainte plaie du pied droit 
de mon Jésus. Je compatis, o mon Sauveur, 

à la très cruelle douleur que vous avez souf-
ferte; je vous remercie de l'amour qui vous 
crucifia au milieu des plus terribles angoisses 
et de l'effusion de votre sang, pour punir mes 
égarements et les coupables satisfactions que 
j'ai accordées à mes passions effrénées. J'offre 
au Père éternel la douleur et l'amour de votre 
très sainte humanité, et je le prie de m'ac-
corder la grâce de pleurer mes fautes avec des 
larmes abondantes, et de persévérer dans le 

bien commencé, sans me soustraire jamais 
plus à l'obéissance de vos divins commande-
ments. — Pater, Ave, Gloria. 

Faites, ô Mère de douleur, etc. 

A la plaie de la main gauche. 

JE vous adore, très sainte plaie de la main 
gauche de mon Jésus. Je compatis, ô mon 

Sauveur, à la très cruelle douleur que vous 
avez soufferte ; je vous remercie d'avoir sus-
pendu avec tant d'amour les châtiments et la 
damnation éternelle que m'avaient mérités 
mes iniquités. J'offre au Père éternel la dou-
leur et l'amour de votre très sainte humanité, 
et je le prie de me faire profiter du temps qui 
me reste à vivre, pour faire de dignes fruits 
de pénitence et désarmer la justice divine 
irritée contre moi. — Pater, Ave, Gloria. 

Faites, ô Mère de douleur, etc. 

A la plaie de la main droite. 

JE vous adore, très sainte plaie de la main 
droite de mon Jésus. Je compatis, ô mon 

Sauveur, à la très cruelle douleur que vous 
avez soufferte; je vous remercie de m'avoir 
toujours comblé de bien faits avec tant d'amour, 
malgré que j'y aie si mal correspondu. J'offre au 
Père éternel la douleur et l'amour de votre très 
sainte humanité, et je le prie de changer mon 
cœur et mes affections, et de me faire accom-
plir toutes mes actions suivant le bon plaisir 
de sa divine volonté. — Pater, Ave, Gloria. 

Faites, ô Mère de douleur, etc. 



3 7 8 P R I È R E S ET P I E U S E S P R A T I Q U E S 

A la plaie du côté. 

JE vous adore, ô très sainte plaie du côté de 
mon Jésus. Je compatis, ô mon Sauveur, à 

l'insulte très cruelle que vous avez soufferte; 
je vous remercie de l'amour qui a permis que 
votre poitrine et votre cœur fussent blessés, 
afin qu'il en sortît jusqu'à la dernière goutte 
de sang et d'eau, pour rendre ma rédemption 
plus abondante. J'offre au Père éternel l'ou-
trage fait à votre très sainte humanité et 
l'amour qui le lui a fait souffrir, afin que mon 
âme, étant une fois entrée dans ce cœur très 
aimant et si bien disposé à accueillir les plus 
grands pécheurs, n'en sorte jamais plus. — 
Pater, Ave, Gloria. 

Faites, ô Mère de douleur, etc. 
A la très sainte Vierge, Mère de douleur. 

VI E R G E Marie, Mère de Dieu, martyre d'a-
mour et de douleur en voyant les souf-

frances et les peines de Jésus, vous avez con-
couru au bienfait de ma rédemption par des 
afflictions sans nombre, et par l'offrande que 
vous avez faite au Père éternel de son Mis 
unique et le vôtre, comme un holocauste et 
une victime de propitiation pour mes pèches. 
Je vous remercie de l'amour presque infini, 
avec lequel vous avez sacrifié le fruit de vos 
entrailles, Jésus, vrai Homme et vrai Dieu, 
pour me sauver, moi pécheur. Interposez 
votre intercession, qui n'est jamais vaine, 
auprès du Fils et du Père, afin que je me 
corrige pour toujours de mes mauvaises habi-
tudes, que je ne crucifie plus par de nou-

velles fautes mon aimable Rédempteur, et que, 
persévérant dans sa grâce jusqu'à la mort, 
j'obtienne la vie éternelle, par les mérites 
de sa douloureuse passion et de sa mort sur 
la croix. 

Trois Ave Maria. 

P R I O N S 

SE I G N E U R Jésus-Christ, qui avez été élevé 
en croix à la sixième heure, pour la ré-

demption du monde, et qui avez répandu 
votre précieux sang pour la rémission de nos 
péchés, nous vous supplions humblement de 
nous ouvrir après notre mort les portes du 
paradis, afin que nous puissions y entrer avec 
joie. 

Seigneur Jésus-Christ, nous vous en prions, 
que la bienheureuse Vierge Marie votre Mère, 
dont l'âme très sainte a été percée d'un glaive 
de douleur au moment de votre passion, inter-
cède pour nous auprès de votre clémence, 
maintenant et à l'heure de notre mort. Par 
vous, Jésus-Christ, Sauveur du monde, qui 
vivez et régnez avec le Père et le Saint-Esprit 
dans les siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

P R I È R E A J É S U S S O U F F R A N T 1 

ODIEU, qui pour racheter le monde, avez 
voulu naître, être circoncis, rejeté par les 

Juifs, livré entre leurs mains par le baiser du 

Î lro,s cents jour*, une fo is par j ou r , à ceux qui 
récitent cette pr ière avec cinq P-ter, .ire et Gloria. — Indulgence 
plemère mensuelle, pour la rècitalion quotidienne, l'un des trois der-
niers jours du mois, moyennant la confession, la communion et les 
prières pour le Souverain Pont i fe . ' Pie VU. 25 août 1820 ) 



perfide Judas, chargé de chaînes, conduit a 
la mort comme un innocent agneau, indigne-
ment traduit devant Anne, Caïphe, Pilate et 
Hérode, accusé par de faux témoins, flagelle, 
rassasié d'opprobres, couvert de crachats, cou-
ronné d'épines, meurtri par des soufflets, 
frappé avec un roseau ; qui avez voulu avoir le 
visage couvert d'un voile, être dépouillé de 
vos vêtements, cloué à la croix, élevé sur cette 
croix, rangé parmi les voleurs, abreuvé de fiel 
et de vinaigre, et percé d'une lance : je vous 
supplie, ô Seigneur Jésus, par ces souffrances 
très saintes, que malgré mon indignité je con-
sidère dans mon esprit, par votre sainte croix 
et par votre mort, délivrez-moi des peines de 
l'enfer, et daignez me conduire au ciel, ou 
vous avez introduit le bon larron crucifié avec 
vous, ô Jésus, mon Dieu, qui vivez et regnez 
avec le Père et le Saint-Esprit, dans tous les 
siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

On ajoute c inq Pater, Ave et Gloria. 

ORAISONS JACULATOIRES 

Nous vous a d o r o n s ô 
Jésus -Chr i s t , Se igneur 

très sa int , et nous vous bé-
n issons , parce q u e , par 
votre sainte C r o i x , vous 
avez racheté le monde . 

ÄDORÄMUS t e 1 , s a n t i s -
s ime D o m i n e Jesu 

C h r i s t e , b e n e d í c i m u s t i b i ; 
quia persanc tam Crucem 
tuamredemís t i mundum. 

(Du Bréviaire. — Familière à saint Antoine de Padoue.) 
17 0ICI la Cro ix du Sei- | ij-CCE Crucem Dòmin i 
V gneur * : f fuyez , puis- | L f fug i t e partes ad-

1 indulgence de cent jours, une l o i s par jour. ( L é o n X I I I , 

4 mars 1882.) . , „ 
Indulgence de cent jours, une f o i s par jour. (Leon X I I I , 

21 mai 1892.) 

vérsse, v ic i t l eo de tr ibu 
Juda, radix David. A l l e -
lùia. 

sances e n n e m i e s ; le l ion de 
la tr ibu de Juda, le re je ton 
de David a vaincu. A l lé lu ia . 

(Saint Thomas d'Aquin.) 

QRUX m ih i certa salus 

Crux est quam semper 
adoro . 

Crux Dòmin i mecum. 

LA Cro ix est mon salut as-
suré 1 . 

La Cro i x , j e l 'adorerai 
toujours . 

La Croix du Se i gneur est 
avec mo i . 

La Croix est mon re fuge . Crux mih i r e fûg ium. 

AUTRES PR IÈRES ET P R A T I Q U E S 

Pieuses aspirat ions : Jésus pauvre et abject, p. 30. 

P r i è r e : O bon et très doux Jésus, p. 54. 

Exerc i ce du Chemin de la C r o i x , p. 323. 

H y m n e : Vexilla Régis2, p. 719 

L E P R É C I E U X S A N G 

La devot ion au préc ieux Sang est une variété de la 
devot ion a la Passion. E l l e est aussi une autre f o r m e 
de la devot ion au saint Sac rement , et nous rend plus 
capables de comprendre les augustes réal i tés de la 
d i v ine Euchar is t ie . El le a la plus étroite union avec 
la devot ion au sacré Cœur de Jésus, et aussi avec la 
devot ion au Cœur immacu l é de M a r i e , cons idéré 
c o m m e source du préc ieux Sang. Lo in de g êne r les 
autres devotions, e l le en favor ise le déve loppement . 

C est l 'o f f ice spécial du Sang de notre Sauveur d ' in-
te rcéder pour nous : nous devons donc demande r les 
graces dont nous avons beso in , par ce Sang préc ieux , 
qu i est la fo rce au moyen de laque l l e l ' h o m m e obtient 
tout auprès de Dieu. 

21 jan° i n M S ? ? ) ^ < r ° " " * " , o u r s ' u n e £ o i s P a r Jour. ( Pie IX, 

de cent jours, une lo is par jour. (Léon X I I I , 



ORAISON 1 

0S4.NG très précieux de vie éternelle, prix et 
rançon de tout l'univers, breuvage et bain 

salutaire de nos âmes, qui détendez constam-
ment la cause des hommes au près du trône de 
la suprême miséricorde; je vous adore pro-
fondément, et je voudrais, autant qu il m est 
possible, vous dédommager des injures et des 
outrages que vous recevez continuellement de 
la part des hommes, et surtout de ceux qui 
poussent l'audace et la témérité jusqu a blas-
phémer contre vous. Et qui ne bénira ce Sang 
d'une valeur infinie? Qui ne se sentira tout 
brûlant d'amour envers Jésus qui 1 a répandu / 
Que serais-je moi-même, si je navais ete 
racheté par ce Sang divin? Qui l'a U*> de* 
veines de mon Sauveur jusqua la dernièie 
o-outte9 Ah ! certainement ce lut 1 amour, u 
amour'immense, qui nous avez donné un 
baume si salutaire! 0 baume inestimable 
jailli de la source d'un amour immense, faites, 
ah ! de grâce, faites que tous les cœurs, toutes 
les lanjues puissent vous louer, vous exalter 
et vous remercier maintenant et toujours, et 
jusqu'au jour de l'éternité. Ainsi soit-il. 

ACTE D'OFFRANDE 2 

PÈRE éternel, nous vous offrons le sang, la 
passion et la mort de Jésus-Christ, les dou-

leurs de la très sainte Vierge Marie et celles 
de saint Joseph, en expiation de nos peches, 

. Indulgence de trois « n « j o u r » , une f o i s par jour . (Pie VII, 18 oc-

t S n c e de c e « , une f o i , par j o u r . < P * /.V, 30 « « • » 1860.) 

pour le soulagement des âmes du purgatoire, 
pour les besoins de la sainte Eglise notre Mère, 
et pour la conversion des pécheurs. 

ORAISON JACULATOIRE 1 

Père éternel, je vous offre le Sang très 
précieux de Jésus-Christ, en expiation de mes 
péchés et pour les besoins de la sainte Eglise. 

MOIS CONSACRÉ AU PRÉCIEUX SANG 2 

Le mois de jui l let est ordinairement consacré à 
honorer le Sang précieux de Jésus d'une manière spé-
ciale, soit par des hommages publics ou par de pieux 
exercices privés. Toutefois on peut choisir pour cette 
pratique de dévotion une autre époque quelconque de 
l 'année, pourvu qu'elle dure trente jours conséculifs. 

L E T R È S S A I N T S A C R E M E N T 

Jésus, dans le sacrifice de la messe, est notre vic-
t ime ; dans la communion il est notre nourr i ture; 
par sa résidence sur nos autels, il s'est fait notre ami, 
le compagnon de notre exil. Il est dans son Sacrement 
comme une source d'eau vive au milieu du désert 
de ce monde , fertilisant tout ce qui l 'environne. 

Rendons amour pour amour a ce divin Sauveur, 
nous souvenant que c'est par l'excès d un amour in-
fini qu' i l réside pour nous dans l 'adorable Sacrement. 

1 indu lgence de cent jours, chaque fo is . (Pie V I I , 22 septembre 1817.) 
1 Indu lgence de trois cents jours, chaque j our du m o i s , à ceux 

qui . en particulier, cé lèbrent ce mo is , en n ' importe quel temps de 
1 année, avec des hommages spéciaux e t .le pieuses prières. — Indul-
gence pléntère, le t r en t i ème j our ou l'un des hu i t jours qui su ivent 
imméd ia tement , s'i ls on t prat iqué ces pi.-ux exerc ices pendant le 
mois ent ier . Condit ions : se confesser , communier , v is i ter une ég l i se 
et y pr ier aux intent ions ordinaires. (Pie I X , -i juin 1850.) Des in-
dulgences spéciales sont accordées k ceux qui assistent à ces exe r -
cices fa i ts en commun dans une ég l i se . 



384 PRIÈRES ET PIEUSES PRATIQUES 

C o m m u n i o n s a u s s i s o u v e n t q u ' o n n o u s l e p e r m e t , 
e t t o u j o u r s a v e c la p l u s a f f e c t u e u s e f e r v e u r . . 

I a c o m m u n i o n s p i r i t u e l l e e s t t r è s a g r e a b l e a N o t r e -
S e k - n e u T , ™ n o u s p r é p a r e e f f i c a c e m e n t a la c o m m u -
nion s a c r a m e n t e l l e : f a i s o n s - la f r é q u e m m e n t . 

E n t e n d o n s c h a q u e j o u r , a v e c u n e vive p i c o la 
s a i n t e M e s s e , o ù s e p r o d u i s e n t les a u g u s t e s m y s -

n ^ s ¿ ' p o u v o n s , a l l o n s v i s i t e r e t 
a d o r e r q N o t r è - ^ e i g n e u r e n s o n S a c r e m e n t ; n o u s e n t r e -
t e n i r a v e c l u i , c o m m e u n e n f a n t a v e c s o n p e r e , u n 

a W o n s S ? e n s " v e r t u s d o n t i l n o u s d o n n e l ' e x e m p l e 
d a n T l a s a i n t e E u c h a r i s t i e , e t s p é c i a l e m e n t s o n h u m i -

' " i ^ e ™ A o L t o H e ^ fa i re s o u v e n t amende 
h o n o r a b l e à Jésus e u c h a r i s t i q u e des outrages qu i lui 
s o T f î t s l a n s son d i v i n S a c r e m e n t Faisons aussi a 
cette i n t e n t i o n la c o m m u n i o n r é p a r a t r i c e . 

A u t a n t a u ' i l e s t e n n o u s , p r o p a g e o n s la d é v o t i o n a 
l ' F u c h - r r i s t i e A h ! q u e r i e n n e n o u s s o i t p l u s a c œ u r 
q u r Î e f a i r e c o n n a î t r e , a d o r e r , a i m e r le D i e u c a c h e 
q r a , , m i l i e u d e n o u s p o u r n o u s c o m b l e r d e s e s 
« r â c e s n o u ^ s a n c t i f i e r e t n 'eus r e n d r e d i g n e s de l e 
p o s s é d e r e t d e l e c o n t e m p l e r d a n s la g l o i r e e t e r n e l l e . 

PRIÈRES LITURGIQUES : Pange Ivngua^, P . 723; 
Adoro te 2 , p- 726; Sacris solemnns, p . 724, Ve>-
btm supernum, p ! 725; Lauda Swn, p . 745. 

P R I È R E A JÉSUS AU T . S. SACREMENT 3 

OOYEZ toujours et éternellement remercié et 
S béni, Ô bien-aimé Jésus, dans votre très 
saint Sacrement, ô amour digne de tout 1 amour 

10 ~ 

» indulgence de cent Jour,, «ne lois par jour. ( P « /X, l « ) an 
vier 1866.) 

LE TRÈS SAINT SACREMENT 385 

du ciel et de la terre, qui, par un excès d'a-
mour pour moi, ingrat pécheur, avez bien 
voulu vous revêtir de notre humanité, répandre 
votre très précieux sang dans une douloureuse 
flagellation, et mourir ensuite sur une croix 
ignominieuse, pour le salut éternel de nous 
tous. Maintenant éclairé d'une foi vive, avec 
toute l'effusion de mon âme et la ferveur de 
mon cœur, je vous prie humblement, par les 
mérites infinis de vos cruelles souffrances 
de me donner force et courage pour détruire 
toutes les mauvaises passions qui dominent 
dans mon cœur, pour vous bénir dans mes 
plus dures afflictions, pour vous glorifier par 
l'exact accomplissement de tous mes devoirs, 
pour avoir- une souveraine horreur de tout 
péché et arriver enfin à la sainteté. 

AMENDE HONORABLE 1 

0MON Dieu et mon Sauveur Jésus-Christ, 
vrai Dieu et vrai homme, avec ce très pro-

fond respect que la foi elle-même m'inspire, 
je vous aime de tout mon cœur et je vous 
adore, caché dans le très auguste Sacrement 
de l'autel. 

Oui, je vous adore et je vous aime, en répa-
ration de toutes les irrévérences, profanations 
et sacrilèges que j'ai pu avoir le malheur de 
commettre jusqu'à ce jour, comme aussi de 
tous ceux qui ont été commis par d'autres et 
qui le seront trop certainement à l'avenir. 

' Indulgence de deux cent, jours, chaque fois qu'on récite ccffc. 
amende honorable et les oraisons jaculatoires qui suivent. (Pie VU 
21 janvier 1815. ) ' 

i l * 



S t T j r j X l ^ - t e s U S 

tenant et toujours, u . v o u s 

ment. Ainsi soit-il. 
Oraisons jaculatoires. 

Je vous adore à tout moment t 
O Pain vivant du ciel, auguste Sacrement. 
Divin Jésus, Cœur de Marie 
Bénissez-moi, je vous en prie. 
A. vous ie donne mon cœur, 
Très doux Jésus, mon bon bauveur. 

ORAISON JACULATOIRE1 

Loué et remercié soit à tout moment le très 
saint et très divin Sacrement. 

w m n ì même du très saint sacreuieu 

VIS ITES AU TRÈS SA INT SACREMENT 

Parmi toutes les pratiques de dévotion, dit saint 
Liguori, il n'en est point, après la sainte communion, 
de plus agréable à Dieu et de plus avantageuse pour 
nous que celle de rendre de fréquenles visites à 
Jésus-Christ sur les saints autels. Soyons donc em-
pressés à suivre cette sainte pratique, détachons-nous 
de la compagnie des hommes pour aller goûter les 
douceurs ineffables de la compagnie de notre adorable 
Sauveur. Soyons assurés que le temps que nous pas-
sons en présence de ce divin Sacrement, nous pro-
curera les plus grands avantages durant notre vie et 
la plus douce consolation à la mort. 

Dieu exauce les prières partout; mais c'est surtout 
au pied de ses autels qu'il le fait avec le plus de libé-
ralité. Où donc les âmes saintes ont-elles jamais pris 
de plus généreuses résolutions qu'auprès des saints 
tabernacles ? 

PRIÈRES POUR LA VISITE AU T. S. SACREMENT 

ET A LA T. S. VIERGE 

(S. Liguori.) 

Au très saint Sacrement 1. 

M O N Seigneur Jésus-Christ, qui, par amour 
pour les hommes, demeurez nuit et jour 

dans ce Sacrement, tout plein de miséricorde 
et d'amour, attendant, appelant et accueillant 
tous ceux qui viennent vous visiter, je vous 
crois présent dans le Sacrement de l'autel ; je 
vous y adore de l'abîme de mon néant, et je 

à gagner une lo i s à chaque messe, lorsqu'on récite cette jaculatoire 
durant l 'élévation des deux saintes espèces. ( P i e V I I , 30juin 1813 ; 
7 décembre îsia.) 

1 Indulgence de trois cents jours, chaque l o i s , à ceux qui récitent 
cette prière devant le très saint Sacrement.. — Indulgence plémire 
mensuelle, pourvu qu'ayant, ainsi récité cette prière chaque jour , ils 
se confessent, communient et prient aux intentions du Souverain 
Pont i fe . ( Pie IX, 7 septembre 1854.) 



vous remercie de toutes les grâces que vous 
m'avez accordées, spécialement de vous être 
donné vous-même à moi dans ce Sacrement 
de m'avoir donné pour avocate Marie, votre 
très sainte Mère, et de m'avoir appelé a vous 
vïsitpr dans cette église. 

fe salue aujourd'hui votre cœur très aimant 
et i'ai l'intention de le saluer pour trois fins 
S première, en actions de grâces de ce grand 
don- la seconde, en réparation de tous les 
outrages que vous avez reçusde tous vos enne-
n S dÎns ce Sacrement; et la troisième, dans 
intention de vous adorer par cette visHedans 
tous les lieux de la terre, ou vous êtes le 
moins honoré et le plus abandonne en votre 

S a o e mon Jésus 1 je vous aime de tout mon 
cœur. Je me repens d'avoir par le passe 
t S de fois déplu à votre bonté infinie. Je 
prends la résolution, moyennant votre sainte 
grâce de ne plus vous offenser a l'avenir et 
tout misérable que je suis, je me consacre en 
ce moment tout à vous : je vous donne avec 
un entier renoncement, toute ma volonte mes 
affections, mes désirs, et tout ce qui m ap-
partient. Désormais , faites de moi et de ce qui 
est à moi tout ce qu'il vous plaira Je ne vous 
demande et ne veux que votre saint amour la 
persévérance finale et l'accomplissement pai-
fait de votre volonté. 

Je vous recommande les ames du purga-
toire, et spécialement les plus dévotes au très 
saint Sacrement et à la très samte V.erge 
Marie. Je vous recommande aussi tous les 

pauvres pécheurs. J'unis enfin, ô mon Sau-
veur bien-aimé, toutes mes affections aux 
affections de votre cœur plein de tendresse; 
et, ainsi unies, je les offre à votre Père éternel, 
le priant en votre nom de vouloir bien les 
accepter et les exaucer pour l'amour de vous. 

A la très sainte Vierge 

YIERGE très sainte et immaculée, ma tendre 
Mère, ô Marie, c'est à vous qui êtes la 

Mère de mon Seigneur, la Reine du monde et 
le Refuge des pécheurs, que j'ai recours au-
jourd'hui, moi qui suis le plus misérable de 
tous. Je vous rends mes hommages, ô grande 
Reine, et je vous remercie de toutes les grâces 
que vous m'avez faites jusqu'à présent, en 
particulier de m'avoir délivré de l'enfer, que 
j'ai tant de fois mérité. Je vous aime, très 
aimable Souveraine, et, pressé par l'amour 
que je vous porte, je proteste que je veux 
toujours vous servir et faire tout ce que je 
puis pour que vous soyez aussi aimée par 
les autres. Je remets en vous toutes mes 
espérances, tout mon salut; agréez-moi pour 
votre serviteur et recevez-moi sous votre pro-
tection, ô vous, Mère de miséricorde. Et 
puisque vous êtes si puissante auprès de Dieu, 
délivrez-moi de toutes les tentations, ou bien 
obtenez-moi la grâce de les vaincre jusqu'à 
la mort. C'est à vous que je demande le véri-

1 Indulgence de trois cents jours, chaque f o i s . à ceux qui réc i tent 
cet te pr ière devant une image de la très sainte V ie rge . — Indulgence 
plénivre mensuel le , pourvu qu'ayant ainsi réc i té cet te p r i è re chaque 
jour, i l s se confessent, communient e t pr ient aux intentions du Sou-
vera in Pont i f e . ( P i e IX, 7 septembre 1854.) 



table amour pour Jésus-Christ; c'est de vous 
que j'espère la grâce de faire une bonne mort. 
Ma tendre Mère, par l'amour que vous portez 
à Dieu je vous prie de m'assister toujours, 
mais principalement au dernier instant de ma 
vie- ne m'abandonnez pas que vous ne me 
voyiez en sûreté dans le ciel pour vous y bénir 
et chanter vos miséricordes pendant toute 
l'éternité. Ainsi j'espère. Ainsi soit-il. 

A C T E P O U R LA COMMUNION S P I R I T U E L L E 

À R É C I T E R A P R È S CHAQUE V I S I T E 

(Sa int Liguori.) 

Tn communion spir i tuel le consiste , selon saint 
T h o m a s S un désir ardent de recevo ir Jesus-
ChriTt sàcramente l l ement , et dans un amoureux e m -
brasse ment c o m m e si on l 'avait reçu. Que cet e -
H r e soit agréable à D i eu , et que de grandes grâces 
v so i ln t attachées, c'est ce que le Se igneur l m - m e m e 
l donné à entendre à une de ses fidèles servantes 
L lui fa isant vo i r deux vases préc ieux, 1 un d or e t 
f 'autre d ' a rgent , et en lui disant qu' i l conservait dans 
e vase d'or° ses ' communions , sacramente l s , et dans 

l e v a s e d ' a r g e n t s e s c o m m u n i o n s s p i r i t u e l l e s . On p e u t 
c o m m u n i e r s p i r i t u e l l e m e n t s a n s ê t r e r e m a r q u é d e 
n e ^ n n e s a n s q u ' i l s o i t n é c e s s a i r e d ' ê t r e a j e u n m 
§ a v o i r la p e r m i s s i o n d e s o n d i r e c t e u r s p i r i t u e l o n 
p e u t l e f a i r e à t o u t e h e u r e : u n a c t e d ' a m o u r s u f f i t . 

MON Jésus1, je crois que vous êtes présent 
dans le très saint Sacrement; je vous 

aime par-dessus toutes choses, et je desire 
vous recevoir en mon âme. Mais puisque je 
ne puis maintenant vous recevoir sacramen-
tel! ement, venez du moins spirituellement 

« i ndu lgence de s o t o , » * jour«, une f o i s le jour. (Léon XIII 

30 juin 1893.) 

dans mon cœur. Je vous embrasse et m'unis 
tout à vous, comme si vous y étiez déjà venu 
en effet : ne permettez pas que je veuille 
jamais me séparer de vous. 

Jésus, mon bien, mon doux amour, bles-
sez, enflammez mon cœur, afin que toujours 
il brûle entièrement pour vous. 

Autre formule plus courte. 

0 JÉSUS, je vous crois présent dans le saint 
Sacrement; je vous aime et vous désire; 

venez dans mon cœur. Je vous tiens embrassé; 
ne vous éloignez plus de moi. 

L A C O M M U N I O N R É P A R A T R I C E 

« L a r é p a r a t i o n , a d i t P i e I X , es t u n e œ u v r e d i v i n e 
q u i e s t d e s t i n é e à s a u v e r la s o c i é t é . » M a i s e n t r e t o u t e s 
l e s œ u v r e s r é p a r a t r i c e s , u n e d e s p l u s a g r é a b l e s au 
c œ u r d u d i v i n M a î t r e e s t l a p r a t i q u e d e la s a i n t e 
c o m m u n i o n . C ' e s t l u i - m ê m e qui l ' a d e m a n d é e f o r -
m e l l e m e n t , e n n o u s r é v é l a n t , d a n s c e s d e r n i e r s 
t e m p s , la d é v o t i o n à s o n s a c r é C œ u r et e n s e p l a i -
g n a n t a l o r s a v e c a m e r t u m e d e l ' i n d i f f é r e n c e , de l ' i n -
g r a t i t u d e d e s h o m m e s à s o n é g a r d . Q u i n e v o i t , e n 
e f f e t , t o u t d ' a b o r d q u e l e b u t de la d é v o t i o n a u s a c r é 
C œ u r é t a n t , d ' a p r è s l e s p a r o l e s de J é s u s - C h r i s t l u i -
m ê m e , de r e c o n n a î t r e l ' a m o u r q u ' i l n o u s p o r t e d a n s 
le S a c r e m e n t de s o n a m o u r e t de l e d é d o m m a g e r d e s 
o u t r a g e s q u ' i l y r e ç o i t , q u i n e v o i t q u e la c o m m u -
n i o n r é p a r a t r i c e e s t l e m o y e n le p l u s p r o p r e à r é a l i -
s e r c e d o u b l e r é s u l t a t ? L e b u t n e s a u r a i t ê t r e a t t e i n t 
d ' u n e m a n i è r e p l u s i m m é d i a t e ; u n b a u m e p l u s s a l u -
t a i r e n e s a u r a i t ê t r e v e r s é s u r l e s b l e s s u r e s n o m -
b r e u s e s f a i t e s au d i v i n C œ u r . 



LOUANGES EN R É P A R A T I O N DES B L A S P H È M E S ' 

DIEU soit béni. 

homme. , 
Béni soit le nom de Jésus. 

I S S Œ S ^ ^ 8 — d e 

B é Ï Ï f ï t r M à M è , e d e D i e u ' l a t r è s 

msÊm^ 
Saints. Q R A i s 0 N JACULA.TOIRE 

dez-vous sur nous. 
P R I È R E DES Q U A R A N T E H E U R E S 2 

L ' o p p o s i t i o n q i ^ ffi^Ê^ÎÎ?-
& d e r m e r S 

* t p,t> VII 23 /UTWÉTL801. ) 
. indulgence d'un <"»> ^ ^ e s r é d t e publiquement après £ 

dienne, aux conditions ord naires e t i ^ l g 4 7 ) 

rain Pon t i f e durant la v is i te . C i « < confessés e t ayant. 
« Indulgence exposé dans une e g l i ^ , 

trois jours. 

j ours du carnaval. En ces j ours ma lheureux , qui 
font g ém i r et la ra ison et la r e l i g i on , a l lons auprès 
de N o t r e - S e i g n e u r pour réparer , autant qu ' i l dépend 
de nous , les outrages qui lui sont faits. C'est un zèle 
agréable à Dieu que de g ém i r sur les prévar icat ions 
pub l i ques , et de t rava i l ler à les réparer . Jetons donc 
des yeux de compassion sur les malheureux pécheurs 
q u i , dans ces j ours de dissolut ion et de débauche, se 
l i v rent aux funestes plaisirs, aux amusements c r i m i -
nels d 'un monde c o r r o m p u , et imp lorons pour eux 
et pour nous les misér i cordes in f in ies de notre div in 
Sauveur. 

AMENDE HONORABLE 

Pour le temps des Quarante heures. 

D I E U de miséricorde et d'amour, humble-
ment prosterné devant vous, je crois fer-

mement que vous êtes réellement sur cet 
autel. Je vous fais une amende honorable et 
solennelle de tous les outrages que vous rece-
vez de la part des mauvais chrétiens dans ces 
jours de dissolution et de débauche. 

Oh ! si les hommes reconnaissaient votre 
amour! Mais les ingrats, ils ne cessent de 
renouveler les horreurs que vous avez endu-
rées sur le Calvaire. Ils déchirent par de nou-
velles plaies ce corps divin que vous avez 
laissé dans votre sacrement pour être à jamais 
notre nourriture, notre médiateur, notre vic-
time. O amour outragé, que puis-je faire pour 
réparer tant d'opprobres? Que n'ai-je des 
larmes de sang pour les pleurer au pied de cet 
autel ! 

Du moins, acceptez, adorable Jésus, avec 
mon cœur brisé de douleur, les pleurs que je 
répands devant vous comme autant d'actes de 
réparation à votre cœur si indignement 
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outragé. Mais, Mlas! « j n W « 
mon impuissance Unissez vous ^ 
intelligences celestes j n t s du c ^ j ^ 
la terre, et vous surtou| auguste M ^ ^ 
sez-vous a moi pour oHnr a ce d g 

cruellement outrage, des reparatioi b u 

odeur. Ainsi soit-il. VOur qu'ils 

Détournez mes yeux, Seigneu , jom ? 

ne s'arrêtent pas à la ^ t e ^ m f i e z m 

dans votre voie sainte. ( s. cxji •) 

ordonnances. ( Ibid. ) 

L E S A C R É C Œ U R D E J É S U S 

I , dévotion au s a c r é « ^ 
la plus touchante, l a P l u s sol de la p ^ n I o m r n e _ 
objet ^ t é " e l c ^ e u T s L m bo le naturel de son amour 
Dieu; ce même Cœur iSNmDo l a n C e , afin de 
et qu i , sur la c ro ix . a éte perce o u. d e r n i è r e 
verser', pour notre rédempt ion, . w g u a . 
goutte de son sang. Son o b i e r s p m V u r l e s 

c'est l 'amour même dont feus est e t o u l e n _ 
hommes : . J o r a f e ¿ s t è r e s .le son Incar-
tier à nous dans les ddorames n i j amour 

s W A ^ î R S s a - * 

un tribut d'expiation et damenae ^ les 

Le Chapitre général tenu en 1873 consacra solen-
nel lement notre Institut au sacré Cœur de Jésus, le 
2 jui l let , et ordonna que celte consécration serait re-
nouvelée par tous les f r è r e s , deux fois chaque année, 
savoir : le jour de la fête du sacré Cœur, et à la clô-
ture de la retraite annuelle. ( Voir la formule, p. 56.) 

L ' intention du Chapitre général a été de donner 
parmi nous, et aussi dans nos écoles, un nouvel élan 
à la dévotion du sacré Cœur, qui semble être la res-
source suprême ménagée par la Providence pour 
ral lumer, dans ces jours mauvais, le feu de la cha-
rité que Jésus-Christ a apporté sur la terre. 

Embrassons avec ardeur les pratiques de cette dé-
vot ion, qui procure de si grands fruits de salut et 
aide si puissamment à marcher dans la voie de la 
perfection. Rendons-nous propice le Cœur sacré du 
divin Maître : c'est dans ce Cœur adorable que nous 
puiserons, suivant notre saint Fondateur, « les sen-
timents d'une patience toule chrét ienne, d'une par-
faite conformité à la volonté de Dieu et le courage 
qui nous porte à chercher les occasions de souffrir. » 
Ce Cœur divin sera notre refuge assuré durant notre 
vie et principalement à l 'heure de notre mort . 

PROMESSES DE NOTRE-SEIGNEUR 

En faveur des âmes dévotes à son sacré Cœur. 

Ecoutons cel le qui reçut de No t re -Se i gneur lui-
même le glorieux titre de « Disciple b i en -a imée de 
son Cœur » , et la mission non moins glorieuse de 
propager le culte de ce Cœur adorable. 

« Que ne puis- je raconter , dit la bienheureuse 
Marguer i te -Mar ie , tout ce que je sais de l 'aimable 
dévotion au sacré Cœur de Jésus, et découvrir à 
toute la terre les trésors de grâces que Jésus-Christ 
a dessein de répandre avec profusion sur tous ceux 
qui la pratiqueront. Je ne sache pas qu'il j ait nul 
exercice de dévotion dans la vie spir ituel le, qui soit 
plus propre pour élever en peu de temps une âme à 
la plus haute sainteté, et pour lui fa ire goûter les 
véritables douceurs que l'on trouve au service de 
Dieu. Oui , je le dis avec assurance, si l 'on savait 
combien Jésus-Christ a pour agréable cette dévotion, 
il n'est pas un chrét ien, pour peu d'arnour qu'il eût 
pour cet. aimable Sauveur, qui ne la pratiquât.,' 
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outragé. Mais, Mlas! « j n W « 
mon impuissance Unissez vous ^ 
intelligences celestes j n t s du c ^ j ^ 
la terre, et vous surtou| auguste M ^ ^ 
sez-vous a moi pour oHnr a ce d g 

cruellement outrage, des reparatioi b u 
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L E S A C R É C Œ U R D E J É S U S 
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la p lus touchante , l a P us sol de la p ^ n I o m r n e _ 
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D ieu ; ce m e m e Cœur iSNmDo l a n C e , afin de 
et q u i , sur la c r o i x . a éte pe rce o u. d e r n i è r e 

verser ' , pour notre ffi** p r inc ipa l , 
goutte de son sang. Son o b i e r s p m V u r l e s 

c'est l 'amour m ê m e dont feus est e t o u l e n _ 
h o m m e s ; . J o r a f e ¿ s t è r e s .le son Incar-
t ier à nous dans les ddorames n i j amour 

s W A ^ î R S s a - * 

un tr ibut d 'expiat ion et d a m e n a e ^ les 

Le Chapitre général tenu en 1873 consacra so l en-
ne l l ement notre Institut au sacré Cœur de Jésus, le 
2 ju i l l e t , et o rdonna que celte consécrat ion serait re-
nouve lée par tous les F r è r e s , deux fo is chaque année, 
savo ir : le j ou r de la fê te du sacré Cœur , e t à la c lô-
ture de la retrai te annuel le . ( Voir la formule, p. 56.) 

L ' in tent ion du Chapitre généra l a été de donne r 
p a r m i nous, e t aussi dans nos écoles, un nouvel élan 
à la dévot ion du sacré Cœur , qu i s emb le ê t re la res-
source suprême ménagée par la P rov idence pour 
ra l lumer , dans ces j ours mauva i s , le feu de la cha-
rité q u e Jésus-Chr is t a appor té sur la terre . 

Embrassons a v e c ardeur les prat iques de cette dé-
vo t i on , qu i procure de si g rands f ru i ts de salut et 
a ide si pu issamment à marche r dans la vo i e de la 
per fec t ion . R e n d o n s - n o u s prop ice le Cœur sacré du 
d iv in Maître : c 'est dans ce Cœur adorable que nous 
pu ise rons , suivant notre saint Fonda teur , « les sen-
t iments d 'une pat ience toule chré t i enne , d 'une pa r -
fa i te con fo rmi t é à la vo lonté de Dieu et l e courage 
qu i nous porte à chercher les occasions de souf f r i r . » 
Ce Cœur d iv in sera notre r e fuge assuré durant notre 
v ie et p r inc ipa l ement à l 'heure de notre mor t . 

PROMESSES DE NOTRE-SEIGNEUR 

En faveur des âmes dévotes à son sacré Cœur. 

Ecoutons ce l l e qui reçut de N o t r e - S e i g n e u r lu i -
m ê m e le g l o r i eux t itre de « Disc ip le b i e n - a i m é e de 
son Cœur » , et la mission non mo ins g lor ieuse de 
propager l e culte de ce Cœur adorable . 

« Que ne pu i s - j e r acon t e r , dit la b ienheureuse 
M a r g u e r i t e - M a r i e , tout c e que j e sais de l 'a imable 
dévot ion au sacré Cœur de Jésus, et découvr i r à 
toute la t e r re les trésors de grâces q u e Jésus -Chr i s t 
a dessein de répandre avec pro fus ion sur tous ceux 
qu i la prat iqueront . Je ne sache pas qu ' i l j ait nul 
exerc ice de dévot ion dans la v ie sp i r i tue l l e , qui soit 
plus p ropre pour é lever en peu de temps une âme à 
la plus haute sainteté , et pour lui f a i r e goûter les 
véritables douceurs que l 'on t rouve au serv ice de 
Dieu. O u i , j e le dis avec assurance , si l 'on savait 
comb ien Jésus-Christ a pour agréab le cette dévot ion, 
il n'est pas un ch r é t i en , pour peu d'arnour qu ' i l eût 
pour cet. a imable Sauveur , qu i ne la pratiquât., ' 



Mon divin Sauveur m'a fait entendre que : 
« Ceux qui travaillent au salut des âmes auront 

l'art de toucher les cœurs les plus endurcis., et tra-
vailleront avec un succès merveilleux s ils. sont 
pénétrés eux-mêmes d'une tendre dévotion a son 
divin Cœur. 

« Les personnes religieuses en retireront tant de 
secours, qu'il ne faudrait point d'autre moyen pour 
rétablir laqpremière ferveur dans ^ c o m m u n a u t é s les 
moins réglées, et pour porter au comble de a perleç-
tion celles qui vivent dans la plus exacte regulante. 

« Pour les personnes séculières, elles trouveront 
nar ce moyen tous les secours nécessaires a leur 
é t a t - c ' e s t - à -d i r e la paix dans leur famil le , le sou-
S e ' m e n t dans leurs travaux, et les bénédictions du 
c i l l dans toutes leurs entreprises. C'est proprement 
dans ce Cœur adorable qu'elles trouveron un lieu 
de refuge pendant leur v ie , et principalement a 
Theure de leur mort. Ah ! qu'il est doux de mourir 
après avoir eu une constante dévotion au sacre Cœur 
de Celui qui doit nous juger ! » 

Ces trésors de grâces se trouvent résumés dans les 

douze pî-omesses suivantes fûtes par Notre-Seigneur 
aux dévots de son divin Cœur et tirées des écrits de 
la bienheureuse Marguerite - Marie : 

1. Je leur donnerai toutes les grâces nécessaires 

dans leur état. , 
2. Je mettrai la paix dans leurs familles. 
3 Je les consolerai dans toutes leurs peines. 
4. Je serai leur refuge assuré pendant leur vie et 

S U r 7 e r é p a n d " i d'abondantes bénédictions sur toutes 

1TSLens t rpéche eurs trouveront dans mon Cœur la 
source et f océan infini de la miséricorde. 

7. Les âmes tièdes deviendront ferventes. 
8. Les âmes ferventes s'élèveront rapidement a une 

g T Î e bénirai 'même les maisons où l ' image de mon 
Cœur sera exposée et honoree. • 

10. Je donnerai à ceux qui travai lent au salut.des 
âmes le talent de toucher les cœurs les plus endurcis, 

a u î L ^ l f ^ r 6 8 P r c W r o n t cette dévotion 
m ° " et » n'en 

12. Mon Cœur accordera la grâce finale de I» 
penitence a ceux qui communieront neuf premiers 
vendredis du mois de suite. premiers 

OFFRANDE AU SACRÉ CŒUR 1 

0MON aimable Jésus, pour vous témoigner ma 
reconnaissance, et pour réparer mes infidé-

lités, moi, N., je vous donne mon cœur, ie me 
consacre entièrement à vous, et je me propose 
moyennant votre secours, de ne plus pécher! 

P R I È R E 2 

Y O I L A donc jusqu'où est arrivée votre cha-
, n t é excessive, ô Jésus très aimant! Vous 

m avez préparé une nourriture divine de votre 
chair et de votre très précieux sang, pour 
vous donner vous-même tout entier à moi 
Uui vous a poussé à de tels transports d'amour v 

mmm^mi 
vrV'i§A>eaCe de C"" u n e i o i s p a r j ° u r - v I I , 9 j?. 
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Assurément rien autre chose que votre Cœur 
très aimant. 0 adorable Cœur de mon Jésus, 
fournaise très ardente du divin amour recevez 
mon âme dans votre plaie sacree, afin qu a 
cette école de charité, .j'apprenne a aimer a 
mon tour ce Dieu qui m'a donné des preuves 
si admirables de son amour. Ainsi soit-U. 

CONSÉCRATION AU DIVIN CŒUR1 

( B " Marguerite - Marie.) 

M o i NN , ie donne et consacre au sacré 
Cœur de Notre-Seigneur Jésus-Christ, ma 

personne et ma vie, mes actions mes peines 
et mes souffrances, ne voulant plus me servir 
d'aucune partie de mon être, que pour 1 ho-
norer, l'aimer et le glorifier Oui, c'est ma 
volonté irrévocable d'être entièrement a lu , 
de faire toutes choses pour son amour, et (le 
renoncer de tout cœur à tout ce qui pourrait 

1UOd sacré^œur, je vous prends donc pour 
l'unique objet de mon amour, le protecteur de 
ma vie, l'assurance de mon salut, le remede 
de ma fragilité et de mon inconstance, le répa-
rateur de tous les défauts de ma vie et mon 
asile assuré à l'heure de ma mort. 

Soyez donc, ô Cœur de honte, ma justifica-
tion auprès de Dieu le Père .détournez d 
moi les traits de sa juste colere. 0 Cœui 
d'amour, je mets toute ma confiance en vous, 
car ie crains tout de ma malice et de ma fra-
gilité, mais j'espère tout de votre honte. 

• indu lgence de trois c e n » jour,, une fois par jour. ( L i o n XUI, 

13 ianrier 1898. ) 

Consumez donc en moi tout ce qui peut vous 
ueplaire ou s opposer à votre volonté ; faites 
que votre pur amour vous imprime si avant 
dans mon cœur, que jamais je ne puisse vous 
oublier ni etre séparé de vous. 

Je vous en conjure par toutes vos bontés 
faites que mon nom soit écrit en vous- car 
je veux faire consister tout mon bonheur et 
toute ma gloire à vivre et à mourir en qualité 
«ie votre esclave. Ainsi soit-il. 

CONSÉCRATION AU SACRÉ CŒUR 

(S. S. Léon XIII.) 

T R È S doux Jésus, Rédempteur du genre 
humain, jetez un regard sur nous, qui 

•sommes humblement prosternés devant votre 
autel. Nous sommes à vous, et nous voulons 
etre a vous; et, afin de pouvoir vous être plus 
fermement unis, voici qu'en ce jour chacun 
de nous se consacre spontanément à votre 
sacré Cœur. 

Beaucoup ne vous ont jamais connu ; beau-
coup ont méprisé vos commandements et vous 
ont renie. Miséricordieux Jésus, ayez pitié des 
uns et des autres, et ramenez-les tous à votre 
sacré Cœur. 

Seigneur, soyez le Roi, non seulement des 
lidefes qui ne se sont jamais éloignés de vous, 
mais aussi des enfants prodigues qui vous ont 
abandonné; faites qu'ils rentrent bientôt dans 
la maison paternelle, pour qu'ils ne périssent 
pas de misère et de faim. 

Soyez le Roi de ceux que des opinions erro-
nées ont trompés et de ceux que la discorde a 



d é s u n i s ; r a m e n e z - l e s au p o r t d e l a v é r i t é e t à 
f W é d e l a f o i , a f i n q u e b i e n t ô t i l n y a i t 

nlus qu'un troupeau et qu un pasteur. 
P Soyez enfin le Roi de tous ceux qui sont 
encore attachés aux antiques superstition, 
païennes, et ne refusez pas de es arrache, 
aux ténèbres pour les conduire a la lumiere et 

a \ X r , f e i g n e U u r , à v o t r e E g l i s e u n e l i -

b e r t é s û r e e t s a n s e n t r a v e s ; a c c o r d e z a t o u s l e s 

p e u p l e s l ' o r d r e e t l a p a i x ; f a i t e s q u e , d ' u n p ô l e 

d u m o n d e à l ' a u t r e , u n e s e u l e v o i x r e t e n t i s s e 

L o u é s o i t l e d i v i n C œ u r , q u i n o u s a a c q u i s 

l e s a l u t ; à l u i h o n n e u r e t g l o i r e d a n s t o u s l e , 

s i è c l e s . A i n s i s o i t - i l . 

L I T A N I E S DU SACRÉ CŒUR DE JÉSUS 1 

EIGNEUR, ayez pit ié de 
nous. 

J é sus -Chr i s t , ayez p i t ié . 
Se i gneur , ayez pit ié . 
Jésus-Christ, écoutez-nous. 
J é s u s -Chr i s t , exaucez-nous. 
P è r e céleste, qu i etes Dieu, 

avez pitié de nous. 
Fils* Rédempteur du monde, 

qu i êtes D i e u , ayez. 
Espr i t -Sa int , qu i êtes D ieu , 

avez pitié de nous. 
T r i n i t é sa in t e , qu i êtes un 

seul Dieu a y « . 
1 . Cœur de Jésus, F i l s du 

P è r e é t e rne l , ayez. 
2. Cœur de Jésus, f o r m e par 

le Sa in t -Esp r i t dans l e 

J^YRIE, e lé ison. 

Chr is te , e lé ison. 
K y r i e , eléison. 
Chr is te , audi nos. 
Chr is te , exáudi nos. 
Pa te r de ccelis Deus, in i -

serére nobis . 
F i l i Redémpto r mundi 

Deus , 
Spir i tus Sánete Deus , 

miserére nob is . 
Sancta T r í n i t a s , unus 

Deus , m i ? " 
1. Cor Jesu, F í l i i Pa t r i s 

setérni, . mis. 
2 Cor Jesu, in sinu v i r -

• " i n i s Matris a Sp in ta 

, indulgence a . — — J « 
1R99.1 

Sancto f o r m a t u m , m i -
serere nobis . 

3. Cor Jesu , Verbo De i 
substantidliter uni tum, 
miserere nobis . 

i . Cor Jesu, majestat is 
i n f i n i t e , mis. 

5. Cor Jesu, t emp lum Di-i 
sanc tum, mis. 

6. Cor Jesu,tabernaculum 
A l t i s s imi , mis. 

7. Cor Jesu, domus Dei 
et porta cceli, miserere 
nobis . 

8. Cor Jesu, f o rnaxa rdens 
cari tat is , mis. 

9. Cor Jesu, jus t i t t e et 
amor is r eeep tacu lum, 
mise re re nobis. 

10. Cor Jesu, bonitate et 
amore p l e n u m , mis. 

11. Cor Jesu , v irt i i tum 
o m n i u m abyssus, m i -
serere nob is . 

12. Cor Jesu, o m n i laude 
d i gn i s s imum, miserere 
nobis. 

18. Cor Jesu, r ex et cen-
t rum o m n i u m cord ium, 
miserere nobis . 

14. Cor Jesu, in quo sunt 
omnes thesauri sapien-
tiffi et sc i^nt i® , mise-

_rere nobis . 
15. Cor Jesu, in quo ha-

bitat omn is p leni tudo 
d iv in i tat is , mis. 

16. Cor Jesu, in quo Pa-
ter sibi bene compla-
cui t , mis. 

17. Cor Jesu , de cujus 
p len i tud ine omnes nos 
accep imus , mis. 

18. Cor Jesu, des ider ium 

sein de la V i e r ge Mar ie , 
avez pit ié d e nous. 

3. Cœur de Jésus, uni sub-
stant ie l lement au Verbe 
de Dieu, ayez. 

4. Cœur de Jésus, d 'une 
in f in ie ma jes té , ayez. 

5. Cœur de Jésus, t emp le 
saint du Se igneur , ayez. 

6. Cœur de Jésus, taber-
nacle du Très-Haut , ayez. 

7. Cœur de Jésus, maison 
d e Dieu et por te du cie l , 
ayez pitié de nous. 

8. Cœur de Jésus, fourna ise 
ardente de charité, ayez. 

9. Cœur de Jésus, sanc-
tuaire de la just ice et de 
l ' a m o u r , ayez. 

10. Cœur de Jésus, p le in 
d ' amour et de bonté, ayez. 

11. Cœur de Jésus, ab îme 
de toutes les vertus, ayez 
p i t i é de nous. 

12. Cœur de Jésus, très di-
g n e de toutes louanges, 
ayez pitié de nous. 

13. Cœur de Jésus, ro i et 
centre de tous les cœurs, 
ayez pit ié de nous. 

14. Cœur de Jésus, dans te-
que l sont tous les trésors 
de la sagesse et de la 

^sc ience , ayez. 
15. Cœur de Jésus, dans le-

quel rés ide toute la pléni-
tude de la d i v in i t é , ayez. 

16. Cœur de Jésus, ob jet des 
compla isances du P è r e 
cé l es te , ayez. 

17. Cœur dé Jésus, dont la 
p léni tude se r épand sur 
nous, ayez. 

18. Cœur de Jésus, le désiré 
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des co l l ines é t e rne l l es , 
avez pit ié de nous. 

19."Cœur de Jésus, patient 
et très m isé r i co rd i eux , 
ayez pitié de nous. 

20. Cœur de Jésus, l ibéral 
pour tous ceux qu i vous 
invoquent , ayez. 

21. Cœur de Jésus, source 
de v i e et de sainteté, ayez 
pit ié de nous. 

22. Cœur de Jésus, prop i -
tiation pour nos péchés, 
ayez pit ié de nous. 

28. Cœur de Jésus, rassasié 
d ' opprobres , ayez. 

24. Cœur de Jésus, broyé 
à cause de nos pé chés , 
ayez pit ié de nous . 

25. Cœur de Jésus, obéis-
sant jusqu'à la m o r t , 
ayez p i t i é de nous. 

26. Cœur de Jésus, percé 
par la l a n c e , ayez. 

27. Cœur de Jésus, source 
de toute consolat ion, ayez 
pit ié de nous. 

28. Cœur de Jésus, no t re 
v ie et notre résurrect ion, 
avez pit ié de nous. 

29. "Cœur d e Jésus , notre 
paix et no t re réconc i l i a -
t ion , ayez . 

30. Cœur de Jésus, v i c t ime 
des pécheurs , ayez. 

31. Cœur de Jésus , salut 
de ceux qui espèrent en 
vous, ayez. 

32. Cœur de Jésus, espe-
rance de ceux qu i meu-
rent dans votre amour , 
avez pit ié de nous. 

33."Cœur de Jésus, dél ices 
de tous les Saints, ayez . 

có l l ium ffiternórum, 
miserére nobis. 

19. Cor Jesu, pätiens et 
m u l t e miser i córd ia i , 
miserére nobis . 

20. Cor Jesu , dives in 
omnes qu i inyocant te , 
miserére nobis. 

21. Cor Jesu, f ons v i t e et 
sancti tàtis, m ise ré re 
nobis . , . 

22. Cor Jesu , propit iat io 
p ro peccät is nostr is , 
m ise ré re nobis . 

23. Cor Jesu, saturätum 
oppröb r i i s , mis . 

2 ì . Cor Jesu, attritum 
propter scélera nostra, 
m ise ré re nobis. 

25. Cor Jesu, usque ad 
m o r t e m obédiens f a -
c tum, mis . 

26. Cor Jesu, làncea per-
f o r a t u m , mis . 

27. Cor Jesu, fons totius 
conso la t ión is , m i s e r é -
r e nobis . 

28. Cor Jesu , vita et re-
surréct io nostra , m i -
serére nobis . 

29. Cor Jesu, pax et r e -
conci l iät io nostra , m i -
serére nobis . 

30. Cor Jesu, v i d i m a pec-
c a t ó r u m , mis . 

31. Cor Jesu, salus in te 
sperànt ium, miserére 
nobis . 

32. Cor Jesu, spes in te 
m o r i é n t i u m , mise ré re 
nobis . 

33. Cor Jesu, d e l i c t o San-
c torum omn ium, mis. 

LE SACRÉ CŒUR DE JÉSUS 

Agnus De i , qui tol l is pec-
càta m u n d i , parce no -
bis Dòmine . 

Agnus Dei, qui tol l is pec-
cata mund i , exàudi nos 
D ò m i n e . 

Agnus Dei, qui tol l is pec-
cata m u n d i , miserére 
nobis. 

f . Jesu mit is et hùmi l i s 
c o r d e , 

l ì . Fac cor nos t rum se-
cùndum Cor tuum. 

ORÈMUS 

OMNÌPOTENS sempi tè rne 
Deus, résp ice in Cor 

d i lect iss imi F i l i i tui e t 
in laudes et satisfactio-
n s , quas in nòmine pec-
ca tòrum tibi pe rsò l v i t , 
i isque miser i cò rd iam tu-
ampe tén t ibus , tu vén iam 
concède placàlus, in n ò -
mine e jùsdem Fi l l i tui 
Jesu Christ i qu i tecum 
viv i t et regnat in unitäte 
Spir i tus Sanct i Deus , 
per omnia saicula ssecu-
l ò r u m . A m e n . 

Agneau de Dieu, qui ef facez 
les péchés du m o n d e , 
pardonnez - nous , Sei-
gneur . 

Agneau de Dieu, qui efface/, 
les péchés du m o n d e , 
exaucez-nous, Se igneur . 

Agneau do Dieu, qui ef facez 
les péchés du monde , ayez 
pit ié de nous , Se igneur . 

f . Jésus, doux et humble 
de cœur, 

R). Rendez notre cœur sem-
blable au vôtre. 

PRIONS 

DIEU tout-puissant et éter-
ne l , regardez le Cœur 

de votre Fi ls b i e n - a i m é ; 
soyez attentif aux louanges 
et aux satisfactions qu' i l 
vous r end au nom des pé-
cheurs. Apaisé par ces d i -
v ins h o m m a g e s , pardon-
nez à ceux qu i imp lo r en t 
votre m isé r i co rde , au n o m 
de ce m ô m e Jésus - Chr i s t , 
votre Fils, qui , étant Dieu, 
vit et règne avec vous, en 
l 'unité du S a i n t - E s p r i t , 
dans les siècles des siècles. 
Ainsi s o i t - i l . 

V I S I T E A L ' I M A G E D U S A C R É C Œ U R D E J É S U S 1 

Ce p i eux exerc ice consiste à v is i ter dévotement 
l ' image du sacré Cœur de Jésus, exposée à la v éné -
ration publ ique dans une ég l i se , dans un oratoire 
môme p r i v é , ou sur un autel que l c onque , et à p r i e r 
devant cette image aux intent ions du souverain Pon -
ti fe. 

1 Indulgence de sept ans et sept quarantaines, chaque fo i s . (Pie VI, 
2 janvier 179». ) 



I l c o n v i e n t d e l e f a i r e p r i n c i p a l e m e n t l e v e n d r e d i . 
A u c u n e p r i è r e s p é c i a l e n ' e s t d é l e r m i n e e ; o n p e u t s e 
s e r v i r d ' u n e d e s p r i è r e s q u i p r é c è d e n t . 

O R A I S O N S J A C U L A T O I R E S 

D o u x Cœur de Jésus, soyez mon amour1. 
Doux Cœur de mon Jésus, faites que je 

vous aime toujours de plus en plus2. 
Aimé soit partout le Cœur sacré de Jésus3. 
Cœur de Jésus, brûlant d'amour pour nous, 

embrasez nos cœurs d'amour pour vous4. 
Jésus, doux et humble de cœur, rendez 

mon c œ u r semblable au vôtre5. 
Louange, amour et gloire au divin Cœur de 

Jésus6. 
Loué, adoré, aimé et remercié soit à tout 

moment le Cœur eucharistique de Jésus, dans 
tous les tabernacles du monde, jusqu'à la con-
sommation des siècles. Ainsi soit-il'. 

I Indulgence de trois cents jours, une lo is par jour. (Léon X I I I , 

21 mai 1892.) , , .. 
* Indulgence de trois cents jours, chaque fois. - Indulgence çfcSnOre 

mensuelle pour la récitat ion quotidienne, a i « conditions ordinaires. 
( Pie I X , 2G novembre 1876. ) 

••> Indulgence de cent jours, une l o i s par jour. ( P i e IX, 23 sep-
tembre 1860.) . 

» indulgence de cent jours, une iois par jour. ( Léon X lu, 16 

Indulgence de trois cents jours, une fo i s par jour. ( P i e I X , 25 jan-

vier 1868.) 
•> indulgence d e cinquante jours, une fo i s par jour. (Lé on X Ul 

1J ju in 1901.) ,, 
- Indulgence de cent jours, une lo is par jour. (1 <e IA, 29./«-

vrier 1868.) 

P I E U X E X E R C I C E S 

M o i s d e j u i n c o n s a c r é a u s a c r é C œ u r 

F ê t e d u s a c r é C œ u r d e J é s u s 2 . 

P r e m i e r v e n d r e d i d u m o i s , s p é c i a l e m e n t c o n s a c r é 
a u s a c r e C œ u r 3 . 

C o n s é c r a t i o n d e l ' I n s t i t u t a u s a c r é C œ u r , p. 5 6 . 

A P O S T O L A T D E L A P R I È R E 

E N U N I O N A V E C L E C Œ U R D E J É S U S 

L ' a p o s t o l a t d e l a p a r o l e a r e m p l i l a v i e p u b l i q u e 
d e J e s u s - C h n s t , e t s e s m i n i s t r e s c o n t i n u e n t d e l ' e x e r -
c e r e n s o n n o m . I l e n e s t u n a u t r e , t r è s m é r i t o i r e 
p a r l u i - m ê m e , d o n t l e p r e m i e r t i r e e n p a r t i e s o n e f f i -
c a c i t é : c ' e s t c e l u i d e l a p r i è r e , a u q u e l l e d i v i n S a u -
v e u r a c o n s a c r é l e s t r e n t e a n n é e s d e s a v i e c a c h é e , e t 
q u i l c o n t i n u e d a n s s a v i e e u c h a r i s t i q u e . 

< . p " " * > u n e f o i s l ' a r jour, à ceux qui, pendant le 
r f ï J T ' i o n t e " > , u ,b l l c o u e n particulier des prières ou des actes 
de pieux hommage en l 'honneur du sacré Cœur. — Indulgence pld-
ntsre, en un jour du mois ou un des huit premiers jours du mois sui-

l . * q u i a " . r 0 l , t f a , t e n Particulier ces pieux exerc ices chaque 
' " „ a " " ? 0 , V < ! n »"en auront assisté au moins dix lo is aux exerc ices 

publics. Conditions : la confession, la communion, la v is i te d'une ég l ise 
oû 1 on pr ie aux intentions du souverain Pont i fe . (Pie IX, 8 mai 1873.) 
m n J i ^ ï & S i 0 ? p ' é n i * e à ceux qu i . s'étant confessés e t ayant com-

, 0 8 , 1 8 0 " « . o r a t o i r e public où l'on célèbre la f ê t e 
n J S S ^ S S de Jésus e t prient à l ' intention du souverain Pont i f e , 
yuand la l e t e est transférée avec la permission de l 'Ordinaire, l'in-
dulgence suit la fête . ( Pie V I I , 7 juillet 1815. ) 

P'éniirJ à tous les fidèles qui, le premier vendredi du 
mois, ap ies s e t r e confesses e t avo i r communié , méditeront un cer-
; 3 o ™ , a C ® , i ™ p s s u r 'a bonté inf inie du sacré Cœur de Jésus, e t 
pr ieront selon l ' intention du souverain Pont i f e . — Indulgence de 
fscptembr7Tm"ran'aine*' a U t r e s v e n d r e d i s de l'année. (Léon X I I I , 

E n vertu d'un Reacr i t concédé à l ' Inst i tut , les F r è r es e t leurs 
m Ï S . p e " v e n t « a g n e r les indulgences suivantes : 1» Indulgeuce 

pténière, deux premiers vendredis du mois tous les ans, l e choix en 
étant laisse, chaque année au Directeur de chaque maison, s i , con-
fesses e t communies , Us v is i tent la chapelle ou l 'oratoire de la com-
munauté, et y prient aux intentions du souverain P o n t i f e ; 2« Indul-
gence ae sept ans et sept quarantaines, les autres premiers vendredis, 
KL L ' i " < ; ? e r c I c e d e P.'eté en l 'honneur du sacré Cœur, accompli dans 
les chapelles ou oratoires de l ' Institut, (Uon X I I I , s mars 1894.) 



Tel fut l'apostolat de Marie et de Joseph. Ce fut 
aussi 1 apostolat d'une multitude »nnombrable d mes 
saintes qu i , par leurs pneres et leurs sacritices 
n ont pas moins fait pour la g lo ire de Dieu luhh t e 
de l 'Fe l ise et le salut des ames, que tous les uoc 
feurs par leurs éerits, et tous les prédicateurs par 

l e U P o u h r o p a « e r de plus en plus c e t t e j supplication ^^beàrJiWX^ 
Sans f Eglise. Plusieurs ordres rel igieux ou congrev 
é t i o n s snv sont fait agréger , et « ont même accorde 
f i f o le ine communication de leurs mérites, prières 
et C e s œuvres à ceux qui en font partie » Notre 
Institut est de ce nombre , et c'est pour nous un mot I 
tou spécial de bien connaître cette ceuvre de nous 
pénétrer de plus en plus de son espri t , et de la pro-
pager dans nos écoles. 

Organisation de l'Apostolat de la prière. 
l 'Anostolat de la prière est une association de zèle, 

avant pour b u t d e porter les chrétiens a unir , par 
f ' ïntention toutes leurs œuvres aux pneres que le 
C œ u r l e Jésus ne cesse ^oiTri,- à tte* non Pere pour 
le salut des âmes et le tr iomphe de 1 Eglise. 

I l v a trois Degrés dans l 'œuvre de l'Apostolat. 
Le premier Degré comprend ceux qu i , chaque 

• „ i r m n i i niAii leurs pne r es , actions et soui-

« ' immo le sur l'autel. 
\Tdeuxième Degré comprend ceux des associes 

du premier Degré qui récitent, chaque jour un Pater 
S X A v e à i n t e n t i o n approuvée par le Souverain 
Pont i fe que l 'on indique au commencement de 

" K È n e g r é c o m p r e n d l e s a s s o i s qui ont 
accepté de fa i re , au moins une fo.s le mois, la com 

" S ï f S S ' - t enrichi de nombreuses indu.-

gences. 

Ce qui suit se rapporte uniquement au premier 
Deg r é , qui d'ailleurs est essentiel et commun à tous 
les associés. 

Obligations. 

Il faut pour être membre de l 'Apostolat de la prière : 
' I °Etre inscrit sur le registre, régul ièrement ouvert, 

d une paroisse ou d'une communauté ; 
2° Recevoir le billet d'agrégation; 
3° Faire chaque matin l 'offrande des actions de la 

j ou rnée , en union aux intentions du divin Cœur. 
Pour cette of frande, aucune formule spéciale n'est 

prescr i te , mais on conseille la formule : Divin Cœur 
de Jésus, etc., qui a été insérée dans notre prière du 
matin. 

Les membres des congrégations religieuses qui ont 
admis les associés de l'Apostolat à la participation de 
leurs pr ières et bonnes œuvres, sont dispensés de 
1 inscription et de la réception du billet d'admission. 
Celui qui les reçoit doit cependant employer un signe 
extérieur quelconque d'agrégation, ou tout au moins 
demander une parole d'adhésion. 

Avantages et indulgences. 

En remplissant les conditions si faciles qui viennent 
d'être indiquées, les associés de l 'œuvre obtiennent 
les plus précieux avantages. 

1° Ils acquièrent un nouveau droit à l'amitié du 
Cœur de Jésus, en faisant de ses intérêts et de ses 
sentiments les leurs propres. 

2° Toutes leurs œuvres acquièrent un plus grand 
mérite, étant faites avec les intentions les plus pures, 
puisque ce sont celles mêmes du Cœur de Jésus. 

3» Ces œuvres revêtent une efficacité vraiment, 
apostolique, et contribuent, comme celles de Marie 
et de Joseph à Nazareth, à procurer le salut des 
âmes. Elles servent puissamment à la défense de 
l 'Eglise et aux autres besoins du temps présent. 

4° I ls peuvent gagner de nombreuses indulgences : 

Indulgence de cent jours pour toutes les prières 
et bonnes œuvres qu'ils o f f r i ront , suivant les recom-
mandations faites par le Directeur de l 'Association, 
au commencement de chaque mois. 



I n d u l g e n c e plénière : 1° l e j o u r de l a r é c e p t i o n 
m o y e n n a n t l a c o n f e s s i o n e t l a c o m m u n i o n 2» l e j o u r 
d e la f ê t e d u s a c r é C œ u r e t de c e l l e d e 1 I m m a c u l é e 
C o n c e p t i o n , m o y e n n a n t la c o n f e s s i o n , la^ c o m m u -
n i o n , l a v i s i t e à u n e é g l i s e , ou l ' o n p r i e a 1 i n t e n t i o n 
d u S o u v e r a i n P o n t i f e ; 3« u n v e n Î r e d i d e c h a q u e 
m o i s , e t e n c o r e u n a u t r e j o u r d u m o i s a s o n c h o i x , 
a u x m ê m e s c o n d i t i o n s . ( P i e I X , 2 6 février I 8 M . ) 

5» T o u s l e s a s s o c i é s p a r t i c i p e n t a u x m é r i t e s d e s 
r e l i g i e u x de t o u s l e s o r d r e s et c o n g r é g a t i o n s q u i , 
c o m m e n o t r e I n s t i t u t , s o n t a g r é g é s a 1 œ u v r e . 

6» I l s acquièrent un droi t tout spécial de vo i r réa-
l i ser en leur f aveur les promesses de No t re -Se i gneur 
à ceux qui honorent et font honorer son div in Cœur. 

LE CŒUR AGONISANT DE JÉSUS 
( P . Lyormard.) 

Cette dévot ion a pour but : 1 » d 'honorer l e sac i e 
Cœur de Jésus dans les cont inuel les douleurs de sa 
vie mor te l l e , surtout dans son agon ie ^au. j a rd in^des 
O l i v i e r s : 2« d 'obten i r , par les mér i tes de cette l ongue 
agon i e , une bonne mor t aux quatre-vingt nulle per -
sonnes env i ron qui meurent chaque j ou r dans l e 

m A i n s i C e U e " ' a pour objet spécial de vénérat ion ce 
qu ' i l y a de p lus g r a n d , de plus saint de, p l u s p a r -
f a i t . de plus a imable au c ie l et sur la terre, 1 e C œ « 
sacré de Jésus, cons idéré dans les plus touchante 
mani festat ions de son amour , c e s t - a - d i r e dans les 
agonies morte l l es qu ' i l a endurées pour nous sauver-

El le répond au besoin le plus important et le plus 
pressant des â m e s : celui de cette 
brable de mourants de chaque jour , qui n ont que 
que lques heures , quelques m o m e n t s a ®. Y , ! 
sort éternel sera i r révocab lement f ixe dans les v ingt -
quatre heures , et pour plusieurs d 'entre eux dans 
que lques instants. . . 

Hé las ! sur ce n o m b r e e f f rayant d ' env i ron quotre-
vivqt mille, qu i passent chaque j ou r du temps a 
l ' é tern i té , c omb i en sont en état de pèche mor t e l , et 

par conséquent à deux doigts de l ' e n f e r ! E x i s t e - t - i l 
une necessite plus pressante? P r i ons donc , in te rcé -
dons pour les agonisants du jour! Dema in , et, pour 
plusieurs d entre eux , dans quelques minutes i l ne 
sera plus t emps ! L 'é terni té aura c o m m e n c é pour eux. 

P R I È R E POUR LES AGONISANTS 1 

OTRÈS miséricordieux Jésus, rempli d'amour 
pour les âmes, je vous en conjure, par 

l'agonie de votre très saint Cœur et par les 
douleurs de votre Mère immaculée, purifiez 
dans votre sang les pécheurs du monde entier 
qui sont maintenant à l'agonie, et qui aujour-
d'hui même doivent mourir. Ainsi soit-ii. 

Cœur agonisant de Jésus, ayez pitié des 
mourants. 

LA SAINTE FAMILLE 

I l n est po int de spectacle plus admirab le sur la 
t e r re que ce lu i que nous o f f re la sainte Fami l l e Là 
se trouvent réun ies , dans l e mystère du s i lence et de 
1 humi l i t é , des g randeurs , des magni f i cences où se 
complaisent les regards m ê m e s de l 'auguste T r in i t é , 
et que toute la cour céleste contemple avec un ine f -
fab l e rav issement . Là est Jésus, le F i l s m ê m e de 
D i eu , le Maître du ciel et de la t e r r e ; là est Mar ie , 
la Alere de Dieu, la Re ine des Anges et des h o m m e s ; 
la est Joseph, le père adopti f de Jésus, l e r ep résen -

* in u l e P è r e a u P r è s du Verbe incarné. 
A l lons auprès de cette Fami l l e sainte, apprendre 

d e Joseph et de Mar ie à a i m e r Jésus, et de Jésus à 
a i m e r Joseph et Mar ie . Su i vons - l a dans toutes les 
c irconstances où nous la mont re l 'Evangi le , et v ivons 

Indulgonce de ceni jour», chaque fois. — Indulgence pUniire men-
suelle aux conditions ordinaires, à ceux qui récitent cette prière 
trois fois par jour, en trois temps distinct». <PU IX, 2 février 1850 ) 



avec elle comme à l'école de toutes les vertus, de 
toutes les perfections. Devant la crèche, apprenons 
de Jésus, Marie et Joseph, à pratiquer la pau-
vreté et l 'humilité; dans le voyage en Egypte voyons 
en Jésus, Marie et Joseph, les parfaits modeles de 
l'obéissance aveugle aux volontés du Seigneur et de 
a résfgnation dans les soutîrances et.les privations; 

à Nazareth apprenons de Jésus. Marie.et Joseph, a 
sanctifier les plus humbles travaux, à aimer l 'obscu-
rité T l a ^ ^ ^ à pratiquer la douceur, 1 obeis-
sance l 'union, la paix, la chanté et tous les devoirs 
de famil le ou de communauté. 

PRIÈRE A LA SAINTE FAMILLE 1 

O E I G N E U R Jésus, faites-nous la grâce d'imi-
S ter constamment les exemples de votre 
sainte famille, afin qu'à l'heure de notre 
mort, assistés par la glorieuse Vierge Marie 
votre Mère et par le bienheureux Joseph, 
nous méritions d'être reçus par vous dans les 
tabernacles éternels. 

ORAISONS JACULATOIRES 

TÉSUS, Marie, Joseph, je vous donne mon 
cœur, mon esprit et ma vie. 
Jésus, Marie, Joseph, assistez-moi dans ma 

dernière agonie. . . 
Jésus, Marie, Joseph, faites que je meure 

paisiblement en votre sainte compagnie . 
Jésus, Marie, Joseph, éclairez-nous, secou-

rez-nous, sauvez-nous. Ainsi soit - il . 

< indu lgence de deux ce,Us jour,, une fo is par jour. <Léon X I I I , 

1390.) 

LA TRÈS SAINTE VIERGE 

« Saint Jean-Baptiste de la Salle avait extrême-
ment à cœur la dévotion à la très sainte Vierge. Un 
de ses plaisirs était de la défendre et de l'étendre ; 
et sa joie était de voir l 'honneur de Marie croître 
dans l 'empire de Jésus. Eloquent à persuader une 
dévotion si raisonnable, si juste, si aimable, il ne 
cessait de la recommander à ses disciples. » (Main.) 

Trois sentiments, le respect, la confiance, l 'amour, 
constituent la dévotion envers Marie; ils conduisent 
à l ' imitation de ses vertus. Notre respect se fonde sur 
la sublime dignité de la Vierge Mère de Dieu, sur 
ses mérites incomparables, et sur son élévation dans 
le ciel, où elle est couronnée Reine des Anges et des 
hommes. Notre confiance en Marie repose sur le pou-
voir immense qu'elle a auprès de Dieu et la bonté 
comme infinie qu'elle a pour nous : elle est la Mère 
de miséricorde, la puissante Avocate des pécheurs, 
la Trésorière des richesses du ciel , par les mains 
de qui Dieu veut nous dispenser toutes ses grâces. 
Nous devons l 'aimer, parce qu'elle est pour nous 
la plus tendre des mères et qu'elle ne cesse de nous 
combler de ses bienfaits, nous et notre famil le re l i -
gieuse. 

A l 'exemple du saint Fondateur, ayons donc une 
filiale dévotion à Marie. « Aimons cette douce Mère 
de toute la capacité de notre cœur, de toute l 'affec-
tion de notre âme, puisque c'est le bon plaisir de 
celui qui nous a tout donné par elle. » (S. Bernard.) 

Soyons pleins de zèle pour la faire aimer et g lo -
rifier par chacun de nos élèves. 

Si nous sommes de vrais serviteurs de Marie, nous 
ne périrons point. Marie nous gardera fidèles à tous 
les devoirs de notre vocation ; el le nous obtiendra 
lumière, force et consolation; elle bénira nos tra-
vaux, fécondera notre apostolat, et enfin nous pré-
parera dans le ciel une magnifique récompense. 



avec elle comme à l 'école de toutes les vertus, de 
toutes les perfect ions. Devant la crèche, apprenons 
de Jésus, Marie et Joseph, à pratiquer la pau-
vreté et l 'humil ité; dans le voyage en Egypte voyons 
en Jésus, Marie et Joseph, les parfaits modeles de 
l'obéissance aveugle aux volontés du Seigneur et de 
a résfgnation dans les soutîrances et.les privations; 

à Nazareth apprenons de Jésus. Marie .et Joseph, a 
sanctifier les plus humbles travaux, à aimer lo Î .sçu-
rité et la retrai te , à pratiquer la douceur, 1 obeis-
sance l 'union, la paix, la chanté et tous les devoirs 
de fami l le ou de communauté. 

PRIÈRE A LA SAINTE F A M I L L E 1 

O E I G N E U R Jésus, faites-nous la grâce d'imi-
S ter constamment les exemples de votre 
sainte famille, afin qu'à l'heure de notre 
mort, assistés par la glorieuse Vierge Marie 
votre Mère et par le bienheureux Joseph, 
nous méritions d'être reçus par vous dans les 
tabernacles éternels. 

ORAISONS JACULATOIRES 

TÉSUS, Marie, Joseph, je vous donne mon 
cœur, mon esprit et ma vie. 
Jésus, Marie, Joseph, assistez-moi dans ma 

dernière agonie. . . 
Jésus, Marie, Joseph, faites que je meure 

paisiblement en votre sainte compagnie . 
Jésus, Marie, Joseph, éclairez-nous, secou-

rez-nous, sauvez-nous. Ainsi soit - il . 

< indu lgence de deux ce,Us jour,, une fo is par jour. <Léon X I I I , 

1390.) 

LA TRÈS SAINTE VIERGE 

« Saint Jean-Baptiste de la Salle avait extrême-
ment à cœur la dévotion à la très sainte Vierge. Un 
de ses plaisirs était de la défendre et de l 'étendre ; 
et sa jo ie était de voir l 'honneur de Marie croître 
dans l 'empire de Jésus. Eloquent à persuader une 
dévotion si raisonnable, si juste, si a imable, il ne 
cessait de la recommander à ses disciples. » (Bla in . ) 

Trois sentiments, le respect, la confiance, l 'amour, 
constituent la dévotion envers Marie; ils conduisent 
à l ' imitation de ses vertus. Notre respect se fonde sur 
la sublime dignité de la Vierge Mère de Dieu, sur 
ses mérites incomparables, et sur son élévation dans 
le ciel , où elle est couronnée Reine des Anges et des 
hommes. Notre confiance en Marie repose sur le pou-
voir immense qu'elle a auprès de Dieu et la bonté 
comme infinie qu'el le a pour nous : elle est la Mère 
de misér icorde, la puissante Avocate des pécheurs, 
la Trésor ière des richesses du cie l , par les mains 
de qui Dieu veut nous dispenser toutes ses grâces. 
Nous devons l 'a imer, parce qu'elle est pour nous 
la plus tendre des mères et qu'elle ne cesse de nous 
combler de ses bienfaits, nous et notre famil le re l i -
gieuse. 

A l 'exemple du saint Fondateur, ayons donc une 
filiale dévotion à Marie. « Aimons cette douce Mère 
de toute la capacité de notre cœur, de toute l 'affec-
tion de notre âme , puisque c'est le bon plaisir de 
celui qui nous a tout donné par el le. » (S. Bernard.) 

Soyons pleins de zèle pour la faire aimer et g l o -
rif ier par chacun de nos élèves. 

Si nous sommes de vrais serviteurs de Marie, nous 
ne périrons point. Marie nous gardera fidèles à tous 
les devoirs de notre vocation ; e l le nous obtiendra 
lumière, force et consolation; elle bénira nos tra-
vaux, fécondera notre apostolat, et enfin nous pré-
parera dans le ciel une magnif ique récompense. 



HOMMAGES A LA T . S. VIERGE MARIE 1 

I Je vous vénère de tout mon cœur, Vierge 
très sainte, au-dessus de tous les Anges et de 
tous les Saints du paradis, en qualité de Fille 
du Père éternel, et je vous consacre mon ame 
avec toutes ses puissances. Ave, Maria. 

I I Je vous vénère de tout mon cœur, Vierge 
très 'sainte, au-dessus de tous les Anges et de 
tous les Saints du paradis, en qualité de Mere 
du Fils unique de Dieu, et je vous consacre 
mon corps avec tous ses sens. Ave, Maria. 

III . Je vous vénère de tout mon cœur, 
Vierge très sainte, au-dessus de tous les 
Anges et de tous les Saints du paradis en 
qualité d'Epouse chérie du divin Esprit, et je 
vous consacre mon cœur avec toutes ses affec-
tions, vous priant de m'obtemr de la très 
sainte Trinité toutes les grâces nécessaires a 
mon salut. Ave, Maria. 

PRIÈRE POUR OBTENIR LA PROTECTION DE MARIE 
(Saint Liguori.) 

A MA très sainte Mère, prenez-moi sous 
U votre protection, et cela me sultit ; car, 
si vous me protégez, je ne crains rien : m de 
mes péchés, parce que vous, je 1 espere m en 
obtiendrez de Dieu le pardon ; ni des démons, 
parce que vous êtes plus puissante que tout 1 en-
fer; ni même de Jésus, mon Juge, parce qu a 
votre seule prière il s'apaisera. Protegez-moi 

S S S S S S 
21 octobre 1S23. Pi' rx, 1 »juin 1876.) 

uonc, o ma Mère, et obtenez-moi le pardon de 
mes péchés, l'amour de Jésus, la sainte persé-
vérance, une bonne mort, et enfin le paradis, 
il est vrai que je ne mérite pas ces grâces, mais 
si vous les demandez pour moi au Seigneur, 
je les obtiendrai. Priez donc Jésus pour moi. 
U Marie, ma Reine, je me confie en vous Je 
me repose et vis dans cette espérance, et c'est 
avec elle que je veux mourir. Ainsi soit-il. 

PRIÈRE POUR OBTENIR LA PAIX 1 

JE vous salue, auguste Reine de la paix, très 
sainte Mère de Dieu. Par le Cœur sacré de 

Jésus votre Fils, Prince de la paix, faites que 
sa colere s'apaise et qu'il règne en paix sur 
nous. Souvenez-vous, ô très douce Vierge 
Marie, qu'on n'a jamais entendu dire qu'aucun 
de ceux qui ont réclamé vos suffrages ait été 
abandonné. Animé d'une pareille confiance, 
je viens à vous. Veuillez, ô Mère du Verbe, 
ne point mépriser mes prières, mais écoutez-
les favorablement et daignez les exaucer, Ô clé-
mente, ô douce Vierge Marie! 

PRIÈRE POUR OBTENIR LA CHASTETÉ"" 

OMA Souveraine, ôma Mère, je m'offre tout 
a vous, et, pour vous prouver mon dévoue-

ment, je vous consacre aujourd'hui mes yeux, 

„ . •L I , i d „ u I g e n , ( i e d e t r o i a C f n " Jour» , chaque fo is . - Indulgence nié-

mâtinnetU,soir'un i V S ^ S T ' ' u n e , f o i 8 . P< » - i " " r . à ceux qui récitent 
à ?a très S V W ^ T & i ? 6 0 1 1 p , n è r e « -dessus, pour demander 



mes oreilles, ma bouche, mon cœur, tout 
moi-même. Puisque je vous appartiens, o ma 
bonne Mère, gardez-moi, défendez-moi, comme 
votre bien et votre propriété. 

ASPIRATION DANS LES TENTATIONS1 

A MA Souveraine, ô ma M è r e , sou venez-vous 
U que ie vous appartiens: gardez-moi, deien-
dez-rnoi , comme votre bien et votre propriété. 

ORAISONS JACULATOIRES 

TTIERGE Marie, Mère de Dieu, priez Jésus 
Y pour moi2. 

Marie, Mère de Dieu et Mère de miséricorde, 
priez pour nous et pour les fidèles trépasses . 

Notre-Dame du Sacré-Cœur, priez pour 
nous4. 

AUTRES PRIERES 

Invocation du saint nom de M a ™ > 5 -
Prière : Vierge très sainte, p. 389. 
Hymne : Aoe, maris Stella 6, p• 580. 
Cantique : Magnificat1, p. 581. 
Prose : Inviolata, p• 61. 

• ' • T t S o n c e de c i n ^ n t e ^ , une l o i s par jour. ( £*>n X m , 

" A g e n c e de c e t jours, une fo is par jour . ( K o » X I I I , 15 <*-

t S i de « n . jours, chaque l o i s . ^ . ^ o q u o 
o indu lgence de y ^ ^ ' î f i ' r f t e p Z w e u S S » 

pieusement le saint N o m d e ^ o r ' « - < V f ™ « * ^ p j e u s e -

" . " ¿ S t l o i s par jour. (LéonXIII, 

tembre 1879 e t 22 février 18S8.) 

PIEUX EXERCICES 

Mois de mai, consacré à Marie 

Mois d'octobre, consacré à Marie, Reine du saint 
Rosaire 2 . 

SCAPULAIRE DU CARMEL 

Le scapulaire du Carmel doit son origine à une 
célèbre apparition de la très sainte Vierge à saint 
Simon Stock, général de l 'ordre des Carmes. La 
Mère de Dieu se manifesta à ce grand saint le 
16 juillet 1251, et lui dit : Reçois, mon cher fils, le 
scapulaire de ton ordre; c'est la marque du privi-
lège que j'ai obtenu pour toi et pour les enfants du 
Carmel : celui qui mourra revêtu de cet habit sera 
preservé des feux éternels. Suivant cette révélation 
très digne de fo i , on doit croire pieusement que 
tous ceux qui ont le bonheur de mourir portant le 
scapulaire sont préservés du feu de l 'enfer. Marie , 
fidèle à sa promesse, leur obtiendra les grâces né-
cessaires à leur persévérance ou à leur sincère con-
version. Te l est le premier privilège promis par la 
Mère de Dieu aux associés du Carmel. 

Cependant cette promesse n'était encore qu'une 
partie des bienfaits que la trè< sainte Vierge avait l'in-
tention d'accorder. Apparaissant au pape Jean X X I I , 

1 Indu lgence de trois cents jours, chaque jour, h ceux qui, en public 
ou en part icul ier , honorent pendant le mois de mai la T . S. V ierge , 
par des prières ou des actes de ver tu . — Indulgence plénitre, une f o i s 
dans ce mo is , ou dans les huit premiers jours de ju in , moyennant la 
confess ion, la communion e t la pr ière à l ' intention du souverain 
Pont i fe . ( P i e VU, 21 mars 1875 e t 18juin 1822.) 

s Indulgence de sept ans et sept quarantaines, chaque j our du mois 
a oc tobre , à ceux qu i . pendant ce mois , r éc i t ent , en public ou en 
particulier, au moins la trois ième partie du Rosaire . — Indulgence 
pténière, a la f ê t e de N.- D. du Rosaire, ou un j our de l 'Octave, à ceux 
qui, l e jour de la l ê t e e t tous les jours de l 'Octave , ont rempli la-
dite condition, pourvu qu' i ls se confessent, communient, visitent une 
cghse, e t y prient à l ' intention du souverain Pont i f e . — Indulgence plé-
mère aussi, au jour de leur cho ix e t aux condit ions ci-dessus, à ceux 
qui, après ce t t e Oc t a v e , auront , pendant ce même mois , récité au 
moins pondant d i x jours la t ro is ième partie du Rosaire. ( Léon X I I I , 
23 juillet 1898.) 



1 ^ j r ^ S S 
f e in XX. I I publia cette faveur dans la bulle ¿ a c r a 
ti!Smo uti mlmine, du 3 mars 1322, qu on appe e 
S sabbatine, à cause du p r i v i l e ç e J e 1 J e h -
vrance du purgatoire le samedi, et qui est le second 
priv i lège accordé par Marie au scapulaire. 

T a dévotion du scapulaire, consa'cree par i auto 
rité des souverains Pont i f es , conf irmée par des m -

tous les chrét iens, qui a c q u i è r e n t p a r e l l e u n t i t r e 

spécial à la protection toute puissante (1e Marie. 

CONDITIONS 

«ln Carmel il f a u t : 1» recevoir un scapulaire des 

v w Ç y B 
sus ou en dessous des habits. Si on le quitte un 
certain temps, on cesse d u r a ^ ¡ ^ ¿ X 
nart aux indulgences, a moins que ce ne son seuie 
ment quelques instants, par nécessité ou par oubli 
ou m ê m e par négl igence. Lorsqu' . l ^ t hors d usa e 
. „ n p n t le brûler et le remplacer soi - meme par uu 
autre m ê m e non bénit. De même on le remplace 
s o i - m ê m e , e û t - o n cessé de le porter pendant un 
1 0 n p lu e r P aTo ! r d ^ra P u S premier pr iv i lège de la ¿réser -
vntînn de l 'enfer il faut être membre de la Contre 
r i e , porter le scapulaire avec piété et l ' a , « 

mmÊ§m£ 

par devoir ou par dévotion, ou bien le petit Off ice de 
la très sainte Vierge . L 'obl igation du petit Off ice peut 
être commuée par celui qui en a reçu le pouvoir 
spécial. ( Voir Concession faite à l'Institut, note, p. 48.) 

INDULGENCES 

Les fidèles portant le scapulaire du Carmel peuvent 
gagner un grand nombre d ' indulgences, entre autres 
les suivantes : 

Indulgence de cent jours à ceux qui font quelque 
œuvre de piété ou de charité. 

Indulgence plénière, moyennant la confession, la 
communion et les prières aux intentions du Sou-
verain Pont i fe : — 1° le j our de la réception du sca-

ulaire ; — 2» le jour de la fête de N o t r e - D a m e du 
armel , qui se célèbre le 16 ju i l l e t , ou le d imanche 

qui suit , ou m ê m e , s'il est nécessaire, un autre 
dimanche du même mois ; — 3° à l 'article de la mort. 

Les membres de la Confrérie participent en outre 
à toutes les prières, messes et bonnes œuvres des 
religieux et religieuses de l 'Ordre du Carmel. 

L'IMMACULÉE CONCEPTION 

La dévotion à l ' immaculée Conception de Marie a 
toujours été, comme elle sera toujours, nous l'espé-
rons, éminemment chère à notre Institut. Dès l 'ori-
g ine, il a voulu rendre un culte exceptionnel à cet 
auguste privi lège de Marie. C'est à cette Mère imma-
culée que notre saint Fondateur a tout particuliè-
rement consacré nos communautés, nos noviciats, 
tous les membres de notre congrégation et tous nos 
intérêts. 

Animés du même esprit , faisons-nous un bonheur 
et une g lo ire d'honorer dignement la Vierge conçue 
sans péché, l ' invoquant sous ce l i t re , célébrant avec 
ferveur ses fêtes, nous efforçant surtout de repro-
duire en notre conduite sa pureté sans tache. 



PRIÈRE POUR IMPLORER LE SECOURS DE MARIE 
(S. Jean-Baptiste de la Salle.) 

M A I N T E Marie, Mère de Dieu, Vierge puî e et 
S immaculée, qui avez reçu de Dieu toute 
p u ï a n c e au cieïet sur ^ terre t r é s o r ^ 
grâces, Reine des Anges et ¿es gommes, 
refuse des pécheurs, protectrice de la Uxance, 
renoirvelez dans toute" l'étendue de la terre 
surtout dans notre patrie, l'esprit de religion 
et la pureté de la foi. Obtenez-nous Vierge 
sainte la grâce de vivre et de mourir dans la 
prat qu des maximes évangéliques, poui-arri-
ver un jour au bonheur éternel. Ainsi soit-il. 

INVOCATION DANS LES TENTATIONS 

T|AR votre virginité très sainte, et par votre 
P immaculée Conception, ô la plus pure de. 
Vierges, purifiez mon cœur et mes sens. Au 
nom' du Père, etc. 

ORAISONS JACULATOIRES 

T I É N I E soit la sainte et immaculée .Conception 
B de la bienheureuse Vierge Marie, Mere de 
Dieu1. „ . 

Dans votre.Conception , Vierge Marie vous 
avez été immaculée; priez pour nous le Pere 
dont vous avez enfanté le Fils Jésus, conçu 
par l'opération du Saint-Esprit . 

0 Marie conçue sans péché, priez pour nous 
qui avons recours à vous®. 

. indulgence de trois cents jours, chaque lois. ( « » » X I I I , 10 « P -

' ^ d u C i c e de cent jours, chaque lois. . » — « g 
3 Indulgence de cent jours, une l o i s par jour. (Léon X I I I , 15 mars 188 

0 Vierge Mère, qui n'avez jamais été souil-
lée de la tache du péché originel ni d'aucun 
péché actuel, je vous recommande et vous 
confie la pureté de mon cœur1. 

0 Marie, qui êtes entrée sans tache dans le 
monde, obtenez-moi de Dieu que je puisse en 
sortir sans péché2. 

0 Marie, Vierge très sainte et immaculée, 
Mère de Dieu et notre Mère, parlez pour nous 
au Cœur de Jésus qui est votre fils et notre 
frère3. 

0 Marie, par les glorieux triomphes de 
votre immaculée Conception, aidez, exaucez 
et consolez cette pieuse communauté et toutes 
nos familles 4. 

Notre-Dame de Lourdes, priez pour nous5. 
CONSÉCRATION : 0 très sainte Vierge, p. 60. 

SCAPULAIRE DE L ' IMMACDLÉE CONCEPTION 

Ce fut la vénérable Ursule Benincasa, fondatrice des 
religieuses Théatines à Naples, qui , à la suite d'une 
apparition de la très sainte Vierge et de son divin 
Enfant, institua, au commencement du xvi i " siècle, 
le scapulaire de l ' Immaculée Conception ou scapu-
laire bleu. C l émen lX , par un bref du 3U janvier 1(571, 

1 Indulgence de cent jours, une lo is par jour. I Pie IX 26 no-
vembre 1854. ) 

3 Indulgence de cent jours, une lo is par jour. (Pie IX, 27 mars 1863.) 
3 Indulgence de cent jours, une l o i s par jour. (Léon X I I I , 20 dé-

cembre WM>.) 

1 Indulgence de trois cents jours, une l o i s le jour, à toutes les 
communautés religieuses qui récitent cette court« prière. ( Pie X 
27 janvier 1901.) ' 

^ I n d u l g e n c e de cent jours, une lo is par jour. (Léon X I I I , 25 juin 



et C l é m e n t X I , par un b r e f du 12 ma i 1710, approu-
vè ren t ce scapula i re , e t l ' enr i ch i rent d ' indulgences . 

Ce scapulaire est fa i t de deux morceaux d ' é to f f e de 
la ine bleu de ciel, auxquels on peut , par d é vo t i on , 
j o i nd r e une image de Mar ie Immacu l é e . Les cordons 
peuvent être de la qualité et de la couleur que " l 'on 
veut. I l do i t être imposé par un pè r e Théa t in ou par 
un autre p rê t r e qu i en a reçu l e pouvoir . 

Ceux qu i se revê tent de ce scapulaire do ivent se 
proposer pour fin d 'honore r l e g lor ieux p r i v i l è ge de 
l ' Immacu l é e Concep t i on , et de pr i e r pour la r é f o rme 
des mauvaises mœurs et pour la convers ion des pé -
cheurs. I l est la issé au choix de chacun de fa i re 
pour cela te l le p r i è r e que lui suggérera sa piété. 

INDULGENCES 

Les f idèles qui por t en t ce scapula ire peuvent gagner 
beaucoup d ' indu lgences , entre autres les suivantes : 

Indu lgence : 1° de soixante ans à ceux qu i font une 
d e m i - h e u r e d'oraison menta l e ; — 2° de sept ans, et 
sept quarantaines, chaque fo is qu'on se confesse et 
qu 'on c o m m u n i e ; — 3° de deux cents jours, chaque 
fois qu 'on écoute une prédicat ion ; — 4° de soixante 
jours, pour chaque œuvre p i e ; — 5» de cinquante 
jours, en récitant un Pater, un Ave et un Gloria 
pour les vivants e t pour les dé funts dans une égl ise 
que lconque . 

Indu lgence plénière1 : 1° L e j o u r de la récept ion ; 
— 2" le 1 " d imanche de chaque m o i s ; — 3° chaque 
samedi de C a r ê m e ; — 4» le d imanche et le vendredi 
de la Pass ion ; — 5° les m e r c r e d i , j eud i et vendredi 
de la semaine sa inte ; — 6° aux fêtes de Noë l , de l 'Epi-
phan ie , P â q u e s , l ' Ascens ion , la Pentecô te , la T r i -
n i t é , l ' i nvent i on et l 'Exaltat ion de la sainte Cro ix ; 
— 7° aux fêtes de l ' Immacu l é e Concep t i on , de la Na-
t ivité , de la Pur i f i ca t ion , de l ' Annonc i a t i on , de 
l 'Assompt ion , de N o t r e - D a m e des A n g e s ; — 8° aux 
fêtes de la Toussa int , de saint Joseph, de saint Michel , 

1 Les conditions à remplir pour gagner ces Jndnlgences ne sont 
lias spéciflées dans le sommaire authentique. En général, pour 
gagner les Indulgences plénières. il faut se confesser, communier, 
visiter une église et prier aux intentions du souverain Pontife. 

Sëpfilié? 
et la concorde ent re les pr inces chrét iens S" C 
Indulgences, 14 avril l ë 5 6 ; 26 août 1 8 8 2 j ( 

LE CŒUR IMMACULÉ DE MARIE 

l i é e 3 , ce l l e ' 'du Ë J ^ T ï ^ A ^ Î s T ^ 

P§iiiÊ§g 
Bmmsm obtiendrons tout du F i l s par le Cœur de Mar i e ! 

12' 



422 PRIÈRES ET PIEUSES PRATIQUES 

P R I È R E AU CŒUR IMMACULÉ DE M A R I E 1 

OCŒUR de Marie, Mère de Dieu et notre 
Mère, Cœur très aimable, objet des com-

plaisances de l'adorable Trinité, digne de toute 
la vénération et de l'amour des Anges et des 
hommes ; Cœur le plus ressemblant a celui de 
Jésus, dont vous êtes l'image la plus parfaite; 
Cœur plein de bonté et de compassion pour 
nos misères : daignez fondre la glace de nos 
cœurs, et faites qu'ils se tournent entièrement 
vers celui du divin Sauveur. Répandez en eux 
l'amour de vos vertus, et enflammez-les de ce 
feu, source de bonheur, dont vous brûlez 
constamment vous-même. Renfermez en vous 
la sainte Eglise, gardez-la, et soyez toujours 
son doux refuge et son invincible defense 
contre toutes les attaques de ses ennemis. 
Soyez notre voie pour aller à Jésus, et le canal 
par lequel nous recevions toutes les graces 
nécessaires pour nous sauver. Soyez notre 
secours dans nos besoins, notre soulagement 
dans les afflictions, notre force dans les tenta-
tions, notre refuge dans les persécutions, 
notre aide dans tous les dangers, mais sur-
tout dans les derniers combats de notre vie, 
au moment de la mort, lorsque tout l'enfer se 
déchaînera contre nous pour ravir nos âmes, 
en ce moment redoutable et terrible d ou 

» s t e r ? r ^ m a f j Ê ê i 
( Pie VU, 18 aoûl 1807 et 1« février 1816.) 

I.E CŒUR IMMACULÉ DE MARIE 423 

dépend notre éternité. Ah ! oui, Vierge compa-
tissante, faites-nous alors sentir la douceur 
de votre Cœur maternel, et la force de votre 
pouvoir auprès du Cœur de Jésus, en nous 
ouvrant, dans la source même de la miséri-
corde, un refuge assuré, d'où nous puissions 
aller le bénir avec vous dans le paradis, pen-
dant tous les siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

Que le très divin Cœur de Jésus et le Cœur 
très pur de Marie soient connus, loués, bénis, 
aimés, servis et glorifiés partout et à jamais! 
Ainsi soit-il. 

ORAISON JACULATOIRE 

Doux Cœur de Marie, soyez mon salut1. 

A R C H I C O N F R É R I E 

DU SA INT ET IMMACULÉ CŒUR DE MARIE 

POUR LA CONVERSION DES PÉCHEURS 

Celte association a pour objet d ' hono re r d 'une m a -
niéré spéciale le très saint et immacu l é Cœur de 
Marie, et d obtenir , par sa méd ia t i on , la convers ion 
des pauvres pécheurs. El le a été f ondée à Par i s , en 

par l a b b e Desgenettes, dans la paroisse de 
Notre - Dame - des - \ i c to i res , dont il était le curé. Ap -
prouvée en 1836, par M f de Qué l en , e l l e fut é r i gée 

Arch icon f re r i e par Grégo i re X V I ( b r e f du 24 avri l 
1S58) avec la faculté de s 'agréger en tous l ieux des 
contraries de m e m e titre et de m ê m e nature , et de 
eur c ommun ique r ses faveurs spir i tuel les. Depuis 

¡ors e l le s est répandue dans tout l ' un i ve rs , avec les 
bénédictions qu ' e l l e apporte partout avec e l le . 

' r " i " " " V ™ ™ 1 chaque fois. — Indulgence plé-

S S ^ R ^ S ' S R 1 " 6 ' C T AUX CONDI-
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Les m e m b r e s de cette A r ch i c on f r é r i e n 'ont r icon 
reusement d autre obl igat ion que ce l le de i n s c r i p -
t ion. I ls sont pourtant inv i t é s : 1« à réc i ter chaflne 
{ ° Z U n J r a u x fins ^ l ' A r ch i con f r é r i e^ 2» à por ter 
en i e m n ^ i ^ m i r a ^ e u s e , et à d i re de temps 

conçue, etc., a assister aux exerc ces et à fa i re la 
c ommun ion aux fêtes de l 'A rch icon f ré r i e * 13 

N o t r e - D a m e d p ! v Ï I H ^ a f f i l i é à ' ' A rch i con f ré r i e de 
lu 16 i , X t « f i l ¿ ° l r C S ' p a r , r e s c r i t d e S - S - P ^ I X , 

« u IO ju i l l e t 186t. P o u r remplacer les prat iaues e i-
essus r e commandées aux assoc iés , leSP S s ap -

fa&to reUden.taenti--S d,î ̂ ¡confrérie, Vovlàïn 

K ï , etc. Pnere S°ir : TrèS Sainte Vier9e 

I N D U L G E N C E S 

beauco î fn ' f l ' in r f , d e ' A r ch i con f r é r i e peuvent gagner 
Beaucoup d indulgences ; entre autres les suivantes : 

, l ' n n Î U l g e n C e de ? m t jours, chaque fo is qu' i ls font 

q Z i e Z V V o u T â T r i t ' u n e , b o n n e « 3 « ? 

q u e u e so i t , pour la convers ion des pécheurs. 

l J ^ ^ â £ l é n - è r e , l e d imanche avant la Sep-

une é d f s e ^ r 8 ! ' q U ° n c o m m u n i e et qu 'on visite 
Pon t i f e • ' t o a n r ttt 5 a U X - " l t r e n t i û n s du Souverain 
R ™ . - , a u x f e t e s d e saint Joseph, de saint lean-
munion' et S J e 3 n v̂angéliste fco'nfesS, com-munion et pnere aux intent ons ordinaires (Gré-
goire XVI, 2 4 avril 1 8 3 8 ; 4 février 8 4 1 P i e IX 
19 décembre 1 8 4 7 ; 2 6 novembre 1 8 6 1 . ) ' 

N O T E E - D A M E DES D O U L E U R S 

Jésus-Chr is t a p lus souffert que tous les martvrs 
e n s e m b l e : il en est ainsi de M a r i e , compatissant à 
toutes les douleurs de son d iv in F i l s ; ses souf frances 
etaient égales à son amour pour lu i , et cet amour 
était sans l imites . « La douleur de la V i e r g e d i t 
saint Bernard in de S i e n n e , fu t si g rande , que, si e l l e 
était d iv isée ent re tous les hommes , i ls en mourra i en t 
tous aussitôt. » 

Bien que toute la v i e de Mar ie n'ait été qu'un con-
tinuel m a r t y r e , l 'Egl ise s ignale par t i cu l i è rement sept 
de ses douleurs à la compassion des f idè l es ; ce sont-
l » l a préd ic t ion du g la ive par le saint v ie i l lard S iméon ; 
2» la fu i te en Egypte ; 3» les tro is j ours d 'absence dé 
Jésus ; 4 ° la rencontre de Jésus portant sa c ro ix ; 5» le 
cruc i f i ement ; 6« le coup de lance et la descente d e 
la c ro ix ; /» la sepulture de Jésus. 

Promesses de Notre-Seigneur à ceux qui honorent 
les douleurs de la très sainte Vierge. 

(Saint Liguori.) 

Saint Jean l 'évangél iste désirant revo i r la très sainte 
Vierge après sa g lor i euse assomption, cetté grâce lui 
lut accordée . Mar ie lui apparut , et il l ' entendit de-
mander a Jésus, son d iv in F i l s , quel les grâces pa r -
ticulières il accordera i t à celui qu i honorera i t les dou-
leurs de sa Mere . Jésus répondi t : « Je lui donnera i 
de j a i r e , avant sa m o r t , une sincère pénitence de ses 
pèches; j e 1 assisterai dans ses tr ibulat ions, et surtout 
a 1 heure de sa m o r t ; j e gravera i dans son cœur le 
souvenir de ma Pass ion , et le récompensera i dans l e 
ciel de n avo i r pas oubl ié ce que j ' a i souf fert pour lui ; 
je remettrai spéc ia lement aux mains de ma M è r e le 
soin de son â m e , afin qu 'e l l e en dispose au gré de 
son affection materne l l e . » 

PROSE : Stabat Mater », p. 750. 

' Indulgence de cent jour,, chaque fois. ( P i e /.V, 18 juin 1876.) 
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PRIÈRE 1 

0 V I E R G E très sainte et Reine des Martyrs, 
Marie, oh ! que ne puis-je me trouver dans 

le ciel pour contempler les honneurs qui vous 
sont rendus par la très sainte Trinité et par 
toute la cour céleste ! Mais puisque je suis 
encore pèlerin dans cette vallée de larmes, 
recevez aussi de moi, tout pécheur que je suis 
et indigne d'être votre serviteur, 1 hommage 
le plus sincère et l'acte le plus parfait d'entier 
dévouement que puisse vous rendre une créa-
ture humaine. Je confie ma pauvre âme aujour-
d'hui et pour toujours à votre Cœur très saint, 
transpercé de tant de glaives de douleur. 
Admettez-moi au partage de vos souffrances 
et ne permettez pas que jamais je m éloigné 
de cette croix sur laquelle votre Fils unique 
a exhalé pour moi son âme bénie. Avec vous, 
ô Marie, je souffrirai toutes les angoisses, 
toutes les contradictions, toutes les maladies, 
par lesquelles il plaira à votre divin Fils de 
me visiter en cette vie. Je vous offre tout, en 
mémoire des douleurs que vous avez souf-
fertes durant votre vie mortelle, et je desire 
que dorénavant toute pensée de mon esprit, 
tout battement de mon cœur, soient autant 
d'actes de compassion pour vos douleurs, et 
de complaisance pour les gloires dont vous 
jouissez maintenant dans le ciel. Et vous, Mere 
bien-aimée, puisque je compatis maintenant 
à votre douleur et que je me complais a vous 

1 Indulgence de deux cent, jour., une fo is le jour. (Ldon XIII, 

26 man 1887. ) 

/ 
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voir à ce point glorifiée, ayez, vous aussi, com-
passion de moi, et réconciliez-moi avec votre 
Fils Jésus, afin que je puisse redevenir votre 
véritable et fidèle enfant. Venez à mon dernier 
jour m'assister dans mon agonie, comme vous 
avez assisté à celle de votre divin Fils, afin 
que je puisse, au sortir de ce dur exil, aller 
partager votre gloire dans le paradis. Ainsi 
soit-il. 

NOTRE-DAME DU PERPÉTUEL SECOURS 

L i m a g e de N o t r e - D a m e du perpétuel S e cou r s ' , 
après avoir été vénérée pendant longtemps en Crète, 
où el le opérait de f réquents prodiges , fut apportée à 
Rome par des Cretois qui avaient quitté leur île, me-
nacée d'une irruption des Turcs. L e 27 mars 1499, 
après avoir parcouru tr iomphalement les rues de la 
v i l le é te rne l l e , précédée par le c l e rgé de R o m e et 
suivie par l e peup le , N o t r e - D a m e du perpétuel Se-
cours fut placée au-dessus du maî t re-aute l , dans 
1 eglise de Saint- Matthieu, et y devint l 'objet d'un 
culte très solennel , et d'un pèler inage que de nom-
breuses faveurs obtenues rendaient tous les jours plus 
fréquenté. 

Pendant l 'occupation de Rome par les troupes fran-
çaises, et après la mor t de P ie V I , l 'église de Saint-
Matthieu fut détruite , mais l 'un des re l ig ieux qui la 
desservaient fut assez heureux pour soustraire secrè-
tement la Madonna miraculeuse; il la cacha avec 
tant de soin, qu'on a été pendant soixante ans sans 
savoir ce qu'el le était devenue. 

Elle fut découverte par un concours de circons-
tances providentiel les; P ie I X ordonna, en 1865. que 
la sainte image serait reportée sur l ' E s q u i l i n , dans 

1 C'est un tableau ou peinture sur bois, de style bvzantin, qui parait 
remonter au XII IE ou au x i v » siècle. 



l 'église de Saint-Alphonse-de-Liguor i , bâtie récem-
ment dans l'enceinte où se trouvait autrefois l'antique 
église de Saint-Matthieu. C'est là que Notre-Dame du 
perpétuel Secours continue à donner fréquemment 
des témoignages de sa bonté et de sa puissance, 
prouvant ainsi qu'elle reste toujours le secours per-
pétuel des chrétiens. 

Ayons une entière confiance, le plus filial amour 
et la plus tendre dévotion envers celle qui a si cons-
tamment et si efficacement protégé notre saint Fon-
dateur et sa famille religieuse qu'il lui avait consa-
crée. C'est ainsi que nous témoignerons de notre 
gratitude, et que nous nous assurerons la continua-
tion des faveurs et du secours efficace de la puissante 
protectrice de notre congrégation. 

En vertu d'un rescrit du 23 février 1894, la fête de N.-D. 
du Perpétuel Secours peut se célébrer dans toutes nos cha-
pelles avec Messe propre, le dimanche qui suit immédiate-
ment le 16 juin. 

PRIÈRE A N . - D . DU PERPÉTUEL SECOURS1 

O M È R E du perpétuel Secours, vous êtes la 
dispensatrice de toutes les grâces que Dieu 

nous accorde, à nous misérables pécheurs; et, 
s'il vous a faite si puissante, si riche et si bonne, 
c'est afin que vous nous secouriez dans toutes 
nos misères. Vous êtes l'avocate des pécheurs 
les plus misérables et les plus abandonnés 
qui recourent à vous; secourez-moi donc 
aussi, puisque je me recommande à votre 
miséricordieuse bonté. Je remets en vos mains 
mon salut éternel; je vous confie mon âme. 
Admettez-moi au nombre de vos serviteurs 
les plus dévoués; prenez-moi sous votre pro-
tection, et cela me suffit. Car si vous me 
secourez, je ne crains rien : ni de mes péchés, 
parce que vous m'en obtiendrez le pardon; ni 

1 Indulgence de cent jours. uno fo is par jour. ( Pie TX, 17 mai 18GC.) 

des démons, parce que vous êtes plus puis-
sante que tout l'enfer; ni même de Jésus, 
mon Juge, parce qu'à votre seule prière il 
s'apaisera. Je crains seulement de cesser, par 
négligence, de me recommander à vous, et 
de courir ainsi à ma perte. 0 ma Souveraine, 
obtenez-moi le pardon de mes péchés, l'amour 
de Jésus, la persévérance finale, et la grâce 
de recourir toujours à vous, ô Mère du per-
pétuel Secours ! 

ORAISON JACULATOIRE 

NOT^Ê-DAME du perpétuel Secours, voyez nos 
pressants besoins, et conjurez tous les 

périls qui nous menacent. 
Rj. Venez à notre secours, ô charitable Mère ! 

NOTRE-DAME DU BON CONSEIL 

^ La douce Madone que Pan vénère sous le titre de 
Notre-Dame du Bon Conseil, se trouvait autrefois 
près de Scutari, en Albanie, dans une chapelle où les 
Anges, dit-on, l'avaient apportée au XIII0 siècle. Deux 
cents ans plus tard, au moment de l'invasion des 
musulmans, cette image fut transportée miraculeu-
sement en Italie; elle apparut, le 25 avril 1467, à 
Genazzano, diocèse de Palestrina, et se plaça contre 
le mur d'une chapelle de l'ancienne église de Notre-
Dame-du-Bon-Consei l , qui appartient aux Pères Au-
gustins. C'est là qu'elle demeure depuis plus de quatre 
cents ans, par une sorte de miracle perpétuel. Le 
seul support de la fresque est une mince croûte de 
plâtre ordinaire, pas beaucoup plus épais qu'un fort 
papier. Elle reste ainsi, comme elle était lorsqu'elle 
arriva, non appliquée contre le mur, mais à une cer-



taine distance, sans avoir par derrière aucun support 
matériel , quel qu'il soit. Enfin elle a gardé toujours 
sa beauté première et sa mervei l leuse fraîcheur. 

La vue de la sainte image , la douceur inexpri-
mable peinte sur les traits de Marie, les grâces plus 
ravissantes encore du divin Enfant, ont ravivé la foi 
dans les âmes , et des prodiges sans nombre n'ont 
cessé de s 'accumuler et se produisent encore par 
l ' invocation de No t r e -Dame du Bon Conseil. 

Cette dévotion s'est répandue partout. Plusieurs 
Papes , et entre autres P i e IX et Léon X I I I , l 'ont en-
richie des plus précieuses faveurs. 

A imons , nous aussi, à invoquer Marie sous le doux 
vocable de No t r e -Dame du Bon Conseil. Recourons 
à elle dans nos épreuves, dans nos dif f icultés; nous 
serons assurés d'en recevoir lumière , paix, force et 
consolation. 

En vertu d'un rescrit en date du 8 juillet 1898, la fête de 
N.-D. du Bon Conseil, le 26 avril, peut se célébrer dans toutes 
nos chapelles avec Messe propre. 

PRIÈRE A NOTRE-DAME DU BON CONSEIL1 

OTRÈS glorieuse Vierge Marie, choisie par le 
Conseil éternel pour être la Mère du Verbe 

éternel fait chair, la trésorière des grâces di-
vines et l'avocate des pécheurs, moi, le plus 
indigne de vos serviteurs, je recours à vous, 
afin que vous daigniez être mon guide et mon 
conseil dans cette vallée de larmes. Obtenez-
moi , par le très précieux sang de votre divin 
Fils, le pardon de mes péchés, le salut de mon 
âme, et les moyens nécessaires pour l'opérer. 
Obtenez à la sainte Eglise le triomphe sur ses 
ennemis et la propagation du règne de Jésus-
Christ sur la terre. Ainsi soit-il. 

1 Indulgence de cent jours, une f o i s par jour . (Man X I I I , 23 no-
vembre 1880.) 

S A I N T J O S E P H 

« Prenons saint Joseph, nous dit Gerson, pour le 
premier de nos patrons, pour le plus intime de nos 
amis, le plus puissant de nos protecteurs. » Ses su-
blimes prérogatives, la gloire d'avoir été choisi par 
1 adorable Trinité pour être l'époux de Marie et le 
gardien de Jésus; les honneurs que lui ont rendus 
et que lui rendent l 'Egl ise, les Anges et les Saints; 
les exemples de notre saint Fondateur; les bienfaits 
que cet illustre patriarche a prodigués à notre Ins-
titut; les faveurs personnelles que nous en avons re-
çues : tout nous fait une obligation d'avoir pour lui 
une dévotion toute particulière. 

I l est notre protecteur spécial, car l 'Eglise elle-
meme a place notre Institut sous son patronage 
comme nous le lisons dans le premier paragraphe 
de la Bulle d approbation : exposons-lui donc en toute 
confiance nos besoins spirituels et temporels: appe-
lons sa protection sur nos Supérieurs, sur tous nos 
f r e r e s , sur nos noviciats et sur la nombreuse jeu-
nesse elevee dans nos écoles. 

I l est notre intercesseur auprès de Dieu : exposons-
lui tous nos besoins, ceux de nos parents, de nos 
eleves et des personnes qui nous sont chères. 

Il est notre modèle : méditons souvent ses vertus, 
et surtout ef forçons-nous de les pratiquer. 

Il est le guide des personnes qui veulent marcher 
dans les voies intérieures : demandons-lui la grâce 
de devenir des hommes d'oraison et de sacrif ice, de 
saints rel igieux. 

Il est le patron de la jeunesse : p r i ons - l e de nous 
communiquer son esprit pour dir iger nos élèves, de 
nous apprendre à les aimer comme il aimait Jésus, 
et de nous obtenir toutes les vertus qui font le bon 
maître. 

Puisque saint Joseph a tant de titres à notre amour, 
a notre imitat ion, à nos hommages, ne laissons pas-
ser aucun jour sans lui payer quelque tribut d 'amour. 

\ 
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\ 



P r i o n s - l e , honorons- l e , i m i t o n s - l e , f o rmons nos 
élèves à lui rendre les mêmes devo i r s , et il bénira 
nos travaux, nous élèvera à une hante per fec t ion , 
nous rendra de dignes enfants de saint Jean-Baptiste 
de la Sal le, nous obtiendra enf in une mort heureuse 
après une v ie sainte. 

Paroles de S'e Thérèse sur la dévotion à S. Joseph. 

« Je ne me souviens pas, dit sainte Thérèse , d 'avoir 
r ien demandé à saint Joseph que j e ne l 'aie obtenu 
aussitôt. C'est que lque chose de merve i l l eux que le 
réc i t des grâces de toute espèce dont le Se igneur m'a 
comb lée , e t des pé r i l s , tant du corps que de l ' âme, 
dont il m 'a dél ivrée par les mérites et les pr ières de 
mon b i e n - a i m é patron. Dieu semble avo i r accordé à 
chacun des autres Saints le pouvoir de nous secourir 
dans des nécessités particulières ; notre Saint, au con-
t ra i re , peut nous secourir en toutes : l ' expér ience le 
prouve. Par là, Nôtre-Se igneur nous donne à entendre 
q u e , c o m m e il lui a été soumis en toutes choses sur 
la terre , i l veut bien encore dans le c ie l condescendre 
à tous ses désirs, 

« C'est ce qu'ont éprouvé un grand nombre de per-
sonnes à qui j 'avais consei l lé de se r ecommander à 
saint Joseph; les grâces signalées qu'el les en ont 
reçues les ont pénétrées de la plus tendre piété et 
de la plus v ive reconnaissance pour leur saint pro-
tecteur. 

« D'après l ' expér ience constante que j ai des laveurs 
précieuses qu' i l obtient de Dieu à ceux qui s 'adressent 
à lui, j e voudrais inspirer à tout le monde une grande 
dévot ion pour lui. De toutes les âmes qui sont fidèles 
à l ' honore r , j e n 'en connais pas une seule qui ne 
fasse chaque j our de nouveaux et rapides progrès 
dans la perfect ion. • 

« Depuis plusieurs années que j e lui d emande , le 
jour de sa fête, une grâce part icul ière , jamais e l l e ne 
m'a été re fusée ; j 'a i m ê m e remarqué que si la grâce 
que j 'avais soll icitée n'était pas ce l le qui m e conve-
nait, cet a imable Saint savait la fa i re tourner au plus 
grand b ien de mon âme. Si quelqu'un hésite à me 
cro ire , j e le suppl ie d 'en faire l 'essai pour l 'amour de 
Dieu ; i l verra, par sa propre expér ience , combien il 

est avantageux de se r ecommander à ce g lor ieux pa-
triarche et de se ranger parmi ses dévots servi teurs 

« Ce que ¡e dis s'adresse surtout aux personnes 
d oraison ; e l les devraient s 'af fect ionner et s 'attacher 
de tout leur cœur à ce grand maître de la vie inté-
r ieure. Pour moi , j e ne sais comment on peut contem-
pler la r le ine des Anges donnant j o u r et nuit ses soins 
maternels a Jésus en fant , sans rendre grâces en 
meme temps , à son chaste époux , des secours qu' i l 
prodiguait alors avec tant de sol l ic itude à la Mère et 
au f i l s . » 

PR IÈRE EFFICACE 1 

0 SAINT Joseph, père et protecteur des vierges, 
gardien fidèle à qui Dieu confia Jésus l'in-

nocence même, et Marie la Vierge des vierges ; 
ah ! je vous en supplie et vous en conjure, par 
Jésus et Marie, par ce double dépôt qui vous 
fut si cher, faites que, préservé de toute souil-
lure, pur d'esprit et de cœur, et chaste de 
corps, je serve constamment Jésus et Marie 
dans une chasteté parfaite. Ainsi soit-il. 

LE (( SOUVENEZ-VOUS )) DE SAINT JOSEPH 2 

SOUVENEZ-vous, Ô très chaste époux de la 
Vierge Marie, ô saint Joseph, mon aimable 

protecteur, qu'on n'a jamais entendu dire 
qu'aucun de ceux qui ont invoqué votre pro-
tection et imploré votre secours soit resté sans 
consolation. Animé d'une pareille confiance, je 
viens en votre présence et me recommande à 
vous avec toute la ferveur de mon âme. Ah ! 

vrii/wr')61106 d e Cenl UUe l o i S l e ' "u r- ( -J ' i e I X - 4 -/<•'-

SSJ'UIN I S M " ) 0 6 D E 'rBl" °""3 j°UT'' U U E I O I S LE 3°UR- ( Pi' IX, 

1 3 



ne dédaignez pas mes prières, ô Père putatif 
du Rédempteur, mais écoutez-les favorable-
ment et daignez les exaucer. Ainsi soit-il. 

PRIÈRE DE SAINT BERNARDIN DE SIENNE 1 

SO U V E N E Z - V O U S de nous, ô bienheureux 
Joseph, et aidez-nous de vos prières et de 

votre intercession auprès de celui qui voulut 
être regardé comme votre Fils. Rendez-nous 
aussi propice la bienheureuse Vierge votre 
épouse et la Mère de Celui qui vit et règne 
avec le Père et le Saint-Esprit dans tous les 
siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

P R I È R E 

(Du livre d'Offices des Frères de Saint-Yon.) 

JE vous salue, ô bienheureux Joseph, notre 
patron, Père putatif de Notre-Seigneur 

Jésus-Christ; par vos sept douleurs et vos 
joies, souvenez-vous de nous, et soyez, avec 
votre épouse la très chaste Marie, notre aide 
dans nos besoins, maintenant et à l'heure de 
notre mort. Ainsi soit-il. 

PRIÈRE POUR L 'ÉGL ISE 2 

(S. s. Léon XIII.) 

DANS notre tribulation, nous recourons à 
vous, ô bienheureux Joseph, et (après avoir 

imploré le secours de votre très sainte Epouse) 

1 Indu lgence d e cent jours, une f o i s par jour . ( L é o n X I I I , M dé-
cembre 1889.) 

* Indulgence de trois cents jours, une l o i s par j our . (Léon X I I I , 
21 septembre 1889.) — Indulgence de sept ans et sept quarantaines, 
lorsque aux exerc ices du mois d 'octobre on a joute ce t t e pr ière après 
les L i tanies de Lo r e t t e . ( Léon X I I I , 15 aolît 1889.) 

On ome t les m o t s entre parenthèses, quand la récitat ion du chape-
let n'a pas précédé cet te prière. 

nous sollicitons avec confiance votre protec-
tion. Par la charité qui vous a uni à la Vierge 
immaculée, Mère de Dieu, par l'amour pater-
nel dont vous avez entouré l'enfant Jésus, 
nous vous supplions instamment de regarder 
avec bienveillance l'héritage que Jésus-Christ 
a acquis au prix de son sang, et de nous assis-
ter de votre puissance et de votre secours dans 
tous nos besoins. 

O gardien vigilant de la sainte Famille, 
protégez la race élue de Jésus-Christ; ô père 
très aimant, éloignez de nous toute souillure 
d'erreur et de corruption ; soyez-nous propice, 
ô notre puissant libérateur, et, du haut du 
ciel, assistez-nous dans notre lutte contre les 
puissances des ténèbres. De même que vous 
avez arraché autrefois l'enfant Jésus au péril 
de la mort, défendez aujourd'hui la sainte 
Eglise de Dieu contre les embûches de l'en-
nemi et contre toute adversité. Gardez cons-
tamment chacun de nous sous votre patronage, 
afin que, soutenu par votre secours, nous puis-
sions, à votre exemple, vivre saintement, mou-
rir pieusement, et obtenir dans le ciel la béa-
titude éternelle. Ainsi soit-il. 

PRIÈRE A SAINT IOSEPH, PATRON DE L'ÉGLISE 

UNIVERSELLE 1 

OT R È S puissant Patriarche, saint Joseph, 
Patron de l'Eglise universelle, qui vous a 

toujours invoqué dans ses anxiétés et ses tri-
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bulations, abaissez du trône élevé de votre 
gloire un regard de compassion sur le monde 
catholique. Que votre cœur paternel s'émeuve 
à la vue de l'Epouse mystique et du Vicaire 
de Jésus - Christ, accablés de douleur et per-
sécutés par des ennemis puissants. Je vous en 
conjure par les angoisses et les amertumes que 
vous avez endurées sur la terre, séchez, dans 
votre bonté, les larmes de notre vénéré Pon-
tife; défendez-le, délivrez-le et intercédez 
pour lui près du Donateur suprême de la paix 
et de la charité, afin que toute adversité dis-
paraisse, que toute erreur soit dissipée, et que 
l'Eglise entière puisse servir Dieu dans une 
liberté parfaite : Ut, destructis adversitati-
bus et erroribus universis, Ecclesia secura 
Deo serviat libertate. Amen. 

ORAISONS JACULATOIRES 

0 SAINT Joseph, père putatif de Notre-Sei-
gneur Jésus-Christ et véritable époux de la 

Vierge Marie, priez pour nous1. 
Saint Joseph, modèle et patron des amants 

„du sacré Cœur de Jésus, priez pour nous2. 

Faites-nous, ô Joseph, couler une vie pure; 
qu'elle soit toujours en sûreté sous votre patro-
nage3. 

« Indulgence d e trois cents jours, une f o i s par jour . < Léon X I I I , 
15 mai 1891.) 

* Indulgence de cent jours, une fo is par jour. (Léon X I I I , 19 dé-
cembre 1891.) 

3 Indu lgence de trois cents jours, une f o i s par jour. ( Léon X I I I , 
1S mars 188?.) 

AUTRES PRIÈRES 
Répons Quicunique, p. 37. 
Oraison Fidelis Joseph, p. 8. 
Consécration à saint Joseph, p . 62. 
Pr ière en l 'honneur de saint Joseph pour les ago-

nisants, p. 487. 

Mois de mars , spécialement consacré à honorer 
saint Joseph par des prières ou des actes de vertu 

A R C H I C O N F R Ë R I E DE S A I N T - J O S E P H 

Cette Archiconfrér ie a été ér igée canoniquement au 
pensionnat des Frères des Ecoles chrétiennes, à Beau-
vais (Oise), par un bref du souverain Ponti fe P ie IX, 
en date du 24 septembre 1861, avec droit de recevoir 
des associés et de s'aff i l ier des confréries semblables 
dans toute la France et ses colonies. El le a pour but : 
1° d'étendre autant que possible la dévotion à saint 
Joseph; 2° d'obtenir sa protection sur le souverain 
Ponti fe, sur la France et les Etats catholiques, sur 
les communautés religieuses et les familles chré-
tiennes; 3° de solliciter la conversion des ennemis 
de l 'Eglise et des pays séparés de son unité; 4° d'ob-
tenir aux associés, et à tous les membres de léurs 
familles, la bénédiction de Dieu pendant leur vie et 
surtout la grâce d'une sainte mort. 

Pour en faire partie, il faut : 1° se faire inscr i re , 
soit au siège de l 'Archiconfrér ie , à Beauvais, soit à 
une des confréries afiiliées ; 2" réciter chaque jour 
la Salutation angélique, et trois fois l ' invocation sui-
vante : Saint Joseph, intercédez pour nous! 

Conformément au rescrit du 16 juillet 1864, et à la 
circulaire du 25 août de la même année, nos Frères 
appliquent journel lement aux intentions de l 'Archi-
confrérie la prière : Glorieux saint Joseph, qui fait 
partie de notre prière du soir. 

Indulgence de trois cents jours, chaque j our du mois. — Indul -
gence plénière, au jour de leur c l io ix , moyennant la confess ion, la 
communion et la pr ière à l ' intention du souverain Pont i f e . (Pie IX, 
27 avril 1865. ) 



En vertu d 'un rescrit du 1 « avri l 4903, tous les 
Frères de l ' inst i tut , à que lque contrée qu ' i l s appar 
t i ennent , peuvent se fa i re inscr i re dans ladite A rch i -
con f r é r i e , et bénéf ic ier ainsi des r iches e t nombreuses 
indulgences qu i lui ont été accordées. 

INDULGENCES 

Nous ind iquons ici quelques-unes des indulgences 
accordées à l 'A rch icon f ré r i e : 

Indu lgence de soixante jours, chaque fo i s que les 
associés font une œuvre que l conque de piété ou de 
charité. 

Indu lgence plénière : 1° A chacune des p r inc i -
pales fêtes de No t r e - Se igneur : N o ë l , C i r conc i s i on . 
Ep iphanie , Pâques, Ascension, Fête-Dieu ; — 2 ° A cha-
cune des pr inc ipa les fêtes de la très sa inte V i e r ge : 
Pur i f i ca t ion , Annonciat ion, Assompt ion , Nat iv i té , I m -
maculée Concept ion ; — 3° A chacune des fêtes des 
Apôtres : 24 f é v r i e r , 1 e r m a i , 29 j u i n , 25 j u i l l e t , 
24 août, 21 sep tembre , 28 oc tobre , 30 n o v e m b r e , 
21 et 27 d é c e m b r e ; — 4° A chacune des fêtes de saint 
Joseph : 23 j a n v i e r , 19 m a r s , I I I e d imanche après 
P â q u e s ; — 5 ° A deux mercred i s par m o i s , au choix 
des associés, e t à chaque merc r ed i du mo i s de mars. 
(Bref du 16 avril 1861, rescrit du 19 juin 1862 et bref 
du 11 juin 1875.) 

LES SAINTS ANGES 

Les Anges sont de purs esprits dont la sainteté n'a 
j ama is é té soui l lée par la m o i n d r e tache; i ls g lor i f ient 
Dieu dans le ciel et sont les min is t res f idèles de ses 
vo lontés adorables . Leur é lévat ion les rend d ignes de 
nos hommages ; l eur puissance doit exc i ter notre 
confiance; les serv ices qu' i ls nous rendent leur mé-
r i tent notre reconnaissance; l eur pureté admi rab l e , 
l eur amour pour D i eu , leur zèle pour sa g l o i r e , leur 
obéissance si par fa i te , sont des modè l e s " que nous 
devons nous e f fo rcer d'imiter. 

PR IÈRE AUX S A I N T S ANGES 

(Saint Augustin.) 

ODIEU, soyez-moi propice, et gardez-moi 
tous les jours de ma vie; ayez pitié de moi, 

et envoyez à mon secours votre Archange saint 
Michel, pour qu'il me défende contre mes 
ennemis. 

Saint Michel Archange, protégez-moi contre 
tous les dangers, afin que je ne périsse pas au 
jour du jugement. Par la grâce que vous avez 
méritée et par Notre-Seigneur Jésus-Christ, 
Fils unique de Dieu, délivrez-moi, je vous 
prie, des périls de la mort. 

Saint Gabriel, saint Raphaël, saints Anges 
et Archanges, venez à mon aide. Vertus des 
cieux, donnez-moi secours et puissance, afin 
qu'aucun ennemi ne puisse me nuire, soit par 
l'eau, soit par le feu, soit en voyage; faites 
que je ne meure point subitement, et que, 
dans le sommeil aussi bien que dans la veille, 
je sois exempt de tout péril. Ainsi soit-il. 

PR IÈRE A SA INT MICHEL POUR OBTENIR 

UNE BONNE MORT 

(Saint François Xavier.) 

0 P U I S S A N T protecteur de ceux qui vous 
invoquent, Archange saint Michel, défen-

dez-moi contre les attaques du démon, à tous 
les instants de ma vie, et surtout au moment 
où le Juge suprême m'appellera pour lui rendre 
compte de toutes mes actions et de ma fidélité 
dans l'accomplissement de sa sainte loi. Ainsi 
soit-il. 



ORAISON JACULATOIRE 1 

SAINT Michel Archange, défendez-nous dans 
le combat, afin que nous ne périssions pas 

au jour du redoutable jugement. 

L E S S A I N T S A N G E S G A R D I E N S 

Entre les Esprits cé lestes, vouons un amour spécial 
a ceux que Dieu a préposés à notre garde dès notre 
ent res dans la v ie . « Ces esprits b i enheureux , dit 
saint August in , ont une v i ve tendresse pour les f idèles 
conf ies a leurs so ins ; i ls vo ient en eux les conc i toyens 
dest inés a r e m p l i r les places que la révol te des mau-
vais anges a laissées v ides dans l e c ie l . » 

Nos A n g e s gard iens ve i l lent sur nous en tous l i eux ; 
i ls f on t entre Dieu e t nous l ' o f f i ce de médiateurs . Et 
qu i pourra i t e x p r i m e r la so l l ic i tude q u e leur chari té 
pour nous l eur insp i r e ! I l s nous aident dans le tra-
v a i l ; i ls nous pro lègent dans le r epos ; i ls nous e n -
couragent dans le c omba t ; i ls nous couronnent dans 
la v ic to i re . N o u s les contr istons par nos pé chés ; nous 
les ré jouissons pa r nos vertus. 

Ayons donc pour nos A n g e s gard i ens un grand 
respect , une t endre con f iance , une reconnaissance 
sans bornes , et faisons tout ce que nous savons leur 
ê t re agréable . 

I m p l o r o n s souvent leur assistance; r emer c i ons - l e s 
de leurs bontés ; év i tons tout ce qui peut leur dép la i r e ; 
gardons tou jours une re l i g i euse modest ie par respect 
pour leur présence . A leur e x emp l e , dévouons-nous 
pour la g l o i r e de Dieu et l e salut des â m e s ; e t , tout 
en menant la v ie act ive de no t re emplo i , n'en soyons 
pas mo ins des adorateurs du Père, en esprit et en 
vérité. r 

Ayons aussi une dévot ion spéciale aux Anges gar -
d iens de nos é l è ves ; p r enons - l e s pour nos modèles 
dans 1 exerc ice de no t re emplo i ; invoquons souvent 
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leur protect ion. Avec leur concours tout nous sera 
l a c i l e ; ils nous seront reconnaissants du bien que 
nous f e rons a leurs pro tégés , et i ls nous en r é c o m -
penseront par les plus préc ieuses faveurs. Vou lons -
nous que nos instructions portent leurs fruits, pr ions 
les Anges gard iens de disposer favorab lement notre 
j eune audi to i re , et de nous inspirer les paroles les 
plus p ropres a l ' instruire et à le toucher . 

P R I È R E A L ' ANGE GARDIEN 

(Saint François Xavier.) 

0 SA INT Ange, à qui la divine Providence a 
confié le soin et la garde de mon âme, 

veillez toujours sur moi, secourez-moi au 
moment de la tentation, présentez mes prières 
à Dieu, intercédez pour moi, afin que, dans 
sa bonté infinie, Dieu daigne m'accorder le 
pardon de tous mes péchés, une vive douleur 
de les avoir commis, et toutes les grâces dont 
j'ai besoin pour éviter de l'offenser désormais, 
pour vivre saintement, persévérer courageuse-
ment et mourir dans son amour. Ainsi soit-il. 

PR IÈRE A U X ANGES GARDIENS DES ÉLÈVES 

O A I N T S Anges de mes confrères et de mes 
O élèves, je viens réclamer votre assistance : 
donnez -moi le secours de vos lumières, com-
niuniquez-moi votre zèle, apprenez-moi à con-
naître comme vous le prix des âmes. Veillez 
sur ma conduite, réglez mes mouvements, 
dictez mes paroles; que, par votre aide, mes 
enseignements tombent dans des cœurs bien 
disposés, et qu'ils portent du fruit au cen-
tuple. Ne permettez jamais que je devienne 
une pierre d'achoppement pour ceux que vous 
avez mission de conduire au ciel ; rendez-



moi, au contraire, votre utile coopérateur. Je 
veux être, entre vos mains, un instrument 
docile et dévoué : désormais je n'obéirai qu'à 
vos inspirations, je nesuivrai que vos exemples. 
Soutenez-moi dans cette voie; obtenez-moi la 
grâce d'y marcher avec persévérance et cou-
rage , afin que je puisse me rendre digne de 
votre protection, et travailler efficacement avec 
vous à procurer toujours la gloire de Dieu. 
Ainsi soit-il. 

S A I N T J E A N - B A P T I S T E DE L A S A L L E 

Nous vénérons en saint Jean - Baptiste de la Salle 
notre P è r e et Fondateur, notre législateur et modèle. 
I l nous a engendrés à la vie religieuse par ses prières, 
ses sacrifices, ses épreuves sans nombre ; il a établi 
son Institut au mil ieu d'incessants labeurs et des plus 
cruelles persécutions, et l'a ainsi fondé sur le roc 
inébranlable de la croix. Ses règles sont le code de 
notre perfect ion, et sa vie le miro i r de toutes les 
vertus que nous devons pratiquer. 

Fils de saint Jean-Baptiste ae la Salle, aimons d'un 
tendre et respectueux amour celui que nous appelons 
notre Père . Vénérons ses images, rendons-nous fami-
l ière l'histoire de sa v i e , soyons saintement fiers di-
ses hauts faits accomplis pour Dieu et pour les 
âmes, soyons heureux de les faire connaître autour 
de nous. 

A l 'école d'un tel guide et législateur, apprenons à 
bien connaître nos devoirs comme rel igieux et comme 
maîtres ; étudions ses règles, qu'elles nous soient 
une loi inviolable et toujours respectée; observons-
les fidèlement dans leur lettre et dans leur esprit. 

P l e ins de confiance dans son intercession, invo-
quons- le avec une filiale piété, recourons à lui dans 
nos peines et nos tentations; réclamons son puissant 

patronage pour progresser dans les vertus chrétiennes 
et rel igieuses, pour devenir comme lui des modèles 
d'obéissance, d 'humil i té , de morti f ication, de déta-
chement des choses d ' i c i - bas , de zèle pour la f o r -
mation chrétienne de l 'enfance. 

Admirateurs de saint Jean-Baptiste de la Salle, pro-
pageons son culte, faisons aimer, vénérer et invo-
quer par nos élèves ce grand Saint, leur bienfaiteur 
ins igne; qu'il soit le protecteur de leur enfance et de 
leur jeunesse, que son intercession les assiste dans 
les difficultés de la v i e , et leur soit un gage de per -
sévérance chrétienne. 

T R I D U U M S 

E N L ' i l O N N E U R D E S A I N T J . - B . D E L A S A L L E 1 

P R E M I E R T R I D U U M 

Pour demander l'esprit de foi et de zèle, ainsi qu'une 
parfaite et filiale soumission au Saint-Siège. 

P r e m i e r jour . 

5". Deus, in adjutôrium meum inténde. 
Ê. Domine, ad adjuvândum me festina. 
Gloria Patri, etc. 

0 GLORIEUX Jean-Baptiste de la Salle, notre 
bienheureux Père, qui avez toujours eu 

l'esprit de foi pour lumière et pour guide, et 
n'avez agi en toutes choses que par des vues 
et des motifs de foi , intercédez pour nous, afin 
qu'à votre exemple, nous aussi nous vivions 
de la foi et la prenions pour règle de toute 
notre conduite. Faites que nous envisagions 
tout par les yeux de la foi , que nous ne fas-

1 Indulgence de trois cents jours, une lo is pour chacun de ces 
triduiuns. (Léon X I I I , 18 mai 1888 et \3 février 1903.) 



sions rien que dans la vue de Dieu, nous 
tenant attentifs à sa présence et l'ayant pour 
principe et pour fin de toutes nos actions ; 
que nous attribuions tout à Dieu, recevant le 
bien et le mal, comme venant de sa main. 
0 bienheureux Père, nous vous en supplions, 
communiquez-nous l'abondance de cet esprit 
de foi, dont vous avez voulu faire l'esprit 
même de votre Institut, et qu'ainsi après 
avoir, comme vous, vécu de la foi sur cette 
terre, nous puissions contempler avec vous 
les splendeurs de la gloire divine dans le ciel. 
Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

y . P r i e z pour nous, saint 
Jean-Baptiste. 

R). A f in que nous deve-
n ions d ignes des promesses 
de Jésus-Christ. 

PRIONS 

ODIEU, qui, pour donner 
l 'éducation chrét ienne 

aux pauvres et pour a f fer -
m i r la j eunesse dans la vo ie 
du sa lut , avez suscité saint 
Jean-Bapt i s t e , votre con-
f esseur , et f o r m é par lu i , 
dans l 'Eg l i s e , une nouvel le 
f am i l l e re l i g i euse : daignez 
nous accorder , par l ' e f f i ca-
c i t é de son intercess ion et 
d e ses exemples , qu'ernbra-
sés de zè le pour votre g lo i r e 
et le salut des â m e s , nous 
puiss ions, c o m m e lui , être 
un j ou r couronnés dans le 
c ie l . P a r No t r e -Se i gneur . . . 
— RI. A ins i s o i t - i l . 

>'. Ora pro nobis sán-
ete Joannes Baptísta. 

R¡. U t digni e f f i c iámur 
promiss iónibus Christ i . 

ORÈMUS 

DEUS, qui ad chr is t ià-
nam pàuperum e ru -

d i t i ónem, et a d j u v é n t a m 
in via veritàtis firmàn-
d a m , sanctum Joànnem 
Baptistam confessórem 
exc i tàst i , et novam per 
eum in Ecclèsia fami l iam 
col legist i : concède p r o -
p i t ius ; ut e jus interces-
sióne et e xémp lo , stùdio 
g lor ia i tuse in an imàrum 
salùte f e r vén tes , e jus in 
ccelis c o r ó n a participes 
f ier i va leàmus. P e r Dó-
m i n u m nostrum. . . — Rj. 
A m e n . 

D e u x i è m e j o u r . 

f . Deus, in a d j u t ô r i u m , etc. 0 SA INT Jean-Baptiste de la Salle, Apôtre de 
la jeunesse, qui, pendant quarante ans, 

avez enduré tant de fatigues et de si grandes 
peines pour assurer une éducation chrétienne 
aux enfants, et surtout aux pauvres, commu-
niquez-nous ce zèle ardent dont vous étiez 
animé, pour les instruire, les élever dans la 
crainte de Dieu, les porter à conserver leur 
innocence et leur donner une très grande hor-
reur pour le péché. Faites que vos disciples, 
marchant toujours sur vos traces, s'efforcent, 
par la prière, par les instructions, par leur 
vigilance et leur bon exemple dans l'école, de 
procurer le salut des enfants qui leur sont 
confiés, en les élevant selon les règles et les 
maximes du saint Evangile. Obtenez, ô bien-
heureux Père, qu'ainsi nous remplissions la fin 
de cet Institut fondé par vous au prix de tant 
de sacrifices, et qu'après avoir gardé à Jésus 
ces enfants si chers à son divin Cœur, nous 
puissions un jour vous former avec eux une 
glorieuse couronne dans le ciel. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

t - Ora p ro nob is , etc. 

OREMUS. Deus , qu i ad chr is t iânam, etc. 

T r o i s i è m e j o u r , 

t - D e u s , in ad ju tô r ium, etc. 0 GLORIEUX Jean-Baptiste de la Salle, vous 
que la divine Providence, au moment même 

ou se propageaient les plus perfides erreurs, 
voulut susciter dans l'Eglise, afin de maintenir 



l'intégrité de la foi et l'héritage de la sagesse 
chrétienne dans le cœur de la jeunesse ; vous 
qui toujours vous êtes glorifié de votre intime 
et particulier attachement à l'Eglise romaine, 
et en avez donné un éclatant témoignage en 
envoyant deux de vos disciples au successeur 
de Pierre, pour rendre hommage de soumis-
sion à sa personne, et ouvrir une école dans 
Rome même : ô bienheureux Père, obtenez-
nous de bien comprendre toujours que, comme 
la sève va de la racine aux branches, de même 
de la chaire de Pierre dérive pour toutes les 
institutions chrétiennes le principe de vie et 
de fécondité; demandez à Dieu que notre 
société lui soit toujours entièrement soumise, 
et qu'ainsi demeurant unis sur la terre, dans 
un amour filial et une obéissance parfaite au 
Vicaire de Jésus-Christ, nous méritions d'être 
unis dans le ciel au divin Chef même de la 
sainte Eglise, pendant tous les siècles des 
siècles. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

f . Ora pro nobis , etc. 

OREMUS. Deus, qui ad chr ist iânam, etc. 

DEUXIÈME T R I D U U M 

Pour demander une fidèle et exacte observance de 
la pauvreté, de la chasteté et de l'obéissance. 

P r e m i e r j o u r . 

f . Deus, in ad jutôr ium, etc. 

0 S A I N T Jean-Baptiste de la Salle, modèle 
admirable de pauvreté évangélique, qui, 

pour vous donner tout entier à l'éducation 

chrétienne des enfants, avez abandonné tout 
soin et toute préoccupation des choses hu-
maines , et vous appliquant cette sentence de 
l'Evangile : « N'ayez ni or, ni argent, ni 
aucune monnaie dans votre bourse, » avez 
vendu tous vos biens, en avez distribué le pro-
duit aux pauvres, et avez constitué la pau-
vreté alliée et compagne de votre congréga-
tion : ô glorieux Père, faites-nous aimer cette 
vertu comme notre plus grande richesse ; ins-
pirez-nous un zèle toujours plus ardent et 
désintéressé, pour donner l'éducation chré-
tienne aux enfants pauvres; obtenez-nous 
enfin d'imiter votre parfait détachement de 
tous les biens terrestres, afin que nous ayons 
le bonheur un jour de voir s'accomplir pour 
nous cette parole de Notre-Seigneur : « Bien-
heureux les pauvres d'esprit, parce que le 
royaume des cieux leur appartient. » Ainsi 
soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

y . Ora pro nobis , etc. 

OREMUS. Deus, qui ad chr is t iânam, etc. 

D e u x i è m e j ou r . 

y . Deus, in adjutôr ium, etc. 

0 GLORIEUX Jean-Baptiste de la Salle, lis 
d'angélique pureté, qui, dès vos plus jeunes 

ans, avez fui jusqu'à l'apparence du mal, 
vous éloignant de tout ce qui pouvait être un 
péril pour votre vertu, la fortifiant toujours 
davantage par la prière, la mortification et 
une virginale modestie : assistez-nous effica-
cement, ô notre bienheureux Père, dans nos 



luttes de chaque jour; demandez pour nous 
à Marie immaculée, à cette Mère sans tache 
que vous vous plaisiez à nommer la très sainte 
Vierge, de nous conserver toujours dignes 
d'elle et de son divin Fils. Inspirez-nous une 
constante énergie pour repousser la tentation, 
fuir toute occasion dangereuse et pratiquer la 
modestie, gardienne de la chasteté. Obtenez-
nous un zèîe de plus en plus ardent pour por-
ter les enfants qui nous sont confiés à conser-
ver leur innocence, et pour leur donner une 
très grande horreur de tout ce qui pourrait 
leur faire perdre la pureté. Enfin, que, par 
notre inviolable fidélité à nos sacrés engage-
ments, nous méritions de contempler un 
jour, avec vous, la gloire du Seigneur, suivant 
cette divine promesse : « Bienheureux ceux 
qui ont le cœur pur, parce qu'ils verront 
Dieu. » Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

y . Ora pro nob i s , etc. 
OREMUS. Deus, qui ad chr i s t i ânam, etc. 

T r o i s i è m e j ou r . 

f . Deus , in ad ju tô r ium, etc. 0 GLORIEUX Jean-Baptiste de la Salle, miroir 
de parfaite obéissance, qui avez admirable-

ment pratiqué cette vertu dans votre enfance, 
de manière à ne mériter jamais le moindre 
reproche de vos parents; qui toujours avez 
montré une prompte et exacte docilité à vos 
directeurs spirituels, et qui, forcé de gouverner 
votre congrégation, n'avez eu d'autre ambi-
tion que d'occuper le dernier rang, ne parais-

sant même satisfait que lorsque vous êtes 
arrivé au but de votre ardent désir : ô bien-
heureux Père, maintenant du haut du ciel, 
obtenez à vos enfants cette obéissance simple 
et entière qui fait le vrai religieux, cette obéis-
sance aveugle, fondement et soutien de toute 
la perfection dans une communauté; faites 
qu'ils vous imitent dans cette humble docilité 
dont la foi est le principe et la fin unique ; et 
qu'ainsi, après avoir été, comme vous, des 
religieux toujours obéissants sur la terre, ils 
puissent raconter leurs victoires et s'en réjouir 
avec vous éternellement dans le ciel. Ainsi 
soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

y . Ora pro nobis, etc. 
OREMUS. Deus, qui ad chr ist iânam, etc. 

T R O f S I Ë M E T R I D U U M 

Pour demander la pratique de la mortification, 
de l'humilité et l'esprit d'oraison. 

P r e m i e r j ou r . 

y . Deus, in ad ju tô r ium, etc. 0 GLORIEUX Jean-Baptiste de la Salle, géné-
reux martyr de la mortification et <le la 

pénitence, qui, pour vous rendre de plus en plus 
semblable à Jésus crucifié, ne cessiez de vous 
imposer de longues veilles, des jeûnes rigou-
reux et d'effrayantes macérations, domptant 
ainsi parfaitement les inclinations de la nature, 
vous élevant tou jours davantage dans les voies 
de l'oraison, et assurant à vos travaux une 
merveilleuse fécondité : obtenez-nous de goû-



ter et de mettre en pratique vos salutaires 
enseignements, quand vous nous dites que 
plus nous mortifierons nos sens, plus nous 
jouirons de la paix intérieure et posséderons 
la présence de Dieu ; et que cette mortification 
nous faisant insensiblement mourir à nous-
mêmes, est un sacrifice presque continuel dont 
nous nous servirons pour rendre nos devoirs 
à Dieu. Demandez pour nous un amour géné-
reux des mortifications volontaires, le courage 
et la paix dans les épreuves et les maladies. 
Faites-nous comprendre le prix de la souf-
france et la nécessité de faire pénitence pour 
expier nos péchés et nous sanctifier; priez, ô 
bienheureux Père, afin qu'ayant avec vous 
suivi Jésus portant sa croix, avec vous aussi 
nous participions un jour à son héritage 
céleste. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

y . Ora pro nobis , etc. 

OREMUS. Deus, qui ad chr is t iânam, etc. 

D e u x i è m e jour . 

y . Deus , in ad jutôr ium, etc. 0 SAINT Jean-Baptiste de la Salle, qui, tou-
jours plus avide d'opprobre et d'abjection, 

avez généreusement renoncé aux honneurs et 
aux avantages de votre dignité canoniale, et 
plein de mépris pour vous-même avez aimé à 
demeurer inconnu, à vous voir compter pour 
rien, supportant avec paix et joie les humi-
liations qui vous ont poursuivi toute votre vie, 
et jusque sur votre lit de mort : obtenez-nous 
d'entrer, comme vous nous l'enseignez, dans 

de bas sentiments de nous-mêmes, de nous 
regarder comme des serviteurs inutiles et 
comme de vils instruments dans les mains de 
Dieu, de ne jamais rien dire de nous-mêmes 
qui nous puisse laisser la moindre estime dans 
l'esprit du monde, de fuir les louanges et les 
approbations des hommes, et de souffrir au 
contraire humblement les mépris et les rebuts 
que l'on fera de nous, comme une chose très 
juste. Qu'ainsi, par votre puissante interces-
sion et à votre exemple, ô notre glorieux Père, 
nous entrions dans les senti m en Is de Jésus-
Christ s'anéantissant jusqu'à la mort de la 
croix, et méritions comme vous d'être un 
jour élevés et glorifiés dans le ciel. Ainsi 
soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

y . Ora pro nobis, etc. 
OREMUS. Deus, qui ad chr is t iânam, etc. 

T r o i s i è m e j o u r . 

f . Deus, in ad ju tô r ium, etc. 

0 SAINT Jean-Baptiste de la Salle, ange d'orai-
son dont la conversation était dans le ciel, 

qui passiez les jours et les nuits dans ces inef-
fables entretiens avec Dieu, où vous puisiez 
les sublimes illuminations de l'intelligence, le 
courage héroïque d'accomplir tant de généreux 
sacrifices, la grandeur d'àme nécessaire pour 
l'exécution de votre sainte entreprise ; ô notre 
glorieux guide et modèle, qui nous avez ensei-
gné à estimer beaucoup l'oraison, à la regarder 
comme le fondement et le soutien de toutes 
les vertus, comme la source des lumières et 
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de toutes les grâces dont nous avons besoin, 
tant pour nous sanctifier que pour bien nous 
acquitter de nos emplois : obtenez - nous d ai-
mer toujours, d'une manière spéciale, suivant 
votre recommandation dernière, ce saint exer-
cice d'y persévérer continuellement, de nous 
y porter toujours avec affection, quelque peine 
ou quelque difficulté que nous puissions y 
avoir, et qu'ainsi, après avoir, durant cette 
vie, écouté dans l'oraison ce que le Seigneur 
notre Dieu nous aura dit au fond du cœur, 
nous contemplions un jour sa gloire et jouis-
sions de son entretien, dans ce royaume qu il 
a préparé de toute éternité à ses bien-aimes. 
Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

y. Ora pro nobis, etc. 
OREMUS. Deus, qui ad cliristiânam, etc. 

Q U A T R I È M E T R I D U U M 

Pour demander que les enfants et les jeunes gens 
chrétiens pratiquent les vertus de leur âge, qu Us 
connaissent et suivent leur vocation. 

P r e m i e r j o u r . 

Deus, in adjutôrium, etc. 

OTRÈS glorieux Jean-Baptiste de la Salle, 
digne, dès vos plus tendres années, d être 

proposé en exemple au jeune âge; petit entant 
encore, vous faisiez déjà concevoir de grandes 
espérances, et montriez pour la vertu de mer-
veilleuses dispositions naturelles, qui, loin de 
s'affaiblir avec le progrès des ans, s affermis-
saient chaque jour davantage ; vous etiez plein 

D e u x i è m e j o u r . 

f . Deus, in adjutôrium, etc. 
0 SAINT Jean-Baptiste de la Salle, orné dans 

votre enfance des plus admirables qualités 
de l'esprit et du cœur, dès que vous avez com-
mencé à fréquenter les écoles, vous vous y 
êtes appliqué à acquérir les vertus autant qu'à 
étudier les lettres, et vous y avez mis tant de 
zèle et de diligence que vous avez brillé comme 
un modèle aux yeux de vos condisciples et 
dépassé de beaucoup l'attente de vos maîtres. 

SAINT JEAN - BAPTISTE DE LA SALLE 

d'empressement pour la prière ; vous n'éprou-
viez que du dégoût pour les bagatelles et les 
frivolités, et faisiez au contraire vos délices 
des vies et des histoires des Saints. Né pour la 
sainteté, vous sembliez, dès lors, mettre tout 
votre zèle à chercher quelque grand modèle 
que vous pussiez vous proposer d'imiter. 
Soyez, ô saint Jean-Baptiste, ce modèle pour 
l'enfance chrétienne; obtenez-lui les vertus 
dont vous lui avez donné un si parfait exemple : 
l'obéissance aux parents, l'éloignement des 
compagnies et des amusements dangereux, la 
fréquentation assidue de l'église, l'accomplis-
sement, en un mot, de tous les devoirs de la 
piété. Et que la pratique de ces vertus soit 
pour eux, comme elle le fut pour vous, le 
prélude d'une vie pure et parfaitement chré-
tienne, récompensée un jour, dans le ciel, par 
la gloire éternelle. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

f . Ora pro nobis, etc. 
OREMUS. Deus, qui ad christiànam, etc. 



Priez, ô glorieux Jean-Baptiste, afin qu'à votre 
exemple les écoliers chrétiens s'appliquent 
aux vertus de leur âge et se livrent a l étude 
de la science, dans l'esprit et les sentiments 
qui vous animaient vous-même ; qu ils soient 
comme vous fidèles à la prière, à la pratique 
des sacrements ; qu'ils fuient les occasions du 
mal, et que, se conservant dans une grande 
pureté de cœur, ils se préparent à devenir un 
four des hommes utiles à la société civile et a 
la sainte Eglise, et trouvent dans une enfance 
et une jeunesse vraiment chrétiennes, le gage 
assuré de leur persévérance et de la gloire 
éternelle promise à ceux qui auront ete fideles 
jusqu'à la fin. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

^ . •Ora p ro nob is , etc. 
ÔREMUS. Deus , qui ad chr i s t iânam, etc. 

T r o i s i è m e j o u r . 

f . Deus , in ad ju tôr ium, etc. A S A I N T Jean-Baptiste de la Salle, admira-
I ) blement prompt et fidèle à répondre aux 
inspirations de la grâce, vous sentant au 
sortir de l'enfance, poussé vers le sacerdoce 
comme par un instinct divin, vous avez 
demandé, avec l'autorisation de vos parents, 
et obtenu de l'Archevêque de Reims, d être 
reçu parmi les clercs. Dès lors, comprenant 
parfaitement les obligations qu'entraîne cette 
vocation à l'héritage du Seigneur vous avez 
embrassé un genre de vie, où chacun put 
voir comme l'annonce de la singulière perfec-
tion de vertu où vous deviez atteindre dans la 

suite; et admis malgré votre jeunesse au 
nombre des Chanoines, vous êtes devenu leur 
modèle et leur ornement. 0 glorieux Jean-
Baptiste, obtenez, par votre intercession, aux 
jeunes gens chrétiens, la grâce de connaître 
l'état où Dieu les appelle, de répondre avec 
docilité à leur vocation, d'en remplir toujours 
les devoirs, d'en supporter courageusement 
les épreuves, afin qu'ayant ici-bas parfaite-
ment accompli la volonté de Dieu, ils reçoivent 
au ciel la récompense de leur fidélité. Ainsi 
soit-il. 

Pater, Ave et Gloria, 

y . Ora p ro nobis , etc. 

OREMUS. Deus , qu i ad chr i s t iânam, etc. 

C I N Q U I È M E T R I D U U M 

Pour demander la fidélité à tous les devoirs d'état, 
la patience dans les épreuves et une sainte mort. 

P r e m i e r j o u r . 

Deus, in ad ju tô r ium, etc. 0 S A I N T Jean-Baptiste de la Salle, modèle 
accompli de toutes les vertus sacerdotales, 

à peine fûtes-vous ordonné prêtre que vous 
résolûtes de vous dévouer tout entier à la 
plus grande gloire de Dieu et au salut du 
prochain, et l'on vous vit, avec admiration, 
vous appliquer à développer le culte divin, 
multiplier les instructions aux fidèles, admi-
nistrer assidûment les sacrements, visiter les 
malades, consoler les mal heureux, aider chaque 
jour le prochain par vos conseils et vos secours : 
il n'y eut aucun travail que votre ardent 



amour pour Dieu vous permît de lui refuser, 
aucune fonction du saint ministère que vous 
ne remplissiez avec autant de perfection que 
de zèle. 0 glorieux Jean-Baptiste, obtenez à 
ceux qui implorent votre intercession, d'être 
comme vous constamment et généreusement 
fidèles aux devoirs de leur vocation, de s'y 
sanctifier, de s'y rendre utiles au prochain par 
la prière, l'exemple et le sacrifice, d'y servir 
la sainte Eglise autant qu'il leur est possible 
par leurs paroles et leurs œuvres, et de pou-
voir ainsi se présenter un jour riches de 
mérites au souverain Juge, pour- en recevoir 
l'éternelle récompense. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

f . Ora pro nob is , etc. 
OREMUS. Deus , qui ad chr ist iânam, etc. 

Deux i ème jour . 

j/. Deus, in ad ju tô r ium, etc. 0 GLORIEUX confesseur, Jean-Baptiste de la 
Salle, parmi toutes vos vertus, celle dans 

laquelle vous avez surtout excellé est une par-
faite égalité d'âme, unie à une constance, à 
une fermeté presque incroyables. Bafoué, 
poursuivi par l'injustice, voué à la honte par 
la calomnie, traduit devant les tribunaux, 
condamné comme un coupable, vous avez tout 
enduré avec un courage aussi calme qu'in-
vincible. Priez pour nous, ô saint Jean-Bap-
tiste, afin qu'à votre exemple, nous nous 
gardions paisibles et patients au milieu des 
épreuves et des contradiclions, pardonnant à 
nos ennemis, acceptant généreusement d'être 

humiliés persécutés, et ne nous laissant 
jamais détourner de nos devoirs par les diffi-
cultés et les peines que nous rencontrerons-
obtenez qu'ainsi nous méritions, comme vous' 
la couronne de gloire promise à ceux qui 
auront ici-bas porté courageusement la croix 

l i n s S - i Î 6 N ° l r e - S e i * n e - Jésus-Christ 
Pater, Ave et Gloria, 

f . Ora pro nobis , etc. 

OREMUS. Deus, qui ad chr ist iânam, etc. 

T r o i s i è m e j ou r . 

% Deus, in ad jutôr ium, etc. 

A GLORIEUX Jean-Baptiste de la Salle, après 
U avoir établi cette œuvre des Ecoles chré-
ùennes, dont les fruits abondants ont si bien 
lepondu aux soins, aux travaux de votre zèle 

Û n f S ' 5 ? P r è S a V ° i r d o n n é à v o s discipîes 
2 1 r g , d e a i n s i ? u ' u n e méthode de 
direction des écoles, conformes en tout aux 
préceptes du saint Evangile; ayant enfin sut' 
fisamment pourvu à la protection et à la 
conservation de votre Institut, vous vîtes en 
paix arriver le terme de votre pèlerinage. Bé-
E a l 0 ? , U n ® dernière fois votre famille 
religieuse et lui laissant le testament de vos 

r e c o m r n a ndations, vous adorâtes en 

en u t SeS- :î V O i ° n t é d e D i e u vous, et 
rendîtes paisiblement l'esprit. 0 saint Jeàn-
tfaptiste, du haut du ciel, continuez à proté-

n L r < \?- , V r e ' conservez la, assurez-en le 
progrès et le constant développement ; obtenez-

•13' 



nous à tous la paix et la résignation dans les 
souffrances et les maladies, et priez pour nous, 
aiin que notre mort soit sainte et suivie, 
comme la vôtre, de l'éternelle félicité. Ainsi 
soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

5'. Ora pro nobis , etc. 
OREMUS. Deus, qui ad chr is t ianam, etc. 

S IX IÈME T R I D U U M 

Pour demander la guéri,on des M u -
tuelles et corporelles, et l'abandon parfait a la 
divine Providence. 

P r e m i e r j o u r . 

y. Deus, in adjutorium, etc. 
A SA INT Jean-Baptiste de la Salle, toujours 
I l animé d'un véritable et saint amour pour 
le prochain : consoler les affligés, visiter les 
malades, secourir les malheureux, etaient pour 
vous des actes que la charité vous rendait 
agréables et vous enseignait à rendre pleins 
de douceur pour ceux qui en étaient 1 objet, 
on ne vit nul genre de maladie ou de misère 
qui ne perdît à vos yeux son aspect répugnant, 
et que vous ne fussiez heureux de soulager. 
0 glorieux Jean-Baptiste, du haut du ciel, 
continuez envers les pauvres malades qui vous 
invoquent l'exercice de votre chante ; soute-
nez-les, fortifiez-les dans leurs souffrances; 
obtenez-leur la grâce d'une parfaite guerison, 
et qu'ainsi la maladie devienne pour eux une 
occasion de glorifier Dieu, de célébrer la puis-
sance de votre intercession, et surtout un 

motif de se rendre dignes par leur sainte vie 
de partager un jour au ciel la gloire de leur 
insigne bienfaiteur. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 

y . Ora p r o nobis , etc. 

OREMUS, Deus, qui ad chr is t ianam, etc. 

Deuxième jour. 

y . Deus, in ad jutor ium, etc. 0 SAINT Jean-Baptiste de la Salle, si la cha-
rité vous rendait compatissant pour les 

maladies corporelles, combien plus émouvait-
elle votre cœur pour les peines et les infirmi-
tés de l'âme ! C'est par l'effet de cette vertu 
que vous écoutiez avec bonté les plaintes des 
affliges, que vous supportiez les faiblesses des 
pusillanimes, que vous souteniez le courage 
des commençants, que vous faisiez pénitence 
pour les fautes d'autrui, que vous rameniez 
les pecheurs à Dieu, et que vous obteniez, au 
prix de beaucoup de larmes, de prières et de 
sang, la conversion des cœurs les plus endur-
cis. 0 glorieux Jean-Baptiste, secourez-nous et 
compatissez à nos maux, maintenant que vous 
êtes dans le repos et la joie du ciel. Nous 
sommes de pauvres pécheurs; obtenez-nous 
un repentir sincère de nos fautes, avec le 
terme propos de ne plus les commettre. Gué-
rissez par vos prières nos infirmités corpo-
relles, mais que cette faveur nous soit le gage 
de la guérison de nos maladies spirituelles; 
qu ainsi votre intercession, après nous avoir 
procuré une vie paisible et sainte sur cette 



terre, nous aide à conquérir la couronne 
céleste. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria, 

y . Ora p ro nob is , etc. 

OREMUS. Deus , qui ad chr i s t iânam, etc. 

T r o i s i è m e j o u r . 

y . Deus , in ad ju t ô r ium, etc. 0 SA INT Jean-Baptiste de la Salle, héros de 
vertu, en qui l'on admirait surtout un 

abandon parfait à la divine Providence et 
l'égalité d'âme qui en est le fruit ; on ne vous 
a jamais vu, dans vos épreuves si nombreuses, 
inquiet, troublé ou déconcerté. Qui vous sou-
tenait dans cette tranquillité constante? qui 
vous donnait cet air serein et même joyeux, 
cette paix du cœur peinte sur votre visage, 
cette égalité d'humeur qu'on admirait toujours 
en vous? C'était votre résignation au bon 
plaisir de Dieu, votre abandon entier à sa con-
duite, votre confiance parfaite en sa bonté. 
0 saint Jean-Baptiste, qui adoriez en toutes 
choses la volonté de Dieu à votre égard, obte-
nez que, même au milieu de nos peines, nous 
pratiquions toujours cet abandon filial, qui 
nous établira dans la paix des enfants de Dieu, 
nous assurera une protection spéciale de sa 
Providence, et, nous enrichissant de grâce et 
de vertu, nous méritera une félicité sans fin 
dans la céleste patrie. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria, 

y . Ora p ro nob is , etc. 

OREMUS. Deus, qui ad chr is t iânam, etc. 

SAINT JEAN-BAPTISTE DE LA SALLE 461 

P R I È R E S A S A I N T J . - B . DE L A S A L L E 

POUR DEMANDER UNE GRACE SPÉCIALE 

0 SAINT Jean-Baptiste de la Salle, à qui le 
zele pour la gloire de Dieu et le salut de la 

jeunesse a fait mépriser tous les biens et les 
plaisirs d'ici-bas, pour ne rechercher que la 
pauvreté, les souffrances et les humiliations 
obtenez-nous de la divine bonté l'amour des 
vertus que vous avez pratiquées si généreuse-
ment, et la guérison des infirmités spirituelles 
et corporelles sous lesquelles nous gémissons 
(en particulier... Ici, on indique la grâce 
spirituelle ou temporelle qu'on veut obte-
nir.) Secourez-nous, intercédez pour nous 
auprès de celui qui vous a fait notre modèle 
et notre insigne protecteur. Ainsi soit-il. 

POUR DEMANDER L A GUÉRISON D 'UN M A L A D E 

0 SAINT Jean-Baptiste de la Salle, vrai mo-
dèle de tendre charité pour le prochain, 

et qui, insensible à vos propres souffrances, 
vous montriez toujours empressé pour soula-
ger celles d'autrui, étendez sur nous les effets 
de cette tendre compassion. Obtenez - nous 
cher et puissant Protecteur, avec la délivrance 

n o s infirmités spirituelles, la guérison de 
nos maux corporejs, (en particulier de ceux 
au malade N..., pour qui nous vous prions), 
isûtes éclater une fois de plus l'efficacité de 
votre intercession, et qu'ainsi dans la joie 



de notre reconnaissance, nous chantions et 
publiions la gloire de Dieu manifestée en 
vous, son bienheureux serviteur. Ainsi soit-il. 

Dans ces deux dern iè res p r i è r es , on suppr ime la 
parenthèse lorsqu 'on n'a pas l ' in tent ion de sol l ic i ter 
une grâce spéciale. 

POUR DEMANDER L A GRACE DE L A PERSÉVÉRANCE 

0 GLORIEUX Jean-Baptiste de la Salle, qui 
avez consacré toute votre vie à l'éducation 

chrétienne de la jeunesse, continuez-nous, du 
haut du ciel, votre assistance, afin que notre 
cœur soit préservé de la corruption du siècle, 
et qu'après avoir été chrétiennement élevés, 
nous marchions toujours sur vos traces, et 
obtenions ainsi la sanctification et le salut de 
notre âme. Ainsi soit-il. 

On peut se serv i r de ces trois dern ières prières 
dans les classes. 

ORAISON JACULATOIRE 1 

Saint Jean-Baptiste de la Salle, priez pour 
nous. 

' Indulgence de cinquante jours, sept fo is par jour, pour la réci-
tat ion de cette invocation après les exercices fa i ts en commun, et, 
si on ne peut y assister, pour l ' invocation récitée vers l'heure où 1» 
communauté fa i t l 'exercice Cette indulgence peut etre gagnée non 
seulement par les Frères , mais encore, aux mêmes condit ions, JB 
les Pe t i t s -Nov i c es et par les maîtres ^ f ^ ' M ^ ^ ? 1 ° ° 
enseignent dans nos maisons. (PteX, bref du 5 décembre 1904.) 

L E S S A I N T S 

Dieu a g l o r i f i é les Saints et couronné ses dons en 
couronnant leurs méri tes , i l les a établ is nos protec-
teurs c o m m e ils ont été nos modè les . N o u s trouvons 
dans leur intercession un puissant secours, dans leur 
c o m m u n i o n un r i che trésor de méri tes , dans leur r e 
n S ^ m p l e s de toutes les vertus, afin qu 'encouragés 
P f „ ^ i e ? u é e . d e témoins, nous cour ions à leur suite 
au combat qu i nous est proposé , et que nous m é r i -
tions de partager leur bonheur . 

H o n o r o n s - l e s c o m m e les amis de D i eu , et a v e c 
eux bénissons ce souverain Mai l re des grâces dont il 

îeui f fidèle copp<fraUon.'a ^ d ° m " 
I nvoquons - l e s souvent avec f e r veur et con f iance : 

mais surtout e f f o r çons -nous d ' imi te r leurs exemples 

H » l i L S i ) U V e n a n t ? u , e c ' e s t l à l e m ° y e n le plus e f f icace 
de les honorer et de nous assurer l eur protect ion. 

Les Saints dont nous avons reçu le n o m au baptême. 
L i t c , o n t } r m i , t J o n e t à notre entrée dans l ' Institut 
douen t etre de notre par t , l ' ob je t d 'une dévot ion 
toute spécia le . Invoquons-les souvent , cé lébrons leur 
tête avec une v ive f e rveur , nous y préparant d ' avance , 
et la passant dans le recue i l l ement et la pr ière . R e m e r -
cions Dieu des grâces qu' i l l eur a accordées, et de 
celles dont il nous a favor isés par leur intercess ion. 
^ • Ç O n ! " n , O U S d e m a r c h e r à ' eu r suite dans l 'é tro i t 
sentier de la ver tu , afin d ' a r r i v e r , c o m m e eux , à 
I éternel le v ie qui en est le t e rme . 

L I T A N I E S DES S A I N T S , p. 78 . 

PR IÈRE A SAINT P I E R R E ET A SA INT P A U L 1 

0 SAINTS Apôtres Pierre et Paul, je vous 
choisis aujourd'hui et pour toujours pour 

r , . ! f i " d U ' . ' , ' o n o e de ^Jours, " n e fo is le j ou r , à ceux oui récitent 
f . ï L P è , r e î î ' e c u,n , a l ' r < A v e ' ° l o r i " - - Indulgcnee 
à toutes les fe tes de saint P ierre et de aaint Paul , m? <kn8 ,m S 



de notre reconnaissance, nous chantions et 
publiions la gloire de Dieu manifestée en 
vous, son bienheureux serviteur. Ainsi soit-il. 

Dans ces deux dern iè res p r i è r es , on suppr ime la 
parenthèse lorsqu 'on n'a pas l ' in tent ion de sol l ic i ter 
une grâce spéciale. 

POUR DEMANDER L A GRACE DE L A PERSÉVÉRANCE 0 GLORIEUX Jean-Baptiste de la Salle, qui 
avez consacré toute votre vie à l'éducation 

chrétienne de la jeunesse, continuez-nous, du 
haut du ciel, votre assistance, afin que notre 
cœur soit préservé de la corruption du siècle, 
et qu'après avoir été chrétiennement élevés, 
nous marchions toujours sur vos traces, et 
obtenions ainsi la sanctification et le salut de 
notre âme. Ainsi soit-il. 

On peut se serv i r de ces trois dern ières prières 
dans les classes. 

ORAISON JACULATOIRE 1 

Saint Jean-Baptiste de la Salle, priez pour 
nous. 

' Indulgence de cinquante jours, sept fo is par jour, pour la réci-
tat ion de cette invocation après les exercices fa i ts en commun, et 
si on ne peut y assister, pour l ' invocation récitée vers l'heure où 1» 
communauté fa i t l 'exercice Cette indulgence peut etre gagnée non 
seulement par les Frères , mais encore, aux mêmes condit ions, jar 
les Pet i ts - Novices et par les maîtres ^ f ^ ' M ^ ^ ? 1 ° ° 
enseignent dans nos maisons. (PteX, bref du 5 décembre 1904.) 

L E S S A I N T S 

Dieu a g l o r i f i é les Saints et couronné ses dons en 
couronnant leurs méri tes , i l les a établ is nos protec-
teurs c o m m e ils ont été nos modè les . N o u s trouvons 
dans leur intercession un puissant secours, dans leur 
c o m m u n i o n un r i che trésor de méri tes , dans leur r e 
n S ^ m p l e s de toutes les vertus, af in qu 'encouragés 
P f „ ^ i e ? u é e . d e témoins, nous cour ions à leur suite 
au combat qu i nous est proposé , et que nous m é r i -
tions de partager leur bonheur . 

H o n o r o n s - l e s c o m m e les amis de D i eu , et a v e c 
eux bénissons ce souverain Mai l re des grâces dont il 

îeui f fidèle copp<fraUon.'a ^ d ° m " 
I nvoquons - l e s souvent avec f e r veur et con f iance : 

mais surtout e f f o r çons -nous d ' imi te r leurs exemples 

H » l i L S i ) U V e n a n t ? u , e c ' e s t l à l e m ° y e n le plus e f f icace 
de les honorer et de nous assurer l eur protect ion. 

Les baints dont nous avons reçu le n o m au baptême. 
L i t c , o n t } r m i , t J o n e t à notre entrée dans l ' Institut 
douen t etre de notre par t , l ' ob je t d 'une dévot ion 
toute spécia le . Invoquons-les souvent , cé lébrons leur 
tête avec une v ive f e rveur , nous y préparant d ' avance , 
et la passant dans le recue i l l ement et la pr ière . R e m e r -
cions Dieu des grâces qu' i l l eur a accordées, et de 
celles dont il nous a favor isés par leur intercess ion. 
^ • Ç O n ! " n , O U S d e m a r c h e r à leur suite dans l 'é tro i t 
sentier de la ver tu , afin d ' a r r i v e r , c o m m e eux , à 
I eternel le v ie qui en est le t e rme . 

L I T A N I E S DES S A I N T S , p. 78 . 

PR IÈRE A SAINT P I E R R E ET A SA INT P A U L 1 

0 SAINTS Apôtres Pierre et Paul, je vous 
choisis aujourd'hui et pour toujours pour 

r , . ! , i " i U ' . ' , ' o n o e d e nue fo is le j ou r , à ceux oui récitent 
f .ïLP è,re ; r e c un ''«<"•, Ave, Gloria. - Indulgence 
à toutes les fe tes de saint P ierre et de saint Paul , S u dansun des 



neuf jours qui les précèdent ou des huit jours qui les suivent, pourvu 
qu'on se confesse, qu'on communie, qu'on visite une église ou un autel 
dédié aux saints Apôtres, qu'on y récite l'oraison a -dessus , priant 
selon l'intention du Souverain Ponti fe . ( P i c VI, 2$juillet 1,78.) 

mes protecteurs et mes avocats particuliers; 
je me réjouis humblement, tant avec vous, 
saint Pierre, Prince des Apôtres, de ce que 
vous êtes cette pierre sur laquelle Dieu a bâti 
son Eglise, qu'avec vous, saint Paul, choisi 
de Dieu pour être un vase d'élection et le pré-
dicateur de la vérité dans le monde entier. 
Obtenez-moi, je vous en prie, une foi vive, 
une espérance ferme, une charité parfaite, un 
détachement total de moi-même, le mépris du 
monde, la patience dans les adversités, l'hu-
milité dans la prospérité, l'attention dans la 
prière, la pureté de cœur, une intention droite 
dans mes actions, la diligence à remplir les 
devoirs de mon état, la constance dans mes 
résolutions, la résignation à la volonté de Dieu 
et la persévérance dans la grâce divine jusqu'à 
la mort; afin qu'ayant, par votre intercession 
et par vos glorieux mérites, vaincu les tenta-
tions du monde, du démon et de la chair, je 
devienne digne de paraître devant le souverain 
et éternel Pasteur des âmes, Jésus-Christ, qui 
vit et règne, avec le Père et le Saint-Esprit, 
dans tous les siècles des siècles, et de le pos-
séder et l'aimer éternellement. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et Gloria. 
PRIÈRE A TOUS LES SAINTS 

( Saint Augustin.) 

QUE vous êtes heureux, ô Saints qui jouissez 
de Dieu ! Après avoir déjà passé par la mer 
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orageuse de cette vie, vous avez mérité d'ar-
river au port du repos éternel et de la paix sou-
veraine, où, à l'abri des tempêtes et des périls 
vous jouissez d'une gloire et d'une joie qui ne 
finiront jamais. Je vous conjure, par la cha-
rité dont vous êtes remplis, de vouloir nous 
regarder d'un œil favorable. Vous êtes les 
portes brillantes de la Jérusalem céleste, don-
nez-nous entrée dans cette sainte cité. Vous 
êtes sur la montagne du Seigneur, attirez à 
vous ceux qui sont dans celte vallée de larmes. 
Vos pieds, selon la parole de l'Ecriture,-sont 
posés sur la pierre, puisque vous êtes confir-
mes dans la charité et clans la grâce; soutenez 
ceux qui, marchant encore dans le chemin 
glissant et périlleux de cette vie, sont conti-
nuellement exposés à de funestes chutes et aux 
blessures mortelles du péché. En un mot, vous 
êtes les saints et les favoris de Dieu : plaidez 
devant lui notre cause avec tant de force et 
cl ardeur,^ et demandez-lui avec tant d'ins-
tance qu'il lui plaise de nous associer avec 
vous, que nous soyons un jour assez heureux 
pour bénir éternellement ses miséricordes, et 
vous témoigner à jamais notre reconnaissance. 

PRIÈRE AU SAINT PATRON 

(Saint Anselme.) 

SEIGNEUR, par les méri tes du b ienheureux 
N., votre ami, exaucez mes prières. Faites, 

ô Roi des rois, que celui que vous avez cons-
titué mon avocat soit pour moi plein de sol-
licitude et intercède en ma faveur. Que je 
m'aperçoive par lui que vous êtes mon Sau-



veur; que mes démérites ne l'emportent pas 
sur ses mérites, mais que plutôt mes péchés 
soient effacés par ses prières. 

Et vous, ô bienheureux, ô saint N., vous 
êtes mon avocat, soyez mon intermédiaire au-
près du Seigneur, fléchissez-le, obtenez-moi 
ses faveurs.'Portez à ses pieds ma prière, et 
rapportez-en la grâce que je demande. Révé-
lez-lui ma détresse, et que ce soit par votre 
canal que sa consolation m'arrive; exposez-lui 
mon péril, et manifestez-moi son secours. 
Ainsi soit-il. 

P R I È R E A SA INT N ICOLAS 1 

(Ce saint est regardé par les écoliers comme un de leurs 
patrons.) 

r i L O R i E U X saint Nicolas, mon protecteur par-
\J ticulier, de ce trône de lumière où vous 
jouissez de la présence de Dieu, abaissez vers 
moi un regard de compassion, et obtenez-moi 
du Seigneur les grâces et les secours néces-
saires à mes besoins présents, soit spiri-
tuels, soit temporels, et surtout la grâce de..., 
pourvu qu'elle soit utile à mon salut éternel. 
Souvenez-vous encore, ô glorieux saint évêque, 
de notre saint Père le Pape, de la sainte 
Eglise, et de cette pieuse cité. Ramenez au 
droit sentier du salut ceux qui vivent plongés 
dans le péché, ou enveloppés dans les ténèbres 
de l'ignorance, de l'erreur et de l'hérésie. Con-
solez les affligés, secourez les nécessiteux, 

' Indulgence de cinquante jours, une (ois par jour , à ceux qui 
récitent cette prière avec uu Pater, Ave et Glvria, le verset et 
l'oraison. ( Grégoire XVI, 22 décembre 1832.) 

fortifiez les pusillanimes, défendez les oppri-
més, assistez les infirmes, et faites que tous 
eprouvent les effets de votre puissante protec-
tion auprès du suprême dispensateur de tout 
bien. Pater, Ave et Gloria. 

y . Ora p ro nobis , beâte 
N ico lâe . 

U t d igni e f f i c iâmur 
promissiônibus Christ i . 

ORÈMUS 

DEUS, qui beàtum N i co -
l àum, g lo r iósum Con-

fessórem tuurn atque 
Pon t i f i c em, innumer is 
decorast i , et quot id ie 
non cessas i l lustrare mi -
ràculis ; t r ibue quaesu-
mus, ut e jus méri t is et 
précibus a gehénnas in -
céndi is , et a per icul is 
òmnibus l i be rémur . P e r 
Christum D ó m i n u m no -
strum. A m e n . 

f . P r i e z pour nous, ô 
b ienheureux N ico las . 

Af in que nous d e v e -
nions dignes des promesses 
de Jésus-Christ . 

P R I O N S 

ODIEU, qui avez i l lustré 
saint N i co las , votre g lo-

r ieux confesseur et P o n -
t i f e , par des mi rac l es in-
nombrab les , et qu i ne ces-
sez de le fa i re chaque j our ; 
a c co rde z -nous , nous vous 
en con jurons , par ses m é -
rites e t ses p r i è r e s , d 'être 
dé l i v rés des feux de l ' en fe r 
et de tous les dangers . Pa r 
Jésus -Chr i s t N o t r e - S e i -
gneur . A ins i s o i t - i l . 

PR IÈRE A SA INT LOUIS DE GONZAGUE POUR 

DEMANDER L A CHASTETÉ 1 

0 SAINT Louis, orné de mœurs angéliques, 
quoique votre serviteur très indigne, je 

vous recommande d'une manière particulière 
la chasteté de mon âme et de mon corps. Je 
vous conjure, par votre angélique pureté, de 
me recommander à Jésus-Christ, l'Agneau 
sans tache, et à sa très sainte Mère, la Vierge 
des vierges, et de me préserver de tout péché 

' Indulgence de cent jours, une lo is l e jour, pour la récitation de 
cette priere avec un Pater e t un Ave. ( Pie VII, 6 mars 1802.) 
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grave. Ne permettez pas que je tombe jamais 
dans aucune faute d'impureté ; mais 
me verrez dans la tentation ou dans le dangei 
de pécher, éloignez de mon cœur toutes les 
pensées et les affections impures, et reve 
knt en moi le souvenir de l'éternite et de Jésus 
crucifié, imprimez profondément dans mon 
âme le sentiment de la sainte mainte de Dieu 
enflammez-moi du divin amour afin ^ vous 
imitant sur la terre, je mente de jou i de 
Dieu avec vous dans le ciel. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave. 

LES AMES DU PURGATOIRE 

LES AMES DU PURGATOIRE 

La dévot ion aux âmes du purgatoire est une de 

S H ï i S y S & S i f f f f S ï ï 1 
i l î s s f ^ . ^ s - m 
f o n d é e e l l e - m ê m e la Mère de tous ceux qui sont en 
purgato i re ; e l le accroît aussi la j o i e des Anges et des 
Maints en leur donnant de nouveaux compagnons de 
l e u r " l o i r e . A ins i cette dévot ion semble être le com-
nTéïnlnt ind spensable , l ' a ccompagnement nécessaire 
Se toutes les autres dévot ions. Ènvisagée du cote du 
î r o c h a f n e l l e r e n f e r m e é m i n e m m e n t toutes le 
O u v r e s de misér i corde . Considérée pa r rapport: a 
nous e l le nous assure toutes sortes de bénédictions, 

m t m Q V a T d P p ^ e l l n o " suf frages nous dé l ivrons une âme 
du purgato i re , nous faisons une chose aussi agréable 
e " aussi chère à Jésus-Christ que s . nous 1 avions ra-
cheté l u i - m ê m e . » ( S a i n t e Brigitte.) 

« Sou lager les mor t s , c 'est là visiter les malades 
c est d o n n e r a bo . re à ceux qui ont soi f de Ta S 
de D i eu ; c 'est nour r i r les a f f amés , c 'est racheter les 
pr isonniers vê t i r ceux qui s o n t ' n u s , et p rocure r 

hospitalité dans la Jérusalem cé leste ; c'est conso ler 
es a l f l i g e s , ec la i rer les i gnorants , fa re enf in ton es 

^ S 1 e t S f r i c o r d e en u n e seule- » s 
« A f in que tu saches combien m'a été agréab le ta 

charité envers les âmes du purga to i r e , j e te remets 
en ce moment m ê m e toutes les pe ines qui t 'eussent 
été réservées ; et de p lus , c o m m e j e t'ai p r o m i f d e 
e rendre le cent pour un, j ' augmente ra i l i b é ra l ement 

ta g l o i r e en r é compense de fa chari té avec laqueHe 
tu as fa i t le sacr i f ice universel de tout le f ru i t sàtis-
factoire de tes bonnes œuvres en faveur de mes bten-

S K f f i f • " {ParUleS de N o t r e - S ^ r 

r . ^ 5 P a r t ! c u ' ' é r e m e n t pour nos F r è r e s , nos pa-
rents et nos bienfaiteurs défunts. La 'char i té , la r econ-

h o r n i T ^ a J . u s V c e ' , n o u s e n f o n t devo i r . N e nous 
bornons pas a des larmes stér i les. « Nous vovons 
tous les j ou r s , dit saint Be rna rd , des morts p l eure r 
pour leurs morts avec beaucoup de gémissements 
mais sans aucun frui t . P leurons sur ceu? qui p leurent 
ainsi. » Souvenons -nous qu'un j ou r Dieu en usera à 
notre égard c o m m e nous aurons fait à l ' égard des 
autres : il permettra qu'on nous délaisse à notre tour , 
si durant notre v i e , nous avons oubl ié ceux pour 
qui nous dev ions pr ier . * 

PSAUME Deprofundis, p. 28. 
OFFICE POUR LES MORTS, p. 665. 

PRIÈRES POUR CHAQUE JOUR DE L A SEMAINE 1 

Pour le Dimanche. — 0 Seigneur, Dieu 
tout-puissant, je vous en prie par le sang 
précieux que votre divin Fils Jésus a répandu 

s o a v c ^ t ë ^ O & ^ l & E Ï Ï & T * " " ' ' i n t e n t i 0 D dU 
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dans le jardin des Oliviers, délivrez les âmes 
du purgatoire, et particulièrement la plus 
délaissée, et conduisez-la dans votre gloire, 
afin qu'elle vous y loue et vous y bénisse éter-
nellement. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et De profûndis. 
Pour le Lundi. — 0 Seigneur, Dieu tout-

puissant, je vous en prie par le sang précieux 
que votre divin Fils Jésus a répandu dans sa 
cruelle flagellation, délivrez les âmes du pur-
gatoire, et particulièrement celle qui est le 
plus près d'entrer dans votre gloire, afin que, 
dès à présent, elle commence à vous louer et 
à v o u s bénir éternellement. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et De profûndis. 
Pour le Mardi. — 0 Seigneur, Dieu tout-

puissant, je vous en supplie par le sang pré-
cieux que votre divin Fils Jésus a répandu 
dans son douloureux couronnement d'épines, 
délivrez les âmes du purgatoire, et particuliè-
rement celle qui devrait être la dernière à 
sortir de ce lieu de tourments, afin qu'elle ne 
tarde pas autant à vous louer dans votre gloire 
et à vous bénira jamais. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et De profûndis. 
Pour le Mercredi. — 0 Seigneur, Dieu 

tout-puissant, je vous en prie par le sang 
précieux que votre divin Fils Jésus a répandu 
dans les rues de Jérusalem en portant la crois 
sur ses épaules sacrées, délivrez les âmes du 
purgatoire, et particulièrement celle qui est la 
plus riche de mérites devant vous, afin que, sur 
le sublime trône de gloire qui l'attend, ell 

vous loue avec magnificence et vous bénisse à 
jamais. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et De profûndis. 
Pour le Jeudi. ~ 0 Seigneur, Dieu tout-

puissant, je vous en supplie par le corps et le 
sang précieux de votre divin Fils Jésus, que 
lui-même, la veille de sa passion, il donna en 
nourriture et en breuvage à ses Apôtres bien-
aimes, et qu'il laissa à toute son Eglise pour 
servir de sacrifice perpétuel et pour être l'ali-
ment de vie de ses fidèles, délivrez les âmes 
du purgatoire, et surtout la plus dévote à ce 
mystère d un amour infini, afin qu'elle vou<-
loue, pour ce bienfait, avec votre divin Fil* 
et avec le Saint-Esprit, dans votre gloire, pen-
dant toute l'éternité. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et De profûndis. 
Pour le Vendredi. — 0 Seigneur, Dieu 

tout-puissant, je vous en prie par le san»-
precieux que votre divin Fils Jésus a répandu 
a pareil jour, sur l'arbre de la croix, surtout 
de ses mains et de ses pieds sacrés, délivrez 
les ames du purgatoire, et particulièrement 
celle pour laquelle je suis obligé de prier, afin 
<jue ce ne soit point par ma faute que vous ne 
la conduisiez sans retard dans votre gloire, 
pour vous louer et vous bénir à jamaisf Ainsi 
soit-il. 

Pater, Ave et De profûndis. 
Pour le Samedi. — 0 Seigneur, Dieu tout-

puissant, je vous en supplie par le sang pré-
cieux qui jaillit du côté de votre divin Fils 
Jésus, à la vue de sa très sainte Mère profon-



dément affligée, délivrez les âmes du purga-
toire, et particulièrement celle qui a ete a 
plus dévote à cette grande Reine, afin qu eUe 
aille au plus tôt dans votre gloire vous louei 
en elle et la louer en vous, durant tous les 
siècles. Ainsi soit-il. 

Pater, Ave et De profûndis. 
ORAISONS JACULATOIRES 

DONNEZ-leur, Seigneur, le repos éternel, et 
1 ) que la lumière éternelle les éclairé . 

0 Marie, Mère de Dieu et Mère demiseg-
corde, priez pour nous et pour les fidèles tré-
passés2. 

ACTE HÉROÏQUE DE CHARITÉ 

EN FAVEUR DES AMES DU PURGATOIRE 

l 'acte héroïque de charité est une offrande ou un 

veut délivrer de°leurs peines. Ce que nous donnons 
m ? cet acte, c'est le fruit spécial et personnel qu 
nous revient de ces satisfactions et suffrages. 

Cette donation n'empêche point de prier pour so 
nnur ses narents, d'accomplir ses pratiques de piete 
oir P -fr ce don l'on applique ou l'on donne le se« 
f r ^ a t M o h - e de ses œuvres : les fruits de mente 
de propitmUon et d'itnpélration nous restent toujou* 
ne pouvant se communiquer a d autres. 

22 mars 1902.) . .TA**, YTTT î d/ 
t I n d u l g e n c e d e cent jours, une f o i s par j our . (Léon X I I I , 1 5 « 

cembre 1883.) 

Aucune formule n'est prescrite pour faire cet acte 
e t „ a r ° ! r P a r t , a u x privilèges qui y sont attachés: il 
suffit d avoir le désir de céder aux âmes du purga-
toire nos œuvres satisfactoires personnelles et les 
suit rages qui nous seront appliqués. 

INDULGENCES 

I/acte héroïque de charité a été enrichi des plus 
précieuses faveurs. Les fidèles qui l'ont accompli 
peuvent gagner 1 indulgence plénïere, applicable seu-
lement aux ames du purgatoire, toutes les fois qu'ils 
feront la sainte communion, visitant ce jour-là une 
église ou oratoire public, et y priant aux intentions du 
souverain Pontife Ils gagnent aussi une indulgence 
pleniere tous les lundis, en entendant la messe poul-
ie soulagement de ces mêmes âmes, moyennant la 
visite dune eghse et la prière comme ci-dessus. Ils 
peuvent enfin appliquer aux défunts toutes les indul-
gences, meme celles que les autres fidèles ne peuvent 
leur appliquer, et qui ont été accordées jusqu'à ce 
jour, ou qui seront accordées dans la suite. (Pie IX 
decret du 20 novembre 1854.) 

INDULGENCE DE L 'AUTEL PR IV ILÉGIÉ 

Un autel privilégié est celui auquel, par une faveur 
spéciale, le souverain Pontife a attaché une indul-
gence pleniere applicable seulement aux défunts, et 
qui se gaçne en disant pour eux la messe à cet autel. 
Le gain de cette indulgence ne dépend, ni des dispo-
sitions du célébrant, ni de celles des assistants. Tou-
tefois comme elle dépend dans son application du 
bon plaisir de Dieu, et qu'on ne sait jamais si elle a 
été apphquee dans son entier à l'âme pour laquelle 
est offert ce divin sacrifice, il est très bon et très 
utile de faire dire pour elle plusieurs messes, même 
a un autel privilégié. 

MOIS DE NOVEMBRE 

Les fidèles qui , pendant tout le mois de novembre, 
tont chaque j our , en public ou en particulier, quel-
que pieux exercice en faveur des âmes du purga-
toire, peuvent gagner : 1° une indulgence de sept ans 
et sept quarantaines, chaque jour du mois; 2» une 



indulgence plénière, dans le cours du mois , au jour 
de leur choix , moyennant la confession, la commu-
nion, la visite à une église, où l'on prie à 1 intention 
du souverain Pontife. (Léon X I I I , il janvier 188b.) 

L A S A I N T E ÉGLISE 

ET LE SOUVERAIN PONTIFE 

« Le Pape est le "Vicaire de Jésus-Christ, c'est-à-dire 
son représentant et son premier ministre sur la terre; 
et , à cause de ce la , Jésus veut que nous aimions le 
Pape du même amour dont nous l 'aimons lui-meme. 
Il ne reconnaît pour siens que ceux qui croient au 
Pape , qui obéissent au Pape, qui aiment le Pape. Le 
Pape n'est qu'un homme, mais il est le \icaire de 
Jésus-Christ; Jésus est caché en lu i , nous gouver-
nant, nous enseignant par son ministere : lui obéir, 
c'est obéir à Jésus; l 'aimer, c'est a imer Jésus; se 
révolter contre lu i , c'est se révolter contre Jésus qui 

l e « V C e t amour religieux que nous devons au Pape, 
nous le devons également à l 'Egl ise; nous le devons 
à nos Evêques et à nos Prêtres; cest Jésus qui est 
Evêque dans nos Evêques, Prêtre dans nos Pretres: 
par le sacrement de l 'Ordre, il leur communique son 
sacerdoce; et c'est lui qui , par eux nous enseigne 
la r e l i g i on , nous pardonne nos peches, dir ige nos 
consciences, of fre le saint sacrifice et nous apprend 
à sauver nos âmes en étant de vrais chretiens. M 
donc vous aimez Jésus, et si Jésus vit en vous, vous 
a imerez, avec lui et comme lui, non seulement le 
Pape , mais votre Evêque, votre cure , votre confes-
seur , en un mot, tous les ministres de la saine 
Eglise. Dans votre piété, vous ne séparerez J » ™ 1 * . ' 
pfété envers Jésus de la piété envers l 'Eglise. L Eglise 
est, comme -Marie, inséparable de Jésus; et un grand 
saint, martyrisé il y a plus de seize cents ans, sain 
Cvprien, déclarait que « celui-la n a point Dieu pour 
Père dans les c ieux, qui n'a point ici-bas 1 Eglise 
pour Mère » . (M'JR de Ségur.) 

PRIÈRE POUR L'ÉGLISE1 

0 Esprit-Saint Créateur, protégez l'Eglise 
catholique ; et par votre vertu divine forti-

fiez-la et affermissez-la contre les attaques de 
ses ennemis ; renouvelez par votre charité et 
votre grâce l'esprit de vos serviteurs que vous 
avez marqués de votre onction, afin qu'en 
vous ils glorifient le Père et son Fils unique 
ISotre-Seigneur Jésus-Christ. Ainsi soit-i l . 

PRIÈRE POUR LE SOUVERAIN PONTIFE 2 

y. Orémus pro Pontí-
fice nostro N. 

Rj. Dóminus consérvet 
eum et vivíficet eum, et 
beátum fáciat eum in 
térra, et non tradat eum 
in ánimam inimicórum 
ejus. 

Pater et Ave. 

f - Prions pour notre 
Ponti fe N. 

Ri- Que le Seigneur le 
conserve et le vivi f ie; qu'il 
le rende heureux sur la 
terre, et no l'abandonne 
pas a la malice de ses en-
nemis. 

Pater et Ave. 

P R I È R E S DIVERSES 

PRIÈRE POUR L ' INSTITUT 

0 SEIGNEUR, permettez que je vous expose 
les besoins d'un Institut dont j'ai le bonheur 

d'être membre. Je vous demande pour tous 
mes frères une part spéciale à vos miséri-
cordes. Fixez sur eux vos regards; comblez-

¡801100 de trois cents jours, une f o i s par jour . (Lion XII/, 

r , w , n „ d . u l g c n c e d e ,rois cent* jours, une f o i s par j ou r , à ceux qui 
v ? r e e t e t c ? répons, avec un Pater e t un Ave, pour la 

Î7 -10-î ''-" s 0 » v e r a V . ' P o n t i f e . - Indulgence plénière mensuel le , 
pour la récitat ion quot id ienne. (Pie IX, 26 novembre 1876.) 



T e ^ S S ™ » " i l " - » W toutes les 

S Fondateur qu'elle vous honore de p us 
saint ronaaieui, 4 « , . , „ v ertus 
en plus P - la P - ¡que d toutota ^ 
et par un saint zèle pour i n o v i c i a t s , 
tienne de la jeunesse. Bemssez n j 

sagesse pour c 0 . n J ' ^ ^ u ^ ' e t robéissance. 
grâces, ô mon 

je vou& u . Ae Jésus-Christ, par 
S c & ^ ^ m Vierge et d, 

saint Joseph. 
P R I È R E POUR SES ÉLEVES, p. 441 . 

PRIÈRE POUR DEMANDER LA GLORIFICATION 
P D ' U N FRÈRE MORT EN ODEUR DE SAINTETÉ 

. n . F U a u i avez promis aux humbles qu.\h 

rifier votre serviteur Fr. et laire , mmd 

sions-nous ainsi voir un jour la sainte Eglise 
honorer sa mémoire et nous donner en lui un 
nouveau modèle à imiter, un protecteur de 
plus qui nous assiste dans nos travaux et nos 
peines, et nous aide à parvenir à la béatitude 
céleste. Ainsi soit-il. — Ave Maria. 

PRIÈRE POUR REMERCIER DIEU DE LA GRACE 

DE LA VOCATION RELIGIEUSE 

(Saint Liguori.) 

OMON âme, efforce-toi de comprendre la grâce 
insigne que Dieu t'a accordée en t'appelant 

à son service. Que tu mérites peu une si grande 
faveur! Combien de personnes, qui te sont 
supérieures en vertus, auraient été au comble 
du bonheur de prendre la place que tu occupes 
dans la maison du Seigneur! 

Soyez béni, ô mon Dieu, et que toutes les 
créatures s'unissent à moi pour vous louer; 
car, seul, je ne saurais dignement reconnaître 
m cette grâce ni tant d'autres qu'il vous a plu 
de m'accorder. Oh ! combien peu considérable 
est tout ce que j'ai quitté en renonçant au 
monde, et tout ce que je fais et puis faire pour 
vous! Quand je pourrais posséder à jamais 
to,us les plaisirs, toutes les richesses, toutes 
les joies imaginables du siècle, que tout cela 
est vil en comparaison des saintes délices et 
des trésors de gloire dont Dieu récompense ses 
serviteurs dans l'éternité, et des consolations 
ineffables qu'il leur fait goûter, même ici-bas ! 
Que je suis heureux de vous avoir tout sacrifié, 
ô mon Dieu ! Acceptez la consécration que je 

vous fais de tout moi-même. 



Je vous remercie de m'avoir appelé à vous, 
malgré mon indignité. Mais, ô mon Dieu, 
achevez votre œuvre en me donnant les vertus 
de mon saint état. Par votre grâce, je suis 
devenu religieux; par elle je deviendrai, je 
l'espère, un saint religieux : qu'il en soit 
ainsi, ô mon Maître. 

PRIÈRE POUR DEMANDER LA CONFORMITÉ 
A LA VOLONTÉ DE DIEU 1 

D I E U tout-puissant, qui permettez le mal 
pour en tirer du bien, écoutez nos humbles 

prières, par lesquelles nous vous demandons 
de rester fidèles jusqu'à la mort. Donnez-nous 
aussi la force, par l'intercession de la très 
sainte Vierge Marie, de pouvoir nous confor-
mer toujours à votre très sainte volonté. 

PRIÈRE POUR OBTENIR LA PERSÉVÉRANCE! 

FINALE 
(Saint Liguori.) 

D I E U suprême et éternel, je vous remercie 
de m'avoir créé, de m'avoir racheté par 

Jésus-Christ, de m'avoir appelé au christia-
nisme et rendu participant de la vraie foi, de 
m'avoir permis de faire pénitence après tant 
de péchés. Bonté infinie, je vous aime par-
dessus tout; et je me repens de tout mon 
cœur des offenses que je vous ai faites. J'es-
père que vous m'avez déjà pardonné ; mais je 
suis en danger de retomber dans le péché. Je 
vous demande donc, par l'amour de Jésus-
Christ, la sainte persévérance jusqu'à la mort. 

1 Indulgence de cent jours, une ï o i s par jour. (.Léon X I I I , VJ juil-
let 1S7S.) 

P R I È R E S DIVERSES 
4 7 9 

Ah ! vous connaissez ma faiblesse : secourez-

X k Z n T / ' faites;"10i m o u r i r ^ 
ràœ O M, ? e r m e t t i ; e r c 'u e Je Perde votre 

i Z t è . J Î ° m a M è r e I ol>tenez-moi la sainte perseverance. 

PRIÈRE AVANT D'ÉTUDIER ou D'ENSEIGNER' 
(Saint Thomas d'Aquin.) 

niEU de miséricorde, accordez-moi la grâce 
U de desirer avec ardeur ce qui vous plaU 

avec vente, et de l'accomp ir avec perfection 
pour l'honneur et la g l o i « ^ votre i o ^ A i S 

PRIÈRE POUR DEMANDER LA FORCE 
ET LE COURAGE DANS LES AFFLICTIONS 

(Sainte Thérèse.) 

0 S S ' f? r c? e t S 0 l l t i e n d e ceux qui sont 
c"uraÎe dont f ^ ? 8 ' ? 0 m M * à m o n "e 
d B J nuJ"1 S O m P ° U r s u r m o n t e r les 
U icuftés que je rencontre sur mes pas et 

E n f a o ï r P h r t 0 U S m e S d e v o i r s> en triom-
A ^ o n W rnnUf n ' e n t m a P™Pre faiblesse. Accordez-moi la grâce de souffrir, avec calme 
paix et tranquillité de cœur, toûls îes ' fHc-
>ons et les peines, «oit qu'elles me vfennent 

Z S Z l f ^ -l0it ^'arrivent 
^ S i S n m a m è r e P a r i a m a i n ^ vos 

e ^ Œ - i t e S . S i 
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se plaindre, les coups qui me frappent; car, 
malgré ma lâcheté, c'est là ce que.je veux faire, 
avec votre secours, dut-il m en coûter la 
santé, l'honneur et la vie, si votre service et 
votre gloire l'exigent. Ainsi soit-il. 

PRIÈRE POUR SE RÉSIGNER A LA VOLONTÉ 
DE DIEU 

( M"* Elisabeth de France.) 

Quem'arrivera-t-il aujourd'hui, ô mon Dieu! 
je n'en sais rien. Tout ce que je sais, cest 

qu'il ne m'arrivera rien que vous n ayez règle, 
prévu ou ordonné de toute éternité : cela me 
suffit ô mon Dieu, cela me suffit. J adore vos 
décrets éternels et impénétrables, je m'y sou-
mets de tout mon cœur pour l'amour de vous; 
je veux tout, j'accepte tout; je vous fais le 
sacrifice de tout; et j'unis ce sacrifice a celui 
de Jésus-Christ mon divin Sauveur; je vous 
demande, en son nom et par ses mentes, la 
patience dans mes peines, et la soumission 
parfaite qui vous est due pour tout ce que 
vous voulez ou permettez. Ainsi soit-il. 

PRIÈRE POUR MENER UNE VIE SAINTE1 

(Saint Thomas d'Aquin.) 

DIEU de miséricorde, accordez-moi la grâce 
de désirer avec ardeur ce qui vous plaît, 

de le rechercher avec prudence, de le con-
naître avec vérité, et de l'accomplir avec per-
fection, pour l'honneur et la gloire de votre 
nom. Réglez ma vie, ô mon Dieu; accordez-

, Indulgence de trois ans, une f o i s par jour. ( Léon X I I I , n jan-

vier 18S8.) 

PRIÈRES DIVERSES 4 8 1 
moi la grâce de connaître ce que vous désirez 
que je fasse, ainsi que celle de l'exécuter 
comme il faut pour le bien de mon âme. 

Ne permettez pas, Seigneur mon Dieu, que 
je me laisse aller à aucune défaillance. Faites 
que je ne me laisse point enfler par la prospé-
rité ni abattre par l'adversité; que rien ne rne 
rejouisse ni ne m'attriste, si ce n'est ce qui con-
duit a vous ou en éloigne ; que je ne cherche 
a plaire ou ne craigne de déplaire à personne, 
sinon a vous. 

Seigneur, que tous les biens passagers soient 
sans prix à mes yeux, et que seuls les biens 
eternels me soient chers. Rendez-moi amère 
toute joiequi est sans vous, impossible toutdésir 
qui est hors de vous; délicieux tout travail fait 
pour vous, insupportable tout repos qui est 
sans vous. Donnez-moi, Seigneur, de dirioer 
mon cœur vers vous, et de pleurer mes fautes 
avec le ferme propos de m'en corriger. 

Seigneur, mon Dieu, rendez-moi obéissant 
sans contrainte, pauvre sans abaissement, 
chaste sans tache, patient sans murmure, 
humble sans feinte, gai sans dissipation, grave 
sans être à charge, prompt sans légèreté, 
timoré sans désespoir, véridique sans dupli-
cité, faisant le bien sans présomption, corri-
geant le prochain sans orgueil, l'édifiant par 
la parole et l'exemple sans hypocrisie. 

0 mon Dieu, donnez-moi un cœur vigilant 
qu'aucune pensée curieuse n'entraîne loin de 
vous; un cœur noble, qu'aucune indigne affec-
tion ne souille; un cœur droit, qu'aucun mau-
vais dessein ne pervertisse; un cœur ferme, 



qu'aucun malheur ne brise; un cœur libre, 
qu'aucune passion violente ne possédé 
1 Daignez m'accorder, Seigneur mon Dieu, 
1'intelîigence pour vous connaître, la dibgence 
pour vous chercher, la sagesse pourvo s t'ou-
ver, une vie bien réglée pour vous plaire la 
S é v é r a n c e pour vous attendre avec confiance, 
et enfin l'assurance de vous posséder un jou 
Accordez-moi, par la pénilence, <^ 
ici-bas participant de vos douleurs ; pa lagiâcc, 

profiter de vos bienfaits pendant l exd , par 
In Gloire d'être enivré de vos joies dans la 
patrie. Vous qui, étant Dieu, vivez et régnez 
dans tous les siècles des siècles. Ainsi so.t-il. 

PR IÈRE POUR UN M A L A D E 

(Sainte Gertrude.) 

S E I G N E U R Jésus, par cet amour avec lequel 
S vous avez supporté nos langueurs et nob 
douleurs je vous supplie de conserver a ce 
t l a d e la patience, £ de faire servir a votre 
nlus grande gloire, comme a son plus giana 
avancement chacun des instants qu üauraa 
souffrir, selon les desseins que votre cœm 
paternel a formés de toute étermte pour .on 
salut éternel. Ainsi soit-il. 

P R I È R E POUR DEMANDER L A DÉL IVRANCE 

DANS LES T R I B U L A T I O N S 

ET LES CALAMITÉS PUBLIQUES 

(Saint Benoit Labre.) 

A J É S U S - C H R I S T , Notre-Seigneur, vrai Dieu 
0 et v r a i homme, Dieu saint, Dieu grand, 

, indulgence Ce ce,« jour., une fois le jour. XIII, 22 jui» 1«W 
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Dieu immortel, ayez pitié de nous et de tout 
le genre humain. Par votre sang très précieux, 
purifiez-nous maintenant et toujours de nos 
péchés et de nos infirmités, afin que nous 
puissions vivre en ce monde et pendant toute 
l'éternité dans votre sainte paix et dans votre 
amour. Ainsi soit-il. 

P R I E R E POUR L A PA IX 

Ant. Da pacem, Dòmi -
ne , in d iébus nostr is , 
quia non est a l ius , qui 
pugnet p ro nobis, nis i tu, 
Deus noster. 

Fiat pax in v ir tute 
tua. — Et abundàntia 
in turr ibus tuis. 

ORÈMUS 

DEUS, a quo sancta de -
s idér ia, recta Consilia, 

et justa sunt ò p e r a ; da 
servis tuis i l l am quam 
mundus dare non potest, 
pacem; ut, et corda no -
stra mandàtis tuis dedita, 
et hóst ium sublàta f o r -
inidine, tempora sint tua 
protectióne tranqui l la . 
Per Chr is tum D ó m i n u m 
nostrum. A m e n . 

.Awi.Donnez-nous la paix, 
Se igneur , dans les j ou r s de 
notre v i e , parce qu ' i l n'y 
a personne qui combatte 
pour nous, si ce n'est vous, 
ô mon Dieu. 

y . Que la paix r ègne sur 
vos remparts. — iî). Et l 'a-
bondance dans vos tours. 

PRIONS 

ODIEU, de qu i procèdent, 
les saints désirs, les sa-

ges consei ls et les œuvres 
de jus t i c e , donnez à vos 
serv i teurs cette paix que le 
monde ne peut donner , afin 
q u e , nos cœurs étant sou-
mis à vos commandements 
et dé l i v rés de la cra inte de 
nos e n n e m i s , nous ayons , 
pa r votre p ro t ec t i on , des 
j ours t ranqui l les . Pa r J.-C. 
N . - S . A ins i s o i t - i l . 

1 Indulgence de cent jours, chaque lois — Indulgence pUniire, une 
fuis le mois, aux conditions ordinaires, pour la récitation quotidienne. 
(Pie IX, 18 mai 1848.) 



ORAISON UNIVERSELLE POUR TOUT CE QUI 
REGARDE LE SALUT 
(Saint Thomas d'Aquin.) 

MON Dieu, je crois en vous, mais fortifiez ma 
foi; j'espère en vous, mais assurez mon 

espérance ; je vous aime, mais redoublez mon 
amour; je me repens d'avoir péché, mais aug-
mentez mon repentir. 

Je vous adore comme mon premier prin-
cipe ; je vous désire comme ma dernière fin; 
je vous remercie comme mon bienfaiteur per-
pétuel ; je vous invoque comme mon souve-
rain défenseur. 

Mon Dieu, daignez me diriger par votre 
sagesse, me contenir par votre justice, me 
consoler par votre miséricorde, et me protéger 
par votre puissance. 

Je vous consacre mes pensées, mes paroles, 
mes actions, mes souffrances, afin que désor-
mais je ne pense qu'à vous, je ne parle que 
de vous, je n'agisse que selon vous, je ne 
souffre que pour vous. 

Seigneur, je veux ce que vous voulez, parce 
que vous le voulez, comme vous le voulez, et 
autant que vous le voulez. 

Je vous prie d'éclairer mon entendement, 
d'embraser ma volonté, de purifier mon corps 
et de sanctifier mon âme. 

Mon Dieu, aidez-moi à expier mes offenses 
passées, à surmonter mes tentations à l'avenir, 
à corriger les passions qui me dominent, et à 
pratiquer les vertus de mon état. 

Remplissez mon cœur de tendresse pour vos 

bontés, d'aversion pour mes défauts, de zèle 

monde"110" p r ° c h a i n > e t d e m é P r i s P01«' le 

Qu'il me souvienne, Seigneur, d'être sou-
mis a mes supérieurs, charitable envers mes 
inférieurs, fidèle à mes amis, et indiil"ent 
pour mes ennemis. ° 

Venez à mon secours, pour me faire vaincre 
a volupté par la mortification, l'avarice par 

1 aumône, la colère par la douceur, et la tié-
deur par la dévotion. 

Mon Dieu, rendez-moi prudent dans les 
entreprises courageux dans les dangers, pa-
tient dans les difficultés, et humble dans les 
succès. 

Ne me laissez jamais oublier de joindre l'at-
tention a mes prières, la tempérance à mes 
repas, 1 exactitude à mes devoirs, et la cons-
tance a mes résolutions. 

Seigneur, inspirez-moi le soin d'avoir tou-
jours une conscience droite, un extérieur 
modeste, une conversation édifiante, et une 
conduite régulière. 

Que je m'applique sans cesse à dompter la 
nature, a seconder la grâce, à garder la loi 
et a mériter le salut. 

Mon Dieu, découvrez-moi quelle est la peti-
tesse de la terre, la grandeur du ciel, la 

nitéV6té t 6 m p S ' 6 t k l o n s ' u e u r d e l'éter-

Faites que je me prépare à la mort, que je 
craigne votre jugement, que j'évite l'enfer, et 
que j obtienne enfin le paradis. Par Jésus-
UUnst Notre-Seigneur. Ainsi soit-il. 



L E S F I D È L E S A G O N I S A N T S 

Z , T i T V l r Jesus-Christ , et tro is Ave en mé 
moue des douleurs que souf f r i t Mar ie en assistant è 
I agonie de son Fi ls b ien-a imé. 



A U T R E S P R I È R E S 

C œ u r a g o n i s a n t d e J é sus , p. 409. 

P r i è r e à l a S a i n t e F a m i l l e , p. 410. 

P r i è r e à la t r è s s a in t e V i e r g e , p. 506. 

L E S A C R E M E N T D ' E X T R Ê M E - O N C T I O N 

rm^^sm 
mains. 

L e P rê t r e , en entrant, d i t : 

v P a i x à c e t t e m a i s o n . | y- Pas huic d ó m u i . -
- Y E t à tous c e u x q u i U . E t o m n i b u s h a b . t a n -
l ' h a b i t e n t . I t i b u s m e a . 

S s ç f s 
cv.m, il dit : 

PRIONS 

FA I T E S , S e i g n e u r J é sus , 
q u ' e n c e t t e d e m e u r e e n -

t r e n t , s u r l e s pas d e v o t r e 
h u m b l e s e r v i t e u r , l ' é t e r n e l le 

f é l i c i t é , la d i v i n e p r o s p é r i t é , 
la j o i e p u r e , la c h a r i t é f e -
c o n d e , l a s a n t é c o n t i n u e l l e ; 
q u e l e s d é m o n s s o i e n t c h a s -
sés d e c e l i e u ; q u e l e s 
A n g e s d e la pa i x s 'y é t a -
b l i s s e n t , e t e n r e p o u s s e n t 
t o u t e d i s c o r d e n u i s i b l e . M a 
n i f e s t e z s u r n o u s , S e i g n e u r , 
la g r a n d e u r d e v o t r e sa in t 
n o m , e t b é n i s s e z n o t r e m i -
n i s t è r e , s a n c t i f i e z la p r é -
s e n c e d e v o t r e h u m b l e s e r -
v i t e u r , v o u s q u i ê tes s a i n t 

ORÈMUS 

INTRÓEAT , D ó m i n e Jesu 
Chr i s t e , d o m u m h a n c , 

s u b n o s t r a l i um i l i t á t i s 
i n g r é s s u , í e t é rna f e l i c i -
t a s , d i v i n a p r o s p é r i t a s , 
s e r é n a leetit ia, c h à r i t a s 
f r u c t u o s a , s án i t a s s e m -
p i t è r n a ; e f f ú g i a t ex h o c 
l o c o accéssus d s e r n o n u m ; 
a d s i n t A n g e l i p a c i s ; do-
m ù m q u e h a n c d e s e r a i 
o m n i s m a l i g n a d i s c o r d i a . 
M a g n i f i c a , D ò m i n e , su-
p e r n o s n o m e n s a n c t u m 
t u u m , e t b é n e d i c T n o -
stra ! c o n v e r s a t i c e l i , san-
c i i fica nos t ra ) l i u m i l i t á t i s 
i n g r é s s u m , q u i sanctus 

et p i u s e s , e t p é r m a n e s , 
c u m P a t r e e t Sp i r i tu s a n -
cto , i n s é c u l a sasculó-
r u m . A m e n . 

ORÈMUS e t d e p r e c é m u r 
D ó m i n u m n o s t r u m Je -

s u m C h r i s t u m , u t b e n e -
d i c é n d o b e n e d í c a t f h o c 
t a b e r n á c u l u m e t o m n e s 
hab i t án tes i n e o , e t d e l 
e is A n g e l u m b o n u m c u -
s t ó d e m , e t f á c i a t e o s s ib i 
s e r v i r e , ad c o n s i d e r á n -
d u m m i r a b i l i a d e l e g e 
s u a ; a v é r t a t a b e i s omn ' es 
c o n t r a r i a s potes tà tes ; e r í -
p iat e o s a b o m n i f o r m i -
d i n e et a b o m n i p e r t u r -
b a t o n e , a c sanos i n h o c 
t a b e r n á c u l o c u s t o d i r e d i -
g n é t u r . Q u i c u m P a t r e 
et S p i r i t u s a n c t o , v i v i t et 
r e g n a t D e u s , i n s tecula 
s a i c u l ó r u m . A m e n . 

ORÈMUS 

EX A U D I n o s , D ò m i n e 
s á n e t e , P a t e r o m n i p o -

t ens , a l t è r n e D e u s , e t 
m i t t e r e d i g n é r i s s a n c t u m 
A n g e l u m t u u m d e cce l is , 
qu i cus tód ia t , f ó vea t , p r ó -
tegat, v i s i t e t a t q u e d e f é n -
dat , o m n e s h a b i t á n t e s i n 
hoc h a b i t á c u l o . P e r C h r i -
s l u m D ó m i n u m n o s t r u m . 
A m e n . 

et m i s é r i c o r d i e u x , e t q u i 
r é g n e z a v e c l e P è r e e t l e 
S a i n t - E s p r i t , d a n s l e s s i è -
c l e s d e s s i è c l e s . A i n s i s o i t - i l . 
P R I O N S e t s u p p l i o n s N o t r e -
r S e i g n e u r J é s u s - C h r i s t 
d e r é p a n d r e s e s b é n é d i c -
t i o n s a b o n d a n t e s s u r c e t t e 
d e m e u r e e t s u r t ous c e u x 
q u i l ' h a b i t e n t , d e l e s c o n -
fier à la g a r d e fidèle d e s o n 
A n g e , e t d e f a i r e d ' e u x d e 
d i g n e s s e r v i t e u r s q u i c o n -
s i d è r e n t l e s m e r v e i l l e s r e n -
f e r m é e s d a n s sa l o i ; d ' é l o i -
g n e r d ' e u x t ou tes l e s p u i s -
s a n c e s e n n e m i e s ; d e l e s d é -
l i v r e r d e t ou t e c r a i n t e e t d e 
toute a g i t a t i o n , e t d e d a i -
g n e r l e s c o n s e r v e r sa ins e t 
sau fs d a n s ce t t e m a i s o n . L u i 
q u i , é l a n t D i e u , v i t e t r è g n e 
a v e c l e P è r e e t l e S a i n t -
E s p r i t , d a n s l e s s i è c l e s d e s 
s i è c l e s . A i n s i s o i t - i l . 

PRIONS 

EXAUCEZ - NOUS , S e i g n e u r 
s a i n t , P è r e t o u t - p u i s -

sant , D i e u é t e r n e l , et d a i -
g n e z e n v o y e r des c i e u x v o -
t r e s a i n t A n g e , a f in q u ' i l 
g a r d e , f a v o r i s e , p r o t è g e , v i -
s i t e e t d é f e n d e , t ous c e u x 
q u i h a b i t e n t d a n s c e t t e d e -
m e u r e . P a r J é s u s - C h r i s t 
N o i r e - S e i g n e u r . A i n s i so i t -
i l . 

On récite le Confiieor, en latin ou en langue vulgaire, et le 
Pretre, après le Misereatur et l'indulgenliam, invite les 
assistants a prier pour le malade, pendant qu'il lui adminis-
trera le sacrement. Puis il bénit en disant : 

T K ' ! ° m i . n e P a t r i s f , e t | i u n o m du P è r e , e t du 
L I<iln f , et S p i r i t u s f | A F i l s , e t du S a i n t - E s p r i t , 



s a n c t i , e x t i n g u â t u r in t e 
o m n i s v i r tus d i â b o l i p e r 
i m p o s i t i ô n e m m â n u u m 
n o s t r â r u m , e t p e r i n v o -
c a t i ô n e m o m n i u m san-
c t o r u m A n g e l ô r u m , A r -
c h a n g e l ô r u m , P a t r i a r c h à -
r u m , P r o p h e t â r u m , A p o -
s t o l ô r u m . M â r t y r u m , 
C o n f e s s ô r u m , V i r g i n u m , 
a t q u e ô m n i u m s i m u l S a n -
c t o r u m . A m e n . 

11 nrend l'huile sainte et fait l'onction au malade sur les yeux 
fermés les orèuies, les narines, la bouche f e rmée , les mams 
et es p\eS , en prononçant les paroles de la formule c.-après : 
Per iïtom .., à chaque onction, qu'il essuie .mméd.atement 
avec un des pelotons préparés. Pour les hommes, si l é ta t du 
malade le permet , on oint de plus les rems. 

q u e t o u t e p u i s s a n c e du d é -
m o n so i t é t e i n t e e n v o u s i 
par l ' i m p o s i t i o n de n o s 
m a i n s , e t p a r l ' i n v o c a t i o n d e 
t o u s l e s s a i n t s A n g e s , A r -
c h a n g e s , P a t r i a r c h e s , P r o -
p h è t e s , A p ô t r e s , M a r t y r s , 
C o n f e s s e u r s , V i e r g e s , e t d e 
t o u s l e s S a i n t s r é u n i s . A i n s i 
s o i t - i l . 

PAR c e f t e s a in t e o n c t i o n 
e t p a r sa t r è s d o u c e m i -

s é r i c o r d e , q u e l e S e i g n e u r 
v o u s p a r d o n n e t ous l e s p é -
c h é s q u e v o u s ave z c o m m i s 
p a r la v u e . A i n s i so i t - i l . 

. . . p a r l ' o u ï e . 

. . . p a r l ' o d o r a t . 
. . . p a r l e g o û t e t la p a -

r o l e . 
. . . p a r l e t o u c h e r . 
. . . par la m a r c h e . 
. . . p a r l a d é l e c t a t i o n c h a r -

n e l l e . 

Après les onctions 

S e i g n e u r , a y e z p i t i é d e 
n o u s . — Jésus -Chr i s t , a y e z 
p i t i é d e n o u s . — S e i g n e u r , 
a y e z p i t i é d e n o u s . 

N o t r e P è r e , e t c . 
f . E t n e n o u s la i ssez pas 

s u c c o m b e r à la t e n t a t i o n . — 
M a i s d é l i v r e z - n o u s du 

m a l . 
y . S a u v e z v o t r e s e r v i t e u r 

ri i s t am s a n c t a m u n -
c t i ó n e m f e t sua m 

p i í s s i m a m m i s e r i c ó r -
d i a m , i n d ù l g e a t t i b i D o -
m i n u s q u i d q u i d p e r V i -
s u m d e l i q u í s t i . A m e n . 

. . . p e r a u d í t u m . 

. . . p e r o d o r á t u m . 
. . . p e r g u s t u m e t l o c u -

t i ó n e m . 
. . . p e r t a c t u m . 
. . . p e r g r e s s u m . 
. . . p e r í u m b ó r u m d e l e -

c t a t i ó n e m . 
, le Prêtre dit : 

K y r i e , e l é i s o n . — Chr i -
s te , e l é i s o n . — K y r i e , e l é -
i s o n . 

P a t e r n o s t e r , e t c . 
y . E t n e n o s indúcas 

i n t e n t a t i ó n e m . — S). Sed 
l i b e r a n o s a m a l o . 

f . S a l v u m ( s a l v a m ) fac 

s e r v i m i t u u m ( a n c i l l a m 
t u a m ) . — ii). D e u s m e u s , 
s p e r à n t e m in t e . 

f . M i t t e e i , D ò m i n e , 
a u x i l i u m d e sanc to . — 
l i - Et d e S i o n t u é r e e u m 
( e a m ) . 

t - E s t o e i , D ò m i n e , tu r -
r is f o r t i t u d i n i s . — li). A fa-
e i e i n i m i c i . 

f - N i h i l p r o f i c i a t i n i -
in i cus in eo ( e a ) . — it). Et 
f i l i u s i n i q u i t à t i s n o n a p -
p ó n a t n o c é r e e i . 

>''. D ò m i n e , e x à u d i o ra -
t i ò n e m m e a m . — R } . E t c l a -
m o r m e u s ad t e v é n i a t . 

f . D ò m i n u s v o b i s c u m . 
— R ) . E t c u m s p i r i t u tuo . 

ORÈMUS 

D Ò M I N E D e u s , q u i p e r 
A p ò s t o l u m t u u m Ja -

c ó b u m l o c ù t u s es : I n -
f i r m à t u r q u i s i n v o b i s , 
i ndùca t p r e s b y t e r o s E c -
c l è s i a , e t o r e n t s u p e r 
e u m , u n g é n t e s e u m ò l e o 
m n ò m i n e D ò m i n i ; et 
o rà t i o f i d e i sa l vàb i t i n f i r -
m u m , e t a l l e v i à b i t e u m 
D ò m i n u s ; e t si i n p eccà -
tis s i t , r e m i t l é n t u r e i : 
cura, q u i e s u m u s , R e d é m -
ptor n o s t e r , g rà t i a sanc i i 
Sp i r i tus l a n g u ò r e s i s t ius 
i n f i r m i , e j u s q u e sana 
vu lne ra e t d i m i t t e p e c -
ca t a , a t q u e d o l ò r e s c u n -
ctos m e n t i s e t c ò r p o r i s 
ab eo e x p é l l e , p l e n à m -
que i n t é r i u s e t e x t é r iu s 

( s e r v a n t e ) . — ii). Q u i e s p è r e 
e n v o u s , m o n D i e u . 

f . E n v o y e z - l u i , S e i g n e u r , 
v o t r e s e c o u r s d e v o t r e s a n c -
t u a i r e . — i î . P r o t é g e z - l e ( l a ) 
du h a u t d e S i o n . 

S o y e z - l u i , S e i g n e u r , 
un r e m p a r t d e sa lut . — R). 
C o n t r e les assauts d e l ' e n -
n e m i . 

f . Q u e l ' e n n e m i n e p u i s s e 
r i e n c o n t r e lu i ( e l l e ) . — R). 
Et q u e l e fils d ' i n i q u i l é n e 
pu i s se lu i n u i r e . 

f . S e i g n e u r , e x a u c e z m a 
p r i è r e . — R). E l q u e m e s 
c r i s s ' é l è v e n t j u s q u ' à v o u s . 

f - L e S e i g n e u r s o i t a v e c 
vous . — 1Î, Et a v e c v o t r e 
e spr i t . 

PRIONS 

S E I G N E U R D i e u , q u i a v e z 
d i t p a r v o t r e a p ô t r e 

s a i n t J a c q u e s : S i q u e l -
q u ' u n d ' e n t r e v o u s es t m a -
l a d e , q u ' i l a p p e l l e l e s p r ê -
t res d e l ' E g l i s e , q u ' i l s p r i e n t 
s u r lu i , e n l ' o i g n a n t d ' h u i l e , 
au n o m du S e i g n e u r ; et la 
p r i è r e d e la f o i s a u v e r a l e 
m a l a d e , e t l e S e i g n e u r l e 
s o u l a g e r a ; e t , s ' i l a d e s 
p é c h é s , i l s l u i s e r o n t r e -
m i s : ô n o t r e R é d e m p t e u r , 
n o u s v o u s e n s u p p l i o n s , 
g u é r i s s e z p a r la g r â c e du 
S a i n t - E s p r i t l e s i n f i r m i t é s 
d e c e m a l a d e ; f e r m e z ses 
p l a i e s e t p a r d o n n e z - l u i ses 
p é c h é s , ô t e z - l u i t o u t e s l e s 
d o u l e u r s d e l ' â m e e t d u 
c o r p s , a c c o r d e z - l u i a v e c 
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bon t é u n e g u é r i s o n e n t i è r e I 
p o u r l ' i n t é r i e u r e t l ' e x t é -
r i e u r , a f in q u e , r é t a b l i p a r 
u n e f f e t d e v o t r e m i s é r i -
c o r d e , i l p u i s s e se l i v r e r 
d e n o u v e a u à ses p r e m i è r e s 
o c c u p a t i o n s . V o u s q u i , é tan t 
D i e u , v i v e z e t r é g n e z a v e c 
l e P è r e e t l e S a i n t - E s p r i t , 
d a n s l e s s i è c l e s d e s s i è c l e s . 
A i n s i s o i t - i l . 

PRIONS 

DAIGNEZ, S e i g n e u r , a b a i s -
s e r un r e g a r d s u r v o t r e 

s e r v i t e u r N . , q u e la m a l a -
d i e d e s o n c o r p s a c c a b l e , 
e t d o n n e z u n e n o u v e l l e 
v i g u e u r à son â m e q u e 
v o u s ave z c r é é e ; a f i n q u e , 
p u r i f i é p a r l e s é p r e u v e s , i l 
s e s e n t e r e d e v a b l e d e s o n 
sa lu t à v o t r e b o n t é . P a r 
J é s u s - C h r i s t N o t r e - S e i -
g n e u r . A i n s i s o i t - i l . 

PRIONS 

SEIGNEUR s a i n t , P è r e t ou t -
p u i s s a n t , D i e u é t e r n e l , 

q u i , e n r é p a n d a n t la g r â c e 
d e v o t r e b é n é d i c t i o n d a n s 
l e s c o r p s m a l a d e s , t é m o i -
g n e z e n v e r s v o s c r é a t u r e s 
u n e si t e n d r e s o l l i c i t u d e , 
d a i g n e z p r ê t e r l ' o r e i l l e à 
l ' i n v o c a t i o n d e v o t r e n o m , 
d é l i v r e z v o t r e s e r v i t e u r 
d e l a m a l a d i e , r é t ab l i s s e z 
sa s a n t é , q u e v o i r e m a i n 
d i v i n e l e t i r e d e son l i t 
d e d o u l e u r : a f f e r m i s s e z - l e 
p a r v o t r e f o r c e , p r o t é g e z - l e 
p a r v o t r e p u i s s a n c e , e t r e n -
d e z - l e à v o t r e s a i n t e E g l i s e 
a v e c t o u s l e s b i e n s q u e n o u s 

ES PRATIQUES 

s a n i t â t e m m i s e r i c ó r d i t e r 
r e d d e , ut , o p e m i s e r i c ó r -
d i œ t u œ r e s t i t û t u s , a d p r i -
s t ina r e p a r é t u r o f f i c i a . 
Q u i c u m P â t r e e t S p i r i t a 
s a n c t o v i v i s et r é g n a s 
D e u s , i n sœcu la sœcu lô -
r u m . A m e n . 

ORÈMUS 

RÉSPICE, q u a j s u m u s , D ò -
m i n e , f à m u l u m t u u m 

N., in i n f i r m i t ä t e su i 
c o r p o r i s f a t i s c é n t e m , e t 
à n i m a m r é f o v e , q u a m 
c r e a s t i ; u t , c a s t i g a t i on i -
b u s e i n e n d à t u s , se tua 
s é n t i a t m e d i c i n a s a l v a -
tali!. P e r C h r i s t u m D o -
m i n u m n o s t r u m . À m e n . 

ORÈMUS 
R\ÓMINE s a n c t e , P a t e r 
1 ) o m n i p o t e n s , » t è r n e 
D e u s , q u i , b e n e d i c t i ó -
n i s tuie g r à t i a m œ g r i s 
i n f u n d é n d o c o r p o r i b u s , 
f a c t u r a m t u a m m u l t i -
p l i c i p i e l i t e c u s t ó d i s : 
a d i n v o c a t i ó n e m tui n o -
m i n i s b e n i g n u s ass i s t e , 
ut f à m u l u m t u u m , ab 
œ g r i t u d i n e l i b e r â t u m et 
san i tâ t e d o n â t u m , des -
t e rà tua é r i g a s , v i r tùte 
c o n f i r m e s , p o t e s t a t e 
t u e â r i s , a t q u e E c c l e -
s ia ! t u » s a n c t œ cum 
o m n i d e s i d e r a t a prospe-
r i t â t e r es t i tuas . P e r C h n -

ORAISONS JACULATOIRES 4-93 
s tum D o m i n u m n o s t r u m . 
— R). A m e n . 

d é s i r o n s p o u r lu i . P a r 
Jésus - C h r i s t N o t r e - S e i -
g n e u r . — fi). A i n s i s o i l - i l . 

O R A I S O N S J A C U L A T O I R E S P O U R D I S P O S E R 

L E S M A L A D E S A U N E B O N N E M O R T 

a U T , \ d , e f l l l e ' l " e s - u n e s d e c e s o r a i s o n s 
ou d a u t r e s s e m b l a b l e s , a v e c d i s c r é t i o n p o u r t a n t e t 
sans l e f a t i g u e r . \ o u s p o u v e z v o u s s e r v i r aussi d e 
d i v e r s e s p r i è r e s e t p r a t i q u e s p i e u s e s i n d i q u é e s d a n s 
ce Manuel e t a p p r o p r i é e s a l ' é ta t du m a l a d e , s u r t o u t 
des a c t e s d e f o i , d ' e s p é r a n c e , d e c h a r i t é et d e c o n -
I I I 11()II . 

TE crois en vous, mon Dieu, vérité infaillible, 
tl Je crois tout ce que la sainte Eglise m'en-
seigne. 

J'espère en vous, ô Dieu infiniment misé-
ricordieux. 

Je vous aime, Bonté infinie. 
Mon Jésus, je me repens de vous avoir 

offensé. 
Mon Jésus, pardonnez-moi comme je par-

donne à tous ceux qui m'ont offensé. 
Mon Jésus, j'accepte mes souffrances en 

expiation de mes péchés, et en union avec 
celles que vous avez endurées pour moi sur la 
Croix. 

Mon Jésus, sauvez-moi par les mérites de 
votre Passion. 

Mon Dieu, donnez-moi votre saint pa-
radis. r 

Marie, ma bonne mère, aidez-moi en ce 
moment. Saint Joseph, mon puissant protec-
teur, secourez-moi. Saint Michel Archange, 
defendez-moi. Mon bon Ange gardien, assis-
tez-moi. Saint N..., mon glorieux Patron, 
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recommandez - moi à Jésus-Christ: Tous les 
S s d u c i e l , p r i e z D . e u p o u r m o , 

Mon lésus, misericorde . 
E x Gœur'de Jésus, soyez mon amour . 

^ S S ^ ^ s i s t e z - m o i dans ma 

d 6 g C ; Joseph, que je meure pai-
siblement en vôtre sainte compagnie. 

Q u a n d l e m a l a d e e ^ Î ^ I S a Î p S n s ' d ' e a ù 
r e n o u v e l l e p l u s frequemmc.U l e s P ^ ^ 
b é n i t e . On lu i f a i t t e m r , a u i F s i g n i f i e r qu ' i l 

t e m p s , u n « « « « ^ ¡ f T L e s ass i s tan ts à g e -
v e u t m o u r i r d a n s l a r a i e f e r v e u r d o n t i l s 
n o u x , p r i e n t p o u r l u i n v o q u e r , s ' i l l e p e u t , ou 
son t c a p a b l e s . O n lu G 1 1 ™ ° G É N I ' d e Jésus- : JÉSUS, 
l ' o n i n v o q u e p o u lu i l e no« i0 , i n c l i n a n t a u b e so in 

J S f l u î r d e m ^ n l ' è r e q u f f p u i s s e e n t e n d r e , l e s p n e r e s 

s u i v a n t e s : 

Seigneur, je remets mon âme entre vos 

i F t S ^ ^ miséricorde 
protégez- moi Contre l'ennemi de mon salut, et 
r e œ w z - r n o i j ^ 

. indulgence de 
1846.) - T c ? " U T e PO«-Maurice auprès des malades. 

21 mai 1892.) _ chaque lois. — Indulgence pU; 

a i n d u l g e n c e ^ f f i S quotidienne, et aux cond,-
nière, une lois le mms, pour * i m ) 

rions ordinaires ( f t . ' ^ p o u r c h a e n „ e de ces trou 
o r U e » » ^ ^ avril 1807.) 

PRIÈRES 
POUR LA RECOMMANDATION DE L'AME 

On donne le crucifix à baiser au mourant, en l'excitant à 
mettre sa confiance dans les mérites du Sauveur; puis on le 
place devant lui , afin que cette vue le fortifie dans son espé-
rance; et après avoir allumé le cierge bénit , on récite à 
genoux les litanies qui suivent : 

j ^ Y R i E , e l é i s o n . 

Chr i s te e l é i s o n . 

K y r i e , e l é i s o n . 
Sancita M a r í a , o r a p r o e o . 
O m n e s sanc t i A n g e l i et 

A r c h á n g e l i , o ra te p r o 
eo . 

S á n e t e A b e l , o r a p r o e o . 
O m n i s c h o r u s J u s t ó r u m , 

ora p r o eo . 
Sánete A b r a h a m , o r a . 
Sánete J o á n n e s Bapt í s ta , 

ora p r o e o . 
Sánete J o s e p h , o r a p r o 

eo . 
O m n e s sanc t i P a t r i a r -

cha; et P r o p h é t i e , o r a t e 
p r o e o . 

Sánete P e t r e , o r a . 
Sánete P a u l e , o r a . 
Sánete A n d r é a , o r a . 
Sánete J o á n n e s , o r a . 
O m n e s sanc t i A p ó s t o l i e t 

Evange l i s t i » , o r á t e p r o 
eo . 

O m n e s sanc t i D i s c í p u l i 
D ò m i n i , o r á t e p r o e o . 

Omnes sanc t i I n n o c é n t e s , 
oráte p r o eo . 

Sánete S t é p h a n e , o r a p r o 
eo. 

Sánete L a u r é n t i , o r a . 

SEIGNEUR, a y e z p i t i é d e 
n o u s . 

J é s u s - C h r i s t , a y e z p i t i é d e 
n o u s . 

S e i g n e u r , a y e z p i t i é d e n o u s . 
S a i n t e M a r i e , p r i e z p o u r l u i . 
S a i n t s A n g e s e t A r c h a n g e s , 

p r i e z tous p o u r l u i . 

S a i n t A b e l , p r i e z p o u r l u i . 
C h œ u r d e s J u s t e s , p r i e z 

p o u r l u i . 
S a i n t A b r a h a m , p r i e z . 
S a i n t J e a n - B a p t i s t e , p r i e z 

p o u r l u i . 
S a i n t J o s e p h , p r i e z p o u r 

lu i . 
S a i n t s P a t r i a r c h e s e t P r o -

p h è t e s , p r i e z t ous p o u r 
l u i . 

S a i n t P i e r r e , p r i e z . 
S a i n t P a u l , p r i e z . 
S a i n t A n d r é , p r i e z . 
S a i n t J e a n , p r i e z . 
S a i n t s A p ô t r e s e t E v a n g é -

l i s t e s , p r i e z tous p o u r 
l u i . 

Sa in t s D i s c i p l e s d u S e i -
g n e u r , p r i e z tous p o u r 
l u i . 

S a i n t s I n n o c e n t s , p r i e z tous 
p o u r l u i . 

S a i n t E t i e n n e , p r i e z p o u r 
l u i . 

S a i n t L a u r e n t , p r i e z . 
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pr iez , 
pr iez , 
pr iez . 

Saints M a r t y r s , p r i e z tous 
pour lu i . 

Sa int Sy l v e s t r e , 
Sa int G r é g o i r e , 
Sa in t A u g u s t i n , 
Saints Pon t i f e s et Confes-

seurs , p r i e z tous pour 
lu i . 

Sa int B e n o î t , p r i e z . 
Sa int F r a n ç o i s , pr iez . 
Sa ints M o i n e s et. E r m i t e s , 

p r i e z tous p o u r lu i . 
Sa inte M a r i e M a d e l e i n e , 

p r i e z p o u r lui . 
Sa inte L u c i e , p r i e z . 
Sa intes V i e r g e s et Veuves , 

p r i e z toutes pour lu i . 
Sa in ts et Sa in tes d e Dieu, 

in te rcédez tous pour lu i . 
S o y e z - l u i p r o p i c e , pa rdon-

n e z - l u i , S e i g n e u r . 
Soyez- lu i p rop i ce , d é l i v r e z -

le , Se i gneur . 
Soyez- lu i p r o p i c e , d é l i v r e z . 
D e vo t r e c o l è r e , dé l i v r e z . 
Du pé r i l d e la m o r t , d é l i -

v r e z - l e , S e i g n e u r . 
D ' u n e mauva i s e m o r t , dé l i -

v r e z - l e , S e i g n e u r . 
Des p e ine s d e l ' en f e r , dé l i -

v r e z - l e , Se i gneur . 
D e tout ma l , dé l i v rez . 
D e la pu issance du d é m o n , 

d é l i v r e z - l e , S e i g n e u r . 
P a r vo t r e Nat i v i t é , dé l i v r e z -

le , S e i g n e u r . 
P a r vo t re C ro i x et vo t re 

P a s s i o n , dé l i v r e z . 
P a r vo t r e Mo r t et v o t r e Sé-

p u l t u r e , d é l i v r e z . 
Pa r vo t r e g l o r i euse Résur -

rec t i on , d é l i v r e z . 
P a r vo t r e a d m i r a b l e Ascen-

s ion , d é l i v r e z . 

O m n e s sancti Mártyres , 
o rá te p ro eo . 

Sánete S i l vés ter , o ra . 
Sánete Gregó r i , ora . 
Sánete A u g u s t i n e , o ra . 
O m n e s sancti Pon t í f i c es 

et C o n f e s s ó r e s , oráte 
p r o eo . 

Sánete Bened íc te , ora . 
Sánete F ranc í s ce , ora . 
O m n e s sanct i M o n a c h i et 

Eremita ! , oráte p r o eo . 
Sancta María Magda l éna , 

o ra p ro e o . 
Sancta L u c i a , ora . 
O m n e s sanctíe V í r g i n e s et 

Viduíe, oráte p r o eo. 
O m n e s Sanct i et Sanct íe 

De i , in t e rcéd i l e p r o eo . 
P r o p í l i u s es to , parce e i , 

D ó m i n e . 
P rop í t ius e s t o , l ibera 

e u m , D ó m i n e . 
P rop í t ius es to , l i be ra . 
Ab i ra tua, l ibera . 
A per í eu lo mor t i s , l ibera 

e u m , D ó m i n e . 
A mala m o r t e , l ibera 

e u m . D ó m i n e . 
A pcenis i n t e r n i , l ibera 

e u m , D ó m i n e . 
Ab o m n i m a l o , l ibera . 
A potestáte d i àbo l i , l ibera 

e u m , D ó m i n e . 
P e r Na t i v i t á t em tuam, 

l ibera e u m , D ó m i n e . 
P e r Crucera et Passió-

n e m t u a m , l ibera. 
P e r M o r t e m et Sepul tú-

r a m tuam, l ibera. 
P e r g l o r i ó sam Resurre -

c t i ó n e m t u a m , l ibera. 
P e r admiráb i l e i t i Ascen-

s i ó n e m t u a m , libera. 
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P e r g rd t i am Sp i r i tus san-
cti P a r ä c l i t i , l ibera 
e u m , D ö m i n e . 

In d i e j u d i c i i , l ibera eum, 
D ö m i n e . 

P ecca tö r e s , te r o g ä m u s 
audi nos. 

Ut ei p a r c a s , te r ogä -
m u s , audi nos. 

K y r i e , e l e i son . 

Chr i s t e , e l e i son . 

K y r i e , e l e i son . 

P a r la g r â c e du S a i n t - E s -
pr i t c onso l a t eu r , dé l i -
v r e z - l e , S e i g n e u r 

Au j o u r du j u g e m e n t , dé-
l i v r e z - l e , S e i gneu r , 

l e c h e u r s , nous vous sup -

p l i o n s , exaucez -nous , 
c a r d o n n e z - l u i ses péchés , 

nous vous en suppl ions . 
S e i g n e u r , ayez p i t i é d e 

nous . 

Jésus-Chr ist , ayez p i t i é d e 
nous. 

S e i g n e u r , ayez p i t i é d e 
nous . 

L e malade étant à l'agonie, on d » : 

ORATIO 
p R O F i c f s c E R E , an ima 
1 Chr is t iana , d e hoc 
m u n d o , in n o m i n e Dei 
Pa t r i s o m n i p o t é n t i s qu i 
te creàv i t , in n ò m i n e Je-
su C h r i s » F i l i i Dei vivi 
qui p r o te passus est, in 
nom ine Sp i r i tus sancti 
qui in te efTiìsus es l , in 
nom ine A n g e l ó r u m et 
A r c h a n g e l ó r u m , in nò-
m ine T h r o n ó r u m et Do-
m i n a l i ó n u m , in n ò m i n e 
F n n c i p à t u u m et Potestà-
ram, in n ò m i n e C h é r u -
b im et S é r a p h i m , in nó-
mineL P a t r i a r chà rum et 
P rophe tà rum, in n ò m i n e 
sanctorum A p o s t o l ó r u m 
et Lvange l i s t à rum, in nò-
mine sanc t o rum Màr ty -
rum et Con f e s só rum in 
nomine sanetórum Mo-
nachorum et E r e m i t a -
rum , in n ò m i n e sanetó-
rum V i r g i n u m , et ó m -

ORAISON 
n-ARTEz de ce m o n d e , â m e 
l c h r é t i e n n e , au n o m de 
Dieu le Père t ou t -pu issant 
qu i vous a c r é é e ; au n o m 
de Jesus-Christ F i l s du Dieu 
v i van t , qu i a souf f e r t pour 
v ous ; au n o m de l 'Espr i l -
fcamt, qu i est descendu sur 
v ous ; au n o m des A n g e s et 
des A r changes ; au n o m d e s 
I rones e t des Domina t i ons ; 

au n o m des P r inc ipautés et 
des Pu issances ; au n o m des 
L h e r u b i n s et des Sé raph ins ; 
au n o m des Pa t r i a r ches et 
des P r o p h è t e s ; au n o m des 
sa ints Apô t r es et E v a n e é -
l is tes ; au n o m des saints 
Mar ty rs et Con f esseurs ; au 
n o m des saints Mo ines et 
so l i t a i r es ; au n o m des sa in-
tes v i e r g e s ; au n o m de tous 
les Saints et d e toutes les 
Saintes d e D ieu . Que vo t re 
d e m e u r e soit a u j o u r d ' h u i 
dans la paix , et vo t re habi -



tat ion dans la sa inte S i on . 
P a r l e m ê m e J.-C. 

jï|. A ins i soit-i l . 
ORAISON 

DIEU m i s é r i c o r d i e u x , Dieu 
c l é m e n t , qu i , par vo t r e 

in f in i e m i s é r i c o r d e , r eme t -1 
te/, les péchés d e ceux 
qu i e n font p én i t ence , et 
dont l e pardon e f face j u s -
qu'à la t race d e nos c r imes , 
jetez un regard f a vo rab l e 
sur vo t r e se rv i t eur N., 
qui a voue ses f autes , qu i 
vous en d e m a n d e pa rdon 
de tout son cœur , e t e x a u -
cez sa p r i è r e . R e n o u v e l e z 
en l u i , P è r e p le in d e c l é -
m e n c e , c e q u e la f r a g i -
lité h u m a i n e ou la m a l i c e i 
de l ' e spr i t tentateur on t pu 

, c o r r o m p r e ou gâter dans | 
son à m e . A t tachez au co rps 
de vo t r e sa inte Eg l i se ce 
m e m b r e q u e vous avez ra-
cheté . La issez -vous t oucher 
par ses g ém i s s emen t s et 
par ses l a rmes . I l n a d e 
con f i ance q u ' e n vo t r e n u - i 
s é r i c o rde : da i gne z 1 ad -
me t t r e à la g râce d 'une par-
f a i t e r é conc i l i a t i on . ¡Nous 
vous en supp l i ons par J.-C. 
N . - S . . 

B). A ins i s o i t - i l . 

JE vous r e c o m m a n d e à Dieu 

t ou t -pu i s san t , m o n très 
c h e r f r è r e , et.je v ous r eme t s 
e n t r e les ma ins d e ce lu i d o n t 

n i u m Sanc t ó rum et San-
c t à r u m D e i ; hód i e sit in 
pace locus tuus, e t habi -
tàtio tua in sancta S i on . 
P e r e ù m d e m Chr i s tum 
D o m i n u m n o s t r u m . 

R). A m e n . 

ORATIO 

DEUS m i s é r i c o r s , Deus 
C l emens , Deus , qu i 

s e cundum m u l t i t ü d i n e m 
mise ra t i ónum t u a r u m 
peccata pceni tént ium de -
les, et p r i c t c r i t ó rum c r i -
m i n u m cu lpas vèn ia r e -
m i s s i ó n i s e v a c u a s i r esp i -
ce p rop i t ius super h u n c 
f à m u l u m tu u m N . , e t r e -
m iss i ónem o m n i u m pec-
ca t ó rum suòni m tota co r -
d is c on f e ss i óne posccn -
tem deprecà tus exaud i . 

I Rénova in e o , pnss i -
m e P a t e r , qu idquu l t e r -
réna fragilità!» c o r ru -
p tum, vef qu id q u i d d iabo -
l ica f r a u d e v i o l a tum e s t ; 
et unitat i c o r p o r i s Ecc l e -
sia; m e m b r u m r e d e m p tio-

I n i s a n n é c t e . M ise re re ,Do-
m i n e , g e m i t u u m , mise-
r é r e l a c r y m à r u m e j u s ; et 
non habén t em f iduc iam, 

I nisi in tua miser i cor -
d ia , ad tua; sac ramentum 
reconc i l i a t i ón is admitte . 

P e r Chr is t ian Dominum 
n o s t r u m . 

ìtj. A m e n . 
poMMÉNDO te omnipo ten-
te ti D e o , ca r i ss ime tra-
t e r , et e i , cu jus es creatu-
ra , c o m m i t t o : ut, c u m hu-

man i tà t i s d é b i t u m m o r t e 
in t e r ven i én t e p e r só f v e -
r is, ad auctóre in t u u m , 
qu i te de l i m o terra» f o r -
màve ra t , re verta r i s .Egre -
diént i i taque ànimce tuce 
de c ó r p o r e sp l énd idus 
A n g e l ó r u m ccetus occùr -
ra t ; j udex A p o s t o l ó r u m 
tibi senàtus a d v é n i a t ; 
cand ida tó rum tibi Mar ty -
rum t r iumphä to r exé r c i -
tus ó b v i e t ; l i l iàta rut i -
l ànt ium te Con fessó rum 
tarma c i r c i i m d e t ; j u b i -
l àn t ium te V i r g i n u m cho-
rus ex c i pi at ; et beàtaj 
quiét is in s inu Pat r iar -
chàrurn te c o m p l é x u s as-
t r ingat i m i t i s a tque f e -
stivus Christ i Jesu t ibi 
aspéctus appàreat , qu i te 
inter assisténtes sibi j ü -
g i ter in terèsse decé rna t . 
I gnores o m n e q u o d h o r -
ret in ténebr is , q u o d stri-
de i ili flammis, quod c n i -
ciat in tormént is . Cedat 
tibi t e t é r r imus Sàtanas 
cum satel l i t ibus su i s ; in 
advéntu tuo te comi tànt i -
bus A n g e l i s c o n t r e m f -
seat, a tque in setérnaì no -
ctis chaos i m m a n e d i f fù -
Siat. Exs i i rgat D e u s , et 

iss ipéntur in im ic i e j u s ; 
et f ù g i a n t , qu i odérunt 
e u m , a f ä c i e e jus : s i cut 
déficit f u m u s , d e f i c i a n t ; 
sicut f lu i i cera a fàc i e 
i f n i s , sic p é r ean t pecca -
tores a fàc i e D e i ; et j u -
sti epu l én tur et exsùltent 
in conspéctu Dei. C o n -

vous êtes la c r é a t u r e , af in 
qu ' ap rès a v o i r payé pa r vo-
t re m o r t la de t te c o m m u n e 
de la nature h u m a i n e , vous 
r e t ourn i e z à v o t r e C r é a -
t e u r , qu i vous a f o r m é du 
l i m o n de la t e r r e . Q u e la 
t roupe g l o r i e u s e des A n g e s 
v i enne a u - d e v a n t de vo t r e 
à m e l o r squ ' e l l e sort ira de 
vo t r e co rps . Q u e le sénat 
des Apô t r es , qu i do i t j u g e r 
a v e c D i e u tout l ' u n i v e r s , 
vous fasse un accue i l favo-
rable . Que la t r i o m p h a n t e 
a r m é e des Mar t y r s se r é -
j ou i s se à vo t re a r r i v é e . Que 
¡ ' éc latante r éun ion des C o n -
fesseurs vous e n v i r o n n e . 
Q u e le c h œ u r j o y e u x des 
V i e r g es vous r eço i v e . Qu'ad-
m i s dans le se in d ' A b r a -
h a m , tous les Pa t r i a r ches 
vous f é l i c i t en t et v ous e m -
brassent . Que Jésus-Chr ist 
se mon t r e à vous p l e in d e 
d o u c e u r et d ' a l l ég resse ; 
qu ' i l vous p l a c e au ra'ng de 
ceux qui do i v en t t ou jours 
être auprès d e f u i . Pu i ss i e z -
vous i g n o r e r tout ce q u e les 
t énèbres , l e s f l a m m e s et les 
t ourments on t d ' h o r r i b l e , 
d ' épouvan tab l e ! Que le d é -
m o n et ses min i s t r es se re -
connaissent va incus en vous 
voyant a r r i v e r a c c o m p a g n é 
des A n g e s ; q u e cet te t roupe 
i n f e rna l e se p r é c i p i t e dans 
l ' ab îme du chaos é t e rne l 
dès q u e vous para î t r ez . Que 
D ieu se l è ve , et q u e ses en-
n e m i s so ient d i ss ipés ; q u e 
ceux qui l e haïssent fu i en t 



à sa p r é s e n c e , qu ' i l s se d is-
s i p e n t c o m m e la f u m e e ; q u e 
les m é c h a n t s pé r i s s en t de -
van t D i e u , c o m m e la c i r e 
f o n d devan t l e f eu . Que les 
justes , au c o n t r a i r e , s o i en t 
dans la j o i e e t l e r av i s se -
m e n t d e v a n t l e b e i g n e u r , e t 

qu ' i l s so i en t c o m b l e s d a l -
l é g r e sse . Q u e tous les d é -
m o n s so i en t c o n f o n d u s , e t 
qu ' i l s vous l a i s sen t l i b r e le-
c h e m i n d u c i e l . Q u e Jesus-
C h r i s t , q u i a sou f f e r t pou t 
v o u s , vous d é l i v r e d e tout 
s u p p l i c e en l ' au t r e m o n d e ; 
qu ' i l vous sauve d e la p e i n e 
é t e r n e l l e , lu i qu i est m o r t 
p o u r v o u s ; qu ' i l vous p lace 
d a n s son parad i s p o u r y 
j ou i r d e s dé l i c e s sp i r i tue l l e s 
q u e r i e n ne pour ra t r o u b l e r . 
Que ce Pas t eur v e r i t a b l e 
v o u s r e c o n n a i s s e p o u r u n e 
de ses b r e b i s , qu ' i l , v o u s 
p a r d o n n e tous v o s pèches , 
et qu ' i l v o u s m e t t e a sa 
d r o i t e au n o m b r e des é lus . 
P u i s s i e z - v o u s v o i r v o t r e 

f u n d â n t u r i g i tu r e t e r u -
b é s t a n t o m n e s t a r t a r e® 
l e g i ó n e s , e t m i n i s t r i Ca-
tanie i ter t u u m i m p e d i r e 
non àudean t . L i b e r e t te 
a c ruc iâ tu C h r i s t u s , q u i 
p r o te c ruc i f i xus est. L i -
b e r e i te ab ¡etèrna m o r t e 
Chr is tus , qu i p r o t e m o r i 
d i enâ tus est . Const i tuât 
t e C h r i s t u s , F i l i u s De i 
v i v i , in t ra parad is i su i 
s e m p e r a m œ n a v i r e n t i a , 
e t i n t e r o v e s s u a s t e v e r u s 
il l e Pas to r agnoscat . LI le 
ab ò m n i b u s pecca t i s tuis 
te absó lva t , a tque ad dex -
t é r a m s u a m i n e l e c t o r u m 
s u ó r u m te so r t e cons t i -
tuât. R e d e m p t ó r e m tuum 
f â c i e ad fàc i e in v ideas , e t 

I prtesens s e m p e r ass is tens 
m a n i f e s t i s s i m a m beat is 
ó cul i s asp ic ias v e n t a t e m . 
Conat i t i ï tus i g i tur i n t e r 
â g m i n a B e a t ó r u m , c o n -
t è m p l a t i ó n i s d i v inœ du -

I c è d i n e po t i â r i s in ssecula 
ssecu lórum. — A m e n . 

R é d e m p t e u r f a c e à f a c e \ D i e u d e v é r i t é ! 
pu iss i ez -vous c o n t e m p l e r sans cesse ce ^ ^ d o u _ 

ORAISON 

RECEVEZ, S e i g n e u r , l ' â m e 
d e v o t r e s e r v i t eu r dans 

l e po r t d u sa lu t , c o m m e i l 
l 'a e s p é r é de v o t r e m i s é r i -
c o r d e — Si- A ins i soit-U. 

S e i g n e u r d é l i v r e z l ' â m e 
d e v o t r e s e r v i t e u r de tous 
les p é r i l s de l ' e n f e r , d e tout 

ORATIO 

O ù s c i P E , D ò m i n e , ser -
> vum t u u m , in l o c u m 
s p e r a n d o sii l i sa lvat io-
n i s a m i s e r i c ò rd i a tua. 

| — Rj. A m e n . . . 
| L i b e r a , D ò m i n e , ani-
' m a m serv i tui ex o m m -
I bus pe r i cu l i s i n f e r n i , et 

de l àque i s p œ n â r u m , et 
ex ò m n i b u s t r ibu la t i ó -
n ibus . — R). A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , â n i -
m a m se r v i t u i , s icut l i -
berast i H e n o c h et E l i a m 
de c o m m ù n i m o r t e m u n -
di . — l ì . A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , ân i -
m a m se r v i tu i , s icut l i -
berast i N o e d e d i l ù v i o . 
— RJ. A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , an i -
m a m se r v i t u i , s icut l i -
berast i A b r a h a m d e U r 
C h a l d œ ô r u m . — R). A -
m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , â n i -
m a m se r v i t u i , s icut l i -
berasti Job d e pass ión i -
bus su i s . — R). A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , â n i -
m a m se r v i t u i , s icut l i -
berasti Isaac d e hóst ia e t 
de m a n u patr is sui A b r a -
hfe. — R). A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , à n i -
m a m se r v i t u i , s i cu t l i -
berasti L o t h d e S ó d o -
mis e t de f i a m m a i gn i s . 
— tì). A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , â n i -
mam se r v i t u i , s icut l i -
berasti Móysen de m a n u 
P h a r a ó n i s , r é g i s JEgy-
p t i ó rum. — ii>. A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , àn i -
mam se r v i t u i , s icut l i -
berast i D a n i é l e m de lacu 
l e ó n u m . — A m e n . 

l i en d e p é c h é , et de tous les 
m a u x . — A i n s i s o i t - i l . 

S e i g n e u r , d é l i v r e z l ' â m e 
d e v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
vous avez d é l i v r é E n o c h 
et E l i e de la m o r t c o m -
m u n e à tous les h o m m e s . 
— R) A i n s i s o i t - i l . 

S e i g n e u r , dé l i v r e z l ' â m e 
de v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
vous avez sauvé N o é du 
d é l u e e . — R). A i n s i so i t - i l . 

S e i g n e u r , d é l i v r e z l ' â m e 
d e v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
vous a v e z t i r é A b r a h a m 
d ' U r en Cha ldée . — Bj. A i n s i 
s o i t - i l . 

S e i g n e u r , d é l i v r e z l ' â m e 
de v o t r e s e r v i t eu r , c o m m e 
vous a v e z d é l i v r é Job d e 
ses sou f f r ances . — RI. A i n s i 
s o i t - i l . 

S e i g n e u r , d é l i v r e z l ' â m e 
d e v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
vous avez d é l i v r é I saac d u 
b û c h e r et de la m a i n d e 
son p è r e A b r a h a m . — 1$. 
A ins i s o i t - i l . 

S e i g n e u r , d é l i v r e z l ' â m e 
d e v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
vous avez d é l i v r é L o t h de 
S o d o m e et d e la p l u i e d e 
f eu . — R). A i n s i s o i t - i l . 

S e i g n e u r , d é l i v r e z l ' â m e 
d e v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
vous avez d é l i v r é Mo ïse d e l à 
pu issance d e P h a r a o n , r o i 
d ' E g y p t e . — A i n s i so i t - i l . 

S e i g n e u r , d é l i v r e z l ' â m e 
d e v o t r e s e r v i t eu r , c o m m e 
vous avez d é l i v r é Danie l d e 
la f osse aux l ions . — R.. 
A ins i s o i t - i l . 



S e i g n e u r , d é l i v r e z l a m e 
d e v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
vous a v e z d é l i v r é l es t ro i s 
en f an t s de la f o u r n a i s e a r -
d e n t e , e t d e la pu i ssance 
d ' un r o i i m p i e . — A ' « 5 1 

so i t - i l . , . 
S e i g n e u r , d é l i v r e z l a m e 

, i e v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
v o u s a v e z d é l i v r é S u z a n -
n e d ' u n e f ausse accusa t i on . 
— iî). A i n s i s o i t - i l . . 

S e i g n e u r , d é l i v r e z l a m e 
d e v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
v o u s a v e z d é l i v r é Dav id 
de la m a i n du ro i Saul e t 
d e c e l l e d e Go l i a th . — 
A i n s i so i t - i l . 

S e i g n e u r , d é l i v r e z 1 a m e 
d e v o t r e s e r v i t e u r , c o m m e 
vous a v e z d é l i v r é P i e r r e et 
P a u l d e la p r i s o n . — R). A i n s i 
s o i t - i l . 

E t c o m m e vous a v e z d é -
l i v r é l a b i e n h e u r e u s e I h e -
c l e , v o t r e V i e r g e e t M a r -
t v r e , des t r o i s p l u s a t r o c e s 
tourments, d a i g n e z d é l i -
v r e r d e m ô m e l a m e de 
v o t r e s e r v i t e u r , e t 1 a d -
m e t t r e à p a r t i c i p e r a v e c 
v ous aux b i ens ce l es tes . 
— it). A i n s i so i t - i l . 

ORAISON 

NO U S v o u s r e c o m m a n -
d o n s , S e i g n e u r , l a m e 

d e v o t r e s e r v i t eu r , e t n o u s 
v o u s s u p p l i o n s , S e i g n e u r 
J é sus , S a u v e u r du m o n d e , 
d e d a i a n e r p l a c e r au m i -
l i eu d e v o s P a t r i a r c h e s 
ce t t e â m e p o u r l a q u e l l e 
v o t r e m i s é r i c o r d e v ous a 
fa i t d e s c e n d r e sur la t e r r e . 

L i b e r a , D ò m i n e , a m -
m a n i s e r v i t u i , s i cu t l i -
berast i t r e s p u e r o s d e 
c a m i n o i g n i s a r d e n t i s , 
e t d e m a n u r e g i s i n i q u i . 
— B). A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , a m -
m a n i s e r v i t u i , s i cu t l i-
b e ras t i S u s à n n a m d e f a l -
so c r i m i n e . — A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , an i - -
m a m s e r v i t u i , s i cu t l i - 1 
be ràs t i D a v i d d e m a n u [ 
r e g i s S a u l , e t d e m a n u 
G o l i a . — ii(- A m e n . 

L i b e r a , D ò m i n e , àn i -
m a m s e r v i t u i , s i cu t l i -
be ras t i P e t r u m e t P a u -
l u m d e c a r c é r i b u s . — 
R). A m e n . . 

E t s i cu t b e a t i s s i m a m 
T h e c l a m , V i r g i n e m e t 

i M à r t y r e m t u a m , d e tr i -
bus a t r o c i s s i m i s t o r m é n -
tis l i b e r a s t i , s i c l i b e r a r e 
d i g n é r i s à n i m a m hu jus 
s e r v i t u i , e t t e c u m la -
c i a s i n h o n i s c o n g a u d é r e 
coe lést ibus. - tó. A m e n . 

0 RATIO 
POMMENDAMUS t ì b l , Do-

L m i n e , à n i m a m fa-
m u l i tui N., p r e camur -
q u e t e , D ò m i n e Jesu 
C h r i s t e , Sa l va t o r mun-
d i , u t , p r o p t e r quam 
ad t e r r a m m i s e r i c o r d i t e i 
d e s c e n d i s t i , P a t n a r c h a -
r u m t u ò r u m s in i bus insi-
n u a r e n o n r énuas . Agno-

s c e , D o m i n e , c r e a t u r a m 
t u a m , non a d i i s a l i e n i s 
c r e a t a m , s ed a t e so l o 
D e o v i v o e t v e r o : q u i a 
n o n est a l ius Deus p r a t e r 
te, e t n o n est s e c u n d u m 
o p e r a t u a . Last i f i ca , D o -
m i n e , a n i t n a m e j u s in 
consp<5ctu tuo , et ne m e -
m i n e r i s i n i q u i t i t u m e jus 
a n t i q u a r u m , e t e b r i e t a -
t u m , quas susc i tav i t f u -
ro r , s i v e f e r v o r ma l i d e s i -
der i i . L i c e t e n i m p e c c a -
v e r i t , tarnen P a t r e m , e t 
F i l i u m , e t Sp i r i t u in san -
c t u m non n e g a v i t , sed 
c r ed i d i t , e t ze l 'um D e i i n 
se h a b u i t , et D e u m , qu i 
f ec i t o m n i a , f i d e l i t e r ado -
rav i t . 

ORATIO 

DELÌCTA juven t i i t i s e t 
i g n o r ä n t i a s e jus , quce-

s u m u s , n e m e m i n e r i s , 
D ò m i n e ; s e d , s e c u n d u m 
magnan i m i s e r i c ò r d i a m 
t u a m , m e m o r esto i l l i us 
in g l ò r i a c la r i tä t i s tuse. 
A p e r i ä n t u r ei c c e l i , c o l -
teténtur i l l i A n g e l i . In 
r e g n u m t u u m , D ò m i n e , 
s e r vum t u u m sùsc ipe . 
Suscip iat e u m sanc tus 
M i c h a e l , A r c h à n g e l u s 
Dei , <jui mi l i t ise c re lés t i s 
mé ru i t p r i n c i p à t u m . V é -
niant i l l i ó b v i a m sanct i 
Ange l i De i , e t p e r d ù c a n t 
eum in c i v i t à t e m cce l é -
stem J e r u s a l e m . S u s c i -
piat e u m beà tus P e t r u s 

R e c o n n a i s s e z , S e i g n e u r J é -
sus , v o t r e c r éa tu r e , qu i n 'es t 
p o i n t l ' o u v r a g e d e s d i e u x 
é t r a n g e r s , m a i s l ' œ u v r e d e 
vous s e u l , Dieu v i v an t et 
v é r i t ab l e , c a r i l n ' y a po in t 
d ' a u t r e D i e u q u e v o u s , i l 
n ' y en a p o i n t qu i p u i s s e 
f a i r e v o s œ u v r e s . C o m b l e z -
la de j o i e , S e i g n e u r , en 
l ' a dme t t an t en v o t r e p r é -
s ence : n e v o u s s o u v e n e z 
p lus n i d e ses a n c i e n n e s 
i n i q u i t é s n i d e s f au t es q u e 
lui a f a i t c o m m e t t r e l ' e spr i t 
d u m a l ; c a r , q u o i q u ' e l l e ait 
p é c h é , e l l e n 'a c e p e n d a n t 
n i é ni l e P è r e , n i l e F i l s , ni 
l e S a i n t - E s p r i t , m a i s e l l e v 
a c r u ; e l l e a eu du z è l e 
p o u r D i e u , e t e l l e a fidèle-
m e n t a d o r é l e S e i g n e u r son 
c r é a t e u r . 

ORAISON 

OUBLIEZ, S e i g n e u r , l e s pé -
c h é s e t l es e r r e u r s d e sa 

j e u n e s s e , e t , dans v o t r e 
m i s é r i c o r d e i n f i n i e , souve -
n e z - v o u s d ' e l l e au se in d e 
v o t r e g l o i r e . Q u e l es c i e u x 
lui s o i en t o u v e r t s , q u e les 
A n g e s s e r é j o u i s s e n t avec 
e l l e ; i n t r o d u i s e z , S e i g n e u r , 
v o t r e c r é a t u r e dans v o t r e 
r o y a u m e . Q u e sa int M i c h e l , 
A r c h a n g e d e D i e u , qu i a 
m é r i t é d ' ê t r e c h o i s i p o u r 
c h e f de la m i l i c e cé l es te , la 
r e ç o i v e . Q u e l es sa in t s A n -
g e s de D i eu v i e n n e n t à sa 
r e n c o n t r e e t la c o n d u i s e n t 
dans la J é r u s a l e m cé l es t e . 
Q u e l e b i e n h e u r e u x a p ô t r e 
sa int P i e r r e , à q u i l es c l e f s 



du royaume des ci eus on t 
été con f i ées , l ' y accuei l le . 
Que l e b ienheureux apotre 
saint P a u l , qu i répond i t si 
d i gnement a son é lect ion 
v i e n n e à son secours. Que 
saint Jean , l ' apôtre b i e n -
a imé auquel ont été reve-
î é s l e s mystères célestes in- 1 
l e r c ède en sa faveur . Que 
tous l e s saints Apôtres aux 
aue ls le Se i gneur a donne 
?e pouvo i r d l l i e r et de de 

¿ r s a i n r e t t ^ i u s 
S e u , qu i ont souf fer t en 
ce m o n d e pour le n o m de 
Jésus -Chr i s t l i m p l o r e n t 
pour e l l e , ahn q u e , dé l i -
v rée des ' l iens du corps 
e l le mér i t e d 'a r r i ve r a la 
g lo i r e du royaume .céleste 
nar la grâce de No t r e -Se i 
sneur Jésus - Christ , qu i v i t 
et r è g n e avec le P e r e et le 
Sa in f -Esp r i t dans les s iè-
cles des siècles. - A ins i 
so i t-il-

L e malade ayant rendu le 

fil Secourez son â m e , o 
Saints de D i eu ; v e n ^ a sa 
r encont re Anges de Dieu, 

* Receve z - l a , et t 1 " f t n 

tez- la au Tout-Puissant . -
? Que l e Chr i s t , qu i vous 
a appe l é e , vous r e ç o i v e n t 

ue 1« 

apostolus, cui a Deo c la-
ves regni cœlest is t ra -
d i t a sunt. Ad juve t eum 
sanctus Paulus aposto-
lus , qui d ignus fuit es-
se vas e lect iôms. In te r -
cédât p ro eo sanctus 
Joannes, eléetus Dei apo-
sto lus , cui revelata sunt 
secreta cœléstia. p r e n t 

1 p ro eo omnes saneti Apo-
stoli , qu ibus a D o m i -
no data est potestas U-
sändi atque solvendi- i n -
tercédant p ro eo omnes 
Saneti et Elect i D e i , 
qui pro Christi nom ine 
torménta in hoc sœculo 
sust inuérunt , u t , v incu-
lis carnis exütus, per -
v en i r e mereàtur ad g io -
r i a m regni cœléstis, p r e -
stante D o m i n o nostro 
Jesu Chr is to , qui cum 
Pâ t r e et Sp i r i to sane o 

I v iv i t et régnât in saîcula 
sœculôrum. — Ä- A m e n . 

a aope i e e , . - y - . 
que l e s Anges vous intro-
duisent dans le se in d A-

« D o n n e z - l u i , be igneu , 
le repos é t e rne l , et que la 
l u m i è r e é terne l l e l ' éc la i ré . 
_ f Présentez- la . 

dernier soupir, on dit : 
l fi. Subven i t e , Sancti 
! r>ei , occùrr i t e , Angel i 

D ò m i n i , * Suscipiéntes 
' ànimarn e jus, f Otìeren-

les eam in conspectu Al-
t issimi. - Suscipiatte 
Christus, qui vocavit te . 
et in s inum Abrahae An-
gel i deducant te. — 
cipiéntes. - >'• Rèquiem 
33témam dona ei, Domi-
ne, et lux perpètua luceat 

| ei — + Of feréntes. 

K y r i e , eléison. 

Chr is te , e lé ison. 

K y r i e , eléison. 

Pa te r noster , à voix 
basse. 

f . Et ne nos indûcas 
in tentat iónem. — fi). Sed 
libera nos a ma lo . 

t - R è q u i e m setérnam 
dona e i , Dòmine . — fi). 
Et lux perpétua luceat e i . 

A porta i n f e r i . — 
lì. E rue , D ò m i n e , à n i -
mam ejus. 

f . Requiéscat in pace. 
— fi). A m e n . 

t - Dòmine , exàudi ora-
tiònem m e a m . — fi). Et 
clamor meus ad te véniat. 

f . Dominus vob iscum. 
— lì). Et cum spir i to tuo. 

ORÈMUS 

TI B I , D ò m i n e , c o m -
mendâmus â n i m a m 

fàmuli tui N., ut de fün -
ctus sœculo tibi v i va t ; 
et quœ per f rag i l i tâ tem 
humânse conversat iònis 
peccata c ommis i t , tu vè-
nia miser icordiss imœ pie-
làtis abstérge. P e r Chr i -
stum D o m i n u m nostrum. 

— Ri. A m e n . 

S e i gneu r , ayez pit ié de 
nous. 

Jésus-Chr i s t , ayez pitié 
de nous. 

S e i gneu r , ayez p i t i é de 
nous. 

No t r e Pè r e , à voix basse. 

f . Et ne nous laissez pas 
succomber à la tentat ion. 
— iij. Mais dé l ivrez - nous 
du mal . 

f . Donnez- lui , Se igneur , 
le repos éternel . — Et 
que la l um i è r e é terne l le 
l ' éc la iré . 
, f - Se i gneur , dé l i v rez son 
ame . — fi). Des portes de 
l ' en fer . 

f . Qu' i l r epose en paix. 
— i^. A ins i so i t - i l . 

f . Se i gneur , écoutez ma 
pr i è re . — Et que mes 
cr is s 'é lèvent jusqu'à vous. 

f . L e Se igneur soit avec 
vous. — fi). Et avec vo t re 
esprit . 

PRIONS 

No u s vous r e c o m m a n -
dons, Se igneur , l ' âme de 

votre serv i teur , afin qu 'en 
sortant de ce m o n d e il v ive 
pour vous ; et nous con ju-
rons votre misé r i co rde de lui 
pardonner tous les péchés 
que la f rag i l i t é huma ine 
lui a fa i t commet t re . Nous 
vous en suppl ions par J . -C . 
N . - S . — 4 . A ins i so i t - i l . 

,,n n! P S u t ï î t r e c i t e e s - on place le corps du défunt dans 
un Heu convenable, ou l'on allume un cierge bénit. On lui 
<ut tenir une petite croix entre les mains, sur la poitrine. On 

•nS . e ! F d.e t e m p s ï a t e m P s d ' e a u b é f i i t e < e t on continue à prier pour le repos de son àme. 



P R É P A R A T I O N A L A M O R T 

T e m o m e n t de la m o r t déc idant de notre éterni té 

lui l ' ava ient constamment present a l esprit Que ces 
n i r n l e s retentissent souvent a nos orei l les . souv i ens E S rJtSvinfi 
le serviteur que son maître trouvera préparé a lui 

^ P e n s o m T e t ' a g i s s o n s e n toutes choses c o m m e nous 

pré-

n a ï e r à la m ô r • Dès l e ma t in , f i gurons -nous o u i 
nous est d i t c o m m e à Ezéchias : Votre temps est fini, 
Zette! ordre1 vos affaires, vous allez mourir. 
Faisons ensuite une méditat ion sur la mor t . 

<5mivent d emandons -nous a n o u s - m e m e s . « 01 eu 

¿ E T 1 b « i i s k m a 
la bonne mor t . 

P R I È R E A L A T R È S SA INTE V IERGE 1 

A MARIE, conçue sans péché, priez. pour 
U nous qui avons recours a vous. 0 Refuge 
des pécheurs, Mère des agomsants veui 
ne pas nous abandonner a l'heure de notre 
mort; mais obtenez-nous une douleur par-
faite une sincère contrition, la remission de 

. Indulgence de «ni jour,, une fo is par jour, ( r t e IX, 11 mar. 185« 

nos pèches, la grâce de recevoir dignement 
le saint Viatique, et de puiser la force dans le 
sacrement de l'Extrême-Onction, afin qu'il 
nous soit donné de nous présenter en toute 
assurance devant le trône du Juge équitable 
mais plein de miséricorde, notre Dieu et notre 
Rédempteur. Ainsi soit-il. 

AUTRES P R I È R E S 

P r i è r e à Mar i e , Mère des Douleurs , p. 426. 

P r i è r e s à saint Miche l A r c h a n g e , p. 439 et 440. 

PRIÈRES POUR DEMANDER L A GRACE D 'UNE 
BONNE M O R T 1 

A Notre-Seigneur Jésus-Christ. 

SEIGNEUR Jésus, Dieu de bonté, Père de 
miséricorde, je me présente devant vous 

avec un cœur humilié, contrit et repentant-
je vous recommande ma dernière heure et ce 
qui doit la suivre. 

Quand mes pieds immobiles m'avertiront 
que ma course en ce monde est près de finir • 
Miséricordieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mes mains tremblantes et engour-
dies ne pourront plus serrer le crucifix, et 
que, malgré moi, elles le laisseront tomber 
sur mon lit de douleur : Miséricordieux 
Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mes yeux, obscurcis et troublés par 

n r i â e c ? n l J0UTS> une fo is le jour, quand on récite ces 
l ë n r T J } ' } " " n " n e ,? ' ' ' "Wnt ion <"' souverain Pont i fe . - Indul-
t u n m , P ? ! ' , r e m e n 8 l l e e ' a u x Conditions ordinaires, à ceux qui les 

fois poW ie 



Quand mes joues, pâles et l W d ^ i » ^ 

deta mort, s™ dressant sur ma tête annonce-
ront ma a n prochaine : Miséncordumx Je-

ribl® et X a j a n t s fantômes, sera plongée 
dans de mortelles tristesses et que mon 
esnrit troublé par le souvenir de mes in.qm-

è 'par la crainte de votre justice luttera 

cordieux Jésus, ayez pitre de mai. 
Ouand mon faible cœur, accable par la ûou 

faits contre les ennemis de mon salut . Mise 

symptômes de ma destruction prochaine, rece-
vez-les, ô mon Jésus, en sacrifice d'expiation, 
afin que j'expire comme une victime de péni-
tence, et en ce terrible moment : Miséricor-
dieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mes parents et mes amis, serrés 
autour de moi, s'attendriront sur mon dou-
loureux état et vous invoqueront pour moi : 
Miséricordieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand j'aurai perdu l'usage de tous mes 
sens, que le monde entier aura disparu pour 
moi, et que je gémirai dans les angoisses de 
la dernière agonie et les affres de la mort : 
Miséricordieux Jésus , ayez pitié de moi. 

Quand les derniers soupirs de mon cœur 
presseront mon âme de sortir de mon corps, 
acceptez-les comme venant d'une sainte impa-
tience d'aller à vous, et vous : Miséricordieux 
Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mon âme, sur le bord de mes lèvres, 
sortira pour toujours de ce monde, et laissera 
mon corps pâle, froid et sans vie, acceptez la 
destruction de mon être comme un hommage 
que je viens rendre à votre divine Majesté, et 
alors : Miséricordieux Jésus, ayez pitié de 
moi. 

Enfin, quand mon âme paraîtra devant 
vous et qu'elle verra pour la première fois la 
splendeur immortelle de votre Majesté, ne la 
rejetez pas de devant votre face ; mais daignez 
me recevoir dans le sein de votre amoureuse 
miséricorde, afin que je chante éternellement 
vos louanges : Miséricordieux Jésus, ayez 
pitié de moi. 



Au Père éternel. 

ODIEU, qui, en n o u s condamnant à la mort, 
nous en avez caché le moment et 1 heure, 

faites que, passant tous les .jours de ma vie 
dans la justice et la sainteté, je puisse mériter 
de sortir de ce monde dans votre saint amour. 
Par les mérites de Notre - Seigneur Jésus-
Christ, qui vit et règne avec vous dans 1 unité 
du Saint-Esprit. Ainsi soit-il. 

A C T E D ' A C C E P T A T I O N D E L A M O R T 1 

O E I G N E U R mon Dieu, dès à présent j'accepte 
d volontiers et de plein cœur, de votre main 
le genre de mort, quel qu'il soit, qu il vous 
plaira de m'envoyer, avec toutes ses angoisses, 
ses peines et ses douleurs. 

O R A I S O N S J A C U L A T O I R E S 

TRÈS doux Jésus2, ne soyez point mon Juge, 
mais mon Sauveur. 

Jésus, Marie, Joseph3, je vous donne mon 
cœur, mon esprit et ma vie. 

s s î E T . i s f s r Î Î S V M . » . 
se gagner qu'une lois. , n 

S S S S f f i t S S S S f f l i g i f s á 
y prient aux intentions du souverain Pontife. (.Pie M , u aom 
et 29 novembre 1853. ) , 

3 Indulgence de c .nyo . r . chaaue iois pour chacune de ces tro.s 
oraisons jaculatoires. ( fie VII. 28 avril 1807.) 

PRÉPARATION A I.A MORT 511 

Jésus, Marie, Joseph, assistez-moi dans ma 
dernière agonie. 

Jésus, Marie, Joseph, faites que je meure 
paisiblement en votre sainte compagnie. 

INDULGENCE A L'ARTICLE DE LA MORT 

O n p e u t , à p l u s i e u r s t i t r e s , g a g n e r l ' I n d u l g e n c e 
p l é n i è r e à l ' a r t i c l e d e la m o r t ; p a r e x e m p l e , p o u r 
a v o i r r é c i t é f r é q u e m m e n t , d u r a n t la v i e , t e l l e p r i è r e ; 
p o u r a v o i r p o r t é te l o b j e t i n d u l g e n c i é ; p o u r a v o i r é t é 
m e m b r e d e t e l l e a s s o c i a t i o n . P o u r g a g n e r c e t t e i n -
d u l g e n c e , i l f au t : I o s e c o n f e s s e r e t f a i r e la c o m m u -
n i o n , si o n l e p e u t , s i n o n ê t r e v r a i m e n t c o n t r i t d e 
ses p é c h é s ; 2 ° i n v o q u e r d e b o u c h e , o u , n e le p o u -
v a n t p a s , d e c œ u r , l e s a i n t n o m d e Jésus ( c e t t e s e -
c onde c o n d i t i o n es t du m o i n s l e p l u s s o u v e n t r e q u i s e ) ; 
3° a c c e p t e r la m o r t d e s m a i n s d e D i e u a v e c r é s i g n a -
t i on et e n e x p i a t i o n d e s e s f au tes . A i n s i l e m o u r a n t 
peut s ' a p p l i q u e r à l u i - m ê m e c e t t e i n d u l g e n c e ; i l n ' e s t 
pas b e s o i n d e la p r é s e n c e du p r ê t r e . 

I l y a u n e i n d u l g e n c e in articulo mortis p lus 
s o l e n n e l l e , e n usage d e p u i s l o n g t e m p s d a n s l ' E g l i s e , 
et q u e , p a r u n e c o n c e s s i o n p a r t i c u l i è r e des s o u v e -
ra ins P o n t i f e s , l e s E v ê q u e s a c c o r d e n t a u x m o u r a n t s , 
soit p a r e u x - m ê m e s , so i t p a r d e s p r ê t r e s d é l é g u é s . 
Il est p r e s c r i t , p o u r l ' a p p l i c a t i o n d e c e t t e i n d u l g e n c e , 
de se s e r v i r d e la f o r m u l e c o m p o s é e p a r B e n o î t X I V 
et q u i se t r o u v e dans t o u s l e s r i t u e l s . 

11 y a l i e u d e r e m a r q u e r q u e l ' i n d u l g e n c e p l é n i è r e 
in articulo mortis n e s e g a g n e q u ' u n e f o i s e t au 
m o m e n t p r é c i s d e la m o r t . 



Q U A T R I È M E P A R T I E 

OFFICES 

PETIT OFFICE DE LA T. S. VIERGE 

AVIS - L e 1 " Office commence l e lendemain de la Purifi-
cation^inclusivement, et dure jusqu'au samedi , ve . le du pre-
mier Dimanche de l ' À v en t , à None aussi mc'us.yement. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
^ r t i X ^ r ^ V ' - Vêpres de Noë l inclusive-
mpnt iusnu au iour de la Purification aussi inclusivement. 

L e temps Pascal commence le Samedi saint à Vèpres m-
clusîvemènl , et dure jusqu'aux I - Vêpres de la très sainte 
Trinité exclusivement. 

Rubriques du petit Office de la très sainte Vierge. 

1 L a Di-ière Aperi Domine se dit toujours avant de com-
mencer TOffice ou une partie de l 'Off ice; Sacrosanct se dit 
S u e fe qu'on termine de le réciter en tout ou en partie 

2 Lorsqu'on récite en commun, et de suite 1 O ^ c e en torn 
ou en partie, on dit toujours l'antienne de la très sainte Vierge 

à '3a S u a n d ' l S de''làapurifica°Uon " f é r é e , on trans-
fère a Q u " f l e changement de l 'Office, e « ^ « « ^ 
à laquelle on substitue Ave Regma, depuis les Complies au 
2 février inclusivement. vir.rp<; on dit 

4. A la fête de l 'Annonciation, dès les I " Vêpres , on au 
le même Office que pendant l 'Avent, excepté 1 Ant 'enne A ima. 

5. A u temps de Pâques , on n'ajoute P 0>" n1riPs Réoons 
de l ' Invitatoire, des Antiennes, des Versets 11 .3e:Ï R é p o n s ^ 

6 On omet l 'A re Maria, au commencement de Lauaes, 
minrid on récite cette Heure immédiatement après Matines. 

7 0n fait toujours la Mémoire des Saints, même dans les 

^ P e t d a n t l e temps de la Passion, on n'omet nulle part le 
f . Gloria Palri. 

9. Après le y. Divinum auxilium, etc., qui suit l 'Antienne 
à la très sainte V i e rge , à la fin de Compiles, on doit toujours 
dire tout bas Pater, Ave, Credo. J 

INDULGENCES 

Indulgence de cinquante jours pour la récitation de cha-

vTpresdetdeesUCo¿pnesS1 P ° U r I a r é C Í , a Ü ° n S é p a ' é e d e s 

q u i ^ s par j o u r ' à— 
w ^ T i ® d- -fPJ a"f e,'Jlpl quarantaines, une fols par 
jour pour la récitation de l 'Office complet. 1 

' ¡ J ™ plénière mensuel le, à ceux qui auront récité 
le Petit Office chaque jour pendant un mois . pourvu qu'ils se 

n & t e e Í 8 9 ° 7 0 m U n Í e n L < L é 0 n X m ' novembre 1887 ; 

_ Il est nécessaire de réciter l 'Office en latin pour tragner ces 
indulgences. (S. C. des Rites, 13 septembre 1888.) 

PRIÈRE AVANT L'OFFICE 

On doit la dire chaque fois qu'on entre au chœur pour 
réciter l office ou une partie de l'office. 

K PERI , D o m i n e , o s m e u m a d b e n e d i c é n d u m N o m e n 
• f i s a n c t u m t u u m : m u n d a q u o q u e c o r m e u m a b 
o m n i b u s v a n i s , p e r v é r s i s , et a l i é n i s c o g i t a t i ó n i b u s : 
î n t e l l e c t u m i l l u m i n a , a l f é c t u m i n f i a m m a , ut d i g n e , 
a t tènte ac d e v o t e h o c O f f i c i u m r e c i t a r e v â l e a m , e t 
e x a u d i r i m e r e a r a n t e c o n s p é c t u m d i v i n œ M a j e s t â t i s 
luœ. l ' e r C h r i s t u m D o m i n u m n o s t r u m . Rj. A m e n . 
_ D o m i n e , in u n i ó n e i l l i u s d i v i n a i i n t e n t i ó n i s , q u a 
ipse m t e r r i s l audes D e o p e r s o l v i s t i , h a s t i b i H o r a s 
p e r s o l v o . 

A M A T I N E S 

On récite un A v e Maria , tout bas, puis on dit : 

D6MINE, l ab i a m e a a p e -
r i e s . — i i ) .E t os m e u m 

a n n u n t i a b i t l a u d e m tu-
am. 

f . D e u s , i n a d j u t o r i u m 
m e u m i n t e n d e . — fy D o -
m i n e , a d a d j u v a n d u m 
m e f e s t i n a . 

SEIGNEUR, v o u s o u v r i r e z 
m e s l è v r e s . — li). E t m a 

b o u c h e c h a n t e r a v o s l o u a n -
g e s . 

>*. 0 D i e u , v e n e z à m o n 
a ide . — I l â t e z - v o u s , S e i -
g n e u r , d e m e s e c o u r i r . 



Q U A T R I È M E P A R T I E 

OFFICES 

PETIT OFFICE DE LA T. S. VIERGE 

AVIS - L e 1 " Office commence l e lendemain de la Purifi-
cation^inclusivement, et dure jusqu'au samedi , ve . le du pre-
mier Dimanche de l ' À v en t , à None aussi m c l u s . v e m e n t ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
^ r t i X ^ r ^ V ' - Vêpres de Noë l inclusive-
mpnt iusnu au iour de la Purification aussi inclusivement. 

L e temps P a s c T commence le Samedi saint à Vêpres m-
c lu l îvement , et dure jusqu'aux I - Vêpres de la très sainte 
Trinité exclusivement. 

Rubriques du Vetit Office de la très sainte Vierge. 

1 L a Drière Aperi Domine se dit toujours avant de com-
mencer TOffice ou une partie de l 'Off ice; Sacrosanct se dit 
5 e fe qu'on termine de le réciter en tout ou en partie 

2 Lorsqu'on récite en commun, et de suite 1 O ^ c e en torn 
ou en partie, on dit toujours l'antienne de la très sainte Vierge 

à '3a fcSfflE f l S S " ¿ f é r é e , on trans-
fère a Q u i f l e cban gement de l 'Office, e x c e p t VAnt = A f 
à laquelle on substitue Ave Regina, depuis les Complies au 
2 février inclusivement. v i r m « ; on dit 

4. A la fête de l 'Annonciation, dès les I " Vêpres , on au 
le même Office que pendant l 'Avent, excepté 1 Ant 'enne A ima. 

5. A u temps de Pâques , on n'ajoute P 0>" 
de l ' Invitatoire, des Antiennes, des Versets ii<3e:s R épons 

6 On omet l 'Ave Maria, au commencement de Lauaes, 
minnd on récite cette Heure immédiatement après Matines. 

7 0n fait toujours la Mémoire des Saints, même dans les 

^ P e t d a n t l e temps de la Passion, on n'omet nulle part le 
f . Gloria Palri. 

9. Après le y. Divinum auxilium, etc., qui suit l 'Antienne 
à la très sainte V i e rge , à la fin de Complies, on doit toujours 
dire tout bas Paler, Ave, Credo. J 

INDULGENCES 

Indulgence de cinquante jours pour la récitation de cha-

vTpresetde esUCo¿pnesS 1 P ° U r I a r é C Í , a Ü ° n S é p a ' é e d e s 

q u i ^ s par j o u r ' à— 
w ^ T i ® d- -fPJ a"f e,'Jlpl quarantaines, une fols par 
jour pour la récitation de l 'Office complet. 1 

' ¡ J ™ plénière mensuel le, à ceux qui auront récité 
le Petit Office chaque jour pendant un mois . pourvu qu'ils se 

n & t e e Í 8 9 ° 7 0 m U n Í e n L < L é 0 n X m ' novembre 1887 ; 

_ Il est nécessaire de réciter l 'Office en latin pour gatrner ces 
indulgences. (S. C. des Rites, 13 septembre 1888.) 

P R I È R E A V A N T L ' O F F I C E 

On doit la dire chaque fois qu'on entre au chœur pour 
réciter l office ou une panie de l'office. 

K PERI , D o m i n e , o s m e u m a d b e n e d i c é n d u m N o m e n 
• f i s a n c t u m t u u m : m u n d a q u o q u e c o r m e u m a b 
o m n i b u s v a n i s , p e r v é r s i s , et a l i é n i s c o g i t a t i ó n i b u s : 
ì n t e l l e c t u m i l l u m i n a , a f f é e t u m i n f i a m m a , ut d i g n e , 
a t tènte ac d e v o t e h o c O f f i c i u m r e c i t a r e v â l e a m , e t 
e x a u d i r i m e r e a r a n t e c o n s p é c t u m d i v i n œ M a j e s t â t i s 
tuœ. P e r C h r i s t u m D o m i n u m n o s t r u m . Rj. A m e n . 
_ D o m i n e , in u n i ó n e i l l i u s d i v i n a i i n t e n t i ó n i s , q u a 
ipse i n t e r r i s l audes D e o p e r s o l v i s t i , h a s t i b i H o r a s 
p e r s o l v o . 

A M A T I N E S 

On récite un A v e Maria , tout bas, puis on dit : 

D6MINE, l ab i a m e a a p e -
r i e s . — i i ) .E t os m e u m 

a n n u n t i a b i t l a u d e m tu-
am. 

f . D e u s , i n a d j u t o r i u m 
m e u m i n t e n d e . — fy D o -
m i n e , a d a d j u v a n d u m 
m e f e s t i n a . 

SEIGNEUR, v o u s o u v r i r e z 
m e s l è v r e s . — R). E t m a 

b o u c h e c h a n t e r a v o s l o u a n -
g e s . 

>*. 0 D i e u , v e n e z à m o n 
a ide . — I l à t e z - v o u s , S e i -
g n e u r , d e m e s e c o u r i r . 



G l o i r e au P è r e , e t au F i l s , 
e t a u S a i n t - E s p r i t . M a i n t e -
n a n t e t t o u j o u r s , c o m m e 
d è s l e c o m m e n c e m e n t , e t 
d a n s l e s s i è c l e s d e s s i e c l e s . 
A i n s i s o i t - i l . A l l é l u i a . 

G l ò r i a P a t r i , e t F i l i o , 
e t Sp i r i tu i s a n c t o . b i c u t 
e r a t i n p r i n c i p i o , e t n u n c 
e t s e m p e r , e l i n ssecula 
s a j c u l ó r u m . A m e n . A l l e -
lù i a . 

ins i s o n - u . i " " - ' " " - • 

•jStJSST^SXSSSSt^'^ 

R o i d e g l o i r e é t e r n e l l e . I œ t é r n i e g i o ì . « 

1NVITAT0IRE 

Deux choristes disent : 

I 
es t a v e c v o u s . I 

Le chœur répète : 

a v e c v o u s . 
PSAUME 94 

T TENEZ, r é j o u i s s o n s - n o u s 
V d a n s l e S e i g n e u r : f a i -
s ons é c l a t e r n o t r e j o i e d e -
v a n t D i e u , n o t r e s a u v e u r : 
p r é s e n t o n s - n o u s a lu i a v e c 
des c h a n t s d ' a l l é g r e s s e , e t 
c é l é b r o n s sa g r a n d e u r . 

Je v o u s s a l u e , M a r i e , 
p l e i n e d e g r â c e ; le b e i -
g n e u r e s t a v e c v o u s . 

C a r l e S e i g n e u r es t l e 
g r a n d D i e u , l e g r a n d R o i 
é l e v é a u - d e s s u s d e t o u t e 
p u i s s a n c e ; l e S e i g n e u r n a 
p o i n t r e j e t é s o n p e u p l e : l u i 
q u i t i e n t d a n s sa m a i n t o u t e 
l ' é t e n d u e d e l ' u n i v e r s , et 
q u i v o i t l e s f o n d e m e n t s ca -
c h é s d e s m o n t a g n e s . 

T7ENÎTE, e x s u l t é m u s D ó -
V m i n o ; j u b i l é m u s D e o 
sa lu ta r i n o s t r o : p r s eoccu -
p é m u s f â c i e m e j u s m 
c o n f e s s i ó n e , e t i n psa l -
m i s j u b i l é m u s e i . 

A v e , M a r i a , g r à t i a p l e -
na ; D o m i n u s t e c u m . 

O u ó n i a m D e u s m a g n u s 
D o m i n u s , e t R e x m a g n u s 
s u p e r o m n e s d e o s ; q u o -
n i a m n o n r e p è l l e ! D o m i -
n u s p l e b e m s u a m : quia 
i n m a n u e j u s s u n t o m n e s 
l i nes t e r r a , e t a l t i t u d i n i 
m ó n t i u m i p s e c onsp i c i t . 

Q u o n i a m i p s i u s e s t m a -
r e , et i p s e f e c i t i l l u d , et 
a r i d a m f u n d a v d r u n t m a -
nus e j u s : 

* L e S e i g n e u r es t a v e c 
v o u s . 

L a m e r est à l u i , c ' e s t l u i 
q u i l'a f a i t e , e t ses m a i n s o n t 
f o n d é l a t e r r e : 

On fléchit les genoux, et l'on se relève à plorémus. 

v e n i t e , a d o r é m u s , et p r o -
c i d â m u s a n t e D e u m ; p l o -
r é m u s c o r a m D o m i n o qu i 
f e c i t n o s , q u i a i p s e es t 
D o m i n u s D e u s n o s t e r ; 
nos a u t e m p ô p u l u s e j u s , 
et o v e s p â s c u œ e j u s . 

A v e , M a r i a , g r a t i a p l e -
n a ; D o m i n u s t e c u m . 

H ô d i e si v o c e m e j u s 
aud i é r i t i s , n o l i t e o b d u r â -
r e c o r d a v e s t r a , s i cu t in 
e x a c e r b a t i o n e s e c û n d u m 
d i e m t e n t a t i ô n i s i n d e -
s é r t o , u b i t e n t a v é r u n t 
m e pa t r e s v e s t r i ; p r o b a -
v é r u n t e t v i d é r u n t o p e r a 
mea . 

* D o m i n u s t e c u m . 

Q u a d r a g i n t a a n n i s p r ô -
x i m u s f u i g e n e r a t i ö n i 
h u i c ; et d i x i : S e m p e r hi 
e r r an t c o r d e ; i p s i v e r o 
non c o g n o v é r u n t v i a s 
m e a s : q u i b u s j u r â v i i n 
ira m e a , si i n t r o i b u n t 
in r é q u i e m m e a m . 

A v e , M a r i a , g r a t i a p l e -
n a ; D o m i n u s t e c u m . 

v e n e z , a d o r o n s - l e , p r o s t e r -
n o n s - n o u s à ses p i e d s ; p l e u -
r o n s d e v a n t l e S e i g n e u r : 
c ' e s t l u i q u i n o u s a c r é é s ; 
i l e s t le S e i g n e u r n o t r e D i e u ; 
n o u s s o m m e s s o n p e u p l e et 
s o n t r o u p e a u q u ' i l n o u r r i t 
d a n s s e s p â t u r a g e s . 

Je v o u s s a l u e , M a r i e , 
p l e i n e d e g r â c e ; l e S e i -
g n e u r es t a v e c v o u s . 

S i v o u s e n t e n d e z a u j o u r -
d ' h u i sa v o i x , g a r d e z - v o u s 
b i e n d ' e n d u r c i r v o s c œ u r s , 
c o m m e au j o u r o ù l e p e u -
p l e l e t en ta d a n s l e d é s e r t ; 
c ' e s t là , d i t - i l , q u e v o s p è r e s 
m ' o n t t e n t é p o u r m ' é p r o u -
v e r : e t i l s v i r e n t m e s 
œ u v r e s . 

* L e S e i g n e u r es t a v e c 
v o u s . 

P e n d a n t q u a r a n t e a n s j e 
m e su is t enu a u p r è s d e c e 
p e u p l e ; e t j ' a i d i t : L e u r s 
c œ u r s s o n t t o u j o u r s é g a r é s ; 
i l s n ' o n t pas c o n n u m e s 
v o i e s : e t j ' a i j u r é d a n s m a 
c o l è r e q u ' i l s n ' e n t r e r a i e n t 
p a s d a n s l e l i e u d e m o n 
r e p o s . 

Je v o u s s a l u e , M a r i e , 
p l e i n e d e g r â c e ; l e S e i -
g n e u r es t a v e c v o u s . 



G l o i r e au P è r e , e t au F i s , 
e t au S a i n t - E s p r i t . M a i n t e -
n a n t et t o u j o u r s , c o m m e 
d è s l e c o m m e n c e m e n t , e t 

d a n s l e s s i è c l e s d e s s i e c l e s . 
A i n s i s o i t - i l . 

• L e S e i g n e u r e s t a v e c 
v o u s . 

J e v o u s s a l u e , M a r i e , 
p l e i n e d e g r â c e ; 

* L e S e i g n e u r e s t a v e c 

v o u s . 

G l o r i a P a t r i , et F i l i o , 
et S p i r i t u i s a n c t o . b i c u t 
e r a t i n p r i n c i p i o , e t n u n c , 
e t s e m p e r , e t i n ssecula 
s s e c u l o r u m . A m e n . 

* D o m i n u s t e c u m . 

A v e , M a r i a , g ra t i a p l e -

n a ; 
• D o m i n u s t e c u m . 

HYMNE 

n ï A R i E porte dans son sein 
M c e l u i q u e l e c i e l , la t e r r e 
e t la m e r s e r v e n t , a d o r e n t 
e t a n n o n c e n t : l e s o u v e r a i n 
M a î t r e d e l ' u n i v e r s . 

C e l u i à q u i l e s o l e i l , l a 
l u n e et t o u t e s c h o s e s obé i s -
s e n t p e n d a n t la d u r e e d e s 
s i è c l e s , es t p o r t é d a n s l e s 
e n t r a i l l e s d ' u n e V i e r g e r e n -
d u e f é c o n d e p a r l a g r â c e 
c é l e s t e . . . . 

0 b i e n h e u r e u s e M e r e , 
d a n s l e s e i n d e l a q u e l l e s es t 
r e n f e r m é l e s o u v e r a i n C r é a -
t e u r q u i t i e n t l ' u n i v e r s e n -
t i e r d a n s sa m a i n ! 

B i e n h e u r e u s e V i e r g e , 
q u ' u n e n v o y é d u c i e l a v i -
s i t é e , q u e l e S a i n t - E s p r i t 
a r e n d u e f é c o n d e , et q u i a 
d o n n é n a i s s a n c e au d é s i r e 
d e s n a t i o n s ! 

0 Jésus , n é d ' u n e V i e r g e , 
s o y e z g l o r i f i é a v e c l e P e r e 

QUEM t e r r a , p o n t u s , s i -
d é r a . 

C o l u n t , a d o r a n t , praedi-
c a n t , , 

T r i n a m r e g é n t e m m a c h i -
n a m , 

C l a u s t r u m Mar i se b a j u -
l a t . . . 

C u i l u n a , s o l e t o m m a 
D e s é r v i u n t p e r t é m p o r a , 
P e r f ù s a c œ l i g râ t i a 
G e s t a n t p u é l l » v i s c e r a . 

Beä ta M a t e r , m ü n e r e 
C u j u s s u p e r n u s A r t i f e x 
M u n d u m p u g i l l o c o n t i -

n e n s , 

V e n t r i s s u b a r c a c lausus 

e s t ! 
Beä ta cceli n u n t i o , 

F c e c ü n d a s a n c t o Sp i r i tu , 
D e s i d e r ä t u s g e n t i b u s 
C u j u s p e r a l v u m fusus 

est . 

J e s u , t i b i s i t g l o r i a , 
Q u i na tus es d e V i r g i n e , 

Cum Patre et almo Spi- et le 'Saint-Esprit, dans 
ritu, toute la suite des siècles. 

In sempitèrna sœcula. Ainsi soit-il. 
Amen. 

I " N O C T U R N E 

Les trois Psaumes suivants se disent le Dimanche, le 
Lundi et le Jeudi; et, si on récite Matines le soir, on les 
dit le Samedi, le Dimanche et le Mercredi. 

Ant. Benedicta tu. 

PSAUME 8 

DÓMINE Dominus no-
ster, * quam admirá-

bile est nomen tuum in 
universa terra! 

Quóniam eleváta est 
magnificéntia tua * super 
cœlos. 

Ex ore infantium, et 
lacténtium perfecisti lau-
dem propter inimícos 
tuos, * ut déstruas ini-
micum et ultôrem. 

Quóniam vidébo cœlos 
tuos, ópera digitórum tuó-
rum, * lunam et stellas, 
quœ tu fundásti. 

Quid est homo, quod 
inemor es ejus ? * aut fí-
liushóminis, quóniam vi-
sitas eum? 

Minuísti eum paulo mi-
nus ab Angelis : gloria et 
honóre coronásti eum : * 
et constituísti cum super 
ópera mánuum tuárum. 

OD I E U , notre souverain 
Seigneur, que votre nom 

est digne d'être admiré dans 
toute la terre! 

Votre gloire s'élève au-
dessus des cieux. 

Vous avez tiré la louange 
la plus parfaite de la bouche 
des enfants, et de ceux qui 
sont encore à la mamelle, 
pour confondre la haine et 
la vengeance de vos enne-
mis. 

Je verrai vos cieux, ou-
vrage de vos doigts ; la lune 
et les étoiles, que vous avez 
formées. 

Qu'est-ce que l'homme, 
pour que vous vous souve-
niez de lui? qu'est-ce que 
le fils de l'homme, pour 
que vous le visitiez? 

Vous l'avez placé un peu 
au-dessous des Anges, vous 
l'avez couronné de gloire 
et d'honneur, vous lui avez 
donné l'empire sur les œu-
vres de vos mains. 
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t a m q u a m sponsus p r o c é - b l ab l e à un é p o u x q u i so r t 
d e n s d e t h á l a m o suo. d e sa c o u c h e n u p t i a l e . 

Exsu l táv i t u t g i g a s ad I I s ' es t é l a n c é c o m m e un 
c u r r é n d a m v i a m : * a g é a n t p o u r p a r c o u r i r sa 
s u m m o c œ l o e g r é s s i o c a r r i è r e ; i l est p a r t i des 
e jus. hau t eu r s du c i e l . 

E t o c c ú r s u s e j u s u s q u e 11 a r r i v e à l ' au t r e e x t r é -
ad s u m m u m e j u s : * n e c m i t é , e t r i e n n e p e u t se 
est q u i se abscònda t a d é r o b e r à ses r a y o n s , 
c a l o r e e jus . 

I .ex D ò m i n i i m m a c u - L a l o i de D i e u est sans 
láta, c o n v é r t e n s a n i m a s : t a c h e , e l l e c o n v e r t i t l es 
* t e s t i m ó n i u m D ò m i n i fi- â m e s ; la p a r o l e d u S e i g n e u r 
d é l e , s a p i é n t i a m prœstans est l i d è l e , e l l e d o n n e la sa-
párvu l i s . gesse aux pe t i t s . 

Just i t iœ D ò m i n i rectse, L e s j u s t i c e s d u S e i g n e u r 
lœt i f icântes c o r d a : * p r œ - sont p u r e s , e l l e s r é j o u i s s e n t 
c é p t u m D ò m i n i l ú c i d u m , l e s c œ u r s ; l es o r d o n n a n c e s 
i l l ú m i n a n s ò c u l o s . du S e i g n e u r son t l u m i n e u -

s e s , e l l e s é c l a i r e n t l e s es-
pr i t s . 

T i m o r D ò m i n i sanctus ; L a c r a i n t e du S e i g n e u r 
p é r m a n e n s in s œ c u l u m est sa in t e , e l l e subs is te dans 
sœculi : * j u d i c i a D ò m i n i tous l e s s i è c l e s : l e s j u g e -
vera , jus t i f i cá ta i n s e m e t - m e n t s d u S e i g n e u r son t 
ipsa. v r a i s , i l s s e j u s t i f i e n t p a r 

e u x - m ê m e s . 
L a lo i du S e i g n e u r est 

p lus d é s i r a b l e q u e l ' o r , p l u s 
p r é c i e u s e q u e l es p i e r r e r i e s , 
p l u s d o u c e q u e l e m i e l l e 
p l u s p u r . 

V o t r e s e r v i t e u r , ô m o n 
D i e u , g a r d e v os o r d o n n a n -
c e s : u n e g r a n d e r é c o m -
p e n s e a t t e n d c e u x q u i l es 
o b s e r v e n t . 

Del ic ta q u i s i n t é l l i g i t ? M a i s q u i p e u t c o m p r e n -
Ab occú l t i s m e i s m u n d a d r e tous l es é g a r e m e n t s d u 
me : * et ab a l i é n i s p a r c e c œ u r ? P u r i f i e z - m o i , S e i -
servo tuo . g n e u r , d e s f au t es q u e j ' i -

g n o r e , e t ne p e r m e t t e z p a s 
q u e j e pa r t i c i p e à c e l l e s 
d ' au t ru i . 

Des i d e rab i l i a s u p e r au-
r u m e t l à p i d e m pre t i ò -
sum m u l t u m : * e t du l -
ciòra s u p e r m e i e t f a v u m 

E t e n i m s e r v u s tuus cu-
stódit ea : * i n custod ién-
dis i l l i s r e t r i b u t i o mu l t a . 
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S i j e r é s i s t e à l e u r s e x e m -
p i e s c o n t a g i e u x , j e s e ra i 
p u r , e t à l ' a b r i d e s p lus 
g r a n d s p é c h é s . 

A l o r s l e s p a r o l e s -de m a 
b o u c h e v o u s s e r o n t a g r é a -
b l e s , e t l e s m é d i t a t i o n s d e 
m o n c œ u r s ' é l è v e r o n t sans 
c esse v e r s v o u s . 

S e i g n e u r , v o u s ê t e s m o n 
s o u t i e n et m o n S a u v e u r . 

G l o i r e au P è r e , e t c . 

Ant. S a i n t e M è r e d e D i e u , 
v o u s a v e z r é p a n d u u n e 
o d e u r suave , p a r e i l l e a c e l l e 
d e la m y r r h e la p l u s e x c e l -
l e n t e . 

S i m e i n o n f t i e r i n t d o -
m i n a t i , t u n c i m m a c u l a -
tus e r o : * e t e m u n d a b o r 
a d e l i c t o m a x i m o . 

E t e r u n t u t c o m p l a -
c e a n t e l o q u i a o r i s m e i : _ 
e t m e d i t a t i o c o r d i s m e i 
i n c o n s p 6 c t u tuo s e m p e r . 

D o m i n e , a d j u t o r m e u s , * 
e t r e d e m p t o r m e u s . 

G l o r i a P a t r i , e t c . 
A nt. S i c u t m y r r h a ' e l e -

cta o d o r e m ded i s t i s u a v i -
t a t i s , sanc ta D e i G e m -
t r i x . 

A MATINES 

Ant. A n t e t o r u m . 

PSAUME 23 

T A t e r r e e t t o u t c e q u ' e l l e 1 

T l S ^ T Z s u n i v è r s i , 

f u n d á v i t e u m , * e t s u p e r 
f l û m i n a p rceparáv i t e u m . 

Q u i s a s c é n d e t i n m o n -
l e m D ò m i n i ? * aut q u i s 
s t ab i t i n l o c o sanc to 
e j u s ? , ., . 

I n n o c e n s m a n i b u s , et 
m u n d o c o r d e : * q u i non 
a c c é p i t i n v a n o a m m a n i 
s u a m , n e c j u r á v i t i n do l o 
p r ó x i m o suo . 

H i e a c c i p i e t b e n e d i c t ió-
n e m a D ò m i n o : * e t mi-
s e r i c ó r d i a m a D e o sa lu-

I t a r i suo . 
I Hsec es t g e n e r a t i o qua;-

C U A M " " . • 

Car c ' es t lu i q u i a a f f e r m i 
l a t e r r e au -dessus d e s e a u x , 
e t q u i l ' a é l e v é e a u - d e s s u s 
du n i v e a u d e s i l e u v e s . 

Qu i m o n t e r a s u r la m o n -
t a g n e du S e i g n e u r ? q u i d e -
m e u r e r a d a n s s o n s a n c -
t u a i r e ? 

C e l u i q u i a l e s m a i n s i n -
n o c e n t e s e t l e c œ u r p u r , 
q u i n ' a p a s r e ç u son a m e 
e n v a i n , q u i n ' a pas e t e 
p a r j u r e e t t r o m p e u r e n v e r s 
s o n p r o c h a i n . , 

C e l u i - l à r e c e v r a la b é n é -
d i c t i o n du S e i g n e u r , e t la 
m i s é r i c o r d e du . D i eu son 
S a u v e u r . 

T e l l e est la r a c e d e c e u x 

r é n t i u m e u m : * q u œ r é n -
t i u m f â c i e m D e i J à c o b . 

A t t ó l l i t e po r t a s , p r i n c i -
pes , v e s t r a s , e t e l e v â m i -
ni , portas œ t e r n â l e s : * et 
i n t r o i b i t R e x g l o r i a ; . 

Q u i s es t i s te R e x g l ò -
r ia ; ? * D ó m i n u s f o r t i s e t 
p o t e n s , D ó m i n u s p o t e n s 
in p r œ i i o . 

A t t ó l l i t e p o r t a s , p r i n c i -
pes , v e s t r a s , e t e l e v â m i n i , 
p o r t e se ternâ les : * e t in -
t r o i b i t R e x g l o r i se. 

Quis es t i s t e R e x g l o -
r i l e? * D ó m i n u s v i r t u t u m 
ipse es t R e x g l ô r i œ . 

G l ò r i a P a t r i , e t c . 

Ant. A n t e t o r u m * h u -
jus V i r g i n i s f r e q u e n t a t e 
nob i s dû l e i a c a n t i c a d r â -
mat i s . 

y . D i f f u s a est g r â t i a 
in l âb i i s tu is . — R). P r o -
ptérea b e n e d i x i t t e D e u s 
in œ t é r n u m . 

Pa te rnos te r , tout bas, jusqu'à : y . Et ne nos indUcas, etc. 

L'Absolution Préc ibus, etc., avec les trois Leçons, etc , 
se trouvent ci-après, p. 531 ou 534. 

q u i c h e r c h e n t l e S e i g n e u r , 
q u i c h e r c h e n t la p r é s e n c e 
du D i e u d e Jacob . 

P r i n c e s , o u v r e z v o s p o r -
t e s ; p o r t e s é t e r n e l l e s , o u -
v r e z - v o u s , et l e R o i d e g l o i r e 
e n t r e r a . 

Q u e l es t c e R o i d e g l o i r e ? 
C e s t l e S e i g n e u r f o r t e t 
pu i s san t , l e D i e u qu i t r i o m -
phe d a n s l e s c o m b a t s . 

P r i n c e s , o u v r e z v o s p o r -
t e s ; p o r t e s é t e r n e l l e s , o u -
v r e z - v o u s , et l e R o i d e 
g l o i r e e n t r e r a . 

Q u e l est c e R o i d e g l o i r e ? 
C e R o i d e g l o i r e est le D i e u 
des a r m é e s . 

G l o i r e au P è r e , e t c . 

Ant. C h a n t e z d e sa in t s 
c a n t i q u e s p o u r h o n o r e r 
c e l l e q u i est d e v e n u e m è r e 
sans c e s s e r d ' ê t r e v i e r g e . 

L a g r â c e es t r é p a n d u e 
s u r v o s l è v r e s . — IÎ). P a r c e 
q u e D i e u vous a b é n i e p o u r 
l ' é t e r n i t é . 

I I " N O C T U R N E 

Les trois Psaumes suivants se disent le Mardi et le Ven-
7 , i ! r e t ' J l on récite Matines le soir, on les dit le Lundi 
ci le Jeudi. 

Ant. S p è c i e tua . 

PSAUME 44 

ERUCTÀVIT c o r m e u m 
v e r b u m b o n u m : * 

dico e g o ò p e r a m e a R e g i . 
MON c œ u r a p r o f é r é a v e c 

j o i e u n e h e u r e u s e p a -
r o l e : c ' es t au R o i q u e s ' a -
d r e s s e n t m e s c h a n t s . 
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0 l ' ï m I L ingua m e a câlamus 
M a S f e ^ f s V r T - S a l n t " , s c r i b a , * ve lóc i ter scr i -

c o m m e la p l u m e dans la béntis . 
main de l ' écr iva in rapide . n e c i ó s u s f o r m a pra: 

0 \e p lus beau des en fant » Speç io m ^ ù s 

des h o m m e s , l a g r a c e e s t f i l us _n l â b i i s t ins : 
r épandue sur s a béni 1 proptérea benedix i t te 
parce q u e Dieu % ous a béni P P _n œ t é r n u m 

pour l ' é t e rmte . Acc inge re g lad io tuo 
1 Ce i gnez - vous d e votre A f ( f m u r t u u m , po-
g l a i v e , R o i t rès puissant. 

Pa r é de votre g i o i i r e * J ^ ^ L ^ r * 

t r e douceur e t W J * ™ E f ™ . « e t dedùcet te m i -

" M E * f i * JS&Kadtt 

ront à vos pieds. g d t u a , D e u s , m sœ-
Vo t r e t rône , o mon Dieu, ^ . , v i r g a 

vous haïssez l ' i n iqu i t é , c e s i o a i s H | e Deus , 
pour cela, ô Dieu, que v o g è r e , u t B 6 

tre Dieu a U r T c o n s ó r t i b u s tu.s-
vous l 'onct ion de ^ et p u 
vous a é l evé au-dessus eie | 
l ous ceux qu i doivent par -
t i c iper à votre g l o i r e . M-vrrha, et gutta, et ca-

p a r f u m de la m v r r h e M f ™ s l i m é n t i s . t a i s , « 

ÎexKde voi 

les f i l les des ro is ¿ t i t i t Reg ina a dextr.s 
La Re ine est assise a vu i 

tuis in vestitu deaurato, * 
c ircumdata varietate. 

A u d i , f i l i a , et v ide , et 
inclina aurem tuam : * 
et ob l iv iscere populurn 
tuum, et d o m u m patr is 
tui. 

Et concupiscet Rex de-
corem tuum : * quon iam 
ipse est Dominus Deus 
tuus, et adorabunt eurn. 

Et f i l i a j Ty r i in mun<5-
ribus, * vu l tum tuum de-
precabuntur omnes d iv i -
tes p lebis . 

Omn i s g lor ia e jus filias 
Regis ab intus : * in f i m -
b r i a aure is c i r cumami -
cta varietatibus. 

Adducentur Reg i v i rg i -
nes post earn : * p r o x i m o 
ejus a f ferentur t ibi . 

A f f e rentur in lsetitia et 
exsultatione : * adducen-
tur in t emp lum Reg i s . 

P ro patribus tuis nati 
sunt tibi f i l i i : * constitues 
eos pr inc ipes super o -
mnem terram. 

Memores erunt nomi -
nis tu i , * in omni g e n e -
ratione et genera t ionem. 

Propterea popul i conf i -
tebuntur tibi in s t e r n u m , 

et in sff iculum s s c u l i . 
Gloria Patr i , etc. 

Ant. Specie t u a ' e t pul-

tre d ro i t e , vêtue d 'or et 
couverte d ' o rnements p r é -
c ieux. 

Ecoutez , ma fille, voyez , 
et prêtez l ' o re i l l e : oubl iez 
vo t re peuple et la maison 
de votre p è r e , 

Et le Ro i sera épr is de 
votre beauté , car il est le 
Se igneur votre Dieu : et les 
peuples l 'adoreront . 

Les filles de T y r vous o f -
f r i r on t des présents : tous 
les puissants de la t e r re 
b r i gueront la faveur de vos 
regards. 

La fille du Ro i paraît b r i l -
lante d 'or et de broder i es : 
mais sa vér i tab le g l o i r e est 
intér ieure. 

A sa suite les v i e rges se-
ront amenées au Roi : ses 
compagnes seront présen-
tées à l 'Epoux. 

E l les seront présentées 
au mi l i eu de la j o i e et de 
l ' a l l ég resse , et introduites 
dans le palais du Ro i . 

P o u r r emp lace r vos pères 
que vous avez qui t tés , il 
vous naîtra des fils que vous 
établ irez p r inces sur toute 
la ter re . 

I l s se souv iendront de vo-
tre n o m , Se i gneur , dans 
toute la suite des g é n é r a -
t ions. 

C'est pourquo i les peuples 
publ ieront vos louanges 
dans les s iècles des siècles. 

G lo i re au P è r e , etc. 

Ant. P a r é de votre g lo i r e 



va incre et à r é g n e r . I g n a -

Ant. Ad juvâb i t eam. 

PSAUME 45 

E , est no t re r e f u g e et 
1 ) notre f o r c e , i l a etc no £ i b u l a t i ó n i b u s , quae m -

venérunt nos n imis . 
Proptérea non t imeb i -

m turbâbitur ter-
ra- • et t ransferéntur 
montes in cor mar is . 

Sonuérun t , et t u r b a i » 
sunt aquso e ó rum : * con-
turbati sunt montes in 

, for t i tùdine ejus. 
F lùmin i s impetuslaet i -

f icat c iv i tàtem Dei : san-
ctif icavit tabernaculum 
suum A l t i s s i m i » . 

Deus in med i o e jus , 
non commovéb i tur : ad-
juvâbi t earn Deus mane 
di lùculo. 

Conturbata; sunt gen-
1- f i . . S l i t t i r0a 

1/ i i u u c - -
t r e soutien dans l e s maux 
qu i nous on t accables . . n o n t i m é b l . 

Aussi ne cra indr ions-nous >' £ t u r b â b t u r ter-
r i en quand toute la t e r re i< - , t r a n s f e r é n t u r 
serait t roub lée , quand les r a , ^ „ „ 

„ „ m i o n u m n o r -serau u u u u i ^ , -i 
montagnes sera ient e m p o r -
tées d a i s l e se in de la me r . 

Les eaux se sont soule-
vées avec brui t : les m o n -
tagnes ont été ébranlees. 

Mais un fleuve de jo ie a 
inondé la c i té de Dieu ; le 
T r è s - H a u t a sancti f ie son 
tabernac le . 

L e Se i sneur est au mi l i eu 
de la cité sainte, e l l e ne sera 
po in t éb ran l é e : D ieu la pro -
tégera dès l ' aurore „ 

l e s nat ions ont été dans ^ & t r e . 
le t rouble e t les emp i r e tes et m c l ^ ^ 

t r e m b Î é l a vote chf Se i - mota est terra. 

g n M " i s l e Dieu des a rmées 
est avec nous , le Dieu de 
Jacob est notre appui . 

Venez , et contemplez les 

Dominus v i r tù tum no 
b iscum : ' suscéptor no-
ster Deus Jacob. 

Ven i te , e t v idéte opera 
V e n e z et contemplez les œ p ô s u i t pro-

œuvres du . S e ' g n e u r les D o n » , ^ t e r r a r n . - au-
prodiges qu ' i l a opèv ts ^ r g g g ^ u s q u e a d fi. 

h f » n t e r e t , e t c o n -
s I I a br isé les arcs et g ¿ « u m . e t ^ 
a rmures , et j e té au feu les i g n i . 
bouc l iers . 1 

Vacàte, e t vidéte, q u ó -
niam ego sum Deus : * 
exaltäbor in gént ibus , et 
exal tàbor in terra. 

Dominus v i r tütum no-
b i s cum: * suscéptor no -
ster Deus Jacob. 

Glòr ia Pa t r i , etc. 

Ant. Ad juväbi t eam * 
Deus vultu suo : Deus in 
mèdio ejus non c o m m o -
vébitur. 

Il a d i t : Vivez en paix, et 
reconnaissez que j e suis 
Dieu ; j e serai g lor i f ié pa r -
mi les nations, et jusqu^aux 
extrémités de la ter re . 

L e Dieu des a rmées est 
avec nous ; le Dieu de Jacob 
est notre appui. 

G lo i re au P è r e , etc. 

Ant. Dieu l 'aidera par 
ses regards favorables : D ieu 
est au mi l ieu d'el le, e l le ne 
sera point ébranlée. 

Ant. Sicut laetántium. 

PSAUME 

FU N D A M E N T A ejus in 
mont ibus sanctis : * 

di l igit Dominus portas 
Sion super omnia taber-
nacula Jacob. 

Gloriosa dicta sunt de 
te, * civitas Dei . 

M e m o r ero Rahab et 
Babylonis , * s c i endum 
me. 

Ecce alienigense, et T y -
rus, et populus ¿Ethio-
pum, * hi fue runt i l l ic . 

Numqu id S ion dicet : 
Homo, et homo nalus est 
in ea , * et ipse fundavi t 
eam A l t i ss imus? « 

Dominus narrabi t in 
scripturis popu lo rum, et 
prmcipum : * ho rum, qui 
fuerunt in ea. 

Sicut laetantium o m -

JÉRUSAI.EM est bâtie sur les 
saintes montagnes : le 

Se i gneur p ré f è r e l e s portes 
de Sion à tous les pavi l lons 
de Jacob. 

0 cité de D i eu , on publ ie 
de vous des choses merve i l -
leuses. 

Je me souviendrai de Ra-
hab et de Baby l one , qui 
m e connaîtront. 

Les é t rangers , ceux de 
T y r et l e peuple d 'Ethiopie, 
v iendront m'y r endre leurs 
hommages . 

A lors on dira de S ion : 
E l le se r empl i t sans cesse 
de nouveaux habitants, e t 
c 'est l e T r è s - Haut qui l 'a 
f ondée . 

L e Se igneur pourra seul 
fa i re le d énombremen t des 
peuples et des pr inces qui 
composeront cette c i té 
sainte. 

La paix et la j o i e sont 
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l e pa r tage d e c eux q u i f a p - i n i u m ' h a b i t â t i o es t i n 

p a r t i e n n e n t , o S ion- G lò r i a P a t r i , e tc . 

S H F - -
d e D i e u . 

t L a g r â c e est r é p a n d u e 

s u r vos l è v r e s . - % P « ™ e 
q u e D i eu v o u s a b é n i e p o u r 
l ' é t e r n i t é . 

t . D i f fusa est g râ t ia i n 
lâb i is tu is . — R). P r o p t e r -
ea b e n e d i x i t t e Deus in 
œ t é r n u m . 

Pater noster, tout bas, jusqu'à : y . Et ne nos ^ c a s «<c. 

^solution ^ ^ ¿ R T « " » " " " " e I C " 
se trouvent ci-après, P- o31 ou 

IU' NOCTURNE 

le vendredi. A n ( , M a r i a v i r g o . 

PSAUME 95 

NHANTEZ au S e i g n e u r u n 
\ j can t i que n o u v e a u ; que 
toute la t e r r e c h a n t e au 
S e i g n e u r . 

Chan t e z au S e i g n e u r e t 
bén i sse z s o n n o m : a n n o n -
cez d e j o u r en j o u r son sa-
lu t . 

P u b l i e z sa g l o i r e p a r m i 
l e s na t ions , e t ses m e r v e i l -
l e s c h e z tous les peup l es . 

C a r l e S e i g n e u r est g r a n d 
et i n f i n i m e n t d i g n e d e 
l o u a n g e ; i l est p lus r edou -
t a b l e q u e tous les d i e u x d e 
la t e r r e . 

r i AN TATE D ò m i n o cant i -
l i c u m n o v u m : ' c a n t a t e 
D ò m i n o , o m n i s t e r ra . 

Cantate D ò m i n o , e t be ; 

ned ic i t e n o m i n i e jus -
annunt i à t e d e d i e m d i e m 
sa lutare e jus . 

A n n u n t i à t e i n t e r gen-
tes g l ò r i a m e j u s , in 
ò m n i b u s pòpu l i s mirabi -
l ia e jus . n . 

Q u ò n i a m m a g n u s Do-
m i n u s , e t l a u d a b i h s m -
m i s : * t e r r i b i l e est su-

i p e r o m n e s deos . 

A M 

Q u ò n i a m o m n e s d i i 
g é n t i u m dcemònia : * Do-
m i n u s a u t e m ccelos f e c i t . 

Con f éss i o e t pu l ch r i tù -
do in c o n s p é c t u e jus : * 
s a n c t i m ò n i a , e t magn i f i -
céntia i n sanct i f i ca t iòne 
e jus. 

A f f é r t e D ò m i n o , pàtriiE 
g é n t i u m , a f f é r t e D ò m i n o 
g l ò r i a m et h o n ò r e m : * 
a l l é r t e - D ò m i n o g l ò r i a m 
n o m i n i e jus . 

T ò l l i t e hós t i as , e t i n -
tro i te i n àtr ia e jus : * 
adoràte D o m i n u m in 
à t r io sanc to e jus . 

C o m m o v e à t u r a f àc i e 
ejus un i vè rsa terra : * d i -
cite in g é n t i b u s , qu ia 
D o m i n u s r e gnàv i t . 

E t e n i m co r r éx i t o r b e m 
t e m e , q u i non c o m m o -
véb i tur : * j u d i c à b i t p ò -
pufos in Eequità te . 

L s t é n t u r ccel i , e t exsù l -
tet t e r r a , c o m m o v e à t u r 
mare , e t p l en i tüdo e jus :* 
gaudébunt c a m p i , e t o m -
nia quse in e i s sunt. 

T u n c exsu l tàbunt o m -
nia l i gna s i l v à r u m a f à -
cie D o m i n i , qu ia v e n i t : * 
quòn iam v e n i t j u d i c à r e 
terram. 

Judicàb i t o r b e m terra i 
in a jqui tàte . * e t p ò p u l o s 
in ver i tà te sua. 

G lòr ia P a t r i , e tc . 

Ant. Gaude , Mar i a v i r -

A.TINES 527 

T o u s les d i e u x des na -
t i ons n e s on t que des d é -
m o n s : c 'est le S e i g n e u r 
q u i a fa i t l e s c i eux . 

La g l o i r e e t la ma j e s t é 
l ' e n v i r o n n e n t ; la sainteté 
e t la m a g n i f i c e n c e r é s i den t 
dans s o n sanc tua i r e . 

V e n e z , t r i bus des na t ions , 
v enez o f f r i r au S e i g n e u r vos 
h o m m a g e s ; v e n e z r e n d r e 
à son n o m la g l o i r e qu i lu i 
est due . 

P r é p a r e z vos o f f r a n d e s et 
en t r e z dans ses parv i s : ado-
rez l e S e i g n e u r dans son 
sa in t t e m p l e . 

Que la t e r r e en t i è r e t r e m -
b l e en sa p r é s e n c e ; d i tes 
p a r m i les na t i ons : Vo i c i 
q u e l e S e i g n e u r r è g n e . 

I l a a f f e r m i l ' un i v e r s , qui 
ne sera p lus é b r a n l é : il j u -
g e r a les p e u p l e s dans sa 
jus t i c e . 

Que les c i e u x se r é j o u i s -
s en t et q u e la t e r r e t ressa i l le ; 
q u e la m e r se m e u v e a v e c 
t ou t ce q u ' e l l e r e n f e r m e ; 
q u e l e s c a m p a g n e s et tout 
ce qu i les hab i t e so i en t 
dans l ' a l l é g r esse . 

Que tous l e s a r b r e s des 
f o r ê t s t r essa i l l en t en la p ré -
sence d u S e i g n e u r , pa r c e 
qu ' i l v i e n t j u g e r la t e r r e . 

I l j u g e r a l ' u n i v e r s dans 
sa j u s t i c e , e t l es peup l e s 
dans sa v é r i t é . 

G l o i r e au P è r e , etc . 

Ant. R é j ou i s s e z - v o u s , 



Altíssirnus super o m n e m 
t e r ram : * n i m i s exal tá-
tus es super o m n e s deos. 

Qui d i l í g i t i s D ó m i n u m , 
odíte m a l u m : * custódit 
D ó m i n u s án imas sancto-
rum s u ó r u m , d e m a n u 
peccatór is l i b e ráb i t eos. 

Lux orta est jus to , * et 
rect is c o r d e ltet it ia. 



T o u t e s l e s e x t r é m i t é s de 
la t e r r e on t vu l e sa lut q u e 
n o t r e D i e u a e n v o y é . 

L o u e z l e S e i g n e u r a v e c 
des t r anspor t s d e j o i e ha 

b i tants d e toute la t e r r e . 
é evez v o s v o i x , t ressa i l l ez 
d ' a l l é g r e s s e , chantez des 

C t l & l e S e i g n e u r sur 

la h a r p e , m ê l e z vos v o i x 
au s o n des i n s t r u m e n t s ; 
s o n n e z , c l a i r ons et t r o m -

p e S l j o u i s s e z - y o u s en p r é -
s e n t d u S e i g n e u r v o t r e 
R o i : q u e la m e r e t t ou t ce 
o u e l l e r e n f e r m e , que la 
? e r r e e t tous c eux q u i l ' ha -
b i t e n t so ient dans la j o i e . 

O u e les fleuves applau-
d i s s en t , q u e . l e s m o n t a g e s 
t r e s sa i l l en t à la v u e d u b e l 
g n e u r , q u i v i en t j u g e r la 

t e r i i e ' i u g e r a l ' u n i v e r s s e l on 
la j u s t i c e , e t l es peup l e s 
s e l on l ' é q u i t é . 

G l o i r e au P e r e , etc . 
Ant. V o u s ê tes d e m e u r é e 

v i e r g e ap r è s v o t r e en f an t e -
ment^ : 5 M è r e d e D i e u , i n -
t e r c é d e z p o u r nous . 

P sâ l l i t e D o m i n o i n c i -
thara , i n c i thara et v o c e 
nsa lm i : * in tub i s duc t i -
l i b u s , e t v o c e tubte c o r -

" T u b i l â t e in conspéc tu 
R e g i s D o m i n i : * m o y e a -
tur m a r e , e t p l é n i t u d e 
e i u s ; o r b i s t e r r a r u m , et 
q u i hab i tan t in eo . 

F l u m i n a p l a u d e n t ma-
n u , s i m u l m o n t e s exsu l -
t â b u n t a conspéc tu D o -
m i n i , * q u ô n i a m ven i t 
i ud i câ r e t e r r a m . 
J J u d . c à b i t o r b e m terra-
r u m in jus t i t i a , e t po -
pu l o s in ¡ equ i ta te . 

G l o r i a P a t r i , e t c . 

Ant. P o s t p a r t u m * v i r -
( r 0 inv i o lâ ta p e r m a n s i s t i . 
Ue i G é n i t r i x , in te rcede 
p r o nob is . 

•ceuez yuu i 

Pendant VAvent et le jour de V Annonçai 

n g e d u S e ^ u r . ^ A ^ ^ S 

c ép i t d e S p i r i t u sancto. 

I A l l e l u i a . 
I y D i f fusa est grât ia m 

y . u * — p a r c e l âb i i s tu is . - iî}- P rop tep 
s u r v o s l è v r e s . - ^ P a r c e l e D e u s i n 

q u e D i e u v o u s a b e n . e poui | ^ é r n u m 

l ' é t e r n i t e . 

Ant. L ' A n g e du S e i g n e u r 
a a n n o n c é a M a r i e , e t e l l e 
a c o n ç u par l ' o p é r a t i o n du 
S a i n t - E s p r i t . A l l é l u i a . 

t . L a g r â c e est r é p a n d u e 

A MATINES 

P a t e r noster , tout bas jusqu'à, : 

y . E t n e n o u s la i ssez pas 
s u c c o m b e r à la t en ta t i on .— 

Mais d é l i v r e z - n o u s du 
I m a l . 

f . Et ne nos indúcas 
in t e n t a t i ó n e m . — R). Sed 
l ibera nos a ma lo . 

ABSOLUTION 

UE par les p r i è r e s e t l e s 
, , m é r i t e s d e la b i e n h e u -

r euse M a r i e t o u j o u r s v i e r g e , 
e t de t ous l e s Sa in t s , l e 
S e i g n e u r nous c o n d u i s e au 
r o y a u m e des c i e u x . — R). 
A i n s i s o i t - i l . 

Celui qui doit lire la première Leçon dit : 

f . Jube, d o m n e , b e n e - 1 f . M o n P è r e , d o n n e z - m o i 
d i cere . | v o i r e b é n é d i c t i o n . 

PRECIBUS, e t m e r i t i s bea-
t s Mar ia» s e m p e r v i r -

g i n i s , e t o m n i u m S a n -
c t o rum, pe rduca t n o s D o -
m i n u s a d r egna cce lorum. 
— R). A m e n . 

BÉNÉBICTION 

NOS c u m p ro l e pia b e -
n e d í c a t v i r g o Mar í a . 

— R). A m e n . 
QUE la v i e r g e M a r i e nous 

o b t i e n n e la b é n é d i c t i o n 
de son d i v i n F i l s . — R ) . A i n s i 
s o i t - i l . 

PREMIÈRE LEÇON (Eccli., 2 4 . ) 

IN ò m n i b u s r é q u i e m 
quEesívi, e t in l iasredi-

táte D ò m i n i m o r á b o r . 
T u n c prcecép i t , e t d i x i t 
mihi C reá to r o m n i u m : 
et qu i c r eáv i t me , r e q u i é -
vit in t abe rnácu lo m e o , 
et d ix i t m i h i : I n Jacob 
inhábita, e t in I s rae l haj-
reditáre, e t i n e l é c t i s m e i s 
mitte rad ices . (Le lecteur 
fléchit le genou.) T u au-
t em, D ò m i n e , m i s e r é r e 
nobis. — Rj. D e o g rá t i as . 

ft. Sancta e t i m m a c u -
láta V i r g í n i t a s , qu ibus te 

J'AI c h e r c h é pa r t ou t un 
l i eu d e r e p o s ; j e d e m e u -

re ra i dans l ' h é r i t age d u Se i -
g n e u r . L e C r éa t eu r d e l ' u -
n i v e r s m ' a d o n n é ses o r d r e s 
e t m ' a pa r l é : c e lu i q u i m ' a 
c r é é e s 'est r e p o s é dans m o n 
t a b e r n a c l e , et m ' a d i t : H a -
b i tez dans J a c o b , q u ' I s r a ë l 
so i t v o t r e h é r i t a g e ; e t p r e -
nez r a c i n e dans m e s é lus . 
(Le lecteur fléchit le genou.) 
V o u s , S e i g n e u r , ayez p i t i é 
d e nous . — R). R e n d o n s 
g râces à D i eu . 

li). 0 V i e r g e sa in t e e t 
i m m a c u l é e , j e n e sais p a r 
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q u e l e s c e u x n e pouva i en t m u l i é r i b u s , e t b e -
1 • — t - V o u s ê t e s b e | ™ d i c t u s f r u c t u s v e n t n s 

tu i . - * Q u i a -n i e e n t r e t ou tes les f e m m e s 
et l e f r u i t d e vos e n t r a i l l e s 
es t b é n i . - " Ca r . deuxième Leçon dit 

Celui qui doit lire la b ene -

M o n P è r e . d o n n e z - m o i ¿ . ¿ « b e , 

v o t r e b é n é d i c t i o n . I BÉNÉDICTION 
, » « V i r g o v i r g m u m in-

A U E la V i e r g e des v i e r g e s , ^ ^ b i s a d 

Q i n t e r c è d e pour nous au - J * i n u m . _ A m e n , 
p r è s d u S e i g n e u r , R). A ins i j 

S O i t " 1 1 ' DEUXIÈME LEÇON 
. . , . ir e ie in S i o n f i rmata 

• A I é t é a ins i a f f e r m i e dans , 17T . . . „ „ ^ 
o S i o n , j ' a i t r o u v e m o n r e -
pos dans la c i té sa inte t 
m a pu i s sance s es t e U b h e 

i p r u s a l e m - 3 1 P " dans J é r u s a l e m . J 'ai ' p ó p u l o h o n o r i f i c a t o , 

a » * ! S ™ - ' ( G « r , 

s ä 
lecteur fléchit le genou.) | t e m , ^ _t „ r à t i a s . | 

S » Ï T Î S S 

î ' V i C S l 

S e i g n e u r est avec vous . 

V o u s avez . 

nob i s . — B)- D e o gra t ias . j 

B). Beata es , . V i r g o Ma-
r i a , q u œ D ó m i n u m p o r ; 
tasti Ç r e a t ô r e m m u n d i . 
G e n u st i q u i t e i e c i t , e 

œ t é r n u m permanes 
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Quand on doit dire le Te Deum, on ajoute à la fin de ce 
Répons : y . Glòria Patr i , et F i l io , et Spiritili sancto. — * Ge-
mu'sti. 

Celui qui doit lire la troisième Le>;on dit : 

f . Jube , d o m n e , bene-1 y . M o n P é r e , d o n n e z -
d i c e r e . m o i v o t r e b énéd i c t i on . 

BÉNÉDICTION 

PER V í r g i n e m m a t r e m 
concédâ t n o b i s D o m i -

nus sa lú t em 
— R¡. A m e n . 

e t p a c e m . 

U A S I c ed rus exaltáta 
sum in L i b a n o , e t 

quasi c vp r é s sus in m o n t e 
Sion. Quasi p a l m a e x a l -
táta s u m in C a d e s , et 
quasi p lan tá t i o rosas in 
Jér icho . Quas i o l iva spe-
ciósa in camp i s , et quas i 
plátanus exal táta sum 
juxta a q u a m in p la té is . 
Sicut c i n n a m ó m u m , et 
bá l samum a r o m a t i z a n s 
odórem ded i : quasi m y r -
rha e lécta d ed i suav i t á -
tem odór i s . (Le lecteur 
fléchit le genou.) T u au -
t em. D ò m i n e , m i s e r é r e 
nobis. — li). D e o grá t ias . 

QUE l e S e i g n e u r n o u s a c -
c o r d e l e sa lut e t la pa i x , 

p a r l ' i n t e r cess i on d e c e l l e 
qui est d e v e n u e m è r e sans 
cesser d ' ê t r e v i e r g e . — ii). 
A ins i s o i t - i l . 

TROISIEME LEÇON 

E suis aussi é l e v é e q u e T i 
«l l es c èd r e s du L iban et 
les c y p r è s de la m o n t a g n e 
de S i on . Je su is aussi é l e -
v ée q u e l e s p a l m i e r s d e C a -
dès e t les r o s i e r s de J é r i c h o . 
Je suis c o m m e les b e a u x 
o l i v i e r s de la c a m p a g n e et 
c o m m e le p l a tane p l an t é 
s u r le b o r d des eaux . J 'a i 
r é p a n d u une o d e u r suave , 
pa re i l l e à ce l l e de la c an -
n e l l e e t du b a u m e , u n e 
o d e u r aussi d ouce et aussi 
a g r é a b l e que c e l l e d e la 
m y r r h e la p lus e x c e l l e n t e . 
(Le lecteur fléchit le genou.) 
V o u s , S e i g n e u r , ayez p i t i é 
d e nous . — R). R e n d o n s 
g r â c e s à D i eu . 

On omet le Répons suivant, quand on doit dire le T e 
Deum. 

i n aae i n u . » r - ' w ¡„ i 1 .̂ F e l i x n a m q u e es, sa-
v i r g o . - M e r ' ) ó m i n u ? r a V i r « ° Mar i a , e t o m n i 
grát ia P ^ J S laude d i g n í s s i m a : * Quia 
t e c u m . — w i u . = • J e x t e o r t u s e s t S o l j u s t i _ 

tïœ, f Chr is tus D e u s n o -

R). V o u s êtes b i e n h e u -
reuse , ô Mar i e , V i e r g e sa in t e 
e t d i g n e de toute l o u a n g e ; * 
Car d e vous est sort i l e Sor 
le i l de j u s t i c e , f Jésus^ 
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Chr i s t n o t r e D i e u . — 
P r i e z p o u r l e p e u p l e , i n -
t e r c é d e z p o u r l e c i e r g e , e t 
p o u r l e s f e m m e s p i euses : 
q u e tous c eux q u i h o n o -
r e n t v o t r e sa inte m e m o i r e 
é p r o u v e n t v o t r e ass is tance . 
— * Ca r . — G l o i r e a u 

P è r e , e t au F i l s , e t au 
S a i n t - E s p r i t . — f Jesus-
Chr i s t n o t r e D i e u . 

- s t e r . — t -Ora p r o p o p u l o , 
i n t é r v e n i p r o c l e r o , i n -
t e r c éde p r o devo t o f e m í -
n e o sexu : s én t i an t o m n e s 
t u u m j u v á m e n , q u i c u m -
que c é l é b r a n t tuarn s a n -

c t a m c o m m e m o r a t i ó n e m . 
— • Qu ia . — t - G l o p a 
Pa t r i , e t F i l i o , e t S p i r i t a i 
s a n c t o . — f Chr i s tus D e u s 

I nos t e r . 

Duran, VAvent, et « ^ Œ Ï Â 

m * 

Bénédictions sont comme ci-dessus. 

PREMIÈRE LEÇON ( S . Luc. 1 . ) 

L'ANGE Gabr i e l f u t e n v o y e 
de D i eu e n une v i l l e de 

G a l i l é e a p p e l é e Naza r e th , a 
u n e v i e r g e qu 'un h o m m e 
d e la ma i s on de D a v i d , 
n o m m é Joseph, ava i t épou-
s é e ; e t ce t te v i e r g e s appe-
l a i t M a r i e . L ' A n g e é tant en -
t r é dans l e l i eu où e l l e éta i t , 
lu i d i t : Je vous sa lue , p l e ine 
d e g r â c e ; l e S e i g n e u r est 
a v e c v o u s ; v o u s ê tes b é n i e 
e n t r e toutes l e s f e m m e s . 
(Le lecteur fléchit le ge-
nou.) V o u s , S e i g n e u r , ayez 
p i t i é d e n o u s . — ft. R e n d o n s 
g r â c e s à D i e u . 

ft. L ' A n g e Gab r i e l f u t en -
v o y é à la v i e r g e M a r i e , 
é p o u s e de Joseph , e t lu i 
annonça ce q u e D i eu lu i 
ava i t o r d o n n é de lu i d i r e . 

Mi s sus est A n g e l u s G a -
b r i e l a D e o i n c iv i ta -

t e m Gal ihese, cu i n o m e n 
N a z a r e t h , ad v i r g i n e m 
desponsä tam v i r o , cu i 
n o m e n e ra t J o s e p h , de 
d o m o D a v i d ; e t n o m e n 
v i r g i n i s M a r i a . E t i ng r e s -
sus A n g e l u s ad ea rn , di-
x i t : A v e , g ra t i a p l e n a ; 
D o m i n u s t e c u m : b e n e -
dieta tu in m u l i é r i b u s . 
(Le lecteur fléchit le ge-
nou.) T u a u t e m , D o m i n e , 
m i s e r é r e nob i s . — ft- Deo 
g rà t i as . 

R). M issus est Gabr ie l 
A n g e l u s ad M a r i a m v i r -
g i n e m d e s p o n s ä t a m Jo-
s e p h , nùn t i ans e i ver-
b u m : e t e xpavésc i t V i r -

g o d e l u m i n e . N e t imeas , 
M a r i a , inven is t i g r à t i a m 
apud D ó m i n u m ; * E c c e 
c o n c i p i e s e t pà r i e s , e t v o -
càb i tu r A l t i s s im i F i l i u s . 
— f . Dab i t e i D ó m i n u s 
D e u s s e d e m Dav id pa t r i s 
e jus , e t r e gnàb i t in d o m o 
Jacob in se té rnum. — * 
Ecce . 

La V i e r g e é tant su rp r i s e d e 
l ' éc la t de sa l u m i è r e , il lu i 
d i t : N e c r a i g n e z p o i n t , 
M a r i e ; vous avez t r o u v é 
g r â c e d e v a n t l e S e i g n e u r : * 
Vous a l l e z c o n c e v o i r , e t vous 
me t t r e z au m o n d e un fils, 
<{ui s e ra a p p e l é l e F i l s d u 
T r è s - H a u t . — L e S e i g n e u r 
D i e u l u i d o n n e r a l e t r ô n e 
d e D a v i d son pè r e , e t i l r é -
g n e r a é t e r n e l l e m e n t sur la 
m a i s o n d e Jacob — ' V o u s . 

DEUXIÈME LEÇON 

QVjF. c u m audisset , tu r -
bàta est in s e r m ó n e 

e j u s , e t cog i t äba t qua l i s 
esset ista sa lutät io . E t 
ai t A n g e l u s e i : N e t i -
m e a s , M a r i a : i nven i s t i 
e n i m g r ä t i a m apud D e -
u m ; e c c e c o n c i p i e s in 
ù t e r o , e t pà r i e s f i l i u m , 
et v o c à b i s n o m e n e j u s 
Jesum. H i c e r i t m a g n u s , 
et F i l i u s A l t i ss imi vocà -
b i tur : e t dab i t i l l i D ó -
m inus D e u s s e d e m Dav id 
patr is e j u s ; et r e g n à b i t 
in d o m o Jacob in setér-
n u m , et r e g n i e jus n o n 
erit finis. ( L e lecteur flé-
chit le genou.) T u au t em, 
Dòmine , m i s e r é r e nob i s . 
— ft. D e o grà t ias . 

ft. A v e , M a r i a , g rà t i a 
plena; D ó m i n u s tecum : 
* Sp i r i tus sanctus super-
véniet in te, et virtus Al-
tissimi obumbràbit tibi : 
quod enim ex te nascétur 
Sanctum, vocàbitur Filius 

MARIE fu t t r o u b l é e en en -
t endan t c e s p a r o l e s , e t 

e l l e c h e r c h a i t c e q u e v o u -
la i t d i r e ce t te sa lu ta t i on . 
L ' A n g e lu i d i t : N e c r a i g n e z 
po in t , M a r i e , ca r vous avez 
t r ouvé g r â c e devan t D i e u . 
Vous a l l e z c o n c e v o i r dans 
vo t r e s e i n , e t v o u s me t t r e z 
au m o n d e un fils à qu i 
vous d o n n e r e z l e n o m d e 
Jésus. I l sera g r a n d , o n 
l ' appe l l e ra l e F i l s du T r è s -
Haut ; l e S e i g n e u r D i e u lu i 
d o n n e r a l e t r ô n e d e D a v i d 
son p è r e : il r é g n e r a é t e r -
n e l l e m e n t sur la m a i s o n d e 
J a c o b , e t son r è g n e n ' au ra 
po in t d e f in . (Le lecteur flé-
chit le genouVous, S e i -
gn e u r , ayez p i t i é de n o u s . — 
ft. R e n d o n s g r â c e s à D i e u . 

ft. Je vous s a l u e , M a r i e , 
p l e ine d e g r â c e ; l e S e i -
g n e u r es t a v e c vous . * L e 
Sa in t -Espr i t d e s cendra sur 
vous , e t la v e r tu du T r è s -
Hau t vous c o u v r i r a d e son 
o m b r e : c 'est p o u r q u o i l e 



rip; _ i?. Quómodo ñet 
istud.quoniam v i rum non 
c o g n ò l c o ? Et respóndens 

Ange lus , dix i t ei : — »P 1 " 
. r i tus. 

f ru i t saint qu i P f 1 ^ ^ 1 

vous sera appele l e FiU; de 
Dieu — t • Com m en t cela se 
f e ra - t - i l • car j e ne connais 

— • Spiritus. 
TROISIÈME LEÇON 

.LORS Mar i e dit a 1 Ange • 
A Com m en t cela se l e i a -
t-il'.' car j e ne connais point 
d ' h o m m ^ L ' A n g e lu i r é -
p o n d i t : L e Sa in t -Esp r i t 
descendra sur v o u s , et la 
vertu du T r è s - H a u t vous 
couvrira de son ombre 
c est pourquo i l e f ru i t saint 
qui naîtra de vous sera ap-
pe lé le Fi ls de D ieu . Et 
voi là qu 'El isabeth votre 
c o u s i n e ^ e l l e - m ê m e conçu 
un lils dans sa v ie i l lesse, et 
ce l le qu 'on appelait stéri le 
S maintenant dans son I 
s i x i ème m o i s , p a r c e q u 11 
n'y a r i en d ' imposs ib le a 
Dieu. Mar i e dit alors : Vo i c i 
la servante du Se igneur , 
qu ' i l me soit fait se lon v o -
tre parole. (Le jeteur flé-
chit le genou. V o u s , Se i -
aneur , ayez pit ié de nous. 
— l l Rendons grâces a Dieu. 

i M X i T autem Maria ad 
1 ) Ange lum : Quomodo 
l ie t is tud, quòn iam v i r u m 
non cognósco? Et respon-
d e d Ange lus , d ix i t ei : 
Spir i tus sanctus superye-
niet in t e , et v irtus A i -

I t iss imi obumbràb i t t ib i . 
l deóque et quodnasce tur 
ex te Sanctum, vocabitur 
F i l ius De i . Et ecce Elisa-
beth cognàta tua , et ipsa 
concép i t f i l iuin in sene-
ctùte sua; et hic mensis 
sextus est i lh qu® voca-

I tur s tér i l i s ; quia non e n t 
imposs ib i le apud Deum 
orane ve rbum. Dix i t au-
tem M a r i a : Ecce aneli la 
D ò m i n i , fiat m i l n secun-

1 d u m ve rbum tuum. ( L e 
lecteur fléchit le genou.) 
T u autem, D ò m i n e , mi-
serére nob is . - ft- Deo 

. gràt ias. 

. ... „ Te DeUm, on omet le Répons suivant : 
Lorsqv- on ait le l e ueum, " 

a . R e c e v e z , Ô V i e r g e Ma-
r i e la paro le que le be i -
gneur vous a fait annoncer 
par un A n g e : Vous conce -
v e z un fils qui sera Dieu 

pi. Suscipe verbum, 
V i r g o Maria, quod tibi a 
D o m i n o per Angelum 
transmissum est : conci-
pies et paries Deum pa-

ri ter et h ó m i n e m : * U t 
benedicta d icár is inter 
omnes mul íeres . — y . 
Pá r i e s qu idem f i l ium et 
v irg initát is non pat iér is 
de t r iméntum : e f f i c iér is 
g ráv ida , et er is mater 
semper intacta. —* Ut be-
nedicta.— t - Gloria Patr i , 
et F i l i o , et Spir itui sán-
e lo . — * U t benedicta. 

et h o m m e tout ensemble , * 
En sorte que vous serez ap-
pelée la V i e r g e bénie ent re 
toutes les f e m m e s . — j f . V o u s 
enfanterez un fils sans r i en 
perdre de votre v i r g in i t é ; 
vous concev r e z , et vous de-
v iendrez mère sans cesser 
j ama is d 'être v ierge . — * En 
sorte que . — f . G lo i re au 
Pè r e , et au Fi ls , et au Saint-
Esprit . — * En sorte que . 

A L A U D E S 

Deus , in ad ju t o r ium, e t c . — Gloria P a t r i , etc. 

De la Purification a I'Avent. 

Ant. Ass i impta est. 

Pendant I'Avent. 

Ant. Missus est. 

De Noel a la Purification. 

Ant. 0 admi rab i l e c o m m e r c i u m ! 

PSAUME 92 

Dó MINUS regnáv i t , deco-
rerà indútus est : * 

iudútus est Dominus fort i -
túdinem, et prœcinxit se. 

E ten im firmávit o rbem 
terne, * qui non c o m m o -
vébitur. 

Paráta sedes tua ex 
tunc : * a sœculo tu es. 

E levavérunt flùmina, 
Dòmine : * e levavérunt 
flùmina v o c em suam. 

Elevavérunt f lùmina 
fluctus suos, * a vòc ibus 
aquárum mul tàrum. 

LE Se igneur est entré dans 
son règne , i l s'est revêtu 

de sa g l o i r e , et s 'est a rmé 
de son pouvo i r . 

11 a placé la terre sur des 
f ondements qui ne seront 
point ébranlés. 

Mais votre t r ône , ô mon 
D i eu , précède tous les 
temps : vous êtes d.e toute 
éterni té . 

Les i leuves, Se igneur , les 
f leuves semblent é l eve r 
leurs vo ix pour vous louer . 

L eurs voix sont les flots 
qu' i ls roulent avec rapidité. 
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L a m e r est admirab le I ^MirábUes e la . iónes ma-
, ì9ns ses soulèvements ; mais r i s : mirabi l is 
f e - S e i g n e u r est bien plus Dominas , 
admi rab l e encore dans les l 
hauteurs des c ieux. auicui^ — , . 

V o s orac les sont p le ins 
de vér i té : la sainteté doit 
être à jamais l ' o rnement de 
votre maison. 

Test imonia tua c r e d i ; 
bi l ia facta sunt m m i s : 
d o m u m tuam decet san-
ctitudo, Dòmine , in lon-
yitùdinern d i é rum. 

| Glòr ia Pa t r i , etc. 
G lo i r e au P è r e , etc. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. Mar ie a été en levée 
dans le c ie l : les Anges se 
ré jouissent , et bénissent le 
Se i gneur dans l eurs louan-

Ant.. Mar ia v i r go . 

Ant. Assùmpta est 
Maria in ccelum : gaudent 
A n g e l i , laudántes bene -
dicunt D o m i n u m . 

Pendant l'Avent 

Ant. L ' A n g e Gabrie l a ete 
envoyé à la v i e rge M a r i e , 
que Joseph avai t épousée. 

Ant. Missus est Ga-
br ie l Ange lus ad Mar iam 
v i r g i n e m desponsatam 
Joseph. 

Ant. A v e , Mar ia . 

Ant. O prod ige admi ra -
b l e ! l e Créateur du genre 
h u m a i n , prenant u n corps 
a n i m é , a da i gne naî t re 
d 'une V i e r g e , et, se faisant 

De Noël à la Purification. 

Ant. Oadmi râb i l e com-
mercium1 . * Creator ge-
ner is humâni , ammâtum 
corpus sumens . de Vir-

d 'une V i e r g e , et, se fa i sant , sine 

h o m m e sans l o Ì r a Ì V ° n t ó s f é m i n e ? larg i tus est no-

P S Ä Ä l H s suam de i tâtem. 

Ant. Quando natus es. 

PSAUME 99 

„ zi ti i , torre c é l é - i TUBiLÂTEDeo, omn is ter-

PEUPLES de la terre , ce i e " , servite Dòmino 
brez vo t re D i eu ; servez J r a . serv i te u 

le Se i gneur avec al légresse. I m lœUUa. 

A LAUDES 

Intro i te in conspéctu 
ejus, * in exsultatiòne. 

Sci tòte quòn iam D o m i -
nus ipse est Deus : * ipse 
fecit nos, et non ipsi nos. 

Pòpu lus e jus , et oves 
p à s c u » e jus, * introite 
portas e jus in confess ió -
ne, ätria e jus in hymn is : 
conf i témini ì I l i . 

Laudate nomen e jus , 
quòniam suävis est D o -
minus : in ie térnum m i -
sericòrdia e jus * et usque 
in genera t i ónem et g e n e -
rat iónem véritas ejus. 

Glòria Pa t r i , etc. 

P résentez - vous devant 
lui dans les transports 
d 'une sainte j o i e . 

Sachez que le Se igneur 
est le seul Dieu : c 'est lui 
qui nous a faits, et nous ne 
nous sommes pas fa i ts 
n o u s - m ê m e s . 

0 vous son p e u p l e . vous 
les brebis de son be r ca i l , 
entrez dans les parv is de 
son t emp le en chantant des 
hymnes de l ouange , e t r e -
connaissez ses bienfai ts . 

Bénissez le S e i g n e u r , 
parce qu' i l est p le in de 
bonté : sa misé r i co rde est 
é t e rne l l e , e t sa vér i té de-
meure dans tous les siècles. 

G lo i re au P è r e , etc. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. La v i e rge Mar i e a 
été é l evée au palais du cie l , 
où l e Ro i des ro is est assis 
sur un t rône semé d'étoiles. 

Ant. Maria v i r g o " as-
sùmpta est ad œthéreum 
thá lamum, in quo Rex 
regum stelláto sedet so -
lio. 

Ant. In odó rem. 

Pendant l'Avent. 

Ant. Ave , María, * g r a -
tia p l e n a ; Dóminus te-
cum : benedicta tu in mu-
liéribus, a l le luia. 

Ant. Je vous sa lue , Ma -
r i e , p l e ine de grâce ; le 
Se i gneur est avec vous : 
vous êtes bénie ent re toutes 
les f emmes , al léluia. 

Ant. N e t imeas , Mar ia . 

De Noël à la Purification. 

Ant. Quando natus es * 
ineífabíliter ex V i r g ine , 
tune impléta; sunt Scr i -

Ant. Lo rsque vôus êtes 
né d 'une V i e r g e par un 
mystère ine f fab le , les Ecr i -



t o r e s o n t é t é a c c o m p l i e s ; I p t û r * 
vous êtes d e s c e n d u c^omme v e i g h u 

l a p l u i e s u r " M n P , e ; , n â n u r n : te ï a u d â m u s ; 
v o u s ê t e s v e n u p o u r s a u v e r ^ ^ w 
l é g e n r e h u m a i n . n o u s 
v o u f l o u o n s , ô n o t r e D i e u ! I < 

Ant. R u b u m , q u e m v i d e r a i W s e s ^ , 
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v i g . - s I . f f Ï j f f i ' S f e ' " * 
T\;„„ II> s o u p i r e a p r è s xj 0 D i e u ' , ï e ' s o u p i i ' e a p r è s 

v o u s d è s l ' a u r o r e . 
M o n â m e a s o i f d e v o t r e 

p r é s e n c e , m a c h a i r v o u s 
d é s i r e a v e c a r d e u r . 

D a n s c e t t e t e r r e d e s e r t e 

S i t i v i t i n t e á n i m a m e a ; 
q u a m m u l t i p l í c i t e r t ib i 

c a r o m e a ! . 
I n t e r ra d e s e r t a , e t in -

D a n s c e t t e t e r r e d é s e r t , I £ « t o q ^ S : s i c i n 
-ar ide e t s ans e a u , j e m e v i a , p i â r u i u b l u t 
présen te ra ,dansvotres nc; ncto^ p p ^ t u a m 

tuaire, pour contempler vo ) ô r i a m t u a m . . 

i ï ï S Î . S T S . S t f S S v d o » » — 
v o t r e n o m . _ S i c u t âd i p e e t p ingué-

Q u e m o n a m e so i t r e m o r e p l e â t u r anima 
p l i e e t c o m m e r p ^ e x s u l t a . 

^ » S T ^ W - " o n i s l a u d â b i t o s m e u n , 

g 1 e m e s o u v i ^ £ | ^ L ^ ^ S a 

s u r m a c o u c h e nocUarne s m e d i t â b o r m t e ; 

S i t e n « ¿ a r ^ p a fu i s t i a d j û t o r meus. 

b r e d e v o s a i l e s M o n a m e tuaru ^ 

s u s c é p i t d é x t e r a tua. 

soutenu1 . > 

• I p s i v e r o i n v a n u m 
q u œ s i é r u n t á n i m a m m e -
a m , i n t r o i b u n t i n i n f e -
r i o r a t e m e : * t r a d é n t u r 
i n m a n u s g l á d i i , p a r t e s 
v ú l p i u m e r u n t . 

R e x v e r o tetábitur i n 
D e o , l a u d a b ú n t u r o m n e s 
qu i j u r a n t i n eo : * q u i a 
o b s t r ù c t u m e s t o s l o -
q u é n t i u m i n i q u a . 

E n v a i n m e s e n n e m i s 
c h e r c h e n t à m e p e r d r e ; i l s 
d e s c e n d r o n t d a n s l e s p r o -
f o n d e u r s d e la t e r r e ; i ls s e -
r o n t l i v r é s au t r a n c h a n t du 
g l a i v e ; i l s s e r o n t la p r o i e 
des b ê t e s d é v o r a n t e s . 

M a i s l e R o i se r é j o u i r a 
e n D i e u ; t ous c e u x q u i r é -
v è r e n t l e S e i g n e u r l e g l o r i -
fieront d e c e q u ' i l a fermé 
la b o u c h e d e l ' i n i q u i t é . 

On ne dit point ici Gloria Patri. 
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DEUS m i s e r e à t u r n o s t r i , 
e t b e n e d i c a t n o b i s : * 

i l l ù m i n e t v u l t u m s u u m 
supe r n o s , e t m i s e r e à t u r 
nos t r i . 

U t e o g n o s c à m u s i n t e r -
ra v i a m t u a m , * i n ò m -
nibus g é n t i b u s s a l u t a r e 
tuum. 

C o n f i t e ä n t u r t i b i p ö p u - , 
I i , D e u s ; * c o n i i t e a n t u f 
tibi p ö p u l i o m n e s . . ¿ r 

Lse t en tur e t eXsü l t en t 
gentes : * q u ö n i a m j ü d i -
cas pöpu los . , i h aequi tä te , 
et g en t e s i n t e r r a d i r i g i s . 

C o n f i t e ä n t u r t ib i p ö p u -
li, D e u s ; c o n f i t e ä n t u r t ib i 
pöpul i o m n e s : " t e r r a 
dedit f r u c t u m s u u m . 

B e n e d i c a t n o s D e u s , 
Deus n o s t e r , b e n e d i c a t 

QUE D i e u p r e n n e p i t i é d e 
n o u s et n o u s b é n i s s e : 

qu ' i l n o u s é c l a i r e d e la lu -
m i è r e d e s o n v i s a g e f "et q u ' i l 
n o u s fasse s e n t i r sa m i s é -
r i c o r d e . 

A f i n q u e j i i o u s c o n n a i s -
s i o n s s iupSa t e r r e l e s v o i e s 
q u i rallient à v o u s , S e i -
g n e u r , e t l e s a lu t q u e vous 
p r é p a r e z à t o u t e s l e s n a -
t i o n s . 

Q u e t o u s l e s p e u p l e s p u -
b l i en t v o t r e g l o i r e , 6 m o n 
D i e u ; q u e t o u s v o u s r e n d e n t 
h o m m a g e . 

Q u e t o u t e s l e s n a t i o n s 
s o i en t d a n s l ' a l l é g r e s s e , c a r 
v o u s l e s j u g e r e z a v e c é q u i -
t é , et v o u s d i r i g e r e z t ous 
l e s hab i t an t s d e la t e r r e . 

Q u e t o u s l e s p e u p l e s p u -
b l i e n t v o t r e g l o i r e , ô m o n 
D i e u ; q u e t ous l e s p e u p l e s 
v o u s r e n d e n t h o m m a g e : la 
t e r r e a d o n n é s o n f r u i t . 

Q u e l e S e i g n e u r n o t r e 

D i e u n o u s b é n i s s e , qu ' i l 
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s s J S S i i S È S p - i — — 
de la ter re . G i ó r i a P a t r i , etc. 

G lo i r e au P e r e , etc. 
Delà Purification al Avent. 

• i A n i I n o d ó r e m un-
4 « t . N o u s courons a l o - ¿ p u m tuó rum c o -

deur d e vos pa r fums J c s U u e .^o lescentu lœ 
jeunes filles vous a i m e n t ^ e x é r u n t t e n im is . 
avec tendresse . 

Ant. Benedicta f i l i a . 

Pendant l'Avent. 
. . , Ant N e t imeas , Ma-

Màio; Î T E « S * s ? 5 

mettrez au m o n d e un Dis, | 

a , l é l U Ì a " A n i . Dabi t ei Dóminus . 

D e Noël à la Purification. 

Ant. Dans le buisson ar- , J f j g ^ f f i M 
dent q u e v i t M o ï s e , S , conservâtam agno-
bru la i t sans se * « t u a m l audàbdem 
nous reconnaissons la n çu v i n i l â t e m : De i Gém-

^ t e é " q u e votre î écond i t é I t r ix , in tercéde p rò n o b i , 

t ' a p o i n t b lessée : Mère d e 
D^eu, intercédez pour nous. 

Ant. Germinâv i t radix Jesse. 

CANTIQUE DES TROIS ENFANTS. -Dan., 3 
CANTIYE i-VPNEDÎCITE, omnia ope-

AUVRAGES du S e i g n e u r b e - g e m i n i , D ò m i n o : 
U nissez tous l e Se igneur v et superexaltate 
l o u e z - l e et exa l t ez - l e dans lau^ ^ ^ 

tous l e s siècles. Benedic i te , Ange l i lW-
A n g e s du Se igneur ^ D ò m i n o : * bene-

nissez le S e i g n e u r c i e u x , m i n i , D ó m i n 0 

bénissez l e Se igneur " B e n e d i c i t e , aquœ om-
d e S T E s s e z ' S s n é s q u , s u p e r c œ l o s s u . 

A LAUDES 

Dòmino : * benedicite, 
omnes virtùtes Dòmini, 
Dòmino. 

Benedicite, sol et luna, 
Dòmino : * benedicite, 
stellae cceli, Dòmino. 

Benedicite, omnis im-
ber et ros, Dòmino : * 
benedicite, omnes spiri-
tus Dei, Dòmino. 

Benedicite, ignis et se-
stus, Dòmino : * benedi-
cite , frigus et sestus, Dò-
mino. 

Benedicite, rores et 
pruina, Dòmino : * bene-
dicite, gelu et frigus, Dò-
mino. 

Benedicite, glàcies et 
nives, Dòmino : * bene-
dicite, noctes et dies, 
Dòmino. 

Benedicite, lux et té-
nebrce, Dòmino : * bene-
dicite, fùlgura et nubes, 
Dòmino. 

Benedicat terra Dòmi-
num; * laudet et super-' 
exàltet eum in ssecula. 

Benedicite, montes et 
colles, Dòmino : * bene-
dicite, univèrsa germi-
nàntia in terra Domino. 

Benedicite, fontes, Dò-
mino : * benedicite, ma-
ria et flùmina, Dòmino. 

Benedicite, cete et om-
nia quse movéntur in a-
quis, Dòmino : * benedi-
cite, omnes vòlucres cceli. 
Dòmino. 

Benedicite, omnès bé-
stia) et pècora, Dòmino : * 

le Seigneur; puissances et 
vertus du Seigneur, bénis-
sez toutes le Seigneur. 

Soleil et lune, bénissez 
le Seigneur; étoiles du ciel, 
bénissez le Seigneur. 

Pluies et rosées, bénissez 
toutes le Seigneur; esprits 
de Dieu, bénissez tous le 
Seigneur. 

Feux et chaleurs de l'été, 
bénissez le Seigneur; froids 
et rigueurs de l'hiver, bé-
nissez le Seigneur. 

Rosées et brumes, bénis-
sez le Seigneur ; gelées et 
froidures, bénissez le Sei-
gneur. 

Glaces et neiges, bénissez 
le Seigneur ; nuits et jours, 
bénissez le Seigneur. 

Lumière et ténèbres, bé-
nissez le Seigneur; éclairs 
et nuages, bénissez le Sei-
gneur. 

Que la terre bénisse le 
Seigneur; qu'elle le loue 
et l'exalte dans tous les siè-
cles. 

Montagnes et collines, bé-
nissez le Seigneur; plantes 
qui naissez sur la terre, bé-
nissez toutes le Seigneur. 

Fontaines, bénissez le 
Seigneur ; mers et fleuves, 
bénissez le Seigneur. 

Baleines et poissons qui 
vivez dans les eaux, bénis-
sez tous le Seigneur; oi-
seaux du ciel, bénissez tous 
le Seigneur. 

Animaux domestiques et 
sauvages, bénissez tous le 



Laudate e u m , o m n e s 
Ange l i e j u s ; * l audé te 
e u m , o m n e s V i r tútes e jus. 

Laudáte e u m , sol et 
luna : * laudate e u m , 
omnes s t e l l a et l u m e n . 



F e u , g r ê l e , n e i g e , g l a c e s , 
t o u r b i l l o n s e t t e m p ê t e s , q u i 
o b é i s s e z à sa v o i x ; 

M o n t a g n e s e t c o l l i n e s | 
a r b r e s q u i p o r t e z des f r u i t s , 
e t c è d r e s d e s f o r ê t s , 

B ê t e s s a u v a g e s e t t r o u -
p e a u x ; r e p t i l e s et o i s e a u x 

dURofs e t j u g e s d e s n a t i o n s ; 
p r i n c e s e t p e u p l e s d e la 

1 6 J e u n e s h o m m e s et jeunes 
l i l l e s , v i e i l l a r d s e t e n f a n t s , 
l o u e z l e n o m d u S e . g n e u r 
p a r c e q u e s o n n o m seu l e s t 

g r S a d g r a n d e u r est a u - d e s -
sus d 5 c i e l e t d e l a t e r r e , 
e t i l a d a i g n é é l e v e r la pu i s -
s ance d e s o n p e u p l e . 
8 Q u e l ' h y m n e d e la l o u a n -
g e s o i t d o n c d a n s la b o u c h e 
l e t o u s ses Sa in t s , des e n -
fan ts d ' I s r a ë l e t du p e u p l e 
q u i a p p r o c h e d e l u i . 

I g n i s , g r a n d o , n i x , g l i -
d e s . s p i r i t u s p r o c e l l a -
r u m , * W f à c i u n t v e r -
b u m e j u s ; , 

i M o n t e s , e t o m n e s c o l -
l e s - * U g n a f r u c t i f e r a , e t 

o m ' n e s c e d r i ; . . 
B é s t i a e t u n i v e r s a p e -

c o r a ; * s e r p é n t e s , e t v o -
l u c r e s p e n n a t a ; 

R e g e s t e r r a , e t o m n e s 
p ó p u t i ; * p r i n c i p e ® , e t 
o m n e s j ù d i c e s t e r r a , 

J ù v e n e s e t v i r g i n e s , se-
n e s c u m j u n i ó r i b u s l a u ; 

d e n t n o m e n D o m i n i , 
q u i a e x a l t à t u m es t n o -
m e n e j u s s o h u s . 

C o n f é s s i o e j u s supe i 
c c e l u m e t t e r r a m : e t 
e xa l t àv i t c o r n u p o p u h 

S U H v m n u s ò m n i b u s San-
c t i s e j u s , * « h i ? I s r a e 1 ; . 
p ó p u l o ' a p p r o p i n q u a n t i 

s i b i . 

On ne dit point i c i Gloria Patr i . 

PSAUME 

NHANTEZ au S e i g n e u r u n i 
t , c a n t i q u e n o u v e a u . q u e 
ses l o u a n g e s r e t e n t i s s e n t 
dans l ' a s s e m b l é e d e s s a i n t s 

O u ' I s r a ë l s e r é j o u i s s e d a n s 
s o n C r é a t e u r ; q u e l e s e n -
fan ts d e S i o n se r e j o u i s s e n t 
d a n s l e u r R o i . 

Q u ' i l s c é l è b r e n t s o n n o m 
d a n s l e u r s c o n c e r t s ; q u i l s 
c h a n t e n t s e s l o u a n g e s au 
s o n d u t a m b o u r e t d e la/ 
h a r p e . 
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P A N T Ä T E D ö m i p ö c ä n t i -

L i c u m n o v u r t i : l a u s 

e j u s i n e c c l e s i a s a n c t o -

r T a t é t / I s r a e l i n eo 
q u i f e c i t e u m ; ; e t ù f f l 
l i o n /éxsu l t en t i n R e g e 

S U I i a u d e n t n o m e n e jus in 

c h o r o : * i n t y m p a n o et 
/psa l tér io p s a l l a n t e i . 

Q u i a b e n e p l à c i t u m es t 
D ò m i n o i n p ó p u l o s u o : * 
e t e xa l t ab i t m a n s u é t o s in 
s a l ù t e m . 

E x s u l t à b u n t Sanc t i in 
g l ò r i a : * l i e t a b ù n t u r i n 
c u b i l i b u s su i s . 

E x a l t a t i ó n e s D e i 
g ù t t u r e e ó r u m : _ 
d i i a n c i p i t e s i n m à j 
e ó r u m . 

A d f a c i é n d a m / V i n d i -
c t a m in na t i ón i j f t i s , * i n -
c r e p a t i ó n e s i y p o p u l i s ; 

A d a l l i gànc f òs r e g e s e ó -
r u m i n c o i j j p é d i b u s . * e t 
n ó b i l e s e q r u m i n m à n i -
ci s f è r r e i * 

U t f à a f a n t i n e is j u d i -
c i u m c i r n s c r i p t u m : * g l ò -
r ia ha j c es t ò m n i b u s S a n -
ct is 

C a r l e S e i g n e u r s e c o m -
p l a î t d a n s s o n p e u p l e , i l 
é l è v e r a l e s h u m b l e s e t l e s 
s a u v e r a . 

L e s S a i n t s t r e s s a i l l i r o n t 
d a n s la g l o i r e : i ls f e r o n t 
é c l a t e r l e u r s t r a n s p o r t s 

- d a n s l e l i e u d e l e u r r e p o s . 

L e s l o u a n g e s d e D i e u se -
r o n t d a n s l e u r b o u c h e ; e t 
u n e é p é e à d e u x t r a n c h a n t s 
s e r a d a n s l e u r s m a i n s , 

P o u r t i r e r v e n g e a n c e d e s 
n a t i o n s , p o u r c h â t i e r l e s 
p e u p l e s ; 

P o u r m e t t r e l e u r s r o i s 
d a n s l e s c h a î n e s , e t c h a r -
g e r d e f e r s l e s m a i n s d e 
l e u r s p r i n c e s . 

U s e x e r c e r o n t a i n s i l e 
j u g e m e n t p r e s c r i t : c ' e s t la 
g l o i r e q u e D i e u r é s e r v e à 
ses S a i n t s . 

On ne dit point ici Gloria Patri. 

PSAUME 150 

LAUDÄTE D o m i n u m i n 
Sanc t i s e j u s : * l a u -

däte e u m i n firmame. 
v i r tu t i s e j u s . 

L a u d ä t e e u m i o ^ v i r t ü -
tibus e j u s : * l a u « i a t e e u m 
s e c u n d u m m u n i t ü d i n e m 
m a g n i t u d i n i s e j u s . 

L a u d ä t e / e u m i n s o n o 
t u b a : " / l audä t e e u m i n 
psalteri.ö e t c i t h a r a . 

LaujJate e u m i n t y m -
pano/et c h o r o : * l a u d ä t e 
e u m ' i n c o r d i s e t ö r g a n o . 

L a u d ä t e e u m i n c v m -
balis b e n e s o n ä n t i b u s ; l au -

LOUEZ l e S e i g n e u r d a n s 
s e s S a i n t s ; l o u e z - l e d a n s 

l e f i r m a m e n t , o ù b r i l l e sa 
p u i s s a n c e . 

L o u e z - l e d a n s l ' é t e n d u e 
d e s o n p o u v o i r ; l o u e z - l e 
s e l o n la m u l t i t u d e d e ses 
g r a n d e u r s . 

L o u e z - l e a u s o n d e la 
t r o m p e t t e ; l o u e z - l e s u r la 
h a r p e e t s u r l a l y r e . 

L o u e z - l e a u b r u i t d e s 
t a m b o u r s e t d e s c h œ u r s ; 
l o u e z - l e s u r l e s i n s t r u m e n t s 
à c o r d e s et s u r l ' o r g u e . 

L o u e z - l e s u r l e s c y m b a l e s 
r e t e n t i s s a n t e s ; l o u e z - l e sur 



les ins t ruments de t r i o m -
phe et de j o i e : que tout ce 
qui r esp i r e loue l e Se igneur . 

G lo i r e au P è r e , etc. 

date eum ineymbalisju-
bilatiónis : * omnis spi-
ritus laudet Dominum. 

Gloria P a t r i , etc. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. Vous êtes be l l e et 
ma jes tueuse , f i l le de Jéru-
s a l e m ; vous êtes t e r r ib l e 
c o m m e une a rmee rangee 
en batai l le . 

Ant. Pulchra es et 
decora, filia Jerusalem : 
terríbilis ut castrorum 
ácies ordinata. 

Pendant l'Avent. 

Ant. Vo i c i la servante du 
Se i gneur : qu ' i l m e soit la i t 
se lon votre paro le . 

Ant. E c c e ancil la Do-
m i n i , * fiat m ih i secun-
dum v e r b u m tuum. 

De Noël à la Purification. 

Ant. V o i c i Mar i e qu i nous 
a enfanté l e Sauveur , du-
que l saint Jean s 'écria lors-
qu' i l le vit : Vo i là l 'Agneau 
de D i eu , vo i là celui qu i 
e f face les péchés du monde , 
a l lé lu ia . 

De Noël à l'Avent. 

C A P I T U L E . ^ G a n t . , 6. 

LES filles de S ion l ' on t 
v u e , l ' ont proc lamee 

b ienheureuse , et les re ines 
l 'ont louée. — iî). R e n d o n s 
grâces à Dieu. 

Ant.EcceMaria'genuit 
nobis Sa l va tó rem, quem 
Joànnes v idens exc lama-
v i t , d icens : Ecce Agnus 
D e i , ecce qu i tol l i t pec-
cata m u n d i , a l le lu ia . 

VI D É R U N T earn f i l i® 
S ion , et beatissimam 

prœdicavérunt , et r e g l n » 
laudavérunt earn. — N. 
Deo gràtias-

Pendant l'Avent. 

C A P I T U L E . IS. , 41. 

TTN re je ton sortira de la 
U t ige d e Jessé, et il naî-
tra de sa rac ine u n e f leur 
sur laque l l e l 'Espr i t du Sei-
gneur se reposera. — R|-
R e n d o n s grâces a Dieu. 

EGREDIÉTUR v i rga de ra-
dice Jesse, et flos de 

rad ice e jus ascéndet : et 
requiéscet super eum 
Spir i tus Dòmin i . — n-
Deo gràtias. 

HYMNE 

0 GLORIÓSA v i r g inum, 
Sub l imis inter sidera 

Qui te creàv i t pàrvu lum 
Lacténte nutris ubere . 

Quod Heva tristis àbs-
tul i t , 

Tu reddis a l m o g é r m i n e ; 
In t r en t ut astra f lébi les, 
Cœli rec lúdis cárdines. 

Tu Reg i s alti j ànua , 
Et aula lucis fù lg ida : 
V i tam datam per V i r g i -

n e m , 
Gentes redémptse, p l au -

dite. 

Jesu, tibi sit g lòr ia , 
Qui natus es de V i rg ine , 
Cum Pat re , et a l m o Spi-

r i ta , 
In sempitèrna ssecula. 

A m e n . 

f . Benedicta tu in mu-
héribus. — Et benedi -
ctus fructus ventr is tui. 

OLA p lus g lor ieuse des 
v i e rges , é levée au-dessus 

de tous les astres, vous 
nourrissez de votre lait v i r -
g inal le tendre enfant qui 
vous a créée. 

Vous nous rendez par vo-
tre auguste enfant les p r i -
v i lèges dont Eve nous avai t 
malheureusement p r i v é s ; 
vous ouvrez les portes du 
c i e l , afin que nous puis-
sions y ê t re admis. 

Vous êtes v o u s - m ê m e la 
porte du palais du g rand 
R o i , vous f o rmez sa br i l -
lante cour . Nat ions rache -
tées , applaudissez : c 'est 
par cette V i e r ge pure que 
la v i e vous est rendue . 

0 Jésus, né d 'une V i e r g e , 
soyez g lor i f ié avec le Pè r e 
et le Sa in t -Espr i t , dans 
toute la suite des siècles. 

A ins i soit-il. 

f . Vous êtes bénie entre 
toutes les f e m m e s . — Et 
le f ru i t de vos entrai l les est 
béni. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. Beàta Dei Géni t r ix . 

Au tenips de P&ques. 

Ant. Reg ina cceli. 

Pendant l'Avent. 

Ant. Spir i tus sanctus. 

De Noel à la Purification. 

Ant. Miràbi le mys té r ium. 
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TVÉN1 so i t l e S e i g n e u r l e I 

B Dieu d ' I s r a ë l , q u i a da i I 
f n é v i sHer e t r a che t e r son 

^ i n o u s a s u g é u n 

^ s s a S n l s P r o p h ^ s q m o n 

r n . , ins d e n o s e n n e m i s e t 
de la t y r a n n i e d e ceux qu i a ins i sa m i - 1 s é S r d e e n v e r s nos p e r e . 
e t s e souven i r d e s o n ai 

l i a n c e s a i n t e , R . 
E t du s e r m e n t <?u'il h t a 

A b r a h a m , n o t r e p e r e d e 
nous a c c o r d e r ce t te g r â c e , | 

Oue dé l i v r é s d u j o u g de 
nos e n n e m i s , n o u s l e s e r - , 

v i o n s sans c r a i n t e , 

M a r c h a n t e n sa p r é s e n c e 
dans la sa inte té e t dans la 
j u s t i c e , t ous les j o u r s d e 

n 0 SVo ï s , heureux enfant 

v o u s se rez appe l é e P r o 
p h è t e du T r è s - H a u t car 
vous marcherez devant le 
S e i g n e u r , pour lu i p r e p a 
r e r i e s v o i e s , 
r 6 W u r d o n n e r à son p e u -
p l e la s c i e n c e du sa lu t e t | 
f a r ém i s s i on d e s e s p e c h e s , 

D E N E D Ì C T U S D o m i n u s 

H D e u s I s r a e l , q u l d 

l í i s i S t e t f e c i t r e d e m -
p t i ó n e m p l e b i s s u » -

i l i r - i r s r s 

p ù e r i sui : 

S i c u t l o c ú t u s e s t p e r o s 

nTùm q u i o d é r u n t n o s ; 

A d f a c i é n d a m m i s e r i 

d i ébus nos t r i s . 

E t t u , p u e r , P r o p h è t e 
A l t i ss imi v o c a b e n s . 
p S e n i m a n t e á c i e m 

D ò m i n i p a r a r e v ías e j u s . 

A d d a n d a m s c i é n t i a m 

Ä S . ¿ S S g S 
e ó r u m : 

A LAUDES 
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P a r l e s en t ra i l l e s d e la 
m i s e n c o r d e d e no t r e D i e u 
qu i a v ou lu q u e ce solei l ' 
l e vant v în t d 'en haut nous 

P o u r é c l a i r e r c eux qu i 
d e m e u r e n t dans l e s t énè -
b r es e t dans l ' o m b r e de la 
™ ° r t ; e t P o u r d i r i g e r nos 
pas dans l e c h e m i n d e la 
p a i x . 

G l o i r e au P è r e , e t c . 

P e r v i sce ra m i s e r i c o r -
dias Dei n o s t r i , * i n qu ibus 
v i s i t av i t nos ó r i ens ex 
a l t o : 

_ I l l u m i n a r e b i s q u i i n 
t eneb r i s e t in u m b r a m o r -
t is s e d e n t , * ad d i r i g é n -
dos pedes nos t ros in v i a m 
pac i s . i 

G l ò r i a P a t r i , e tc . 

De la Piirification à l'Avent. 

Ani Beáta De i G é n i -
t r i x T Mar i a , v i r g o p e r -
p e t r a , t emp lum D ò m i n i , 
sacr a r ium Sp i r i tus san-
c i i , sola s ine e x é m p l o 
pia cu isti D ò m i n o nostro 
Jesu C h r i s t o ; ora p r o i 
p o p u l o , i n t é r v e n i p r o 
Cleto i n t e r c éde p r o d e -
voto f e m í n e o sexu . ¡ 

. A n t . 0 b i e n h e u r e u s e M a -
r i e , M e r e de D i eu et t ou -
j o u r s v i e r ge , t e m p l e du Se i -
g n e u r , s anc tua i r e du Sa in t -
E s p r i t , seu le , v o u s avez été 
P lus a g r éab l e q u e toutes l e s 
c r éa tu r es a N o t r e - S e i g n e u r 
J e sus -Chns t : p r i e z p S u r l e 
P e u p l e ; i n t e r v e n e z p o u r l e 
c i e r g e , i n t e r c é d e z p o u r l e s 
f e m m e s p i euses . 

Au temps de Pâques. 

Ant. R e g i n a cœ l i , '¡sb-
ta'e, a l l e lù i a ; qu ia q u e m 
rreruisti p o r t á r e , a l l e -
l u a ; r e s u r r é x i t s icut d i -
xt , a l l e lu ia : ora p r o no-
t s D e u m , a l l e lù i a . I 

. Ant. R e i n e d u c i e l , r é -
j ou i s s e z - v o u s , a l l é l u i a , 
p u i s q u e ce lu i q u e vous avez 

^ f n ' ^ / i P ° r t e r d a n s v o t r e 
s e i n , a l l é l u i a , est r essus -
c i te c o m m e i l l ' ava i t d i t , 
a l l é lu ia P r i e z D i e u p o u r 
n o u s , a l l é lu ia . P 

Pendant l'Avent. 

. A t n t - Sp i r i tus sanctus * 
n te d e s c é n d e t , Mar ia • 

ne t u n e a s , habéb i s in 
u t e r o F i l i u m D e i , a l l e -

Ant. L e S a i n t - E s p r i t des-
c endra s u r vous, M a r i e : n e 
c r a i g n e z p o i n t , vous p o r -
terez J e F i l s de D i eu dans 
v o t r e s e i n , a l l é lu ia . 
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De Noél à la Purification. 

Ant. M i r à b i l e m y s t é -
r i u m * dec l a rà tur h ó d i e : 
i n n o v à n t u r natura; , Deus 
h o m o fac tus est : id q u o d 
fu i t p e r m à n s i t , e t q u o d 
n o n erat , a s sumps i t ; n o n 
c o m m i x t i ó n e m passus , 
n e q u e d i v i s i ó n e m . 

Ant. U n m y s t è r e a d m i -
r a b l e é c l a t e en ce j o u r : 
par un p r o d i g e n o u v e a u , la 
n a t u r e h u m a i n e est u n i e a 
la n a t u r e d i v i n e : D i e u s est 
f a i t h o m m e : i l d e m e u r e ce 
qu ' i l é ta i t , e t p r e n d ce qu il 
n ' é t a i t pas , sans s o u f f r i r n i 
m é l a n g e n i d i v i s i on . 

S e i g n e u r , ayez p i t i é de 
nous . . , . , 

J é s u s - C h r i s t , ayez p i t i é 
de nous . , 

S e i g n e u r , ayez p i t i é d e 

nous . 
v S e i g n e u r , ecoutez m a 

p r i è r e . - ft- E t m e s 

c r i s s ' é l è ven t j u s q u a v ous . 

PRIONS 
DIEU , qu i avez 

K y r i e , e l e i son . 

C h r i s t e , e l e i son . 

K y r i e , e le ison. 

y . D o m i n e , exäudi ora-
t i ö n e m m e a m . — ft. E t 
c l a m o r m e u s ad te -'eniat. 

De la Purification ä Noel. 
OREMUS 

Ü E U S , qu i de beätffi la-
rif f i v i r g i n i s u t eo , 

Y e r b u m t u u m , Ä n g l o 
n u n t i ä n t e , c a r n e m j -
s c i p e r e vo lu is t i : prtßa 

» n i e 

vou lu 

A LAUDES 

v e r e cani v w " --
c r é d i m u s , e j u s apuü ; 
i n t e r c e ss i ón ibus ad juv 
m u r . P e r e ù m d e m C h i 
s tum D o m i n u m nost rur 
_ ft. A m e n . 

no g è n e r i p r œ m i a prœ-
stitisti : t r i b u e , qua ìsu-
nius ; ut i p s a m p ro n o b i s 
i n t e r c éde r e s e n t i à m u s , 
p e r q u a m m e r û i m u s au-
c t ó r em v i tœ s u s c i p e r e , 
D o m i n u m n o s t r u m Jesum 
Chr i s tum F i l i u m t u u m . 
— ft. A m e n . 

assuré au g e n r e h u m a i n l e 
sa lut é t e r n e l , f a i t e s - n o u s 
é p r o u v e r , s ' i l v ous p l a î t , 
c o m b i e n est puissante a u -
p r ès d e vous l ' i n t e r c ess i on 
de c e l l e p a r l a q u e l l e nous 
a vons reçu l ' au teur d e la 
v i e , N o t r e - S e i g n e u r Jésus-
Chr i s t vo t r e F i l s . — R]. A ins i 
s o i t - i l . 

De Noël à l'Avent. 

MÉMOIRE DE TOUS LES SAINTS 

q u e v o t r e V e r b e p r î t u n 
c o r p s dans l e s e in de la 
b i e n h e u r e u s e v i e r g e M a r i e , 
au m o m e n t où l ' A n g e lu i ^ 

W » ? v e r e e a m G e n i t r i c e m l i 

h o n o r a n t c e l l e q u e n o u s 
c r o y o n s ê t r e v é r i t a b l e m e n t 
M è r e d e D i e u , nous s oyons 
a idés aup r è s d e v o u s par 
s o n in t e r cess i on . P a r le 
m ê m e J é s u s - C h r i s t N o t r e -
S e i g n e u r . — fy A ins i so i t -u . i 

D e Noël à la Purification. 

\ ORÈMUS 

n K . r i f i D*S' 

Ant. Sanct i De i o m n e s , 
i n t e r c éde r e d i g n é m i n i 
pro nost ra o m n i ù m q u e 
salùte. 

y . Lse tàmin i in D ò m i -
no , e t exsu l t à t e , j u s t i . — 
ft. Et g l o r i à m i n i , o m n e s 
recti c o r d e . 

ORÈMUS PRÓTEGE, D ò m i n e , pó -
p u l u m t u u m , et A p o -

s to ló rum t u ó r u m P e t r i 
et Pau l i , e t a l i ó r u m A p o -
sto lórum pa t roc in i o c o n -
f i d én t em , pe rpè tua de -
fens ióne consè rva . 

OMNES Sanct i tu i , qua>-
s u m u s , D ò m i n e , n o s 

ubique à d j u v e n t : ut d u m 
eòrum mér i t a r e e ò l i m u s , 
patroc inia s e n t i à m u s : e t 
pacem t u a m nostr is c o n -
cede t e m p ò r i b u s , e t ab 
Ecclesia tua c u n c t a m re -
pèlle n e q u i t i a m : i t e r , 
actus, e t vo luntà tes n o -
stras, et o m n i u m f a m u -
lorum t u ó r u m , in sa lùt is 

Ant. Sa in ts d e D i eu , da i -
gne z tous i n t e r c é d e r p o u r 
n o t r e salut e t p o u r c e lu i d e 
tout l e m o n d e . 

f . Justes, r é j ou i ssez - vous 
dans l e S e i g n e u r , e t t r e s -
sa i l l ez de j o i e . — i^. G l o r i -
fiez-vous en l u i , vous tous 
qu i a v e z l e c œ u r d r o i t . 

PRIONS SEIGNEUR, p r o t é g e z v o t r e 
p e u p l e e t c o n s e r v e z - l e 

p a r l e s e c o u r s d ' u n e assis-
tance c o n t i n u e l l e , qu ' i l 
vous d e m a n d e a v e c c o n -
fiance par l ' i n t e r cess i on d e 
sa in t P i e r r e , de sa in t P a u l 
e t des autres Apô t r e s . 

No u s vous supp l i ons , Se i -
g n e u r , q u e tous v o s 

Saints nous ass istent en 
toute r e n c o n t r e , a f in q u ' e n 
h o n o r a n t l eurs m é r i t e s , 
nous r e s s e n t i o n s les e f f e t s 
d e l e u r in t e r cess i on . D o n -
nez -nous la paix pendan t 
cette v i e ; é l o i g n e z d e vo t r e 
Eg l i s e tous les m a u x ; c o n - . 
du isez nos pas, nos ac t ions , 
nos v o l o n t é s e t c e l l e s de 



554 PETIT OFFICE DE LA TRÈS SAINTE VIERGE 

tous v o s s e r v i t e u r s , d a n s 
l e c h e m i n h e u r e u x d u sa-
l u t ; r é c o m p e n s e z n o s b i e n -
f a i t e u r s p a r l e s b i e n s du 
c i e l , e t a c c o r d e z l e r e p o s 
é t e r n e l aux f i d è l e s q u i s o n 
m o r t s . P a r N o t r e - S e i g n e m 
J é s u s - C h r i s t v o t r e F i l s , e t c . 
— ft. A i n s i s o i t - i l . 

t S e i g n e u r , é c o u t e z m a 
p r i è r e . - ft- E t m e o s 

c r i s s ' é l è v e n t j u s q u a v o u s . 
t . B é n i s s o n s l e S e i g n e u r . 

- ft. R e n d o n s g r â c e s a D i e u . 
? Q u e l e s â m e s d e s ft-

d è l e s r e p o s e n t e n pa i x , p a r 
l a m i s é r i c o r d e d e D i e u . — 
ft. A i n s i s o i t - i l . 

tuœ p r o s p e r i t â t e d i s p o -
n e : b e n e f a c t ó r i b u s n o -
s t r i s s e m p i t è r n a b o n a 
r é t r i b u é : e t o m n i b u s h -
d é l i b u s d e f u n c t i s r e -
q u i e m œ t é r n a m c o n c e d e . 
P e r D ó m i n u m n o s t r u m 
J e s u m C h r i s t u m F i l i u m 
t u u m , q u i t e c u m v i v i t e t 
r e g n a i , e t c . — ft- A m e n . 

^ . D o m i n e , e x à u d i o r a -
t i ó n e m m e a m . — ft-.Et 
c l a m o r m e u s ad te v e n i a t . 

v . B e n e d i c à m u s D o m i -
no'. _ iì). D e o g r â t i a s . 

y . F i d é l i u m à n i m a ; , 
p e r m i s e r i c ó r d i a m D e i , 
r e q u i é s c a n t i n p a c e , 
ft. A m e n . 

Pendant l'Avent. 

MÉMOIRE DE TOUS LES SAINTS 

Ant. L e S e i g n e u r v i e n -
d r a . a c c o m p a g n é d e t ous 
s e s S a i n t s , e t o n v e r r a éc l a -
ter e n c e j o u r - l a u n e g r a n d e 
l u m i è r e , a l l é l u i a . 

t . L e S e i g n e u r a p p a r a î -
t ra s u r u n e n u é e b l a n c h e . 
— ft. E t d e s m i l l i e r s d e 
S a i n t s p a r a î t r o n t a v e c l u i . 

PRIONS 

SEIGNEUR, n o u s v o u s SUp-
p l i o n s d e p u r i f i e r n o s 

c o n s c i e n c e s e n l e s v i s i t an t 
p a r v o t r e g r â c e , a f i n q u e 
N o t r e - S e i g n e u r Jésus-
C h r i s t v o t r e F i l s , v e n a n t 
a v e c t ous ses S a i n t s , t r o u v e 
e n n o u s u n e d e m e u r e p r é -
p a r é e p o u r le r e c e v o i r . L u i 
q u i , é t a n t D i e u , v i t e t r e -

Ant. E c c e D o m i n u s vé -
n i e t e t o m n e s Sanc t i 
e j u s ' c u m e o : e t e r i t in 
d i e i l l a l u x m a g n a , a l l e -
l u i a . . . . . 

f . E c c e a p p a r e b i t D o -
m i n u s s u p e r n u b e m can-
d i d a n e - ft- E t c u m eo 
S a n c t ó r u m m i m a . 

ORÈMUS 

CONSCIÉNTIAS n o s t r a s , 
q u s e s u m u s , D ò m i n e , 

v i s i t a n d o p u r i f i c a , u t vé-
n i e n s Jesus C h r i s t u s f 1-
l i u s tuus D o m i n u s noster , 
c u m ò m n i b u s S a n c t i s , 
p a r à t a m s ib i i n n o b i s in : 

v é n i a t m a n s i ó n e m . Uui 
t e c u m v i v i t e t r e g n a t in 
u n i t a l e S p i r i t u s sancti 

A PRIME 

D e u s , p e r o m n i a s a c u l a 
s e e c u l ó r u m . — ft. A m e n . 

f . D ò m i n e , e x á u d i o r a -
t i ò n e m m e a m . — ft. Et 
c l a m o r m e u s a d te v é n i a t . 

f . B e n e d i c à m u s D ò m i -
no. — ft. D e o g r à t i a s . 

y . F i d é l i u m án imas , 
p e r m i s e r i c ó r d i a m D e i , 
r e q u i é s c a n t i n p a c e . — 
ft. A m e n . 

I g n e a v e c v o u s , e t c . — ft. 
A i n s i s o i t - i l . 

f - S e i g n e u r , é c o u t e z m a 
p r i è r e . — E t q u e m e s 
c r i s s ' é l è v e n t j u s q u ' à v o u s . 

f . B é n i s s o n s le S e i g n e u r . 
— R). R e n d o n s g r â c e s a D i e u . 

f . Q u e les â m e s d e s f i -
d è l e s r e p o s e n t e n p a i x , p a r 
la m i s é r i c o r d e d e D i e u . — 
ft. A i n s i s o i t - i l . 

i c i ,i;?fi:ce > H faut dire ce qui suit; sinon on 
le dit a la fin de l Heure par laquelle on termine. 

P a t e r n o s t e r , tout bas. 

f . D ô m i n u s de t n o b i s | f . Q u e D i e u nous d o n n e 
suam p a c e m . — ft. E t v i - sa p a i x . — E t la v i e é t e r -
tam œ t e r n a m . A m e n . I n e l l e . A i n s i s o i t - i l . 

Puis on dit l'une des Antiennes en l'honneur de la très 
sainte Vierge, page 590, pendant laquelle on fléchit les ge-
noux, excepté depuis le Samedi, à Vêpres, jusqu'au Di-
manche, après Compiles, inclusivement, et au temps de 
Faques, ou Ion se tient debout. 

Après l'Antienne, on termine par le verset suivant ; 

f . D i v i n u m a u x í l i u m 
màneat s e m p e r n o b í s -
cuin. — iî). A m e n . 

f - Q u e l e s e c o u r s d e 
D ieu d e m e u r e t o u j o u r s a v e c 
n o u s . — A i n s i s o i t - i l . 

On dit ensuite la prière SacrosanctEe., p. 589. 

Quand on récite l'office en particulier, on ne dit VAn-
tienne de la très sainte Vierge qu'après les Laudes et les 
Compiles; on finit la dernière des autres Heures par un 
Pater, tout bas. 

A P R I M E 

A v e M a r i a . — D e u s , i n a d j u t ó r i u m , e t c . 

HYMNE 

MEVÈNTO, r e r u m C ó n -
d i t o r , 

Nostr i q u o d o l i m c o r p o -
r i s , 

(JjOUVENEZ - VOUS, Ô - C r é a -
t e u r d u m o n d e , q u e v o u s 

ave z p r i s a u t r e f o i s , d a n s l e 
se in d ' u n e V i e r g e p u r e , u n 





in m e D ó m i n u s Deus ; 
quón iam loquétur pacem 
in p l e b e m suam ; 

E t super sanctos suos, * 
et in eos qu i conve r tun-

' " v e r ù m t a m e n prope U 
méntes e u m salutare 
ips ius ; * ut inhàbitet g l o -
r ia in terra nostra. 

en m o i l e Se i gneur mon 
" o u , parce qu ' i l m e f e ra 

entendre des p a r l e s de 
n i i x oour son peup l e , 

P o u r ses saints, et pour | 
ceux dont le cœur est 

^ V é r i t a b l e m e n t le salut de 
D i l u est près de ceux qu i 
l e c r a i gnen t , et sa , . . t a n o s u a . 

est » î ' - L ^ i - S S 

• f e - s ^ ^ U s s a s i v « s 

vant l u i , e t 1 1 a c®*,f oressus suos. 
que su ivront ses pas. | e ô r - a p a t n ) e t c . 
H G lo i r e au P e r e , e tc . 

PSAUME 11b 
1 * uinÂTE D ô m m u m , om-

R A T I O N S , louez toutes l e U ^ f g E e n t e s ; ; laudâte 
[N Se i gneu r ; peup l es , ce w ^ n e s p 0 p u l i : 
l ébrez tous sa g lo i r e e U Q ^ n i a m c o n f i r m a i 

P a r c e qu ' i l a s igna le en e s t super nos -misericor-
v e r s nous la grandeur de sa esi , y , é n t a s D o . 
m i s é r i c o rde f e t quesamér i t é ^ ^ 
d e m e u r e é te rne l l ement . | G l ô r i a P a t n , e tc . 

Gloire au Pere, etc. 

De la Purification à lAvent. 

Ant. Mar ie a 

dans l e ciel : ^ W se y l a u d â n t e s bene-

S S e T d à n Î l eurs louan-1 dic'unt D ô m m u m . 

ges . 

Pendant l'Avent. 
Ant. Missus est * Ga-

briel angelus ad Mariam 
virginem desponsâtam 
Joseph. 

Ant. L'ange Gabriel a été 
envoyé à la Vierge Marie, 
que Joseph avait épousée. 

De Noel à la Purification. 

Ant. Oadmiràbile com-
mercium ! ' Creator gè-
neris humàni, animàtum 
corpus sumens, de Vir-
gine nasci dignàtus est : 
et procédens homo sine 
sémine, largitus est no-
bis suam deitàtem. 

Ant. 0 prodige admira-
île! le Createur du genre 

humain, prenant un corps, 
a daigné naître d'une Vier-
ge; et, se faisant homme 
sans l'opération de l'hom-
me, il.nous a rendus parti-
cipants de sa divinité. 

De Noël à l'Avent. 

C A P I T U L E . Cant. 6. 

QU/E est ista, quœ pro-
gréditur quasi auròra 

consùrgens, pulchra ut 
una, elécta ut sol, terri-

bilis ut castrórum àcies 
ordinâta? 

ft- Deo gratias. 

QUELLE est celle qui s'a-
vance comme l'aurore 

naissante, belle comme la 
lune, radieuse comme le 
soleil, terrible comme une 
armée rangée en bataille? 

ft. Rendons grâces à Dieu. 

£CCE Virgo concipiet, et 
panet filium, et voca-

bitur nomen ejus Emma-
nuel; butyrum et mel 
comedet, ut sciat repro-
bare malum et eligere 
bonum. 

ft. Deo gratias. 

y. Dignare me laudare 
te, Virgo sacrata. —ft. Da 
mihi virtutem contra hos-
tes tuos. 

Pendant l'Avent. 

C A P I T U L E . IS. 7. 

UNE Vierge concevra et 
mettra au monde un fils, 

qui sera appelé Emmanuel; 
il mangera le beurre et le 
miel, en sorte qu'il sache 
rejeter le mal et choisir le 
bien. 

R). Rendons grâces à Dieu. 
t . Rendez-moi digne de 

chanter vos louanges, ô 
Vierge sainte. —ft. Donnez-
moi la force de vaincre vos 
ennemis. 
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K y r i e , e lé ison. 

Chr i s t e , e lé ison. 

S e i gneu r , ayez pitié de 
nous. . . . . 

J é sus -Chr i s t , ayez pit ié 
de nous. . 

S e i gneu r , ayez pit ié rte 
nous . 

t Se igneur , ecoutez ma 
pr ière . - R). Et que m e s 
cris s 'é lèvent jusqu a vous. 

K y r i e , e lé ison. 

y . Domine , exâudi ora-
t i ónem m e a m . — R). Et 
c l amor meus ad te v e -
niat. 

De la Purification à l'Avent. 

PRIONS . 
O D I E U , qu i avez choisi le 

sein v i rg ina l de la- b ien-
heureuse Mar ie pour y fa i re 
vo t re demeure , faites, nous 
vous en pr ions , que, secou-
rus par sa protect ion, nous 
cé lébr ions sa m é m o i r e d une 
man i è r e qui vous soit agrea-
ble . Vous q u i , étant Dieu, 
v ivez et r égnez avec Dieu 
le Pè r e , en l 'unité du Saint-
Espr i t , etc. — B)- A ins i 
s o i t - i l -

ORÈMUS 

DEUS, qui v i r g inà l em 
aulam beâtœ Maria;, 

in qua habitâres, e l i g e re 
dignâtus es : da, quœsu-
m u s ; ut sua nos de f en -
s ióne munitos, jucùndos 
fâcias suie interèsse com-
memorat ión i . Qui vivis 
et régnas c u m Deo Pâtre , 
in unitäte Spir i tus san-
cti Deus , pe r omnia sœ-

i cul a sœculôrum. — fy 
I A m e n . 

Pendant l'Avent. 

PRIONS 
O D I E U , qu i avez voulu que 

votre Ve rbe pr i t un corps 
dans l e sein de la b i enheu-
reuse V i e r g e Mar i e , au mo -
m e n t où l 'Ange lui annonça 
ce mystère ; accordez a nos 
p r i è r e s , qu 'en honorant 
ce l l e q u e nous croyons etre 
v é r i t ab l ement Mère de Dieu, 
nous soyons aidés auprès 
de vous par son interces-
sion. N o u s vous en pr ions 
par le m ê m e N . - S . 
votre Fi ls , qui , étant Dieu, 

D 
ORÈMUS 

JEUS, qui de beat® Ma-
r i® v i rg in is utero, 

V e r b u m t u u m , Angelo 
nunt iànte , ca rnem sus-
c ipere v o lu i s t i ' : presta 
suppl ic ibus tuis ; ut qui 
ve re eam Geni t r i cem Dei 
c r éd imus , e jus apud te 
intercessiónibus adjuve-
mur . P e r e ù m d e m Domi-
n u m nostrum Jesura 
Christum F i l ium tuum, 
qui tecum v iv i t et regnai 
in unitàte Spir i tus sancti 

A TIERCE 

Deus per omnia sœcula , vit et règne avec vous en 
sœculorum. R>. A m e n , l 'unité d 5 Saint-Espr i t , etc 

1 — R). Ainsi s o i t - i l . 
De Noël à la Purification. 

ORÈMUS 

DEUS , qui salutis œtér-
nœ, beâtœ Mar iœ v ir-. . . ' . u u î h v V U -

gi ni ta te fcecùnda, humâ-
no gèner i prœmia prœ-
stitisti : t r ibue , quœsu-
mus; ut ipsam pro nobis 
intercédere sent iâmus, 
per quam merù imus au-
ctórem vitœ susc ipere , 
Dominum nostrum Je-
sum Christum F i l ium 
tuum, qui tecum viv i t 
et régnât in unitâte Spi-
ritus sancti Deus , pe r 
omnia , etc. - R). A m e n . 

PRIONS 

OD IEU, q u i , en rendant 
f econde la v i rg in i t é de 

la b ienheureuse Mar ie , avez 
assuré au genre huma in le 
salut é t e rne l , f a i t e s -nous 
éprouver , s ' i l vous p l a î t , 
comb ien est puissante au-
près de vous l ' intercession 
de cel le par laquel le nous 
avons reçu l 'auteur de la 
vie, No t re -Se i gneur Jésus-
Christ votre Fi ls , qui , étant 
D i eu , vit et r ègne avec 
vous , en l 'unité du Saint-
Espr i t , etc. — ii). A ins i 
s o i t - i l . 

Domine, exâudi . Benedicâmus. F idé l ium àn ima; ,p . 555. 

A T I E R C E 

A v e Maria. — Deus , in ad ju tô r ium, etc. 

Hymne M e m é n t o , r e r u m Cônditor , p. 555. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. Maria V i rgo . 

Pendant l'Avent. 

Ant. Ave , Maria. 

De Noël à la Purification. 

Ant. Quando natus es. 

PSAUME 119 
I D D ô m i n u m cum tr i - T'AI c r i é vers le Se igneur 

A bularer c lamâvi : • J dans ma détresse f et il 
et exaudi vit m e . m ' a exaucé. 



S e i g n e u r , d é l i v r e z - m o i 
d e s l è v r e s t r o m p e u s e s e t de 
la l a n g u e p e r t i d e . 

L a n g u e m e n s o n g e r e , q u e l 
f r u i t v o u s r e v i e n d r a d e v o s 
i m p o s t u r e s ? 

V o s p a r o l e s s o n t s e m b l a -
b l e s à d e s flèches a i g u ë s 
l a n c é e s p a r un b ras r o -
b u s t e ; e l l e s b r û l e n t c o m m e 
d e s c h a r b o n s a rden t s . 

H é l a s ! q u e m o n ex i l est 
I o n s ! Je su i s au m i l i e u d e s 
hab i t an t s d e C é d a r , m o n 
â m e y est d e p u i s l o n g t e m p s 
é t r a n g è r e . 

J 'a i é t é p a c i f i q u e a v e c l es 
e n n e m i s d e la pa ix : q u a n d 
j e l e u r p a r l a i s a v e c dou-
c e u r , i l s m ' a t t a q u a i e n t i n -
j u s t e m e n t . 

G l o i r e au P è r e , e t c . 

D ö m i n e , l i b e r a a n i -
m a m m e a m a läb i i s m i -
qu i s , * e t a l i n g u a d o l o s a . 

Q u i d de tu r t i b i , J iut 
q u i d a p p o n ä t u r t i b i , * ad 
l i n g u a i n d o l ö s a m ? 

Sag i t ta ! po t en t i s acu-
t je , * c u m c a r b o n i b u s de -
so l a t ö r i i s . 

H e u m i h i , q u i a i n c o -
lätus m e u s p r o l o n g a t u s 
e s t : hab i t äv i c u m hab i -
tänt ibus C e d a r : * m u l -
t u m in co l a f u i t ä n i m a 
m e a . . . . 

C u m h i s q u i o d e r u n t 
p a c e m , e r a m p a c i f i c u s : 
c u m l o q u e b a r i l l i s , im-
p u g n ä b a n t m e g r a t i s . 

PSAUME 

T ' A I l e v é l e s y e u x v e r s l e s 
J m o n t a g n e s , d ' où m e v i e n -
d ra du s e c o u r s . 

M o n s e c o u r s v i e n d r a au 
S e i g n e u r , q u i a f a i t l e c i e l 
e t l a t e r r e . 

Q u e c e l u i q u i v o u s g a r d e 
n e l a i sse p a s v o t r e p i e d 
h e u r t e r dans l e c h e m i n , e t 
q u e c e l u i qu i v ous c o n d u i t 
n e s ' e n d o r m e pas. 

N o n , i l n e s o m m e i l l e r a 
pas , i l n e s ' e n d o r m i r a pas , 
c e l u i q u i g a r d e I s r a ë l . 

L e S e i g n e u r est vo t re 
g a r d i e n , le S e i g n e u r e s t 
v o t r e d é f e n s e u r ; i l m a r c h e 
à v o t r e d r o i t e . 

L e s o l e i l n e v ous n u i r a 

G l ò r i a P a t r i , e tc . 

120 

LEVAVI ó cu l o s m e o s in 
m o n t e s , * u n d e vémet 

a u x i l i u m m i h i . 
A u x i l i u m m e u m a Do-

m i n o , * q u i f e c i t ccelum 
et t e r r a m . 

N o n det i n c o m m o t i o -
n e m p e d e m t u u m : * ne-
q u e d o r m i t e t q u i custodi, 
t e . 

E c c e n o n dormi tàb i t 
ñ e q u e d ó r m i e t , * q u i cu 
s tód i t I s r a e l . 

D o m i n u s cus tod i i te 
D o m i n u s p r o t é c t i o tua, 
s u p e r m a n u m déxterau 
t u a m . 

P e r d i e m so l n o n ure 

D o m i n u s cus tód i t te ab 
o m n i m a l o : * cus tód i a t 
à n i m a m t u a m D o m i n u s . 

D o m i n u s cus tód ia t i n -
t r ó i t u m t u u m , e t é x i t u m 
t u u m , * e x h o c n u n c , e t 
usque in ssecu lum. 

pas p e n d a n t l e j o u r , n i la 
lune p e n d a n t la nu i t . 

L e S e i g n e u r v o u s g a r a n -
t ira de tout m a l ; l e S e i -
g n e u r g a r d e r a v o t r e â m e . 

Q u e l e S e i g n e u r p r o t è g e 
v o t r e e n t r é e e t v o t r e so r t i e , 
m a i n t e n a n t e t à j a m a i s . 

sqi ..... 

G l o r i a P a t r i , e t c . - | G l o i r e au P è r e , e tc . 

PSAUME 121 

LSTATUS s u m in h i s qua ; 
d i c ta s u n t m i h i : * I n 

d o m u m D ò m i n i i b i m u s . 

S tantes e r a n t p e d e s no -
stri * i n à t r i i s tu is , Jerù-
sa l em. 

J e r u s a l e m , qua ; sedi f i -
catur ut c i v i t a s , * cu ius 
p a r t i c i p a t e e j u s in ' id-
ipsum. 

I l l uc e n i m a s c e n d é r u n t 
t r ibus , t r i b u s D ò m i n i ; * 
t e s t i m o n i u m I s r a e l , ad 
c o n f i t é n d u m n o m i n i D ò -
min i . 

Quia i l l i c s e d é r u n t s e -
des i n j u d i c i o , » s edes 
super d o m u m D a v i d . 

R o g à t e q u a a d p a c e m 
s u n t J e r ù s a l e m ; " e t a b u n -
dàntia d i l i g é n t i b u s l e . 

F iat p a x in v i r tù t e tua,* 
e t abundàn t i a i n t ù r r i b u s 
tuis. 

P r o p t e r f r a t r e s m e o s 
et p r ó x i m o s m e o s , * l o -
québar p a c e m d e te . 

\ 

Ï E m e suis r é j o u i d e c e t t e 
J p a r o l e qu i m 'a é té d i t e : 
N o u s i r o n s dans la m a i s o n 
du S e i g n e u r . 

N o u s é t a b l i r o n s n o t r e 
d e m e u r e d a n s tes p a r v i s , 
o J é r u s a l e m . 

J é r u s a l e m , v i l l e augus t e 
c o m m u n e p a t r i e d e s s e r v i -
t eu r s d e D i e u , d o n t les d i -
v e r s e s pa r t i e s f o r m e n t un 
tout a d m i r a b l e . 

L à son t m o n t é e s l es t r i -
bus c o n s a c r é e s a u S e i g n e u r , 
p o u r r e n d r e h o m m a g e à 
son n o m s e l o n la l o i d ' I s -
raë l . 

L à son t p l a c é s l e s s i è g e s 
d e j u s t i c e , l es t r ô n e s d e l a 
m a i s o n d e D a v i d . 

D e m a n d e z la p a i x p o u r 
J é r u s a l e m ; q u e c e u x qu i 
t ' a i m e n t , ô c i t é s a i n t e , 
j o u i s s e n t de t ou tes so r t e s 
d e b i e n s . 

Q u e la p a i x r è g n e dans 
tes r e m p a r t s , e t l ' a b o n -
d a n c e dans tes pa l a i s . 

A s i l e de m e s f r è r e s et d e 
m e s amis , m e s p a r o l e s su r 
toi é t a i en t d e s pa ro l e s : d e 
p a i x . 
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La maison du Se igneur 
notre Dieu est dans ton en-
ce in t e ; c 'est pourquo i j 'a i 
appe lé sur toi tous les b iens. 

G lo i r e au P è r e , etc. 

P rop te r d o m u m Dòmi -
n i De i nost r i , * qusesivi 
bona t ibi . 

Glòr ia P a t r i , etc. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. La V i e r g e Mar ie a 
été é levée au palais du cie l , 
où le R o i des ro is est as-
sis sur un t rône semé d ' é -
toi les. 

Ant. Maria V i r g o * as-
sùmpta est ad œthéreum 
t h á l a m u m , in quo Rex 
r e g u m stelláto seaetso l io . 

Pendant l'Avent. 

Ant. Je vous sa lue , Ma -
r i e , p le ine de g r â c e ; le 
Se igneur est avec vous ; 
vous êtes bénie entre toutes 
les f e m m e s , al lé luia. 

De Noël à la Purification. 

Ant. A v e , M a r í a , * g r á -
tia p l e n a ; Dóminus te-
c u m : benedicta tu in 
mul i é r ibus , a l le luia. 

Ant. Lo rsque vous êtes 
né d 'une V i e r g e , par un 
mystère ine f fab le , les Ecr i -
tures ont été accompl i es ; 
vous êtes descendu c o m m e 
la p lu i e sur une pra i r ie , et 
vous êtes venu pour sauver 
le g e n r e humain . Nous 
vous l ouons , ô notre D i e u ! 

Ant. Quando natus es * 
inef fabi l i ter ex V i r g i n e , 
tunc impletse sunt Scr i -
ptura; : sicut p luv ia in 
ve l lus descendist i , ut sal-
v u m faceres genus hu-
m a num. T e l audamus , 
Deus noster. 

De Noël à l'Avent. 

C A P I T U L E . 

J'AI été a f f e rmie dans Sion, 
j 'a i t r ouvé mon repos 

dans la cité sa inte , et ma 
puissance sera établ ie dans 
Jérusalem. 

ft. Rendons grâces à Dieu. 

Pendant 

C A P I T U L E 

TTN re je ton sortira de la 

U t ige de Jessé, et de sa I ] 

Eccli., 24. 

ET sic in S ion firmata 
s u m , et in civitàte 

sant i f i ca ta s imi l i t e r re-
q u i é v i , et in Jerusalem 
potéstas mea . 

ft. Deo gràt ias. 

l'Avent. 

Is., l i . " 

EGREDIÉTUR v i rga de ra-
d ice Jesse, et flos de 

radice e jus ascéndet : et 
requiéscet su per eu m Spi-
ritus Dòmin i . 

ft. Deo gràtias. 

f . Dif fusa est gra f ia in 
labiis tuis. — ri). P ropté r -
ea benedix i t te Deus in 
Eetérnum. 

K y r i e , eléison. 

Christe , e lé ison. 

K y r i e , e lé ison. 

f . Dòmine , exàudi ora-
tionem m e a m . — Et 
c lamor meus ad te vé -
niat. 

A SEXTE 5(35 

rac ine naîtra une f l eur 
sur laque l l e l 'Espr i t du Sei-
gneur se reposera, 

ft. Rendons grâcesà Dieu. 

t - La grâce est répandue 
sur vos lèvres. — 4 . P a r c e 
que Dieu vous a bénie pour 
1 éternité. 

Se igneur , ayez p i t i é de 
nous. 

J é sus -Chr i s t , avez p i t i é 
de nous. 

Se i gneur , ayez p i t i é de 
nous. 

}\- Se igneur , écoutez ma 
p n e r e . - ft. Et que mes 
cr is s é lèvent jusqu'à vous. 

De Noël à l'Avent. 

Oraison Deus , qui salûtis œtérnœ, etc. , p. 561. 

Pendant l'Avent. 

Oraison Deus , qu i de beâtœ Mariai , etc., p. 560. 

Domine, exâudi .Bened icâmus. F i d é l i u m â n i m œ , p . 555.' 

A S E X T E 

A v e Maria. - Deus , in ad ju tô r ium, etc. 

Hymne M e m é n t o , r e r u m Cônditor , p. 555. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. I n odô rem. 

Pendant l'Avent. 

Ant. N e t imeas , Maria. 

De Noël à la Purification. N 

Ant. Rubum, quem v iderat Môyses. 
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De la Purification à l'Avent. 

Ant. Nous courons a 1o-
deur de vos par fums : les 
j eunes filles vous a iment 
avec tendresse. 

Ant. I n odó r em * u n -
guentórum tuórum cúr -
r imus : adolescéntulœ d i -
l exérunt t e n imis . 

Pendant l'Avent. 

Ant. N e cra ignez point , 
M a r i e ; vous avez t rouve 
grâce devant l e Se igneur : 
vous concevrez et vous met-
trez au m o n d e un fils, al lé-
luia. 

De Noël à la Purification. 

Ant. Dans le buisson ar-
dent que v i t Mo ï s e , et qui 
brûla i t sans se consumer , 
nous reconnaissons la f i gure 
de votre admirab le v i r g i -
n i t é , que votre fécondité 
n'a point blessée. M è r e de 
D ieu , intercédez pour nous. 

De Noël à l'Avent. 

C A P I T U L E . Eccli., 24. 

Ant. N e t imeas , Ma -
ria : * inveníst i g rá t iam 
a pud D ó m i n u m : ecce 
conc íp ies et páries f í l i um , 
al le lùia. 

Ant. R u b u m , quem vi-
de ra i Môyses * incombu-
stum, conservâtam agno-
v imus tuam laudâbi lem 
v i rg in i tâ tem : Dei Gén i -
trix, in te rcède p ro nobis. 

'Ai pr i s rac ine dans le I radicavi in pópulo 
LIni* c u e l e Se igneur fcj honor i f i cá to , et in JAi — 

peuple que le Se igneur 
a h o n o r é , et qu ' i l a choisi 
pour sa port ion et pour 
son hé r i t age ; e t ma de -
meure est dans l 'assemblee 
de tous les Saints. 6}. Rendons grâces a Dieu 

parte Dei me i hseréditas 
i l l ius , et in p leni tùdine 
Sanctórum detént io mea. 

R). Deo gràtias. 

Pendant l'Avent. 

C A P I T U L E . S . Luc, 1. 

mmmm 

A SEXTE 

regni e jus non er i t finis. 

IÍ). Deo grátias. 

f - Benedicta tu in mu-
l iér ibus. — R). Et bene -
díctus fructus ven l r i s tui. 

Kyr i e , e lé ison. 

Chr i s t e , e lé ison. 

K y r i e , e lé ison. 

J . Dómine , exáudi orá-
tiónem m e a m . — B). Et 
c lamor meus ad te v é -
niat. 

de Jacob, et son r ègne n'au-
ra point de fin. 

li). R e n d o n s grâces à Dieu. 

?• Vous êtes bénie entre 
toutes les f e m m e s . — fl. Et 
le f ru i t de vos entra i l les est 
béni . 

S e i g n e u r , ayez p i t i é de 
nous. 

Jésus-Chr i s t , avez pit ié 
de nous. 

S e i gneu r , ayez pitié de 
nous. 

f . Se i gneur , écoutez ma 
pr i è re . — R). Et que mes 
cr is s 'é lèvent jusqu'à vous. 

De la Purification à l'Avent. 

ORÈMUS 
C O N C È D E , misér ieprs 

Deus fragi l i tàt i nos t ra 
praesidium : ut, qui san-
ct® De i Genitr ic is m e -
móriam àg imus , in ter -
cessiónis e jus aux i l i o , a 
nostris iniquitàt ibus r e -
surgàmus. P e r eùmdem 
Dominum nostrum Je-
sum Chr is tum F i l i u m 
tuum, qu i tecum v i v i t , 
etc. — A m e n . 

PRIONS 
B I E U de bonté , accordez à 

notre faiblesse le se -
cours de votre g râce , et 
c o m m e nous honorons la 
m é m o i r e de la sainte M è r e 
de Dieu, faites q u e , par le 
secours de son intercession, 
nous puissions nous r e l e -
ver de nos in iqui tés . Pa r le 
m ê m e Jésus-Christ N o t r e -
Se igneur , etc. — i^. A ins i 
s o i t - i l . 

Pendant l'Avent. 

Oraison Deus, qu i de beâtœ Maria; , etc., p. 560. 

De Noël à la Purification. 

Oraison Deus , qui salûtis œtérnœ, etc. , p. 561. 

Domine, exâud i .Bened i c^mus .F idé l iumân imœ, p. 555. 



A N O N E 

A v e Mar ia . — Deus , in ad ju tór ium, etc. 

Hymne M e m é n t o , r e rum Cónditor , p. 555. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. Pu lchra es. 

Pendant l'Avent. 

Ant. Ecce ancil la D ò m i n i . 

De Noël à la Purification. 

Ant. Ecce Mar ia . 
PSAUME 125 

QUAND le Se igneur ramena 

les capt i fs de S ion , nous 
f û m e s comblés de consola-
t ion. 

No t r e bouche fut r emp l i e 
de j o i e , et notre langue 
chanta l ' hymne d'al légresse. 

A lors on a d i t pa rmi les 
nations : Le Se igneur a fait 
pour eux de grandes cho -S6S> 

O u i , le Se i gneur a fa i t 
pour nous de grandes cho-
ses ; nous ayons été t rans-
portés de j o i e . 

Ramenez , Se i gneur , tous 
nos capt i fs , c o m m e vous 
ramenez les torrents dans 
une te r re desséchée. 

Ceux qui sèment dans 
les l a rmes moissonneront 
dans l 'a l légresse . 

I ls a l la ient et pleuraient 
en répandant leur semence. 

Mais bientôt i ls v iendront 
\ 

IN conver téndo Dominus 

capt iv i tátem S i o n , 
fact i sumus sicut conso-
lati . 

T u n c r ep l é tum est gau-
dio os nostrum, * e t l in-
gua nostra exsultatióne. 

T u n e d icent inter gen-
tes : * Mayni f i cáv i t Do -
minus f áce re cum eis. 

Magni f i cáv i t Dominus 
fácere nob iscum : * facti 
sumus lœtàntes. 

Convérte, Dómine , ca-
ptivitátem nostrani ,* sic-
ut torrens in austro. 

Qui séminant in lácry-
m i s , * in exsultatióne 
metent. 

Eúntes ibant e t tie-
bant, * mitténtes sémina 
sua. 

Veniéntes autem ve-

A NONE 5 7 1 

nient cum exsultatióne, * 
portántes manípulossuos. 

Gloria P a t r i , etc. 

p le ins de j o i e , portant leurs 
gerbes dans leurs mains. 

Glo ire au P è r e , etc. 

PSAUME 126 

NiSi Dóminus a?dificàve-
rit d o m u m , * in va-

num laboravérunt qu i ce-
dificant eam. 

N is i Dóminuscustodie-
r it c i v i tà tem, * frustra 
v ig i la i qui custódit eam. 

Vanum est vobis ante 
lucem surgere : * si irgite 
postquam sedér i t is , qui 
manducàtis panem doló-
n s , 

Cum déder i t di léctis 
suis s omnum : * ecce hie-
réditas D ò m i n i , f i l l i • 
merces , fructus ventr is ! 

Sicut sagitUe in manu 
potentis, * ita f i l i i excus-
sorum. 

Beatus v i r qui implév i t 
aes idenum suum ex 
ipsis; * non confundétur 
cum loquétur in imic is 
suis in porta. 

Glòr ia P a t r i , etc. 

Si l e Se i gneur ne bâtit 
, l u i - m ê m e la ma i s on , 

c est en vain que travai l lent 
ceux qu i la construisent. 

Si le Se i gneur ne garde 
l u i - m ê m e la c i té , c 'est en 
vain que ve i l le celui qu i la 
Graffia 

Inut i l ement vous vous 
lèverez avant l e j o u r ; le-
v e z - v o u s après vous être 
r eposés , vous qu i mangez 
le pain de la douleur . 

C'est Dieu qui fait r e p o -
ser ses b i en-a imés ; les en-
fants sont un hér i tage qu i 
vient du Se i gneur ; la f é -
condi té est une récompense . 

Les enfants des oppr imés 
seront c o m m e des i lèches 
dans une main puissante. 

Heureux celui dont i ls 
ont r emp l i les dés irs ; il ne 
sera pas confondu lorsqu' i l 
r épondra à ses e n n e m i s 
dans les tr ibunaux d ' Israël . 

G lo i r e au P è r e , etc. 

PSAUME 127 

BEATI omnes qu i t iment 
D o m i n u m , * qui a m -

bulant in v i is ejus. 
Labores manuum tua-

rum quia manducab i s : * 
beatus e s , et bene tibi 
erit. 

Uxor tua sicj j t v it is 
abundans, * in later ibus 
domus tu£e. 

HEUREUX ceux qui c ra i -
gnent le Se i gneur , et qui 

marchent dans ses voies. 
Vous v i v rez du f ru i t du 

travail de .vos ma ins ; vous 
êtes heureux , et tout vous 
réussira. 

Vot re f e m m e se ra , dans 
^ intér i eur de votre maison, 
c o m m e une v i gne fer t i l e . 



Vos enfants seront, autour 
de vo t re t ab l e , c o m m e de 
ieunes plants d 'o l iv iers . 

A ins i sera béni l ' h o m m e 
qui c ra int le Se igneur . 

Que l e Se i gneur répande 
de S ion ses bénédict ions 
sur vous, et qu ' i l vous fasse 
vo i r , t ous l e s j ours de votre 
v i e , la prospér i té de Jeru-
sa lem. . , 

E t puiss iez -vous vo i r les 
enfants de vos en fants , et 
la paix dans Israel ! 

G lo i r e au P è r e , etc. 

F i l i i tui sicut novè l la ; 
o l i vàrum, * in circùitu 
mensa; tuse. 

Ecce sic benedicetur 
h o m o * qu i t i m e t D o m i -
n u m . „ . . 

Benedicat t ibi Dominus 

ex S ion : * et v ideas bo-
na Jerusalem òmnibus 
d iébus vitffi t u a . 

E t videas f i l i os filiò-
rum tuórurn, * pacem 
super Israe l . 

Glòria P a t r i , etc. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. Pu l chra e s , * et 
decora f i l ia Je rusa l em, 
terr ib i l i s ut castrorum 
ácies ordinata. 

Ant. Vous êtes be l l e et 
ma jes tueuse , fille de Jeru-
sa l em ; vous êtes t e r r ib l e 
c o m m e une a rmée rangée 
en batai l le 

l'Avent. Pendant 

Ant. Vo i c i la servante du 
Se i gneu r ; qu ' i l m e soit fait 
se lon votre paro le . 

De Noël à la Purification. 

Ant. Ecce aneli la Dò -
m i n i , * fiat m ih i secùn-
dum v e r b u m tuum. 

Ant. Vo i c i M a r i e , qu i 
nous a enfanté l e Sauveur , 
duquel saint Jean s ' éc r ia , 
lorsqu ' i l le vit : Vo i c i 1 A -
gneau de D ieu , vo ic i Celui 
qu i ef face les pèches du 
m o n d e , a l lé lu ia . 

Ant. Ecce Maria ge-
nui t nobis Sa l va to r em, 
quem Joànnes v idens ex-
c l amàv i t , d icens : Ecce 
Agnus De i , ecce qui tol-
l i t peccata m u n d i , alle-
lùia. 

De Noël à l'Avent. 

C A P I T U L E . S e d i . , 24. 

l ' A i répandu une odeur 1 t n p l a t é i s s i c u t c i n n a m ó -
] suaveP pare i l l e à cel le de 1 m u m et bá samum aro-
la c a n n a l e e t du b a u m e ; I matízans o d o r e m ded. . 

quasi myr rha elécta dedi 
suavitátem odòr is . 

ft. Deo grátias. 
t - Post partum v i rgo 

invioláta permansíst i . — 
ft. De i Gén i t r i x , inter-
céde p ro nobis . 

une odeur aussi douce et 
aussi agréable q u e cel le de 
la m y r r h e la plus exce l -
lente. 

ft. Rendons grâces à D i eu . 
. y . Vous êtes d emeuré e 

v i e rge sans tache après vo-
tre en fantement . — f t . Mère 
de D i eu , intercédez pour 
nous. 

ECCE v i rgo concipiet , et 
par iet f i l ium, et voca-

bitur nomen ejus E m m a -
nuel. Butyrum et me l co-
medet, ut sciat r eprobare 
malum, et e l i gere bonum. 

ft. Deo grat ias. 
t - Ange lus Domin i 

nuntiavit Marias. — ft. Et 
conc^pit de Spiritu san-
cto. 

K y r i e , e le ison. 

Chr is te , e le ison. 

Kyr i e , e le ison. 

t - Domine , exaud iora-
tionem m e a m . — ft. Et 
c lamor meus ad te ve -
niat. 

Pendant l'Avent. 

C A P I T U L E . Is., 7. 

UNE v i e rge concev ra , et 
mettra au monde un fils, 

qu i sera appe lé E m m a n u e l ; 
il mangera le beurre et l e 
m i e l , en sorte qu ' i l -sache 
re je ter le mal et chois ir le 
b ien. 

ft. Rendons grâces à Dieu. 
y . L ' Ange du Se i gneur a 

annonpé à Mar ie . — it). Et 
el le a conçu par l ' opéra-
tion du Sa in t -Espr i t . 

S e i gneu r , ayez p i t i é de 
nous. 

Jésus-Chr is t , ayez pit ié 
de nous. 

S e i g n e u r , ayez p i t i é de 
nous. 

f . Se i gneur , écoutez ma 
p r i è r e . — R). Et que mes 
cr is s 'é lèvent jusqu'à vous. 

De la Purification à l'Avent. 

ORÈMUS 

FA M U L Ó R U M tuòrum, 
quEesumus, Domine , 

delictis ignòsce : ut qui 

PRIONS 

PARDONNEZ, s'il vous plaît, 
S e i gneu r , les fautes de 

serv i teurs , e t , dans vos 
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tibi p i a c é r e de àctibus 
nostris non va lémus, Ge-
nitr ic is Fi l i i tui Dòmin i 
nostr i intercessióne sal -
v émur . Qui tecum v iv i t 
et regnat in unitàte Spi-
r i tus sanct i , Deus, pe r 
omnia stecula sseculo-
r u m . — Ri- A m e n . 

l ' impuissance où nous som-
mes de vous p la i re par nos 
propres mér i tes , accordez-
nous le salut par l ' inter-
cession de ce l l e que vous 
avez chois ie pour être la 
m è r e d e votre Fi ls N o t r e -
Se i gneur . Qui, étant Dieu, 
vit et r ègne avec vous, etc. 
— R}. Ainsi so i t - i l . 

Pendant l'Avent. 

Oraison Deus , qu i de beat® Mar iœ, etc., p. 560. 

De Noël à la Purification. 

Oraison Deus , qui salùtis œtérnœ, etc. , p. 561. 

Domine , exâudi . Bened icàmus. F idé l ium â m m ® , p . o55. 

A "VÊPRES 

A v e Mar ia . - Deus , in ad ju t ô r ium, etc. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. D u m esset R e x . 

Pendant l'Avent. 

Ant. Missus est. 

De Noël à la Purification. 

Ant. 0 admi râb i l e c o m m é r c i u m ! 

PSAUME 109. 

LE Se i gneur a d i t à mon 
Se i gneur : Asseyez-vous 

à ma d ro i t e , 
Jusqu'à ce que j e reduise 

vos e n n e m i s à vous serv ir 
de marchep ied . 

Le Se i gneur fera sort ir 

DIXIT Dominus Domino 
m e o : * Sede a dex-

tr is m e i s , 
Donec ponam inimicos 

tu.os * scabél lum pedum 
tuórum. 

Y i r g a m v ir tú l is tu® 

A VÊPRES 

emi t t e tDóminusexS ion : " 
dominare in mèd io in i -
micórum tuórum. 

T e cum pr inc ip ium in 
die virtùtis tuse in splen-
dóribus Sanctórum : * ex 
ùtero ante luc i f e rum gé -
nui te. 

Juràvit D ó m i n u s , et 
non pcenitébit eurn : * 
Tu es Sacérdos in Eetér-
num secundum órd inem 
Melchisedech. 

Dóminus a dextr is 
tuis, * con f r ég i t in d ie 
i ra su® reges . 

Judicàbit in nat ión i -
bus, imp léb i t ru inas ; * 
conquassàbit capita in 
terra mu l t ó rum. 

De torrènte in via b i -
bet; * proptérea exal tà-
bit caput. 

Glòr ia P a t r i , etc. 

de S ion l e sceptre de votre 
puissance : dominez au mi -
lieu de vos ennemis . 

La souveraineté sera avec 
vous au j ou r de votre f o rce , 
dans la sp lendeur des 
Saints : j e vous ai e n g e n -
dré de m o n sein avant 
l ' aurore . 

L e Se igneur l'a j u r é , et 
i l ne rétractera pas son ser-
men t : Vous êtes le P r ê t r e 
éternel se lon l ' o rd re de 
Melchisédech. 

L e Se igneur est à votre 
droi te , i l brisera les ro is au 
j ou r de sa co lère . 

I l jugera les nat ions , i l 
c onsommera la ru ine de 
vos ennem i s ; il é c r a s e ' « 
sur la t e r re la tête d 'un 
g rand nombre . 

L e Chr is t , n é a n m o i n s , 
boira dans sa course de 
l ' eau du to r ren t , et c 'est 
par là qu ' i l s 'é lèvera dans 
la g l o i r e . 

G lo i r e au P è r e , etc. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. D u m esset R e x * 
in accùbitu suo , nardus 
mea dédit o d ó r e m sua-
vitàtis. , 

Ant. Pendant que le Ro i 
se reposa i t , mes par fums 
ont exhalé une suave 
odeur . 

Ant. Lœva e jus. 

Pendant l'Avent. 

Ant. Missus est * Ga-
briel Ange lus ad Mar iam 
v i rg inem desponsâtam 
Joseph. 

Ant. L ' ange Gabriel a été 
envoyé à la v i e rge M a r i e , 
que Joseph avait épousée. 

Ant. Ave^ Mar ia . 
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De Noël à la Purification. 

Ant. O p rod i ge admi ra -
b l e ! L e Créateur du genre 
h u m a i n , prenant un corps 
a n i m é , a da igné naître 
d 'une v i e r g e ; e t , se faisant 
h o m m e sans l 'opérat ion de 
l ' h o m m e , il nous a rendus 
part ic ipants de sa div ini té . 

Ant. 0 admi ràb i l e 
c o m m é r c i u m ! * Creàtor 
gèner i s humàn i , a n i m à -
tum corpus sumens , de 
v i r g ine nasci d ignàtus 
est : et p rocédens h o m o 
sine sémine , largitus est 
nobis suam de i tàtem. 

Ant. Quando natus es. 

PSAUME 112. 

SERVITEURS de Dieu, louez 
l e Se i gneur , et cé lébrez 

son n o m . 
Que l e n o m du Se i gneur 

so i t b é n i , maintenant et 
dans tous les siècles. 

De l ' or ient jusqu'à l 'occ i -
den t , l e nom du Se igneur 
est d i gne de louanges. 

L e Se i gneur domine sur 
tous les peuples, et sa g lo i r e 
est au-dessus des c ieux. 

Qui est semblable au Sei-
gneur notre D i e u , qui r é -
s ide au p lus haut des c ieux, 
et abaisse ses regards sur 
tout ce qu i est au - dessous 
de lui dans le. c ie l et sur la 
t e r r e ? 

I l t i re le fa ib le de la pous-
, s ière ; i l é lève le pauvre du 

sein de l 'ab ject ion, 
P o u r le p lacer avec les 

p r i n c e s , avec les pr inces 
a e son peuple . 

I l donne à cel le qu i était 
stéri le la j o i e de se vo ir , 
dans sa- ma i s on , m è r e de 
plusieurs enfants. 

Glo ire au P è r e , etc. 

LAUDATE, pue r i , Dómi -
n u m ; * laudate no -

m e n Dòmin i . 
S i t nomen Dòmin i be-1 

ned ic tum, * ex hoc nunc, 
et usque in sseculum. 

A solis ortu usque ad 
occàsum, * laudàbi le no-
m e n D ò m i n i . 

Excélsus super omnes 
gentes Dòminus , * et su-
per ccelos g lòr ia ejus. 

Quis s icut Dòminus 
Deus noster, qu i in altis 
hàbitat, * e t humi l i a ré-
spici t in ccelo et in terra? I 

Süscitans a terra ino-
p e m , * et de stercore 
ör igens paupe r em; 

Ut cö l locet e u m cum 
pr incip ibus, * c u m prin-
c ip ibus popul i sui. 

Qui habitäre fac i t ste-
r i l em in domo , * matrem 
filiörum laatäntem. 

Glor ia P a t r i , etc. 

A VÊP"RES 

De la Purification à l'Avent. 
Ant. Lœva ejus * sub 

càpite m e o , et déxtera 
i l l ius amplexàbi tur m e . 

Ant. Ave, Maria, * g ra -
tia p l e n a ; Dóminus te-
cum : benedicta tu in 
mul iér ibus, a l le luia. 

Ant. Quando natus es * 
ineffabíl i ter ex V i r g i n e , 
tunc impléta j sunt Scr i -
ptúrai : sicut plùvia in 
vellus descendisti, u tsa l -
vum fáceres genus hu-
mánum. T e laudámus, 
Deus noster. 

Ant. Sa ma in gauche est 
p lacée sous, ma tê te , et sa 
main dro i te m'entoure . 

Ant. N i g r a suin. 
Pendant l'Avent. 

Ant. Je vous sa lue , Ma -
r i e , p le ine de g râce ; le 
Se igneur est avec v o u s ; 
vous êtes bénie entre toutes 
les f emmes , al lé luia. 

Ant. N e t imeas , Maria. 
De Noël à la Purification. 

Ant. Lo rsque vous êtes 
né d 'une V i e r g e par un 
mystère ine f fab le , les Ecr i -
tures ont été accompl i es ; 
vous êtes descendu c o m m e 
la p lu ie sur une pra i r i e , et 
vous êtes venu pour sauver 
le g enre humain . N o u s 
vous l ouons , ô notre Dieu. 

Ant. R u b u m , q u e m v idera i Môyses. 
Psaume Lœtâtus s u m , etc. , p. 563. 

De la Purification à l'A vent. 

Ant. N i g ra sum, * sed 
formósa, f i l iœ Jerusalem: 
ideo di léx i t me R e x , et 
introdùxit m e in cubícu-
lum suum. 

Ant. Je suis no i re , mais 
j e suis bel le, f i l les de Jéru-
salem : c'est pour cela q u e 
le Ro i m'a a imée et m'a 
introduite dans sa demeure . 

Ant. Jam h iems trànsiit. 

Pendant l'Avent. 

Ant. N e tímeas. Maria,* 
invenísti grát iam apud 
Dóminum : ecce conc í -
pies, et pár ies f í l i u m , 
alleluia. 

Ant. N e craignez po int , 
M a r i e , vous avez t rouvé 
grâce devant le Se igneur : 
vous concevrez et voï is met -
trez au monde un fils, a l lé -
luia. 

A ut. Dabit ei Dóminus . 
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d u q u e l sa in t Jean s ' é c r i a , 
l o r s q u ' i l l e v i t : V o i c i l ' A -
g n e a u d e D i e u , v o i c i c e lu i 
q u i e f f a c e les p é chés d u 
m o n d e , a l l é lu ia . 

q u e m J o à n n e s v i d e n s ex-
c l a m à v i t , d i c ens : E c c e 
A g n u s D e i , e c c e qu i t o l -
l i t peccata m u n d i , a l l e -
lù ia . 

De Noël à l'Avent. 

C A P I T U L E . Ecclì., 24. 

J'AI é t é c r é é e d è s l e c o m -
m e n c e m e n t e t a van t les 

s i è c l e s ; j e ne cessera i p o i n t 
d ' ê t r e dans la suite des 
â g e s ; j ' a i e x e r c é m o n m i -
n i s t è r e devan t l e S e i g n e u r , 
dans la ma i s on sa in te , 

à . R e n d o n s g r â c e s à D i eu . 

B i n i t i o , e t an t e seecula 
creata s u m , et usque 

ad f u t u r a m sseculum n o n 
d é s i n a m , et in hab i t a -
t i óne sancta c o r a m ipso 
m i n i s t r a v i . 

ßj. D c o g rà t i as . 

Pendant l'A vent. 

C A P I T U L E . Is., 11. 

UN r e j e t on sor t i ra d e la 
race de J e s s é , e t une 

f l e u r na î t ra d e sa r a c i n e ; 
l ' E s p r i t du S e i g n e u r se r e -
pos e ra sur e l l e . 

RI. R e n d o n s g râces à D i e u . 

EGREDIÉTUR v i r ga d e ra-
d i c e ¿Fesse, e t f l os de 

r ad i c e e jus a s c énde t : et 
r e q u i é s c e t s u p e r eum 
Sp i r i tus D ò m i n i . 

iij. Deo g rà t i as . 

HYMNE 

JE vous sa lue , é t o i l e de la 
m e r , augus te M è r e d e 

D i e u , e t t o u j o u r s v i e r g e , 
p o r t e f o r t u n é e du c i e l . 

V o u s qu i avez a g r é é l e 
salut de l ' A n g e G a b r i e l , 
d a i g n e z , en c h a n g e a n t l e 
n o m d ' E v e , nous é tab l i r 
dans la pa ix . 

B r i s e z l e s f e r s des c o u -
p a b l e s , r e n d e z la l u m i è r e 
aux a v e u g l e s , chassez l o i n 
d e n o u s tous les m a u x , de -
m a n d e z p o u r nous tous les 
b iens . 

AVE, m a r i s s t e l l a , 
D e i M a t e r a l m a , 

A t q u e s e m p e r v i r g o , 
F e l i x cceli po r t a . 

Su m e n s l l lud A v e 
Gabr i é l i s o r e , 
Fundà nos in p a c e , 
Mu tans H e v ® n o m e n 

S o l v e v inc la r e i s , 
P r o f e r l u m e n csecis , 
Ma la nost ra p e l l e , 
B o n a cuncta posce . 

A VÊPRES 581 

Monst ra te esse m a t r e m , 
Sumat p e r te p r e c e s 
Q u i , p r o n o b i s n a t u s , 
T u l i t esse tuus. 

V i r g o s i n g ú l á r i s , 
Inter o m n e s m i t i s , 
N o s cu lp i s so lu tos . 
Mites f a c e t castos. 

V i t a m preesta p u r a m , 
Iter para t u t u m ; 
Ut v iden tes J e s u m , ' 
S e m p e r co l l se t émur . 

Sit laus D e o P a t r i , 
S u m m o Chr i s to d e c u s , 
Spir i tui sanc to , 
T r i b u s h o n o r unus . 

A m e n . 

>". D i f fusa est g rá t ia in 
lábi is tu is . 

R). P r o p t é r e a bened íx i t 
te Deus in œ t é r n u m . 

M o n t r e z q u e vous ê tes 
n o t r e m è r e ; e t q u ' i l r e ç o i v e 
par vous nos p r i è r e s , c e l u i 
q u i , né p o u r n o u s , a b i en 
voulu ê t r e v o t r e i i l s . 

V i e r g e i n c o m p a r a b l e , 
d ouce en t r e t ou tes les v i e r -
ges , o b t e n e z - n o u s , a v e c l e 
p a r d o n d e nos f a u t e s , la 
d o u c e u r e t la chas te té . 

Ob tenez - nous u n e v i e 
pure , écar tez d e no t r e che -
m i n tout d a n g e r , a f in qu 'ad -
m i s à c o n t e m p l e r J é su s , 
nous goû t i ons les j o i e s é t e r -
ne l l e s . 

L o u a n g e à D ieu l e P è r e , 
l o u a n g e à Jésus - Chr i s t 
N o t r e - S e i g n e u r , l o u a n g e au 
S a i n t - E s p r i t : q u ' u n m ê m e 
et s ouve ra in h o m m a g e so i t 
r e n d u à la sa inte T r i n i t é . 

A i n s i s o i l - i l . 
>*. L a g r â c e est r é p a n d u e 

sur v o s l è v r e s . 
lîf. P a r c e que D i eu v o u s 

a b é n i e p o u r l ' é t e rn i t é . 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. Beâta m a t e r . " 

Au Temps de Pâques. 

Aut. R e g i n a ccel i . 

Pendant l'Avent. 

Ant. Sp i r i tus sanctus. 

De Noël à la Purification. 

Ant. M a g n u m hœred i tâ t i s m y s t é r i u m ! 

CANTIQUE DE LA SAINTE VIERGE. S. Luc, 1. 

AGNÏFICAT " à n i m a mea 
M D o m i n u m ; 

Et exsu l táv i t sp i r i tus 
MON â m e g l o r i f i e l e S e i -

g n e u r ; 
E t m o n espr i t est ravi d e 



j o i e en Dieu mon Sauveur . 

P a r c e qu' i l a r e ga rdé la 
bassesse de sa servante : 
désormais toutes les géné -
rat ions m 'appe l l e ront bien-
heureuse. 

Car le Tou t -Pu i s san t a 
fa i t en mo i de grandes 
choses , et son nom est 
saint . 

Sa m isé r i co rde se répand 
d 'âge en âge sur ceux qui 
l e cra ignent . 

I l a déployé la f o r c e de 
son b ras , et con fondu les 
pensées des superbes. 

I l a renversé de leurs 
trônes les puissants, et il 
a é levé les humbles . 

I l a comb l é de biens ceux 
qu i étaient a f famés, et ren-
voyé les mains v ides ceux 

3ui étaient dans l ' abon-

anee. 
I l a pr i s sous sa garde 

Israël son serv i teur , se sou-
venant de sa misér icorde . 

C o m m e il l 'avait p romis 
à nos pè res , à Abraham et 
à sa postér i té dans tous les 
siècles. 

G lo i r e au P è r e , etc. 
De la Purification à l'A vent. 

A n t. Heureuse M è r e , 
V i e r g e sans tache, g lor i euse 
R e i n e du m o n d e , in tercé-
dez pour nous auprès du 
Se i gneur . 

Au Temps de Pâques. 

Ant. Re ine du c i e l , r é - 1 Ant. Reg ina cœl i , * 1»-
jouissez-vous,a l lé lu ia ; puis-1 tare, alj.ehiia ; qu ia queni 

meus * in Deo salutari 
meo . 

Quia respéxi t humi l i -
tàtem ancil l ie sua; : * ec-
ce en im ex hoc beàtam 
me dicent omnes g e n e -
ratiónes. 

Quia fec i t m i h i magna I 
qu i potens est, * et san- { 
ctum nomen ejus. 

Et miser icòrdia e jus a | 
progèn ie in progen ies * 
t iméntibus eum. 

Fec i t potént iam in bra-
c ino suo : " dispérsit su-
pérbos mente cordis sui. 

Depòsuit poténtes de 
sede, * et exaltàvit hùmi-
les. 

Esuriéntes implév i t bo-
n i s , * et divites dimisi t 
inànes. 

Suscépit Israel pùerum 
suuin , * recordâtus mi-
ser icòrdia; sua;. 

Sicut locùtus est ad 
patres nostros , * Abra-
h a m , et sémin i e jus in 
stecula. 

Glòr ia P a t r i , etc. 

Ant. Beata Mater , " el 
intácta V i r g o , gloriósa 
Reg ina mund i , intercéde 
pro nobis ad Dominum. 

meruisti po r ta r e , a l le -
lù ia ; resurréxit sicut d i -
xit, al lelùia : ora prò no-
bis D e u m , al le lùia. 

que celui que vous avez 
mér i t é de por ter dans votre 
sein, al léluia, est ressuscité 
c o m m e il l 'a d i t . al léluia. 
P r i e z Dieu pour n o u s , a l -
lé luia. 

Pendant l'Avent. 

Ant. Spir i tus sanctus * 
in te descéndet , Mar i a , 
ne t imeas, habébis in ùte-
ro F i l i um Dei , a l le lù ia . 

Ant. Le Saint-Esprit des-
cendra sur vous, Mar i e : ne 
cra ignez point , vous porte-
rez le F i l s de Dieu dans 
votre se in , a l lé luia. 

De Noël à la Purification. 

Ant. M a g n u m hœredi-
tàtis m y s t é r i u m ! * tern-
plum Dei factus est ùte-
rus nesciéntis v i r u m : 
non est pollùtus ex ea 
carnem assùmens : o m -
nes gentes vén ient dicén-
tes : Gloria tibi, Domine . 

K y r i e , e lé ison. 

Christe, e lé ison. 

Kyr i e , e lé ison. 

f . Domine , exàudi ora-
t iônem m e a m . — î ï . Et 
c lamor meus ad te v é -
niat. 

Ant. 0 g rand mystère 
qui nous appel le à l 'hér i tage 
du ciel ! le sein d 'une v ier-
ge est devenu le temple de 
Dieu : ce Dieu ne s'est 
point soui l lé en prenant 
chair dans ses chastes en-
trail les : toutes les nations 
v iendront , et d iront : G lo i re 
à vous , Se igneur . 

S e i gneu r , ayez pit ié de 
nous. 

Jésus -Chr i s t , ayez p i t i é 
de nous. 

S e i gneu r , ayez pit ié de 
nous. 

>"• Se igneur , écoutez ma 
pr ière . — R . E t que mes 
cr is s 'é lèvent jusqu'à vous. 

De la Purification à l'Avent. 

ORÈMUS 

CONCÈDE nos fámulos 
tuos, quassumus, Dó -

mine Deus , perpètua 
mentis et co rpor i s sani-
táte gaudére : et g lor iósa 

PRIONS 

DAIGNEZ, Se igneur , donne r 
en tout t emps à vos ser-

viteurs la santé de l 'âme et 
du corps, et accordez-nous, 
par l ' intercession de la 
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b ienheureuse M a r i e , tou-
j ou r s v i e rge , d ' ê t re dé l i v rés 
des maux de la v ie présente, 
e t de j o u i r dans le c ie l de 
l ' é terne l le f é l ic i té . P a r J. - C . 
N . -S . — lî). Ainsi so i t - i l . 

beâtœ Marite semper v ir -
g inis i ntercessióne, a p r e -
sènti l iberár i tr ist í t ia, 
e t tetérna pér f ru i lœtitia. 
P e r Chr is tum D o m i n u m 
nostrum. — RJ. A m e n . 

Pendant l'Avent. 

Oraison Deus , qui de beat i » M a r i ® , etc. , p. 560. 

De Noël à la Purification. 

Oraison Deus , qu i salûtis œtérnaa, etc. , p. 561. 

Mémoire de tous les Saints : De Noël à l'Avent, 

p. 553. Pendant l'Avent, p. 554. 

. Dom ine , exâudi. Bened ieâmus. F idé l ium ânimœ,p.555. 

CONVERTISSEZ-NOUS a VOUS, 
ô Dieu notre Sauveur. 

— R). Et détourne/, d e nous 
votre co lè re . 

A C O M P L I E S 

A v e , Mar i a , etc. 

C O N V E R T E nos, Deus sa-
lutàris noster . — iij. 

Et avèrte i ram tuam a 
nobis . 

Deus, in ad ju t ó r ium, etc. 

PSAUME 128 

C'EST maintenant qu ' Israë l 
peut se d i r e : Mes enne-

mis m'ont souvent attaqué 
depuis ma jeunesse. 

I l s ont souvent renouve lé 
leurs attaques, et i ls n 'ont 
r ien pu contre mo i . 

Les pécheurs ont f rappé 
sur mo i à coups redoublés : 
i ls m 'ont fait sentir l ong -
temps leurs injustices. 

Mais le Se igneur est 
jus t e , et i l a br isé la tête 
des pécheurs : que tous ceux 
qu i haïssent Sion soient 

SÄPE expugnavéruntme 
a juventute mea : * di-

cat nunc Israel . 

Saspe expugnavérunt 
me a j uventùte mea : * éte-
nirn non potuérunt mihi. 

Supra dorsum meum 
fabr icavérunt peccatóres: 
* p ro longavérunt iniqui-
tàtem suam. 

Dominus justus conci-
d i t cerv ices peccatórum: 
* con fundàntur , et con-
vertantur r e t ró rsum om-

A COMPLIES 

nes qui odérunt S ion. 

Fiant sicut f o m u m te -
c t o rum, * quod pr i i i s -
quam evel látur, exáru i t ; 

De quo non implév i t 
manuin suam qui met i t , 

et sinurn suum qui ma-
nípulos còl l igit . 

Et non d ixérunt qu i 
prseteríbant : Benedict io 
Dòmin i super vos : * be-
nedix imus vobis in nò -
mine D ò m i n i . 

Glòria Pa t r i , etc. 

ainsi con fondus , et réduits 
a une_ fuite honteuse. 
„ Q ^ I s soient c o m m e 
1 he rbe des toits, qu i sèche 
avant q u o n l 'arrache-

Qui ne r emp l i t j ama is la 
m a i n du mo i ssonneur , ni 
l e sein de celui qui recuei l le 
les gerbes. 

Et ceux qu i passaient 
P a s d i t - , Q u e l a béné-

dict ion du Se i gneur soit 
sur vous ; nous vous bénis-
sons au ùom du Se igneur . 

G lo i r e au P è r e , etc. 
Psaume De p r o f ú n d i s , etc. , p. 28. 

PSAUME 130 

DÓMINE, non est exalta-
tion cor m e u m , * ne-

que eláti sunt òcul i me i . 

Ñ e q u e ambuláv i inraa-
gnis, * ñeque in rnirabí-
libus super me. 

Si non humí l i t e r sen-
tiébam : * sed exaltávi 
animam rneam, 

Sicut ablactátus est su-
per matre sua, * ita r e -
t r i bu te in án ima mea. 

Speret Israel in Dòmi -
no, - ex hoc n u n c , et 
usque in sasculum. 

SEIGNEUR, mon cœur ne 
s est po int eno rgue i l l i , 

mes yeux ne se sont po int 
é levés avec fierté. 

Je n'ai pas recherché la 
g randeur et l ' éc la t , ni af-
fecte ce qui était au-dessus 
de m o i . 

Si j e n'ai pas eu d ' h u m -
bles sent iments, et si m o n 
cœur s'est en f lé d ' o r gue i l , 
. ,9.ue m o n â m e soit rédui te 
a i état d 'un enfant que sa 
m e r e v ient de sev re r . 

Qu' Israë l espère dans le 
p e i g n e u r , maintenant et à 
jamais . 

G lo i re au P è r e , etc. . Gloria P a t r i , etc. 

Hymne M e m é n t o , r e r u m Cònditor , e t c . ^ p . 555. 

De Noël à l'Avent. 

C A P I T U L E . EcclL, 24. 

E ° c ° t i I l s T e 7 ! S i f e e i | j E - i s l a > ? r e du saint omnt 
amour , de la crainte, de 
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Quoti parasti * ante fà-
c i em o m n i u m populó-
r u m ; 

L u m e n ad revela t iónem 
gént ium, * et g l ó r i am p ie-
bis t u » Israe l . 

Glòria Pa t r i , ete. 

Et que vous avez destiné 
pour être mani festé à tous 
les peuples ; 

C o m m e la l um i è r e qui 
éc la i rera les na t i ons , et la 
g lo i r e d ' Israël votre peuple . 
. G lo i re au Pè r e , etc. 

De la Purification à l'Avent. 

Ant. Sub tuum prœsi-| Ant. Nous avons recours 
a votre pro tec t ion , sainte 
Mere de Dieu : ne re je tez 
pas les pr iè res que nous 
vous adressons dans nos 

d ium con fug imus , san-
cta Dei Génitr ix : nostras 
deprecatiónes ne despi-
cias in necessitatibus ; 
sed a per icul is cunctis 
l ibera nos semper , V i r g o 
gloriósa et benedicta. 

-- .... UVO 
pressants beso ins ; mais dé-
l i v rez -nous toujours de tous 
les dangers auxquels nous 
s ommes exposés , ô V ie rge 
c omb l é e de g lo i r e et de bé-
nédict ions. 

.Ant. R eg ina cœl i , * lse-
tare, alleluia ; quia quein 
meruisti por tare , a l l e -
luia; resurréx i t sicut 
dixit, alleluia : ora p rò 
nobis Deum. al lelùia. 

Au Temps de Pâques. 

. A n t . Spiritus sanctus * 
in te descéndet , Maria : 
ne t imeas, habébis in ùte-
ro F i l i u m D e i , a l le lùia. 

Ant. Re ine du c ie l r é -
jouissez-vous,al lé luia ; puis-
que celui que vous avez 
mér i té de por ter dans votre 
sein, al lé luia, est ressuscité 
c o m m e il l'a d i t , a l lé luia. 
P r i e z Dieu pour nous, al lé-
luia. 

Pendant l'Avent. 

Ant. L e Saint-Esprit des-
cendra sur vous, Mar i e ; ne 
cra ignez point , vous porte-
rez le F i l s de Dieu dans 
votre sein, a l lé luia. 

De Noël à la Purification. 

Ant. Magnum hœredi-
tatis mystériuna ! * t em-
plum Dei factus est ùte-
rus nesciéntis v i r u m : 
i o n est pol lùtus ex ea 

Ant. 0 grand mystère 
qui nous appe l le à l 'hér i -
tage du ciel ! le sein d 'une 
v i e r g e est devenu le temple 
de Dieu : ce Dieu ne s'est 
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i agni t iônis ,e tsanctœ spei . la g r andeur , et de l ' espé-
rance sainte. 

ft. Rendons g r à c e s a D i e u . 
y . Prie-/, pour n o u s , 

sainte M è r e de Dieu. — ft-
A f in que nous deven ions 
d ignes des promesses d e 
Jésus-Christ. 

ft. Deo grâtias. 
y . Ora pro nobis,_san-

ctà Dei Gén i t r ix . — f t . Ut 
d igni e f f i c iâmur promis -
sionibus Christ i . 

UNE v i e r g e concevra et 
mettra au inonde un f i ls 

qu i sera appe lé E m m a n u e l ; 
i l mangera l e beurre et le 
m i e l , en sorte qu ' i l sache 
r e j e t e r l e ma l et chois i r le 
b i en . 

ft. Rendons grâces a Dieu, 
f . L ' A n g e du Se i gneur a 

annoncé à Mar i e . — ré; E t 
e l l e a conçu par 1 opéra-
tion du Saint-Esprit 

Pendant l'Avent. 

C A P I T U L E . Is., 7. 

ECCE v i r g o eonc ip ie t , et 
pâr ie t f i l i u m , et voca-

bitur nomen ejus E m m a -
nuel . Bu ty rum et m e l c o -
medet , ut sciât r eprobare 
malum,eteligerebonum. 

ft. Deo grâtias. 
t . Ange lus Dòmin i nun-

i tiavit M a r i a . — ft.Etcon-
cépit de Spir i tu sancto. 

Ile la Purification à l'Avent. 

Ant. Sub tuum praesidium. 

' Au Temps de Pâques. 

Ant. Reg ina cœl i . 

Pendant l'Avent. 

Ant. Spir i tus sanctus. 

De Noël à la Purification. 

Ant.. M a g n u m hare i l i tât is mystér ium. 

CANTIQUE DE SAINT SI.MÉON. S . Luc, 2. 

C' E S T ma in tenant , S e i -
gneur , que vous laisse-

rez a l ler en paix votre ser-
v i t eu r , selon votre paro le . 

Pu i s que mes yeux ont vu 
le Sauveur que vous nous 
d o n n e z , 

NUNC dimit t is servum 
tuu m. Dòmine,* secùn-

dum ve rbum t u u m , m 
p a c e , . .. 

Quia v idérunt oculi 
me i * salutare t u u m , 
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p o i n t s o u i l l é e n p r e n a n t 
c h a i r d a n s s e s chas tes e n -
t r a i l l e s ; t o u t e s l e s n a t i o n s 
v i e n d r o n t , e t d i r o n t : G l o i r e 
à v o u s , S e i g n e u r . 

S e i g n e u r , ayez, p i t i é d e 
n o u s . 

J é s u s - C h r i s t , aye z p i t i é 
d e n o u s . 

S e i g n e u r , ayez p i t i é d e 
n o u s . 

f . S e i g n e u r , é c o u t e z m a 
p r i è r e . — R). E t q u e m e s 
c r i s s ' é l è v e n t j u s q u ' à v o u s . 

c a r n e m a s s u m e n s : o m -
n e s g e n t e s v é n i e n t , d i -
c é n t e s : G l o r i a t i b i , D o -
m i n e . 

K y r i e , e l é i s o n . 

C h r i s t e , e l é i s o n . 

K y r i e , e l é i s o n . 

y . D o m i n e , e x à u d i o ra -
t i ó n e m m e a m . — R). E t 
c l a m o r m e u s ad te v é -
n ia t . 

De la Purification à l'Avent. 

PRIONS 

QUE l ' i n t e r c e s s i o n d e la 
b i e n h e u r e u s e e t g l o -

r i e u s e M a r i e - , t o u j o u r s 
v i e r g e , n o u s p r o t è g e , S e i -
g n e u r , e t n o u s c o n d u i s e à 
l ' é t e r n i t é b i e n h e u r e u s e . P a r 
N . - S . J . -C . , v o t r e F i l s , q u i , 
é t a n t D i e u , v i t et r è g n e 
a v e c v o u s , e t c . — â . A i n s i 
so i t - i l . 

ORÈMUS 

BEÀT.-E e t g l o r i ó s e s e m -
p e r v i r g i n i s M a r i e , 

q u e s u r n u s , D ò m i n e , i n -
t e r c é s s i o g l o r i ó s a n o s ] 
t e ga t : et a d 
dùca t a i t é r n a m . 
m i n u m n o s t r u m 
C h r i s t u m , F i l i u m 
q u i t e c u m v i v i t 
in u n i t à t e , e t c . 
A m e n . 

Pendant l'Avent. 

Oraison D e u s , q u i d e b e a t e Maria1., e t c . , p. 560. 

De Noël à la Purification. 

Oraison D e u s , q u i sa lu t i s e t è r n e , e t c . , p. 561. 

D o m i n e , e x à u d i . B e n e d i c â m u s , p. 555. 

BÉNÉDICTION ^ 

QUE l e S e i g n e u r t ou t -pu i s -1 TJENEDÎCAT e t cus tód ia t 
sant et m i s é r i c o r d i e u x , D n o s o m n i p o t e n s e t nu-

l e P è r e , l e F i l s et l e Sa in t - [ s é r i c o r s D ó m i n u s , P a t e r , 

A COMPLIES 5 8 9 

e t F i l i u s , e t S p i r i t u s s a n -
tus. 

A m e n . 

E s p r i t , n o u s b é n i s s e e t 
n o u s p r o t è g e t o u j o u r s . 

Ri. A i n s i s o i t - i l . 

Puis on dit une des Antiennes de la très sainte Vieroe 
¿ 7 « Vorais™ ««* suivent; et Zprè's 
l , è n a u m w m etc., on dit tout bas : Pater A v e 
" Cred0- Ensuite, si on doit sortir du chœur, SacSctœ 
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« îalfndt f'ÏÏÛ A ?.a.ccorflé/'°™ 'es fidèles gui la diront 
a la fm de l Office divin, indulgence plénière des fautes et 

en le récltOAit? """ Us Paient pu c^netlrl 

J^OUANGE, h o n n e u r , v e r t u SACROSÀNCT.E e t i n d i v i -
d u e T r i n i t à t i , c r u c i -

fixi D ò m i n i nos t r i Jesu 
Chr is t i I m m a n i t à t i , b e a -
t i s s i m e e t g l o r i o s i s s i m e , 
s e m p é r q u e v i r g i n i s M a -
rie fecónde i n t e g r i t â t i , 
et o m n i u m S a n c t o r u m 
un i ve r s i t à ti s i t s e m p i t è r -
na laus , h o n o r , v i r t u s e t 
g l ò r i a a b o m n i c r e a t u r a , 
n o b i s q u e r e m i s s i o o m -
n i u m p e c c a t ó r u m , p e r 
in f in i ta s e c u l a s e c u l ó -
r u m . 

R). A m e n . 

Beàta v i s c e r a M a r i e 
V i r g i n i s , q u e p o r t a v é -
run t e t e r n i P a t r i s F i l i u m . 

et g l o i r e é t e r n e l l e s o i e n t 
r e n d u s , p a r toute c r é a t u r e , 
à l a t r ès s a i n t e et i n d i v i -
s i b l e T r i n i t é , à l ' h u m a n i t é 
s a in t e d e N o t r e - S e i g n e u r 
J é s u s - C h r i s t c r u c i f i é , à la 
v i r g i n i t é f é c o n d e d e la t r è s 
h e u r e u s e , t r è s g l o r i e u s e 
e t t o u j o u r s v i e r g e M a r i e , e t 
a l ' E g l i s e t r i o m p h a n t e d e 
t ous les S a i n t s ; e t q u e la 
m i s é r i c o r d e d i v i n e d a i g n e 
n o u s p a r d o n n e r à j a m a i s 
t ous n o s p é c h é s . . 

iî;. A i n s i s o i t - i l . 

> : . H e u r e u s e s l e s e n -
t r a i l l e s d e la V i e r g e M a r i e , 
q u i on t p o r t é l e F i l s du 
P e r e é t e r n e l . 

R). E t h e u r e u s e s les m a -
m e l l e s qu i o n t a l l a i t é N o t r e -
S e i g n e u r J é sus -Chr i s t . 

P a t e r n o s t e r . A v e , M a r i a . 

D Ó J # e < Sacrosánctae, etc., étant 
ÏÏr Ve l a Ornière avant de sortir du 

t T o f f k è r que termine v o r f i c e une 'mrtu 

Et bea ta u b e r a , q u e 
Mac t a v é run t C h r i s t u m D o -
m i n u m . 



ANTIENNES A L A SAINTE VIERGE 

Pendant l'Avent. 

MÈRE auguste du R é d e m p -
teur , porte du ciel tou-

j ours ouver te , étoi le de la 
m e r , vene/, au secours d'un 
peuple qu i veut se re lever 
de ses chutes. Vous q u i , 
par un prod ige dont s'éton-
ne la na ture , ave/, enfanté 
votre Créateur sans cesser 
d 'être v i e r g e ; vous qu i ave/, 
r e çu cette g lor i euse saluta-
t ion de l ' Ange Gabr ie l , ayez 
p i t i é des pécheurs . 

y . L ' A n g e du Se igneur a 
annoncé à Mar ie . — ft.Et 
e l l e a conçu par l ' opérat ion 
du Saint-Espr i t . 

' Oraison Gràt iam tuam, p. 12. 

ALMA Redemptó r i s Ma -
ter, q u a pèrv ia cceli 

Porta rnanes, et stella ma-
ris, succurre cadènt i , 

S ó r g e r e qui curat, pópu-
lo ; tu qua; genuist i , 

Natura m i ran t e , tuum 
sanctum Gen i tó rem : 

V i r go pr ius ac posténus , 
' Gabr ié l is ab ore 

Sumens i l lud A v e , pec -
ca tó rum miseré re . 

v . Ange lusDómin i nun-
tiàvit Maria; .— ft. E t con-
cépit de Spir i tu sancto. 

Depuis les I"s Vêpres de Noel jusqu'à 
la Purification. 

Anl. A ima Redemptô r i s Mater . 

y . Vous êtes demeurée 
sans tache après votre en-
fantement , ô V i e r g e sainte. 
— ft. M è r e de Dieu, interce-
dez pour nous. 

PRIONS 

ODiEU. q u i , en rendant 
f é conde la v i rg in i té de 

la b ienheureuse Marie, avez 
assuré au g e n r e humain l e 
salut é te rne l , f a i t e s -nous 
é p r o u v e r , s'il vous p l a î t , 
c omb i en est puissante au-

Srès de vous l ' intercession 
e ce l le par laquel le nous 

y . Post pa r lum, V i r go , 
inviolata permansist i . — 
ft. Dei Géni tr ix , in tercéde 
pro nobis. 

ORÈMUS 

DEUS, qu i salùtis s t è r -
na;, beata; M a r i » v i r -

ginità te fcecunda ,humàno 
"gèneri p r a m ia prsestitisti : 
t r ibue , q iuesumus, ut 1-
psam prosi nobis interce-
dere sent iàmus, per quam 
merùimus auctórem v i t e 
suscipere, D ó m i n u m no-

strum Jesum Christum i 
F i l i u m tuum.— ft. A m e n . 

avons reçu l 'auteur de la vie, 
Notre-Se igneur Jésus-Christ 
votre Fi ls. — A i n s i soit-il. 

Depuis les Complies du jour de la Purification 
inclusivement jusqu'au Jeudi saint. 

AVE, Reg ina cce ló rum, 
A v e , Domina Ange ló -
r u m : 

Salve, radix, salve, por la , 
Ex qua mundo lux est orta. 

Gaude , V i r g o g lor iósa , 
Super omnes speciósa : 
Va l e , o valde d e c o r a , 
Et p rò nobis Chr istum 

exóra. 

f . D ignàre me laudàre 
te, V i r g o sacràta. — ft. Da 
mih i v i r tùtem contra ho-
stes tuos. 

ORÈMUS 

CONCÈDE, rn isér icorsDe-
us , f rag i l i tà t i nostra; 

praesidium ; ut qui sanctse 
Dei Genitr ic is m e m ó r i a m 
à g i m u s , intercessiónis 
e jus auxi l io a nostris ini-
quitàtibus resurgàmus. 
P e r eùmdem Christum 
D ó m i n u m nostrum. — 
ft. A m e n . 

JE vous sa lue , Re ine du 
c i e l ; j e vous salue. Re ine 

des Anges , t ige sacrée , 
porte sainte d'où est sortie 
la lumiè re du monde . 

Réjouissez - vous , V i e r ge 
g lor ieuse , bel le par-dessus 
tout et v ra iment ravissante ! 
Je vous salue, et pr i ez pour 
nous Jésus -Chr i s t . 

>'• Rendez -mo i d i gne de 
vous l ouer ,V ie rge sa in te .— 
ft. Donnez -mo i la fo rce de 
t r i ompher de vos ennemis . 

PRIONS 

DIEU de bonté, accordez à 
notre fa ib lesse le secours 

de votre g râce , et c o m m e 
nous honorons la m é m o i r e 
de la sainte Mère de Dieu, 
faites q u e , par le secours 
de son intercess ion, nous 
puissions nous re l eve r de 
nos iniquités. P a r le m ê m e 
J . -C .N . -S .— f t .A ins i soit- i l . 

Depuis les Complies du Samedi saint, jusqu'à None 
du samedi après la Pentecôte inclusivement. 

Ant. Reg ina cœ l i , p. 13. 

Depuis les />« Vêpres de la très sainte Trinité in-
clusivement, jusqu'à None du samedi avant le 
premier dimanche de l'Avent. 

SALVE, Reg ina , mate r mi -
ser icórd i te ; v i t a , du l -

cédo e tspes nostra, salve. 
Ad te c lamâmus, éxsules 

SALUT, Ô R e i n e , mère de 
m isé r i co rde , notre v i e , 

notre douceur et notre es-
pérance , salut. Enfants 
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d ' E v e , ma lheureux ex i l és , 
nous é levons nos cris ve rs 
vous; nous soupirons vers 
vous, gémissants et pleu-
rants dans cette val lée de 
l a rmes . O h ! de grâce , no -
tre avocate , tourne/ donc 
vers nous vos regards m i -
sér icord ieux , et, après cet 
ex i l , montrez-nous Jésus, l e 
f ru i t béni de vos entrail les, 
ô c l émente , ô char i table , ô 
douce V i e r ge Mar ie ! 

y . P r i e z pour nous, sainte 
Mère de Dieu. — A f in que 
nous deven ions d ignes des 
promesses de Jésus-Christ. 

PRIONS 

DIEU tout-puissant et éter-
ne l , qu i , par la coopéra-

t ion du S a i n t - E s p r i t , avez 

5réparé le corps et l ' âme 
e la g lor ieuse V i e r ge Mar i e 

pour en f a i r e une demeure 
d i gne de votre F i l s , accor-
de/.-nous d 'être dé l ivrés des 
maux présents et de la mor t 
é terne l le par l ' intercess ion. 
de cel le dontnous cé lébrons 
la m é m o i r e avec j o i e . N o u s 
vous en suppl ions pa r le 
m ê m e J.-C. N . - S . — R). 
Ainsi s o i t - i l . 

RÈS SAINTE VIERGE 

f i l i i Hevœ ; ad te suspirâ-
m u s , geméntes e t fientes 
in hac l a c r y m â r u m va l l e . 
Eia ergo , advoeâta nostra, 
i l los tuos m ise r i cô rdes 
ôculos ad nos convér te . 
Et J e s u m , bened ic tum 
f ructum ventr is tu i ,nob i s 
post hocexs i l ium osténde, 
o c l emens , o p i a , o dul -
cis V i r g o Maria ! 

y . Ora pro nobis, sancta 
Dei Génitr ix . — fi). U t 
d igni e f f i c i àmur p r om i s -
siónibus Christi . 

ORÈMUS 

OMNÌPOTENS sempi tèrne 
Deus, qui gloriósa; V i r -

g inis Matris Maria; corpus 
e t à n i m a m , ut d i g n u m 
F i l i i tui habi tàculum é f f i -
ci mere r é tu r , Sp i r i tusan-
cto cooperante , p r e p a r a -
sti : da, ut cujus c o m m e -
morat ióne lsetàmur, e jus 
pia intercessióne ab i n -
stiintibus ma l i s et a mor -
te perpètua l i be rémur . 
P e r e ù m d e m Christum 
D o m i n u m nostrum. — 
R). A m e n . 

— 9 5 6 « — 

l'octave."6 a ° n b l e l e B A , , t i e n n e s 1"'a» 3°"r <le la iête et an jour <le 

OFFICE DE S. J.-B. DE LA SALLE 

Prière avant l'Office .- Aperi Domine, p. 5-13. 

A U X V Ê P R E S 

On récite à voix basse 

D E U S , in adjutórium 
m e u m intènde. ' 

l i . D ò m i n e , ad adju-
vàndum me fest ina. 

Glòria P a t r i , et F i l i o , 
et Spir itui sancto. Sicut 
erat in pr inc ip io , et nunc 
et s emper , et in sacula 
sseculórum. A m e n . 

Al le luia. 

Pater noster et Ave Maria. 

O D I E U , venez à mon 
aide. 

iï). Se i gneur , hâtez-vous 
de m e secour ir . 

G lo i re au Pè r e , et au F i ls 
et au Saint-Esprit. Mainte-
nant et tou jours , c o m m e 
dès le c o m m e n c e m e n t , et 
dans les s iècles des siècles. 
Ainsi so i t - i l . 

A l l é lu ia . 
Depuis la Septuagésime jusqu'au Jeudi saint, 

au lieu de ¿'Alleluia, on dit : 

Laüs t ibi , Dom ine , R e x i Louange à vous. Se i gneur 
œternse glòria». | R 0 i d 'é terne l le g l o i r e . 

Ant. Qui ad just i t iam. 

Psaume Dix i t D o m i n u s , p. 574. 

Ant.' Qui ad just i - Ant. Ceux qu i ense i -
tiam erudiunt multos, gnent à plusieurs la vo i e 
quasi stella; in pe rpé - de la jus t i c e , b r i l l e ront 
tuas œternitates fu lgé - c o m m e des éto i les pendant 
bunt. (T. P. A l le lù ia . ) toute l ' é terni té . (T. P. A l -

lé luia. ) 
Ant. V e n i t e , f/lii. 

PSAUME 110 

pONFiTÉBOR t ib i , D ò m i - I riEiGNEUR, j e vous louera i 
U ne , in to to corde meo,* | O de tout mon cœur dans 
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vous; nous soupirons vers 
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rants dans cette val lée de 
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tre avocate , tourne/ donc 
vers nous vos regards m i -
sér icord ieux , et, après cet 
ex i l , montrez-nous Jésus, l e 
f ru i t béni de vos entrail les, 
ô c l émente , ô char i table , ô 
douce V i e r ge Mar ie ! 
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Mère de Dieu. — A f in que 
nous deven ions d ignes des 
promesses de Jésus-Christ. 

PRIONS 
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ne l , qu i , par la coopéra-
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5réparé le corps et l ' âme 
e la g lor ieuse V i e r ge Mar i e 

pour en f a i r e une demeure 
d i gne de votre F i l s , accor-
dez-nous d 'être dé l ivrés des 
maux présents et de la mor t 
é terne l le par l ' intercess ion. 
de cel le dontnous cé lébrons 
la m é m o i r e avec j o i e . N o u s 
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m ê m e J.-C. N . - S . — R). 
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f i l i i H é v e ; ad te suspirâ-
m u s , geméntes e t f ientes 
in hac l a c r ymârum va l l e . 
Eia ergo , advocâta nostra, 
i l los tuos m ise r i cô rdes 
ôculos ad nos convér te . 
Et J e s u m , bened ic tum 
f ructum ventr is tu i ,nob i s 
post hocexs i l ium osténde, 
o c l emens , o p i a , o dul -
cis V i r g o Maria ! 

J . Ora pro nobis, sancta 
Dei Génitr ix . — lì). U t 
d igni e f f i c i àmur p r om i s -
siónibus Christi . 

ORÈMUS 

OMNÌPOTENS sempi tèrne 
Deus, qui g l o r i ó s e V i r -

g inis Matris Maria», corpus 
e t à n i m a m , ut d i g n u m 
F i l i i tui habi tàculum é f f i -
ci mere r é tu r , Sp i r i tusan-
cto cooperante , p r e p a r a -
sti : da, ut cujus c o m m e -
morat ióne l e t à m u r , e jus 
pia intercessióne ab i n -
stóntibus ma l i s et a mor -
te perpètua l i be rémur . 
P e r e ü m d e m Christum 
D o m i n u m nostrum. — 
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On récite à voìx basse 

D E U S , in adjutórium 
m e u m intènde. ' 

l i . D ò m i n e , ad adju-
vàndum me fest ina. 

Glòria P a t r i , et F i l i o , 
et Spir itui sancto. Sicut 
erat in pr inc ip io , et nunc 
et s emper , et in secu la 
sseculórum. A m e n . 

Al le luia. 

Pater noster et Ave Maria. 

O D I E U , venez à mon 
aide. 

iï}. S e i gneur , hâtez-vous 
de m e secour ir . 

G lo i re au Pè r e , et au F i ls 
et au Saint-Esprit. Mainte-
nant et tou jours , c o m m e 
dès le c o m m e n c e m e n t , et 
dans les s iècles des siècles. 
Ainsi so i t - i l . 

A l l é lu ia . 
Depuis la Septuagésime jusqu'au Jeudi saint, 

au lieu de ¿'Alleluia, on dit .-

Laus t ibi , Dom ine , R e x i Louange à vous. Se i gneur 
e t e r n e g l ò r i e . | Ro i d 'é terne l le g l o i r e . 

Ant. Qui ad just i t iam. 

Psaume Dix i t D o m i n u s , p. 574. 

Ant.' Qui ad just i - Ant. Ceux qu i ense i -
tiam erudiunt multos, gnent à plusieurs la vo i e 
quasi s t e l l e in pe rpé - de la jus t i c e , b r i l l e ront 
tuas e tern i ta tes fu lgé - c o m m e des éto i les pendant 
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Ant. V e n i t e , f i l i i . 

PSAUME 110 

pONFiTÉBOR t ib i , D ò m i - I riEiGNEUR, j e vous louera i 
U ne , in to to corde meo,* | O de tout mon cœur dans 



l e c onse i l e t dans l ' a s s e m -
b l é e d e s jus t es . 

L e s o u v r a g e s d u S e i -
g n e u r son t g r a n d s , e t p a r -
f a i t e m e n t o r d o n n é s s e l o n 
ses v o l o n t é s . 

T o u t c e q u ' i l f a i t p u b l i e 
ses l o u a n g e s e t sa g r a n -
d e u r ; e t sa j u s t i c e d e m e u r e 
é t e r n e l l e m e n t . 

L e S e i g n e u r , p l e i n d e 
m i s é r i c o r d e e t de t e n d r e s -
s e , a é t e r n i s é la m é m o i r e 
d e ses m e r v e i l l e s : i l a 
d o n n é la n o u r r i t u r e à c eux 
q u i l e c r a i g n e n t . 

I l s e s o u v i e n d r a d e son 
a l l i a n c e , d a n s la su i t e d e 
t ous l e s s i è c l e s : i l a fa i t 
c o n n a î t r e à son p e u p l e la 
p u i s s a n c e d e ses œ u v r e s . 

I l l u i d o n n e r a l ' h é r i t a g e 
d e s n a t i o n s : la v é r i t é e t l a 
j u s t i c e é c l a t en t dans l e s 
o u v r a g e s d e ses m a i n s . 

T o u t e s ses o r d o n n a n c e s 
son t s t a b l e s , i m m u a b l e s 
dans t ous l es s i è c l e s , e t 
f o n d é e s s u r l a v é r i t é e t la 
j u s t i c e . 

I l a e n v o y é à son p e u p l e 
un S a u v e u r ; i l a é tab l i s on 
a l l i a n c e p o u r j a m a i s . 

S o n n o m es t sa int e t r e -
d o u t a b l e : la c r a i n t e du 
S e i g n e u r e s t l e c o m m e n -
c e m e n t d e la sagesse . 

La v é r i t a b l e i n t e l l i g e n c e 
e s t en ceux qu i l ' é p r o u -
v e n t ; l a l o u a n g e du S e i -
g n e u r subs i s t e ra à j a m a i s . 

G l o i r e a u P è r e , e tc . 
Ant. V e n e z , m e s e n -

in c o n c i l i o j u s t ó r u m et 
c o n g r e g a t i ó n e . 

M a g n a òpe ra D ò m i -
n i , * e xqu i s i t a i n ornnes 
vo lun tà t e s e jus . 

Con f é ss i o et m a g n i l ì -
c én t i a opus e j u s , * et 
jus t i t i a e j u s m a n e t in 
s f e cu lum s a x u l i . 

M e m ó r i a m f ec i t rnira-
bi l iurn s u ó r u m m i s é r i -
c o r s e t m i s e r à t o r D o m i -
nus : " e s c a m d e d i t ti-
m é n t i b u s se . 

M e m o r e r i t in sieculuin 
t es tamént i sui : * v i r tu -
t e m ó p e r u m s u ó r u m an-
nun t i àb i t p ó p u l o s u o . 

U t d e l i l l i s iKcredi ta-
te in g èn t i u m : * òpera 
m à n u u m e j u s v é r i t a s et! 
j u d i c i u m . 

F i d é l i a o m n i a mandata 
e j u s , (Wn f ì rmàta in see-
cu lu in s i e cu l i , * facta in 
v e r i t ä l e e t sequitàte . 

R e d e i n p t i ó n e i n misi! 
p ó p u l o s u o ; m a n d a v i ! in 

t é r n u m testaméntui i i 
su un i . 

S a n c t u m e t terr ibi le 
n o m e n e j u s : * initiuiii 
s a p i è n t i ® , t i m o r D ò m i n i 

I n t e l l é c t u s b o n u s òmni-
bus f a c i é n t i b u s e u m : ' 
l audat io e j u s m a n e t in 
sseeu lum s ;ecul i . 

G l ò r i a P a t r i , e tc . 
Ant. V e n i t e , f i l i i , 

audite m e : t i m ó r e m D ò -
min i d o c é b o v o s . (T. P. 

f an t s , é c o u t e z - m o i : j e v o u s 
e n s e i g n e r a i la c r a i n t e du 

A l l é lu i a . ) S e i g n e u r . ( T . P. A l l é l u i a . ) 

Ant. B e â l u s h o m o . 

PSAUME I'LL 

BEÀTUS v i r qu i t i m e t 
D ó m i n u m , * i n m a n -

dàtis e j u s vo l e t n i m i s . 

P o t e n s in t e r ra e r i t 
s e m e n e j u s : g e n e r à t i o 
r e e t ó r u m b e n e d i c é t u r . 

G lò r i a e t d i v i tue in 
d o m o e j u s : * e t jus t i t i a 
e jus m a n e t in s f è cu lum 
siecul i . 

Exò r tu in est i n t éne -
br is l u m e n r e c t i s ; * m i -
sé r i co rs , e t m i s e r à t o r , e t 
justus. 

• fucùndùs h o m o qu i 
m i s e r é t u r e t c ó m m o d a t , 
d i spóne t s e r m ó n e s suos 
in j u d i c i o : * qu ia i n i e té r -
n u m n o n c o m m o v é b i t u r . 

I n m e m ò r i a s t è r n a e r i t 
justus : * ab a u d i t i ó n e 
mala non t i m é b i t . 

Pa ra tura c o r e j u s spe-
ra r e i n D ò m i n o , c o n f i r -
m à t u m es t c o r e j u s : ' n o n 
c o m m o v é b i t u r , d o n e c d e -
sp ic ia t i n i m i c o s suos . 

D i spé rs i t , ded i t p a u p é -
r i b u s ; j us t i t i a e j u s m a n e t 
i n s s c u l u m saxiul i : * 
c o r n u e j u s e xa l t àb i tu r i n 
g l o r i a . 

P e c c à t o r v i d é b i t , e t i r a -
scé tur , d é n t i b u s su i s f r e -

HE U R E U X l ' h o m m e qu i 
c r a in t l e S e i g n e u r , e t 

m e t son a f f e c t i on dans ses 
o r d o n n a n c e s . 

Sa p o s t é r i t é sera p u i s -
sante su r la t e r r e ; la r a c e 
des jus t e s sera b é n i e . 

La g l o i r e e t l es r i che s s e s 
son t dans sa m a i s o n , e t sa 
j u s t i c e d e m e u r e é t e r n e l l e -
m e n t . 

L a l u m i è r e s e l è v e s u r 
l es j u s t e s au m i l i e u d e s 
t é n è b r e s ; le S e i g n e u r est 
p l e i n d e m i s é r i c o r d e , d e 
t e n d r e s s e e t de j u s t i c e . 

H e u r e u x l ' h o m m e qu i 
d o n n e e l qu i p rê te , et q u i 
r è g l e ses d i s c o u r s s e l o n 
l ' é qu i t é : il n e se ra j a m a i s 
é b r a n l é . 

L a m é m o i r e du j u s t e 
se ra é t e r n e l l e : i l n e c r a in -
d r a pas q u ' e l l e so i t t e r n i e 
pa r d e s d i s c o u r s i n j u r i e u x . 

Son c œ u r est f e r m e en 
e s p é r a n t dans l e S e i g n e u r , 
i l est i n é b r a n l a b l e ; i l a t -
t end q u e l e S e i g n e u r le 
v e n g e de ses e n n e m i s . 

I l r é p a n d ses d o n s ; il 
est l i b é r a l e n v e r s l e s p a u -
v r e s ; sa j u s t i c e d e m e u r e 
é t e r n e l l e m e n t : i l s e ra é l e v é 
en pu i ssance e t en g l o i r e . 

L e m é c h a n t le v e r r a , et 
i l s e ra i r r i t é , i l g r i n c e r a 



des dents , il séchera de 
dépit : les désirs des pé -
cheurs pér i ront . 

G lo i re au P è r e , etc. 
Ant. Heureux l ' h o m m e 

que vous inst ru isez . Sei -
gneur , e t à qu i vous ensei-
gnez vo t re lo i . (T. P. A l l é -
luia. ) 

m e t , et tabéscet : * desi-
dér ium pecca tórum per-
ibit . 

Glor ia P a t r i , etc. 
Ant. Beatus h o m o ' 

quem tu erudier is , Domi-
ne, et de l e g e tua docûe-
r is e u m . ( T . P. Al lelùia/ 

Ant. Declarât io. 
Psaume Laudâte p ù e r i , p. 576. 

Ant. La clarté de vos Ant. Declarât io 
ense ignements répand la 
lumiè re , et donne l ' intel l i -
gence aux petits enfants. — 
(T. P. A l l é lu ia . ) 

Ant. Bonum est v i r o . 

Psaume Laudâte D ô m i n u m , p. 558. 

Ant. I l est bon pour Ant. B o n u m est v i 
l ' h o m m e de por ter le j o u g 
du Se i gneur dès son e n -
fance. (T. P. A l lé lu ia . ) 

C A P I T U L E . Eccli., 31. 

m ó n u m tuórum i l lùmi 
nat , et inte l léctum dal 
pârvul is . ( T . P . Al le lùia. 

r o , * c u m portâver i t ju-
gum ab adolescéntia sua, 
( T . P. A l l e lù ia . ) 

HEUREUX l ' homme qui a 
été t rouvé sans tache, 

qu i n 'a pas couru après 
l ' o r , e t qui n'a pas mis sa 
conf iance dans l 'argent et 
les trésors. Quel e s t - i l ? e t 
nous publ ierons ses l ouan -
ges : car i l a fa i t des m e r -
vei l les pendant sa vie. 

l i ) .Rendons grâces à Dieu. 

BEATUS v i r , qui inven 
tus est s ine macula 

et qui post aurum non 
àbiit, nec sperâvit in pe-
cùnia et thesâuris. Quis 
est h ic? et laudabimui 
eum : f ec i t en im mirata-
lia in vita sua. 

lî). Deo grât ias. 

HYMNE 

TANDIS que Sion dans l 'al-
l égresse cé lèbre vo t re 

t r i o m p h e , ô b ienheureux 
Jean , nous devons , en ce 
jour de fête , red i re aussi 
vos l ouanges dans nos 
chants sacrés. 

QUEM Sion gaudens, cé 
lebrat b eâ tum, 

Hac die festa dece t , < 
Joannes , 

Nos tuas dulci memoràn 
sacras 

Carmine laudes. 

Degis in terr is cornes 
Ange lö ru in 

Qui student f lor i juven i -
l is e v i , 

Semper in cœl is s imul 
intuéntes 

N u m i n i s ora . 
Dum tenent c i m e vi-

g i les scho làrum, 
Sùblevat mentem f ide i 

volâtus; 
Pro Deo pugnans an imas 

requir is ' 
Inclvtus l ieros. 

T e piurn laudant pùer i 
pa t rônum, 

du Te ducem sanctum réco-
lunt magis tr i , 

Te vocant cunct i mér i t is 
poténtem : 

Omnibus adsis. 
Sit decus suminœ Tr ia -

d i p e r è n n e , 
Q u e dat infanti resonâre 

laudem 
Integram ; l i n g u e fateân-

tur omnes 
Cuncta regéntem. 

Amen . 
f . Amâv i t eum D o m i -

nus, et o rnav i ! eum. ( T . 
P . A l le lù ia . ) — R). Stola m 
g l ò r i e induit eum. ( T . 
P. A l le lù ia . ) 

Ant. 

Cantique de la sainte 

Ant. Sinite * pârvulos 
venire ad me, et ne p r o -
hibuérit is eos : tâ f ium 
est en im regnurn Dei. 
( T. P. A l le lù ia . ) 

Vous v i v e z , ic i - bas, as-
socié aux Anges qui ve i l -
lent sur la f l eur du j eune 
âge, sans cesser de con-
t emp le r , au c ie l , la face de 
Dieu. 

Tand is que vous entou-
rez les écoles de vos soins 
v ig i lants , votre âme s 'en-
vole au c ie l sur les ailes 
de la f o i ; dans vos com-
bats pour D ieu , vous ne 
cherchez que les â m e s , ô 
héros g lor i eux ! 

En vous les enfants 
chantent un protecteur a i -
mab le , les maîtres un guide 
sacré ; tous invoquent la 
puissance de vos mér i tes : 
accordez à tous votre as -
sistance. 

G lo i r e é terne l l e à la T r i -
ni té souvera ine , qui met 
sa louange parfa i te sur les 
lèvres du petit en fant : que 
toute langue confesse le 
Ro i de l 'univers. 

Ainsi so i t - i l . 

>'• L e Se i gneur l'a a i m é 
et l 'a orné d e ses dons. ( T . 
P. A l l é lu ia . ) — â . [1 l'a 
couvert d 'un vê tement de 
g l o i r e . (T. P. A l l é lu ia . ) 
S ini te . 

Vierge Magn i f i ca t , p. 581. 

Ant. Laissez ven i r à mo i 
les petits enfants, e t ne les 
écartez po in t , c a r i e royau-
me de Dieu est pour ceux 
qui leur ressemblent . (T. P. 
Al lé lu ia . ) 



y . S e i g n e u r , e x a u c e z m a 
p r i è r e , — f i . E t q u e m a v o i x 
s ' é l è v e j u s q u ' à v o u s . 

PRIONS 

ODIEU, q u i , p o u r d o n n e r 
l ' é d u c a t i o n c h r é t i e n n e 

a u x p a u v r e s et p o u r a f f e r -
m i r la j e u n e s s e d a n s la v o i e 
d u sa lut , a v e z susc i t é sa in t 
J e a n - B a p t i s t e , v o t r e C o n -
f e s s e u r , e t f o r m é p a r lu i , 
dans l ' E g l i s e , u n e n o u v e l l e 
f a m i l l e r e l i g i e u s e : d a i g n e z 
n o u s a c c o r d e r , p a r l ' e f f i c a -
c i t é d e s o n i n t e r c e s s i o n et 
d e ses e x e m p l e s , q u ' e m -
b r a s é s d e z è l e p o u r v o t r e 
g l o i r e e t l e sa lu t des â m e s , 
n o u s p u i s s i o n s , c o m m e lu i , 
ê t r e u n j o u r c o u r o n n é s 
d a n s l e c i e l . P a r N o t r e - S e i -

fn e u r J é s u s - C h r i s t , v o t r e 
i l s , q u i , é tant D i eu , v i t et 

r è g n e a v e c v o u s , en l ' u n i t é 
du Sa int -Espr i t , - dans tous 
l e s s i è c l e s d e s s i è c l es . — 
ft. A i n s i s o i t - i l . 

y . S e i g n e u r , e x a u c e z m a 
p r i è r e . — ft. E t q u e m a 
v o i x s ' é l è v e j u s q u ' à v o u s . 

f . B é n i s s o n s l e S e i g n e u r . 
— f t . R e n d o n s g r â c e s à D i e u . 

y . Q u e l e s â m e s des fi-
d è l e s r e p o s e n t e n p a i x p a r 
la m i s é r i c o r d e d e D i e u . — 
R). A i n s i s o i t - i l . 

ft. D ò m i n e , e x à u d i o r a -
t i ó n e m m e a m . — ft. Et 
c l a m o r m e u s a d t e v é -
n i a t . 

ORÈMUS 

DEUS, q u i ad c h r i s t i à -
n a m p à u p e r u m e r u d i -

t i ó n e m , et a d j u v é n t a m 
i n v ia v e r i t à t i s firmàn-
d a m , s a n c t u m J o à n n e m 
B a p t i s t a m C o n f e s s ó r e m 
e x c i t à s l i , et n o v a m p e r 
e u m i n E c c l è s i a f a m i h a m 
c o l l e g i s t i : c o n c e d e p r o -
p i t i u s ; ut e j u s i n t e r c e s -
s i ó n e et e x é m p l o , s tùd i o 
g l o r i a i tu ie in a n i m à r u m 
sa lu te f e r v é n t e s , e j u s in 
cce l is c o r ó n i e p a r t i c i p e s 
f i e r i v a l e à m u s . P e r D o m i -
n u m n o s t r u m J e s u m 
C h r i s t u m F i l i u m t u u m , 
q u i t e c u m v i v i t e t r e g n a t , 
i n un i t à t e S p i r i t u s sanc t i , 
D e u s , p e r o m n i a specula 
saecu ló rum. — ft. A m e n . 

y . D ò m i n e , e xàud i o r a -
t i ó n e m m e a m . — ft- ^ Et 
c l a m o r m e u s a d t e v én i a t . 

f . B e n e d i c à m u s D ò m i -
n o . — ft. D e o g r â l i a s . 

y . F i d é l i u m à n i m a ; p e r 
m i s e r i c ó r d i a m D e i r e -
q u i é s c a n t i n p a c e . — ft. 
A m e n . 

Si l'on ne dit point Complies, on ajoute P.ater noster. 
Au Chœur seulement, après le Pater, on ajoute 

ce qui suit : 

y . Q u e l e S e i g n e u r nous 
d o n n e la p a i x . — ft. Et la 
v i e é t e r n e l l e . A i n s i s o i t - i l . 

y . D o m i n u s det n o b i s 
s u a m pace rn . — ft. E t v i -
t a m i e t é r n a m . A m e n . 

On dit une des Antiennes à la très sainte Vierge suivant 
le temps, p. o90, « { Von termine par le verset suivant: 

y . D i v i n u m a u x i l i u m y . Q u e l e s e c o u r s d e 
m a n e a t s e m p e r n o b i s - D i e u d e m e u r e t o u j o u r s a v e c 
e u m . n o u s , 

«i- A m e n . A i n s i s o j t _ i L 

A C O M P L I E S 

Le Lecteur : 

J u b e , D ò m n e , b e n e d i ' - i M o n P è r e , d o n n e z - m o i 
e e " I v o t r e b é n é d i c t i o n . 

BÉNÉDICTION 

QUE l e S e i g n e u r t o u t - p u i s -
sant n o u s a c c o r d e u n e 

nui t t r a n q u i l l e e t u n e h e u -
r e u s e ( in . 

ft. A i n s i s o i t - i l . 

I S. Pierre, v. 

MES F r è r e s : S o y e z s o -
b r e s et v e i l l e z , p a r c e 

q u e l e d é m o n v o t r e e n n e -
m i , c o m m e u n l i o n r u g i s -
s a n t , t o u r n e a u t o u r d e 
vous , c h e r c h a n t q u e l q u ' u n 
a d é v o r e r ; r é s i s t e z - l u i , e n 
demeuran t , f e r m e s d a n s l a 
foi.Vous, S e i g n e u r , ayez p i -
t i é d e n o u s . — fil. R e n d o n s 
g r â c e s à D i e u . 

ft. N o t r e s e c o u r s es t 
d a n s l e n o m du S e i g n e u r . 
— ft- Qu i a f a i t l e c i e l e t 

. la t e r r e . 

atPeclTe P r f ^ T t^r K™uite ,on ^Ue, alternativement 
ai.ec te Président, le Confiteor, le Misereâtur et /'InrlnWn 
t iam, comme à l'Ordinaire de ia Messe itodulgen-

p o N V E R T E nos , D e u s sa- C O N V E R T I S S E Z - N O U S à 
y , 1 f t a . n s n o s t e r . - i l . E t l v o u s , ô D i e u , n o t r e Sau-
av e r t e i r a m taam a nob i s . v e u r . - i l . E t d é t o u r n e z d e 

nous v o t r e c o l è r e . 

NOCTEM q u i é t a m et f i -
n e m p e r f é e t u m c o n -

c édâ t n o b i s D ó m i n u s 
o m n i p o t e n s . 

ft. A m e n . 

LEÇON BRÈVE. 

FRATRES : S ó b r i j e s t ó t e , 
et v i g i l a t e , qu i a a d v e r -

s a n u s v e s t e r d i â b o l u s 
t a m q u a m l e o rûg ien.s c i r -
cui t q u œ r e n s q u e m d é -
v o r e t ; cu i r e s i s t i t e f o r t e s 
m fide. T u a u t e m . D ò m i -
n e , m i s e r é r e n o b i s . — 
ft. D e o g r â l i a s . 

>". A d j u t ó r i u m n o s t r u m 
m n ò m i n e D ò m i n i . — ft. 
Qu i f e c i t c r e l u m e t t e r -
r a i n . 



y . O D i e u , v e n e z à m o n 
a i d e . — KL. S e i g n e u r , hâ t e z -
v o u s d e m e s e c o u r i r . 

y . D e u s , i n a d j u t ó r i u m 
m e u m i n t è n d e . — R¡. Do-
m i n e , a d a d j u v á n d u m 
m e f e s t ina . 

G l o r i a P a t r i , e t c . G l o i r e au P è r e , e t c . 

Al le luia, ou, selon le temps, Laus tibi Dómine. 

Ait Temps pascal. 

Ant. A l l e l ù i a . 

Hors du Temps pascal. 

Ant. M i s e r e r e . 

PSAUME 4 

EXAUCEZ-MOI . l o r s q u e j e 
v o u s i n v o q u e , ô D i e u d e 

m a j u s t i c e : dans la t r i b u -
l a t i o n , v o u s ave z d i l a t é 
m o n c œ u r . 

A y e z p i t i é d e m o i , et 
e x a u c e z m a p r i è r e . 

E n f a n t s des h o m m e s , 
j u s q u ' à q u a n d a u r e z - v o u s 
l e c œ u r a p p e s a n t i ? p o u r -
q u o i a i m e z - v o u s la v a n i t é , 
e t c h e r c h e z - v o u s l e m e n -
s o n g e ? 

S a c h e z q u e l e S e i g n e u r 
a fa i t é c l a t e r ses m e r v e i l l e s 
en f a v e u r d e s o n s e r v i t e u r : 
l e S e i g n e u r m ' e x a u c e r a , 
l o r s q u e j e c r i e r a i v e r s l u i . 

M e t t e z - v o u s en c o l è r e , 
m a i s n e p é c h e z p a s ; p l e u -
r e z , d a n s l e r e p o s d e v o s 
l i t s , l e s m a u v a i s d e s s e i n s 
q u e vous a v e z c o n ç u s d a n s 
v o s c œ u r s . 

O f f r e z au S e i g n e u r d e s 
s a c r i f i c e s d e j u s t i c e , et e s -
p é r e z e n lu i ; p l u s i e u r s d i -
s en t : Q u i n o u s m o n t r e r a 
l e b o n h e u r ? 

CUM i n v o c ä r e m exaudi-
v i t rne D e u s just i t ia 

rnea; : * i n t r i bu la t i ön t 
d i la täst i m i h i . 

M i s e r e r e m e i , * e t ex-
a u d i o r a t i ö n e m m e a m . 

F i l i i h ö v n i n u m tisque-
q u o g r a v i c o r d e ? " u 
q u i d d i l i g i l i s vani latern 
et qucer i t i s m e n d a c i u m ? 

Et sc i tó te q u ó n i a m mi-
r i f i e à v i t D ó m i n u s san-
c t u m s u u m : * D o m i m i 
e x à u d i e t m e curn clama-
v e r o a d e u m . 

I r a s c i m i n i , e t nolils 
p e c c à r e : * quce d i c i t i s ii 
c ó r d i b u s ves t r i s i n cubi 
l i bus v e s t r i s c o m p u n g i 
m i n i . 

S a c r i f i c à t e sacri f ic iui i 
j u s t i t k e , e t s p e r a t e ii 
D ò m i n o : * m u l t i dicunt 
Q u i s o s t é n d i t n o b i s bona 

S i g n à t u m est s u p e r n o s 
l u m e n vu l tus tu i , D ò m i -
n e , * ded i s t i l fet i t iarn i n 
c o r d e m e o . 

A f r u c t u f r u m é n t i , v i n i 
et ó l e i su i , * m u l t i p l i c à t i 
sunt . 

I n p a c e i n i d i p s u m * 
d ó r m i a m , e t r e q u i é s c a m . 

Q u ó n i a m t u , D a m i n e , 
s i n g u l à r i t e r i n s p e * c o n -
st ituist i m e . 

G l ò r i a P a t r i , e t c . 

S e i g n e u r , v o u s ave z f a i t 
b r i l l e r s u r n o u s l a l u m i è r e 
d e v o t r e v i s age : v o u s a v e z 
fa i t n a î t r e la j o i e d a n s m o n 
c œ u r . 

I l s se s o n t e n r i c h i s p a r 
l ' a b o n d a n c e d e l e u r f r o -
m e n t , d e l e u r v i n e t d e 
l e u r hu i l e . 

P o u r m o i , j e m e c o u c h e -
ra i e n p a i x , e t j e j o u i r a i 
d ' u n p a r f a i t r e p o s . 

P a r c e q u e c ' es t v o u s , 
S e i g n e u r , q u i m ' é t a b l i s s e z 
d a n s l ' e s p é r a n c e . 

G l o i r e au P è r e , e t c . 

PSAUME 30 

iN i - t e ^ D a m i n e , spe rav - i ; 

n o n e o n f u n d a r i n i e -
t e r n u m i n j u s t i t i a tua 
l i b e r a m e . 

I n c l i n a a d m e a u r e m 
tuam, * a c c e l e r a u t e r u a s 
m e . 

Es t o m i h i i n D e u m 
p r o t e c t o r e m , e t i n d o -
m u m r e f u g i i , * u t s a l v u m 
m e f a c i a s . 

Q u o n i a m f o r t i t u d o m e a 
e t r e f u g i u m m e u m es t u ; 
* et p r o p t e r n o m e n t u u m 
d e d u c e s m e , e t e n u t r i e s 
m e . 

E d u c e s m e d e l a q u e o 
h o c q u e m a b s c o n d e r u n t 
m i h i ; * q u o n i a m tu es 
p r o t e c t o r m e u s . 

I n m a n u s tuas c o m -
m e n d o s p i r i t u m m e u m : * 
r e d e m i s t i m e , D o m i n e , 
D e u s ve r i t a t i s . 

G l o r i a P a t r i , e t c . 

SEIGNEUR, j ' a i e s p é r é e n 
v o u s , j e ne s e ra i po in t 

c o n f o n d u : p a r v o t r e j u s -
t i c e , d é l i v r e z - m o i . 

P r ê t e z l ' o r e i l l e à m a 
p r i è r e , h â t e z - v o u s d e m e 
s e c o u r i r . 

S o y e z m o n D i e u , m o n 
p r o t e c t e u r , et la f o r t e r e s s e 
où j e m e r é f u g i e , a f in d e 
m e s a u v e r . 

C a r v o u s ê tes m a f o r c e 
et m o n r e f u g e ; à c a u s e d e 
v o t r e n o m , v o u s m e g u i d e -
r e z et m e n o u r r i r e z . 

V o u s m e t i r e r e z du p i è g e 
q u ' i l s m ' o n t t e n d u d a n s l e s 
t é n è b r e s ; ca r v ous ê tes 
m o n p r o t e c t e u r . 

E n v o s m a i n s j e r e m e t s 
m o n e s p r i t : v o u s m ' a v e z 
r a c h e t é , S e i g n e u r D i e u d e 
v é r i t é . 

G l o i r e au P è r e , e t c . 



PSAUME 90 

PELUI qui habite dans 1 a -
[ j si le du T r è s - H a u t , d e -
meurera sous la protect ion 
du Dieu du cie l . 

U dira au Se i gneur : 
Vous êtes mon esperance 
et m o n appui : vous etes 
mon D i e u , c'est en vous 
que ie mets ma conf iance. 

Car le Se igneur me dé -
l ivrera des filets du chas-
seur et de la l angue des 
méchants. . 

11 vous couvr i ra de son 
o m b r e , et vous serez en 
sûreté sous ses a i les . 

Sa vér i t é vous serv ira de 
bouc l i e r : vous ne c ra in-
drez ni les terreurs de la 
n u i t , . , , 

N i la f lèche qui vo le du-
rant l e jour , ni l e s complots 
t r amés dans les ténebres , 
ni les attaques du démon 
du m id i . 

I l en tombera mi l l e a 
vo t re sauche , e t d i s mi l le 
à votre dro i te : mais le mal 
n 'approchera pas de vous. 

Cependant vous contem-
p lerez de vos -yeux et vous 
ver rez la punit ion des pe-
cl ieurs. 

Pa rce que vous avez ( l i t . 
S e i g n e u r , vous êtes mon 
espé rance ; et que vous 
avez m i s votre conf iance 
dans l e T r è s - H a u t . 

I l ne vous arr i vera au-
cun m a l , et les i léaux n 'ap-
procheront point de votre 
maison. 

QUI habitat in ad jutor io 
A l t í ss imi , " in pro te -

ct ióne Dei cceli c o m m o -
rábitur. 

Dicet Dómino : Susce-
p lor meus es tu, et r e f u -
..-ium rneum : * Deus m e -
us , sperabo in eum. 

Quón iam ipse l iberáv i t 
m e de láqueo venánt ium, 
* et a verbo áspero. 

Scápulis suis o b u m -
brábi t t ibí , * et sub pen -
nis e jus sperábis. 

Scuto c i rcúmdabi t te 
véritas e jus : * non t i -
méb is a t imóre nocturno, 

A sagitta volante in 
d i e , a negót io p e rambu-
lánte in t énebr i s , ab 
incúrsu et d e m o n i o m e -
r id iano. 

Caden t a latere tuo mi l l e , 
e l decern mí l l i a a dextr is 
tu is; * ad te autem non 
appropinquábi l . 

V e r ú m l a m e n ócul istuis 
cons iderábis , * et r e t r i -
butiónem peccatórum v i -
débis . . . 

Quóniam tu e s , D o m i -
ne, spes mea : * Alt issi-
m u m posuisti r e f ú g i u m 
tuum. 

N o n accédet ad te ma-
l u m , * et l lagé l lum non 
appropinquábit taberna-
culo tuo. 

Quóniam Ange l i s suis 
mandavi t de te * ut cu-
stódiant te in omnibus 
viis tuis. 

In mánibus portábunt 
te, * ne fo r te of féndas ad 
láp idem pedem tuum. 

Super áspidem et basi-
l íscum ambulábis, * et 
conculcábis l eónem et 
dracónem. 

Quón iam in m e spera-
vi ! , l iberábo eum : * p r ó -
tegam e u m , quón iam 
cognovit nomen menni . 

C lamábi t ad me, et ego 
exáudiam e u m ; * c u m 
ipso sum in tribulatióne ; 
e r ip iam eum et g l o r i f i -
cábo e u m . 

Long i tùd ine d i é rum re-
p l é b o e u m , * e t osténdam 
i l l i salutare m e u m . 

Glòria Pa t r i , etc. 

Car il a c ommandé à ses 
Anges de ve i l l e r sur vous 
et de vous ga rde r en toutes 
vos voies. 

I ls vous porteront en 
leurs ma ins , de peur que 
vous ne heurt iez vos p ieds 
contre la p i e r re . 

Vous marcherez sur l 'as-
p ic et sur le basilic : vous 
foulerez le l i on et le dra-
gon. 

Je le dé l i v r e ra i , dit le 
Se igneur , parce qu ' i l a mis 
en moi sa conf iance : j e le 
p ro tégera i , parce qu ' i l a 
connu mon n o m . 

Il m ' i nvoque ra , et j e 
l 'exaucerai ; j e serai avec 
lui dans ses j ou r s d ' a f f l i c -
tion : je l 'en t i r e ra i , et j e 
le g lor i f i e ra i . 

Je lui accordera i une 
longue suite de j o u r s , et 
j e lui montrera i m o n sa-
lut. 

Glo ire au P è r e , etc. 

PSAUME 433 

ECCE nunc benedic i te 
D o m i n u m , * omi ies 

servi Dòmin i . 
Qui statis in d o m o Dò-

min i , * in àtri is donii is Dei 
nostri . 

In nóctibus extól l i te 
rnanus vestras in sancta, 
* et benedicite D o m i n u m . 

Benedicat te Dominus 
ex S i o n , * qui fecit cce-
lum et t e r ram. 

Glòria Pa l r i , etc. 

BÉNISSEZ le S e i g n e u r , 
vous tous qu i êtes ses 

serviteurs. 
Vous qu i habitez dans le 

t emp le du Se i gneu r , et 
dans les port iques de la 
maison de notre Dieu. 

Elevez vos mains vers le 
sanctuaire, durant la nuit 
m ê m e , et bénissez le Se i -
gneur . 

Que le Se i gneur vous 
bénisse de S i on , lui qu i a 
fait le c ie l et la ter re . 

G lo i re au Pè r e , etc. 

A COMPLIES 



Ant. A l l é l u i a , a l l é l u i a , ! A n i . A l l e l u i a , a l l e lu ia 
a l l é l u i a . | a l l e l u i a . 

Hors du Temps pascal. 

Ant. A y e z p i t i é d e m o i , 
S e i g n e u r , e t e x a u c e z m a 
p r i è r e . 

Ant. M i s e r é r e m i h i , Do-
m i n e , e t e x à u d i o r a t i o 
n e m m e a m . 

HYMNE 

AVANT la f i n d u j o u r , 
n o u s v o u s p r i o n s , ô 

C r é a t e u r d e t ou tes c h o s e s , 
d e v e i l l e r à n o t r e g a r d e 
a v e c v o t r e b o n t é o r d i n a i r e . 

L o i n d e n o u s l e s s o n g e s 
f â c h e u x e t l e s f a n t ô m e s d e 
la n u i t ; e n c h a î n e z n o t r e 
e n n e m i , a f in q u e r i e n n e 
s o u i l l e la p u r e t é d e n o s 
c o r p s . 

A c c o r d e z - n o u s ce t t e g r â -
c e , ô P è r e p l e i n d e m i s é -
r i c o r d e , e t v o u s , F i l s u n i -
q u e , é g a l au P è r e , q u i , 
a v e c l ' E s p r i t c o n s o l a t e u r , 
r é g n e z d a n s t ous l e s s i è c l es . 

A i n s i s o i t - i l . 

TE l u c i s a n t e t è r m i 
n u m , 

R e r u m C r e a t o r , p é s c i 
m u s , 

U t p r o tua c l e m é n t i a , 
S i s p r a s u l e t c u s t ò d i a . 

P r o c u l r e c é d a n t som 
n i a , 

E t n ó c t i u m p h a n t ó s m a t a 
H o s t é m q u e n o s t r u m córri 

p r i m e , 
N e p o l l u á n t u r c ó r p o r a . 

P r e s t a , P a t e r piis< 
s i m e , 

P a t r i q u e c o m p a r U n i c e 
C u m S p i r i t u P a r á c l i t o 
R e g n a n s p e r o m n e saecu 

l u m . 
A m e n . 

De Noël à l'Épiphanie et aux Fêtes du saint Sacrement 
de la sainte Vierge, on dit la Doxologie suivante : 

O Jésus, né de la V i e r g e , 
gloire soit à vous, avec le P è r e 
et le Saint-Espri t , dans toute 
l 'éternité. 

Ainsi so i t - i l . 

1 Jesu, tibi s!t g lòr ia , 
Qui natus es de V i rg ine , 
Cum Patre et almo Spiritu 
In sempitèrna specula. 

Amen. 

Le jour de l'Épiphanie et pendant l'Octave : 

O Jésus, qui vous êtes ma-
nifesté aux nations, soyez g lo-
rifié avec le Père et le Saint-
Esprit dans toute la suite des 
siècles. 

Ainsi soit- i l . 

1 Jesu, tibi sit g lòr ia , 
Qui apparuisti géntibus, 
Cum Patre et almo Spiritu 
In sempitèrna siecula. 

Amen. 

CAP1TULE. 

Ti ! a u t e m i n n o b i s e s , 
D o m i n e , et n o m e n 

s a n c t u m t u u m i n v o c a t u m 
est s u p e r n o s : n e d e r e -
l i n q u a s n o s , D o m i n e 
Deus n o s t e r . — it). D e o 
g ra t i as . 

Jérém., 14. 

Vo u s ê tes a v e c n o u s , S e i -
g n e u r , e t v o t r e sa in t 

n o m a é t é i n v o q u é s u r 
n o u s : n e n o u s a b a n d o n n e z 
p a s , S e i g n e u r n o t r e D i e u . 
— R ) . R e n d o n s g r â c e s À D i e u . 

BÉPONS BREF 

AM Temps pascal : 

In m a n u s t u a s , D ò -
m i n e , c o m m é n d o ' s p i r i -
tua l m e u m . A l l e l ù i a , a l -
l e lù ia . 

fi. I n i n a n u s t u a s , 
D ò m i n e , c o m m é n d o s p i -
r i t im i m e u m . A l l e l ù i a , 
a l l e l ù i a . 

f . R e d e m i s t i n o s . D ò -
m i n e , D e u s v e r i t à t i s . 

S e i g n e u r , j e r e m e t s m o n 
e s p r i t e n t r e vos m a i n s . 
A l l é l u i a , a l l é lu i a . 

li). S e i g n e u r , j e r e m e t s 
m o n e sp r i t e n t r e v o s m a i n s . 
A l l é l u i a , a l l é l u i a . 

y . V o u s n o u s ave z r a -
c h e t é s , S e i g n e u r , D i e u d e 
v é r i t é . 

R). A l l e l û i a , a l l é l u i a . I ft. A l l é l u i a , a l l é l u i a . 

Au Temps pascal : 
Patri sit g lòr ia , Gloire à Dieu le P è r e , et 

au Fi ls ressuscité d'entre les 
morts, ainsi qu'à l 'Esprit con-
solateur , dans les siècles éter-
nels. Ainsi so i t - i l . 

Et F i l io , qui a môrtuis 
Surréxit, ac Parácl ito, 
In sempitèrna srecula. 

Amen. 

Pour la Fête et l'Octave de l'Ascensioni 

1 Jesu, tibi sit g lòr ia , 
Qui Victor in ecelum redis , 
Cum Patre et almo Spiritu, 
In sempitèrna siecula. 

Amen. 

1 Deo Patri sit g lòri_ 
Et F i l i o , qui a mòrtuis 
Surréxit, ac Paráclito, 
In sœculôrum saacula. 

Amen. 

O Jésus, qui êtes retourné 
victorieux dans le c ie l , g lo ire 
soit à vous, avec le Père et le 
Sa int -Espr i t , dans les siècles 
étemels. 

Ainsi soit- i l . 
Le jour de la Pentecôte et dans l'Octave : 

Gloire à Dieu le P è r e , et au 
Fils ressuscité d'entre les morts, 
ainsi qu'à l 'Esprit consolateur, 
dans les siècles des siècles. 

Ainsi so i t - i l . 



606 OFFICE DE S. JEAN-BAPT ISTE DE LA SALLE 

f . Glo ire au P è r e , uu 
F i l s e t au Sa in t -Espr i t . 

Rj. S e i gneu r , j e remets 
mon esprit entre vos mains. 
A l l é lu i a , alléluia. 

y . G a r d e z - n o u s , Sei-
gneur , c o m m e la prune l l e 
de l 'œi l . A l lé luia. 

R). P ro t ége z - nous , à 
l ' ombre de vos ai les. A l -
lé luia. 

y . Glòr ia Pa t r i , et F i -
l i o , et Spir i tui sancto. 

tìj. In manus tuas, 
D ò m i n e , cornméndo spi-1 
riturri menni . A l l e lù i a , | 
al lelùia. 

jt". Custòdi nos Dòmine , 
ut pup i l lam òcul i . A l l e -
lùia. 

l i . Sub umbra alàruin 
t u à r u m , pròtege nos. A l -
le lùia. 

Hors du Temps pascal : 

Se igneur , j e r emets mon 
espr i t entre vos mains. 

R). Se i gneur , j e remets 
mon esprit entre vos mains. 

y . Vous nous avez ra-
chetés , Se igneur , Dieu de 
vér i té . 

Ri. Je remets mon esprit 
entre vos mains. 

f . G lo i re au P è r e , au 
F i ls et au Saint-Espr i t . 

R). Se i gneur , j e remets 
mon esprit ent re vos mains. 

. Gardez - nous , Se i -
gneur , c o m m e la prune l l e 
de l 'œi l . 

R|. P ro t ége z - nous , à 
l ' ombre de vos ai les. 

I n rnanus tuas, D o m i -
n e , c o m m é n d o spiritimi 
meu m . 

li). I n manus tuas, Do-
m i n e , c o m m é n d o spiri-
tum ineum. 

f . Rederm'sti n o s . Do-
m i n e , Deus veritàtis. 

R). C o m m é n d o spiri-
ti! m meu m . 

f . Glor ia P a t r i , et Fi-
l i o , et Spirit i l i sancto. 

In manus tuas, Dò 
m i n e , c o m m é n d o spiri 
tum meu m . 

f . Custòdi nos Dòmi-
n e , ut pupi l lam òcul i . 

R). Sub umbra alarum 
tuà rum, protege nos. 

Après le verset du Itêpons, on dit : 

Ant. Salva nos. 

Cantiq-ue N u n c dirriittis, p. 580. 

Ant. S a u v e z - n o u s , S e i - I Ant. Salva n o s , * Do-
nneur, dans nos ve i l l es , | m ine , v ig i lantes , custòdi 

A COMPLIES 

nos dormiéntes : ut v ig i -
lémus cum Christo , et 
requiescàmus in pace. 
(T. P. A l le lù ia . ) 

v . Dòmine , exàudi ora-
tiònein m e a m . — R,. Et 
c lamor meus ad te v é -
niat. 

ORÈMUS 

VÌSITA, qiiEesumus, Dò -
m i n e , habi tat iònem 

istam, et omnes insidias 
in imic i ab ea l onge re -
pelle : Ange l i tui sancti 
hàbitent in ea , qu i nos 
in pace custòdiant , et 
benedict io tua sit supei' 
nos semper . P e r D o m i -
nimi nostrum Jesum 
Christum F i l i u m t u u m , 
qui tecum vivit e t regnai 
in unitàte Spir i tussanct i . 
Deus , pe r omnia sascula 
SEeculòrum. — A m e n . 

y . Dòmine , exàudi ora-
t iònem meam. — R). Et 
c lamor meus ad te véniat. 

y . Bened icàmus Dò -
mino . — 4 . Deo gràt ias. 

gardez -nous pendant notre 
s o m m e i l , afin que nous 
ve i l l ions avec Jésus-Chr is t 
et que nous reposions en 
pa ix . ( T. P. A l l é lu ia . ) 

>'• Se igneur , exaucez ma 
pr i è re . — Ri. Et que ma 
vo ix s 'é lève jusqu'à vous. 

PRIONS 

Nous vous supplions, Sei-
gneur , de visiter cette 

démeure et d 'en é l o i gne r 
tous les p ièges de l ' ennemi ; 
que vos saints A n g e s y ha-
bitent pour nous conserver 
en pa ix , et q u e votre bé -
nédict ion demeure tou-
j ou r s sur nous. P a r N o i r e -
Se i gneur Jésus-Chr ist , vo-
tre F i l s , q u i , étant D i e u , 
vit et r ègne avec vous . en 
l 'uni té du Sa int -Espr i tdans 
tous les siècles des s ièc les . 
— ii- A ins i soit - il. 

f . Se igneur , exaucez ma 
pr i è re . — li;. Et q u e ma 
vo ix s 'é lève jusqu'à vous. 

f . Bénissons le Se igneur . 
—RJ.Rendons grâces à Dieu. 

BENEDICTION 

BENEDICAT et custodia ! 
nos omnipotens et m i -

söricors D o m i n u s , P a -
ter, et F i l ius , et Spir i tus 
sanctus. — R). A m e n . 

QUE le Se i gneur tout-
puissant et m isé r i co r -

d ieux, P è r e , F i l s et Saint-
Espr i t , nous bénisse et 
nous c o n s e r v e . — RI. A ins i 
s o i t - i l . 

On dit aussitôt une des Antieivnes, p. 59(1. 
puis on ajoute : 

f . D iv inum auxi l ium I f . Q u o le secours de 



Dieu demeure toujours 
avec nous, 

ft. Ainsi s o i t - i l . 

máneat semper nobis-
cum. 

ft. A m e n . 

Pa te r . — A v e . — Credo. 

Au Chœur, on dit l'Antienne à la très sainte Vierge, 
chaque fois que l'on termine l'Office public, à moins qu'on 
ne célèbre immédiatement une Messe solennelle. 

Hors du Chœur, on ne dit l'Antienne qu'après les deux 
Heures suivantes : 

1° Après les Compiles, quand même on les ferait suivre 
d'une autre Heure. 

2° A la fin des Laudes, si l'on termine l'Office; ou à la fin 
de la petite Heure par laquelle on termine, si l'on ne s'est 
pas arrêté aux Laudes. 

Ces Antiennes doivent toujours être précédées (sauf à 
Compliet ) du verset Dôminus det nobis, et suivies du verset 
Divinum auxilium, comme il est indiqué à la, fin des Vêpres. 

A M A T I N E S 

En commençant, on récite à voix basse le Pater , 
l'Ave et le Credo. 

SEIGNEUR, vous ouvr i rez 
mes lèvres. — ft. E t ma 

bouche annoncera vos lou-
anges. 

f . Mon D i e u , venez à 
m o n aide. — ft. Se i gneur , 
hâtez-vous de m e secour ir . 

Glo ire au P è r e . 
A l lé lu ia . 

DÒMINE, labia mea apé-
r ies. — ft. Et os meum 

annuntiàbit laudem tu-
I am. 

f . Deus, in adjutór ium 
meum in t ènde .— ft. Dò-
m i n e , ad adjuvàndum 
me fest ina. 

Glòr ia Patr i . 
A l le lùia. 

Depuis la Septuagésime jusqu'au Jeudi saint, au lieu 
de ¿'Alleluia, on dit : 

Louange à vous , Se i -
gneur , R o i d 'é terne l le 
g l o i r e . 

Laus t ib i , Dom ine , Res 
a t é r n a g l ò r i a . 

On doit dire l'Invltatoire suivant, même quand l'Office 
est d'un seul Nocturne. " 

INVITATOIRE 

Deux choristes disent : 

REGEM Confessòrum D o -
m i n u m . Ven i t e , ado-

rémus. (T. P. A l l e lù ia . ) 
C' EST le Se i gneur , R o i 

des Confesseurs. Venez, 
adorons-le. (T. P . A l l é lu ia . ) 

Le Chœur répète : 

R e g e m Confessòrum 
Dominum. Venite ; ado-
rémus. (T. P. A l le lù ia . ) 

C'est le S e i g n e u r , R o i 
des Confesseurs. V e n e z , 
adorons- le . (T. P. A l l é lu ia . ) 

PSAUME 94 

VENÌTE, exsultémus Dò -
m i n o , jub i l émus Deo 

salutari nostro : pneoc -
cupémus fäc iem ejus in 
confessióne, et in psalmis 
jub i l émus e i . 

R e g e m Confessòrum 
Dominum. Ven i t e , ado-
rémus. (T. P. A l le lùia. ) 

Quóniam Deus magnus 
Dominus, et R e x magnus 
super omnes deos : quó-
niam non repé l le t D o m i -
nus plebern suam, quia 
in manu ejus sunt omnes 
fines t e r r a , et altitùdines 
mónt ium ipse cónspicit . 

Ven i te , adorémus. (T. 
P. A l le lù ia . ) 

Quón iam ipsius est 
m a r e , et ipse fec i t i l lud , 
et a r idam fundavérunl 
manus ejus : 

VENEZ , réjouissons - nous 
dans le S e i gneu r ; fai-

sons éclater notre j o i e d e -
vant Dieu notre sauveur : 

Srésentons-nous à lu i avec 
es chants d 'a l l égresse , et 

cé l ébrons sa g randeur . 

C'est le S e i gneu r , Ro i 
des Confesseurs. V e n e z , 
adorons- le . {T. P. A l l é lu ia ) . 

Car le Se igneur est le 
g rand D i eu , l e grand Ro i 
é l evé au -dessus de toute 
puissance ; l e Se i gneur n'a 
pas re jeté son peup l e , lui 
qu i t ient dans sa ma in 
toute-l 'étendue de l 'univers 
et qui vo i t les f ondements 
cachés des montagnes . 

Venez , adorons-le. (T. P. 
Al lé lu ia . ) 

L a m e r est à l u i , c 'est 
lui qui l 'a fa i te , ses mains 
ont fondé la terre : 



V e n e z , a d o r o n s - l e , pros -
ternons - nous à ses pieds : 
p leurons devant le Se i -
g n e u r ; c 'est lu i qui nous 
a créés ; i l est le Se igneur 
notre Dieu ; nous sommes 
son peuple et son troupeau 
qu' i l nourr i t dans ses pâ-
turages. 

C'est le S e i gneu r , Ro i 
des Confesseurs. V e n e z , 
adorons- le . (T. P. A l lé lu ia . ) 

Si vous entendez aujour-
d 'hui sa v o i x , gardez -vous 
bien d ' endurc i r vos cœurs, 
c o m m e au j o u r où le peu-
ple l e tenta dans le désert : 
c'est là , dit- i l , que vos pères 
m ' on t tenté pour m ' ép rou -
v e r : et i ls v i rent mes œu-
vres. 

Venez , adorons- l e . (T. P. 
Al lé lu ia . ) 

P endan t quarante ans , 
j e m e suis tenu auprès de 
ce peup l e ; et j 'a i dit : leurs 
cœurs sont toujours égarés; 
i ls n 'ont pas connu mes 
vo i es : et j 'a i j u r é , dans ma 
co l è r e , qu ' i l s n 'entreraient 
pas dans l e l ien de mon 
repos. 

C'est le Se i gneur , Ro i 
des Confesseurs . V e n e z , 
adorons- le . [T. P. A l lé lu ia . ) 

Glo ire au P è r e , et au Fi ls 
et au Saint-Espr i t . Mainte-
nant et tou jours , c o m m e 
d è s l e c o m m e n c e m e n t , et 
dans les siècles des siècles. 
Ainsi s o i t - i l . 

Ven i te , adoremus, et pro-
c idämus ante D e u m : 
p loremus co ram D o m i n o 
qu i fec i t nos , quia ipse 
est Dominus Deus nos -
ter, nos autem pöpulus 
e jus , et oves p ä s c u e e jus . 

Rege in Confessóri ! m 
D ó m i n u m . Ven i t e , ado -
r émus . ( Ì . P- A l l e lu ia . ) 

Hód ie si vocem e jus 
audiér i t i s , nol i te obdu -
ràre corda v e s t o , si cut 
in exacerbatióne secùn-
dum d i em tentat ióms i n 
desé?to : ubi tentavérunt 
ine patres ves t r i , p roba -
vérunt , et v idérunt opera 
mea . 

V e n i t e , ado rémus . (T. 
P. A l le lùia. ) 

Quadraginta annis p r ó : 

x i m u s f u i genera t i on ! 
hu i c , et dix i : Sernper hi 
errant c o r d e ; ipsi vero 
non cognovérunt y ias 
meas : quibus juràv i in 
ira m e a , si introibunt in 
r èqu i em m e a m . 

R e g e m Conl 'essórum 
D ó m i n u m . V e n i t e , ado-
rémus. (T. P. A l l e lu ia . ) 

Glòria P a t r i , et F i l i o , 
et Spir i t i l i sancto. Sicut 
erat in pr inc ip io , et m ine , 
et sernper , e t in secu la 
s e c u l ó r u m . A m e n . 

A MATINES 

Ven i t e , adorémus. IT. 
P. A l le lùia. ) 

R e g e m Confessòru rn 
D ó m i n u m . 

Ven i t e , adorémus. ('/'. 
P. A l l e lù ia . ) 

¡ l y m n e Quern Sion gaudens, p. 596. 

V e n e z , a d o r o n s - l e . ( T . 
P . A l l é lu ia . ) 

C'est le Se igneur , Ro i des 
Confesseurs. 

V e n e z , a d o r o n s - l e . ( T 
P. A l lé lu ia . ) 

AU PREMIER NOCTURNE 

A M Temps pascal, on ne dit que la. première 
Antienne, avec les trois Psaumes. 

Ant. Beatus v i r . 

PSAUME "] 

BE A T U S v i r , q u i n o n 
abi i t in Consilio i m -

p lo r im i , et in via pecca-
toruin non stet i t , * et in 
cathedra pest i lènt i® non 
sedit, 

, Sed in l ege Dòmin i vo-
luntas e jus , * e t in l e g e 
e jus meditàbitur d ie ac 
nocte. 

Et er i t t amquam l i -
g n u m , quod plantàtuin 
est secus decùrsus aquà-
rum, * quod f ructum su-
um dabit in t èmpore suo : 

E t fó l ium ejus non dé-
xluet : * et omnia q u e -
cumque fàc iet , prospera-
buntur. 

, N ° n sic imp i i , non s i c ; 
sed tamquam pulv is 

quem prój ic i t ventus a 
tacie t e r r e . 

I deo non r esurgen t in i -
pn in j u d i c i o , * neque 

HE U R E U X l ' h o m m e qui 
n'est pas entré dans l e 

consei l des imp i e s , qui ne 
s'est pas arrêté dans la 
voie des pécheurs , et qui 
ne s 'est po int assis dans 
la chaire de pest i lence. 

Mais qui repose son 
amour dans la loi du Se i -
gneur , et qui méd i t e cette 
loi le j o u r et la nuit . 

U sera c o m m e l ' a rbre 
planté près du couranl des 
eaux , qu i donne des f ru i ts 
en son temps ; 

Et dont les feuilles ne 
tombent point : tout ce 
qu' i l fera aura un heureux 
succès. 

Il n ' en est po int ainsi 
des i m p i e s , pai l le l égère 
que le vent empor t e de 
dessus la ter re . 

Les impies ne se lève-
ront pas au j o u r du jug e -



ment , n i les pécheurs dans 
l 'assemblée des justes. 

Car Dieu connaît les 
sent iers du j u s t e ; et la 
vo ie de l ' imp ie conduit a 
la mor t . 

G lo i r e au P è r e , etc. 
Ant. Heureux l ' h omme 

qui méd i t e la lo i du Se i -
gneur , qu i y met toute son 
af fect ion j o u r et nuit : tout 
ce qu ' i l fera aura toujours 
un heureux succès. (2 . P. 
Al lé lu ia . ) 

peccatóres in Consilio 
justórum. . . 

Quón iam nov i t D o m i -
nus v i a m j u s t ó r u m , * et 
i ter imp i ó rum per ib i t . 

Glòria P a t r i , etc. 
Ant. Beatus vir * qui 

in l ege Dòmin i med i tä -
tur : voluntas e jus pé r -
mane t d ie ac n o c t e , et 
omnia quaecùmque fàciet , 
s emper prosperabi intur. 
(T. P. A l l e lu ia . ) 

Ant. Beatus iste sanctus. 

PSAUME 2 

POURQUOI les nations ont-
el les f r é m i ? pourquoi 

les peuples o n t - i l s médi té 
de vains complots '? 

Les ro is de la t e r re se 
sont l e v é s , et les pr inces 
se sont l i gués contre le 
Se igneur et contre son 
Christ : 

Br isons leurs l i e n s , et 
r e j e tons leur j o u g lo in de 
nous. 

Celui qu i hab i te dans le 
ciel se rira d ' eux ; le Sei-
gneur se moquera d'eux. 

A l o r s il l eur par lera dans 
sa c o l è r e , et il les con fon -
dra dans sa fureur . 

P o u r m o i , j 'a i été éta-
bli par lu i ro i sur S i o n , 
sa montagne sa inte , af in 
de publ ier ses préceptes . 

Le Se i gneur m'a dit : 
Vous êtes mon fils; j e vous 
ai engendré aujourd'hui . 

QUARE f r emuerunt g en -
tes, * et pöpul i m e d i -

täti sunt inänia ? 

Ast i terunt reges terra; , 
et pr ine ipes convenerunt 
in unum, * adversus D o -
m i n u m , et adversus Chri -
stum e j u s : 

D i rumpämus viricula 
e ö r u i n , * et pro j i c iämus 
a nobis j u g u m ipsörum. 

Qui habitat in ccelis, 
i r r ideb i t e o s , * et Domi -
nus subsannäbit eos. 

T u n c loquetur ad eos 
in ira sua, * et in furöre 
suo conturbäbit eos. 

Ego autem eonstitütus 
sum rex ab eo super 
S i o n , mon t em sanctum 
e j u s , * p r s d i c a n s pra> 
ceptum ejus. 

Dominus dixit ad me : 
* Fi l ius meus es t u , ego 
hödie genu i te. 

Postula a m e , e t dabo 
tibi gentes hcereditatem 
tuam, * et possessiónem 
tuam términos terrai. 

Reges eos in virga 
f e r r e a , * et t amquam vas 
f i gu l i confr inges eos. 

Et nunc, reges , intel l i-
g i te : • e r u d i m i n i , qui 
judicàt is t e r ram. 

Servite Dòmino in t i -
m ó r e , * et exsultàte ei 
cum t remóre . 

Apprehéndi te discipl i-
n a m , nequàndo irascàtur 
Dóminus , * et pereàt is de 
via justa. 

Cum exàrserit in brevi 
ira e jus , * beali omnes 
qui conf idunt in eo. 

Glòr ia P a t r i , etc. 
Ant. Beatus iste san-

ctus * qui confisus est in 
Dòmino , prœdicâvit prœ-
céptum Dòmin i : eonst i -
tütus est in monte sancto 
ejus. 

Ant. Tu es g lòr ia mea . 

PSAUME 3 

Demandez - m o i , et j e 
vous donnerai les nations 
pour héritage, et pour em-
p i re toute l ' é tendue de la 
t e r r e . 

Vous les rég i rez avec une 
ve rge de f e r , et les br iserez 
c o m m e un vase d 'a rg i l e . 

E t maintenant , ô r o i s , 
comprenez ; instruisez-vous' 
vous qu i jugez la ter re . 

Servez l e Se i gneur avec 
c ra in te , et réjouissez - vous 
en lui avec t r emblement . 

Embrassez sa doc t r ine , 
de peur que le Se igneur ne 
s i rr i te , et que vous ne per -
diez la route de la just ice . 

Quand sa co l è re s ' en-
i lammera souda in , heu -
reux tous ceux qui se con-
fient en lui . 

G lo i r e au P è r e , etc. 
Ant. Heureux l ' h o m m e 

vertueux, qui a mis sa con-
f iance dans le Se i gneur e t 
publ ié sa loi : sa p lace est 
sur la montagne sainte. 

DÓMINE, qu id mul t ip l i -
cáti sunt qu i tríbulant 

m e ? * mult i insúrgunt 
advérsum m e . 

Multi dicunt ánimas 
m e » : * N o n est salus 
ipsi in Deo ejus. 

Tu a u t e m , D ó m i n e , 
suscéptor meus es, * g l o -
r ia m e a , et exáltans ca-
put m e u m . 

Voce mea ad Dóminum 

SEIGNEUR, quel le mul t i -
tude toujours croissante 

de persécuteurs ! que d 'en-
nemis armés contre mo i ! 

Que de voix cr ient à mon 
â m e : f o i n t de salut pour 
toi en ton Dieu ! 

Seigneur, vous êtes mon 
protecteur , vous êtes ma 
g l o i r e , et c 'est vous qu i 
é levez ma tête. 

J'ai c r i é vers le Se igneur , 

18 
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et i l m'a exaucé de sa 
montagne sainte. . 

Je m e suis e n d o r m i , j ai 
été p l ongé dans un s o m -
me i l p r o f o n d : et j e me 
suis r é v e i l l é , parce que le 
Se i gneur m 'a pro tégé . 

Je ne cra indrai pas la 
f ou l e d ' ennemis qu i m en-
v i ronnent . Levez-vous, b e i -
gneur , s auve z -mo i , o mon 
Dieu. , . 

Vous avez f r appe tous 
ceux qui m'attaquent sans 
mo t i f ; vous avez brisé les 
dents des pécheurs . . 

L e salut v ient de vous, bei-
e n e u r , et vos bénédict ions 
reposent sur vo t re peuple . 

G lo i re au P è r e , etc. 
Ant. Vous êtes ma g lo i re , 

vous êtes mon protecteur. 
S e i g n e u r ; c 'est vous qui 
é levez ma tê te , et vous 
m'avez exaucé de vo t re 

c l amav i , * et exaudiv i t 
m e de monte sancto suo. 

Eeo d o r m i v i , et sopo-
ràtus sum ; * et exsurréxi , 
quia Dóminus suscépit 
me . 

N o n t imébo mí l l ia p ó -
pul i c i rcumdántis m e ; 
exsùrge, D o m i n e ; sa lvum 
m e f a c , Deus meus. 

Quón iam tu percussisti 
omnes adversantes m ih i 
s ine causa; * d en t e spec -
catórum contrivísti . 

Dòmin i est salus : * e t 
super pópu lum tuum b e -
nedict io tua. 

Glòr ia P a t r i , etc. 
Ant. Tu es g lòr ia mea , 

tu es suscéptor m e u s , 
D o m i n e : tu exáltans ca-
put m e u m , et exaudisti 
m e de monte sancto tuo. 

montagne sainte. 
Au lieu de l'Antienne T u es g l o r i a , au Temps 

pafcaï on répèle la première : Beatus v i r , p . 612. 

5?. L e Se igneur l'a a i m é 
et honoré . (T. P. A l l é lu ia . ) 

Bl I I l 'a revêtu d u n e 
r obe de g lo i re . (T. P. A l l é -
lu ia . ) ; . 

Pa t e r noster , a voix basse. 

y . Amáv i t e u m D ó m i -
nus et ornávit e u m . . ( T . P-
Al le lùia. ) - ft- Sto lam 
g l o r i » induit eum. ( i • r -
A l l e lù ia . ) 

y . E t ne nous induisez 
i n t en tentation. — fi-

dais dé l i v rez -nous du mal . 
poil 
Mai 

y . Et ne nos indúcas 
in tentat iónem. — ft. Sed 
l ibera nos a malo . 

ABSOLUTION 

EXAUCEZ, Se igneur Jesus-
Chr is t , les pr ieres de 

vos serviteurs, et ayez pit ié 
EX A U D Í , D o m i n e Jesu 

Christe, p reces servo-
r u m tuórum, et miserére 

A MATINES 

nob is , qui c u m Pâtre et 
Spir i tu sancto vivis et 
régnas in sœcula s » c u l ó -
r u m . — ft. A m e n . 

de nous, vous q u i , avec le 
Pe r e e t le Sa in t -Esp r i t 
v ivez et régnez dans les 
siècles des siècles. — R) 
Ainsi s o i t - i l . 

Le Lecteur : 

Jube, D o m n e , bened í - I Mon P è r e , donnez - moi 
I votre bénédict ion. 

Benedict ióne perpétua 
benedicat nos Pater astér-
nus. — ft. A m e n . 

BÉNÉDICTION 

Que le P è r e éternel nous 
accorde sa bénédict ion pour 
toujours. - fi. Ainsi soit-
î l . 

PREMIÈRE LEÇON 
De l ib ro Ecclesiàstici . 

BEÀTUS v i r , qu i invéntus 
est s ine m à c u l a , et 

qui post aurum non àbiit, 
nec speràvit in pecùnia 
et thesàuris. Quis est h ic? 
et laudàbimus e u m : fec i t 
en im mirabi l ia in vita 
sua. Qui probàtus est in 
i l i o , e t perféctus est, er i t 
ì lh g lòr ia » t è r n a : qu i 
potuit t rànsgred i , et non 
est transgréssus : fàcere 
m a l a , et non fecit : i deo 
stabilita sunt bona i l l ius 
in D ò m i n o , et e l eemósy -
nas i l l ius enar ràb i t omn is 
Ecclèsia sanctórum. Tu 
autem, Dòmine , m ise ré re 
nobis . — fi. Deo gràtias. 

. Du l i v re de l 'Ecclésias-
t ique. 
H EUBEUX l ' homme qui a 

été t rouvé sans tache, 
et qui n'a point couru après 
1 or, et qui n'a pas m is son 
esperance dans l 'argent et 
dans les trésors. Qui est-
il i et nous l e l ouerons , 
car i l a fait des choses ad-
mirables dans sa v ie . I l a 
été éprouvé par l 'or, et il 
est resté intact : g l o i r e 
é terne l le pour lui . I l a pu 
transgresser les c o m m a n -
dements de D i e u , et i l ne 
les a po int t ransgressés; il' 
a pu fa ire le m a l , et il ne 

a point fait . Aussi ses 
biens ont été a f f e rmis dans 
le be igneur , et toute l 'as-

fidlisEUgquiaerV?nbnn,n.e! I bon et fidèle 
f ™ f i j . , { u i a l n Pauca serviteur : vous avez été 
fuisti fidehs, supra multa I fidèle en peu de c h o s e s , % 
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vous établirai sur beau-
coup : * Entrez dans la j o i e 
de votre Se i gneur . ( I • f -
A l l é lu ia . ) — f . Se i gneur , 
vous m'av iez donne cinq ta-
lents ; en voici c inq autres 
que j 'a i gagnés . ¿n t r e z . 

te consti tuam : * Intra m 
gàud ium Dòmin i tui. ( T . 
P . A l le lu ia . ) - y . Do -
mine , qu inque talenta 
tradidisti m i h i , ecce alia 
qu inque superlucratus 

I sum. — * Intra. 

Le Lecteur : 

M o n P è r e , d o n n e z - m o i I Jube , D o m n e , bened i -

votre bénédict ion. I c e r e -
BÉNÉDICTION 

Que le Fi ls un ique de 
Dieu da igne nous bén i r et 
nous porter secours. — R). 
Ainsi s o i t - i l . 

Unigén i tus Dei Fil ius 
nos benedicere et ad ju-
vâre d i gné tur .— B). A m e n . 

DEUXIÈME LEÇON 

CELUI qu i cra int l e S e i -
gneur recevra sa doc -

t r i n e , et ceux qu i ve i l l ent 
pour lui t rouveront sa bé-
nédict ion. Celui qu i che r -
che la lo i de Dieu en sera 
r emp l i ; et celui qu i agit 
avec per f id ie rencontrera 
sa ru ine . Ceux qu i crai-
gnent l e Se i gneur t rouve-
ront l ' équ i t é , et l eur jus -
t ice br i l l e ra c o m m e un 
i lambeau. Celui qui croit 
en Dieu est attenti f aux 
précep tes , et celui qui se 
conf ie en lui ne sera pas 
a f fa ib l i . L e ma l ne v iendra 
pas à la rencontre de 
l ' h o m m e qui cra int le Se i -
gneur , m a i s , dans la t en-
tation , D i eu l e conservera 
et le dé l ivrera du mal . L e 
sage ne hait ni les c o m -
mandements ni la jus t i c e , 
et i l ne sera pas brise 

Qu i t imet D ó m i n u m , 
excipiet doc t r inam 

e jus , et qui v i g i l avennt 
ad i l i u m , invénient b e -
ned ic t i ónem. Qui q u ® n t 
l e g e m , rep léb i tur ab ea : 
e t qui insidióse a g i t , 
scandalizàbitur in ea. Qui 
t iment D ó m i n u m , invé -
n ient judic ium jus tum, 
et justit ias quasi lumen 
accéndent. Qui cred i t 
D e o , atténdit mandatis : 
et qui confidit in i l i o , 
non minoràb i tur . T i -
mént i D ó m i n u m non oc-
cùrrent mala, sed in ten-
tatióne Deus i l lum con-
se r vàb i t , et l iberàbit a 
mal is . Sapiens non odit 
mandata et just i t ias , et 
non i l l idétur quasi in 
procé l ia navis. H o m o sen-
sàtus credit l eg i D e i , et 
lex i l l i fidélis. Tu autem, 
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c o m m e un vaisseau dans 
la tempête. L ' h o m m e sensé 
cro i t à la loi de D i eu , et 
v o u s , Se i gneur , ayez pitié 
g râces à Dieu. 

R). L e juste ge rmera 
c o m m e le l i s , * Et il f leu-
r ira pour l 'é ternité devant 
le S e i g n e u r . ( T . P. A l l é lu ia . ) 
— f . P lanté dans la m a i -
son du Se igneur , il s 'é lè-
vera dans les parv is de 
notre D ieu .—* Et i l fleurira. 

Le Lecteur : 

Jube , D o m n e , bened i - i M o n P è r e , d o n n e z - m o i 
cere . | votre bénédict ion. 

BÉNÉDICTION 

Que la g râce du Saint-
Espr i t se répande dans nos 
cœurs et i l lumine notre 
espri t . — A i n s i so i t - i l . 

D o m i n e , miserére nobis. 
— li). Deo grâtias. 

la lo i lui est f idè le . Mais 
de nous. — RJ. Rendons 

R). Justus germinâb i t 
sicut l i l i um, * Et f lorébit 
in œtérnum ante D ó m i -
num. (T. P. A l l e lu ia . ) -
t - Piantâtus in domo 
D ò m i n i , in âtri is domus 
Dei n o s t r i . — « E t f l o r é b i t . 

Spir i tus sancti grátia 
i l lúminet sensus et corda 
nostra. — RJ. A m e n . 

TROISIÈME LEÇON 

Sp i R ITU s t imént ium 
Deum q u e r i t u r , et in 

respéctu i l l íus bened icé -
tur. Spes en im i l l ó rum 
in salvántem i l l o s , et 
ócul i De i in di l igéntes 
se. Qui t imet D ó m i n u m , 
nihi l t rep idáb i t , et non 
pavébi t , quón iam ipse est 
spes ejus. T imén t i s Dó-
m inum beáta est ánima 
e jus. Ad quem résp ic i t , 
et quis est fort itúdo ejus? 
Ocul i D ò m i n i super t i -
méntes e u m , protéctor 
potént i f e , firmaméntum 
virtùtis, t ég imen ardóris, 
et umbrácu lum mer id ia -
n i , deprecát io o f fens ió-

DIEU vei l le sur l ' âme de 
ceux qui le c ra i gnent , 

et son regard les rempl i ra 
de bénédict ions : car leur 
espérance est en celui qui 
les sauve, et les yeux de 
Dieu reposent sur ceux 
qui l 'a iment . Celui qui 
craint le Se igneur ne t r em-
blera point , il n 'aura point 
à cra indre , parce q u e Dieu 
m ê m e est son espérance. 
Heureuse est l ' âme de c e -
lui qui craint le Se igneur . 
Sur qui a - t - i l les yeux? et 
qu i est sa force? L e s yeux 
du Se igneur v e i l l en t " su r 
ceux qui le cra ignent : il 
est la source de leur puis-



sance , le soutien de leur 
f o r c e , l eur abri contre la 
cha leur et l eur ombre 
cont re l 'ardeur du j our , i l 
p rév ient leur chute e t les 
secourt s ' i ls t ombent , il 
é lève leur âme et i l lumine 
leurs y eux , il l eur donne 
la santé , la v i e et la bénédict ion. V o u s , S e i g n e u r , 
ayez pit ié de nous. — ft. Rendons grâces à Dieu. 

nis, et ad jutór ium casus, 
exâltans ân imam, e t i l l ù -
minans ócu los , dans Sa-
nitätern, et v i t am , et be-
ned ic t i ónem. Tu a u t e m , 
Domine , m ise ré re nobis . 
— ft. Deo grât ias. 

ft. C e l u i - c i a connu la 
jus t i c e , et il a vu des 
choses merve i l l euses ; i l a 
pr ié le Très-Haut , * E t i l a 
été t rouvé au nombre des 
saints. {T. P. A l lé lu ia . ) — 
y . C'est là l ' h omme qui a 
mépr i sé la v ie du monde 
et mér i t é le c ie l . — * E t i l 
a été. — Glo i re au P è r e , et 
au F i l s et au Saint-Espri t . 
- * Et i l a été. 

ft. Iste cognov i t jus t i -
t i am, et v id i t mirabi l ia 
m a g n a , et exoràvit Al t is-
s i m u m , * Et invéntus est 
in nùmero sanctorum. 
(T. P. A l l e lu i a . )— f . Iste 
est qui contémpsit v i tam 
m u n d i , et pervén i t ad 
cceléstia regna. — * E t 
invéntus. — Glòria Patr i , 
et F i l i o , et Spir i tu i san-
cto. — * Et inventus. 

AU DEUXIEME NOCTURNE 

Au Temps pascal, on ne dit que la première 
Antienne, avec les trois Psaumes. 

Ant. Invocântem. 

Psaume Cum invocâ r em , p. 600. 

Ant. Invocântem * ex-
audivit Dominus sanctum 
suum : Dominus exaudi -
vit e u m , et constituit 
e u m in pace. (T. P. A l -
l e lù ia . ) 

Ant. L e Se igneur a en-
tendu l ' h o m m e vertueux 
qu i l 'a i nvoqué : le S e i -
gneur l 'a exaucé , et il l 'a 
a f f e rmi dans la paix. (T. P. 
Al l é lu ia . ) 

Ant. Lai'téntur omnes . 

PSAUME 5 

SEIGNEUR, prêtez l ' o re i l l e 1 ̂ E R B A mea âuribus pér-
à mes paro les , écoutez V c i pe , Domine : * in-

le cr i de mon cœur. I t é l l i ge c l amôrem m e u m . 

Intènde voci orat ion is 
m e s , * Rex meus et 
Deus meus. 

Quón iam ad te o ràbo , 
* Dòmine , mane exàudies 
vocem meam. 

Mane astàbo t i b i , et 
v i d ébo , * quón iam non 
Deus volens iniquitàtem 
tu es. 

N e q u e habitàbit juxta 
te ma l i gnus , * - neque 
permanébunt injusti ante 
oculos tuos. 

Odisti omnes qu i ope -
ràntur in iqui tàtem : * per -
des omnes qu i loquùntur 
mendàc ium. 

V i r u m sànguinum et 
dolósum abominàbi tur 
Dominus : * e go autem 
in mult i tùdine mise r i có r -
dise t u s . 

In t ro ibo in d o m u m 
tuam : * adoràbo ad t em-
plum sanctum tuum in 
t imóre tuo. 

D ò m i n e , deduc me in 
justitia tua : * propter in i -
micos meos d i r i ge in con-
spéctu tuo v iam m e a m . 

Quóniam non est in 
ore e ó rum véritas : * co r 
eórum vanum est. 

S epó l c rum patens est 
guttur e ó r u m , l inguis 
suis dolóse agébant : * 
jùdica i l los , Deus. 

Décidant a cogi tat ió-
nibus suis : secundum 
mul t i tùd inemimpie tâ tum 
eórum expél le eos : * q u ó -
niam irr i tavérunt t e , Dò -
mine . 

Soyez attenti f à la vo ix 
de ma p r i è r e , ô mon Ro i 
et mon Dieu ! 

Car c 'est vous que j e 
p r i e ra i , Se igneur , et vous 
m'exaucerez dès le mat in. 

Oui, dès le mat in, j e me 
présenterai à vous , et j e 
considérerai que vous êtes 
le Dieu ennemi de l ' in iqui té . 

Le méchant n 'habitera 
pas près de vous, et les 
h o m m e s injustes ne reste-
ront pas devant vos yeux. 

Vous haïssez tous ceux 
qu i commettent l ' i n i qu i t é ; 
vous perdrez tous ceux qu i 
pro fèrent l e mensonge . 

L ' h o m m e de sang et le 
fourbe seront en abomina-
tion au Se i gneur : p o u r 
moi , j ' e spère dans la m u l -
titude de vos misér i cordes . 

J 'entrera i dans votre 
ma i son , e t , péné t ré de 
votre cra inte , j e vous adore-
rai dans votre saint t emple . 

Se i gneur , conduisez-moi 
dans votre just ice, et, à cause 
de mes ennemis , faites-moi 
marcher en votre présence . 

Car la vér i té n'est pas 
sur leurs l è v r es , et la v a -
nité est dans leur cœur . 

L e u r bouche est un sé -
pulcre ouve r t , l eur langue 
est un instrument de ruse : 
j u g e z - l e s , ô mon D i e u ! 

Qu' i ls soient renversés 
dans l eurs pro je ts ; qu ' i l s 
soient repoussés par vous , 
à cause de la mult i tude 
de leurs imp ié tés , car i ls 
vous ont i r r i t é , Se igneur . 
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Que la j o i e soit pour tous 
ceux qu i espèrent en vous : 
i ls seront é te rne l l ement 
heureux, et vous habiterez 
en eux. 

Qu' i ls se g l o r i f i en t en 
vous, tous ceux qui a iment 
votre nom, parce que vous 
bén i r e z le juste . 

Vos bontés ont été pour 
nous, Se i gneur , notre bou-
c l i e r e t notre couronne . 

Glo i re au P è r e , etc. 
Ant. Que la j o i e soit pour 

tous ceux qui espèrent en 
v o u s , Se i gneur : car vous 
avez béni le jus t e , et vos 
bontés on t été pour lui un 
bouc l i e r et une couronne . 

Et teténtur omnes qui 
sperant in te : * in aetér-
num exsultábunt, et ha -
bitábis in e is. 

Et g lor iabúntur in te 
omnes qui di l igunt n o -
m e n tuum ; * quón iam 
tu benedices justo. 

Dómine , ut scuto bonse 
voluntátis tu® * co ro -
násti nos. 

Glor ia P a t r i , etc. 
Ant. Laíténtur omnes * 

qui sperant in t e , Dó-
m i n e , quón iam tu bene-
dixísti justo : scuto bonje 
voluntátis tu33 coronást i 
eum. 

A MATINES 

ABSOLUTION 

Ant. Dómine . 

Psaume D ó m i n e , Dominus noster, p. 517. 

Ant. S e i gneur mon Dieu, 
que vo t re nom est grand 
pa r toute la terre ! vous 
avez couronné de g lo i r e et 
d 'honneur l ' h o m m e v e r -
tueux , et vous lui avez 
donné l ' e m p i r e sur les 
œuvres de vos mains . 

Ant. Dòmine , * D o m i -
nus noster , quam a d m i -
räbi le est nomen t u u m , 
in univèrsa terra : quia 
glòria et honóre corona-
sti sanctum t u u m , et 
constituisti è u m super 
òpera mànuum tuàrum. 

Au lieu de l'Antienne D o m i n e , au Temps pascal, 
on répète la première : I n v o e á n t e m , p. 618. 

f . La bouche du juste 
annoncera la sagesse. [T. 
P. A l l é lu ia . ) — s). Et sa 
langue publ iera la just ice. 
(T. P. A l lé lu ia . ) 

f . Os jus t i meditábitur 
sapiéntiam. (T. P. A l l e -
lùia.) — B). Et l ingua ejus 
loquétur jud i c ium. (T. P. 
Al le lù ia . ) 

Pa t e r noster , à voix basse. 

y . E t ne nous induisez I f . Et ne nos inducas 
jas en tentat ion. — B). Mais in tentat ionem. — B). Sed 
ié l ivrez-nous du ma l . I l ibéra nos a malo . 

Ipsius pietas et miser i -
còrdia nos ádjuvet , qui 

cum Pâtre et Spir i ta san-
c to , v iv i t et régnât in 
sœcula sasculórum. — R). 
A m e n . 

QUELLES nous v i ennent 
. en aide la bonté et la 

misér i corde de celui qui 
avec le Pè r e et le Sa int -
Espr i t , vit et r ègne é ter -
ne l l ement . - R!. A ins i 
so i t - i l . 

Le Lecteur : 

Jube , D o m n e , b ened i - i Mon P è r e , d o n n e z - m o i 
e r e - ' I votre bénédict ion. 

BÉNÉDICTION 

Deus Pa te r omnipotens 
sit nobis propit ius et Cle-
mens. — S). A m e n . 

Que Dieu le P è r e tout-
puissant nous soit p rop i ce 
et misér icord ieux . — B). 
A ins i s o i t - i l . 

QUATRIÈME LEÇON 

JOÁNNES BAPTÎSTA d e la 
Sa l l e , R h e m i s c laro 

gènere ortus, puer adhuc 
mór ibus e t factis in so r -
te m Dòmin i se vocándum 
et sanctimònise laude 
honestándum porténdit . 
Adoléscens in Rheméns i 
académia lítteras ac phi -
losóphicas discipl inas di-
dicit : quo tèmpore etsi 
ob àn im i virtútes et ála-
c re ingén ium ac suáve 
omnibus carus esset , ab 
sequálium tamen soc ie-
táte abhorrébat, ut so l i -
tùdini addíctus fac í l ius 
Deo vacáret. In c l e r i cá-
l e m mi l í t i am j a m p r í d e m 
cooptátus, sextodéc imo 
setátis anno inter R h e -
ménses canónicos adscrí-
ptus est. Luté t iam Par i -

TEAN-BAPTISTE de la Sal le , 
J ne a R e i m s d 'une fa-
m i l l e nob l e , fit présager 
des l ' en f ance . par ses 
m œ u r s et toute sa con-
dui te , qu' i l serait un j ou r 
appelé au sacerdoce et vé-
néré c o m m e un saint. A 
l 'âge de l 'adolescence, il 
étudia les lettres et la 
phi losophie au co l lège de 
R e i m s . Quoique ses vertus 
e t la douce gaieté de son 
caractère le fissent a imer 
de tous ceux qui l 'appro-
chaient, i l évitait la société 
d e ses cond isc ip l es , afin 
de s 'adonner plus l i b r e -
ment dans la sol i tude au 
serv ice de Dieu. I l appar-
tenait déjà depuis l ong -
temps à la mi l i ce c lér icale 
l o rsque , à seize ans , il fut 



n o m m é chano inede Re ims. 
I l se rendit à Par i s pour 
é tud ier la théolog ie en Sor-
bonne , et fut admis au sé-
mina i re de Sa in t -Su lp i ce . 
Mais bientôt la mort de ses 
parents l 'ob l igea de rentrer 
chez lui pour se consacrer 
à l 'éducat ion de ses f rères . 
I l s'acquitta de cette charge 
sans in t e r rompre l 'étude 
des sciences sacrées, et 
avec le plus heureux suc-
cès , c o m m e l ' é vénement le 
prouva. Vous , Se igneur , 
ayez pit ié de nous. — RI. 
R e n d o n s grâces à Dieu. 

R). Le Seigneur l 'a com-
b l é d 'honneur ; i l l 'a gardé 
contre ses ennemis et l'a 
dé fendu contre, les séduc-
teurs. * Et i l lu i a donné 
une g lo i r e é terne l l e . (T. P. 
Al l é lu ia . ) — y . L e Se igneur 
a condui t le juste par les 
voies droites et lui a mont ré 
le royaume des c ieux. — 
* E t il lui a donné . 

s iórum, theológias in Sor-
bónica universìtàte datù-
rus ó p e r a m , conténdi t , 
atque in Sulp i t iànum se-
m inà r ium adscitus est. A t 
brev i paréntibus orbàtus, 
d o m u m régredi coàctus , 
f ratres educàndos suscé-
pit ; quod , sc ient iàrum 
inter im sacràrum studia 
non intermittens, óp t imo 
c u m fructu prsestitit, uti 
éxitus comprobàv i t . T u 
a u t e m . D ò m i n e , m ise ré re 
nobis. — ft. Deo grà-
tias. 

B). Honéstum fec i t i l -
ium Dóminus , et cus to -
d i v i e u m ab i n im i c i s , et 
a seductóribus tutàvit i l -
ium : * Et dedit i l l i cla-
r i tàtem a t é r n a m . (T. P. 
Al l e lù ia . ) — f . Justum 
dedùxi t Dóminus pe r vias 
rectas, et osténdit i l l i re-
gnu m Dei . — * E t dedit 
i l l i . 

Le Lecteur 

Mon P è r e , d o n n e z - m o i 
votre bénédict ion. 

Jube , D o m n e , bened i -
cere . 

Que Jésus-Chr is t nous 
donne les jo ies de la v ie 
é t e rne l l e .— R). Ainsi soit-il. 

BÉNÉDICTION 

Christus perpétuas det 
nobis gáudia v i t a . — RJ. 
A m e n . 

CINQUIÈME LEÇON 

ELEVÉ enlin au sacerdoce, 
on le vit , jusqu'à la f in 

de sa v i e , monter à l'autel 
a v e c la m ê m e foi extraor-

SA C E R D Ó T I O demum 
auctus, qua prastânt i 

fide an imique a rdó r e pri-
m u m ad aram f e c i t , eis-

dem toto v i t e t èmpo r e 
sacris est operàtus. I n -
térea salùtis a n i m ó r u m 
stùdio incénsus, totum in 
eo rùmdem uti l i tàtem sese 
impéndit . Soró rum a Jesu 
in fànte , puél l is educàn-
dis inst itutàrum, r é g i m e n 
suscépit, eàsque non mo -
do prudent iss ime est m o -
deratus, sed ab excidio 
vindicàvit . H inc porro 
àn imum advér l i t àd pùe-
ros de plebe re l ig ióne bo-
nisque mór ibus i n f o r -
màndos. A t q u e in hoc 
quidem i l lum suscitàve-
rat Deus, ut sci l icet , nova 
in Ecclèsia sua re l i g iosó-
rum hóminum famil ia 
condita, puerórum, p r a -
sért im pàuperum, scholis 
perènni e f f i cac ique ra-
tióne consùleret. Deman-
dàtum vero a Dei p rov i -
déntia munus , pe r con-
tradictiónes p lu r imas 
magnàsque a r ù m n a s fe-
l ic iter imp l é v i t , fundàta 
Fratrum sodalitàte, quam 
a Schol is christ iànis nun-
cupàvit . Tu a u t e m , D ò -
mine , m ise ré re nobis. 
— lì). Deo gràtias. 

fi. Amàv i t eum Dómi -
nus, e t ornàvit eum : sto-
lam g l ò r i a induit eum : 

Et ad portas paradisi 
coronâv i t eum. (T. P. 
Al l e lù ia . ) — Indui t 
eum Dóminus lor icam 

dinaire et la m ê m e f e rveur 
qu'au p remie r j ou r . E m -
brasé du zèle du salut des 
âmes , i l se dévoua tout 
ent ier à leur serv ice . Il 
accepta la direct ion des 
Sœurs dites de l 'Enfant 
Jésus, vouées à l 'éducation 
des j e u n e s filles, et non 
seulement il sut les d i r i g e r 
avec une prudence con-
s o m m é e , mais encore il 
les sauva d 'une ru ine ab-
so lue et imminen t e . I l fut 
ainsi amené à s 'occuper de 
la f o rmat i on des enfants 
du peuple à la prat ique de 
la r e l i g i on et des bonnes 
mœurs . Dieu l 'avait en ef fet 
suscité pour établir d 'une 
man i è r e e f f i cace et durab le 
l 'œuvre des écoles pour les 
e n f a n t s , pr inc ipa lement 
pour les enfants pauvres , 
par la fondat ion d 'une nou-
ve l le f am i l l e re l ig ieuse . I l 
accompl i t heureusement sa 
mission prov ident i e l l e , à 
t raversd ' innombrab les con-
tradict ions et de cruel les 
ép r euves , en fondant la 
congrégat ion à laque l l e i l 
donna le nom de Frè res 
des Ecoles chrét iennes . 
V o u s , Se igneur , ayez pit ié 
de nous. — IÎ). Rendons 
grâces à Dieu. 

ft. L e Se i gneur l 'a a imé, 
et il l'a o r n é de ses dons , 
il l 'a revêtu d 'une robe d e 
g lo i re . * Et i l l 'a couronné 
a la porte du paradis. (T. P. 
Al lé luia. ) — y . L e Se i gneur 
lui a donné pour cuirasse 



la f o i , et i l l 'a honoré . — i f i d e i , et ornâv i t eum. — 
* Et il l'a couronné . I * E t ad portas. 

Le Lecteur : 

M o n P è r e , donnez - mo i i Jube , D o m n e , b ened i -
votre bénéd ic t ion . I cere . 

BÉNÉDICTION 

Que Dieu a l lume dans i I g n e m sui amôr i s ac -
nos cœurs le feu de son céndat Deus in côrdibus 
amour . — B). A ins i s o i t - i l . 1 nostr is . — B). A m e n . 

SIXIÈME LEÇON 

IL commença par r éun i r 
chez lui ceux qu' i l vou-

la i t associer à cette œuvre 
importante et d i f f ic i le ; 
puis , les ayant établis dans 
une maison m ieux appro-
p r i é e à cette fin, i l les sou-
mit , par une excel lente 
d isc ip l ine , à des lo is et à 
des règles, qu i furent con-
firmées plus tard par l 'au-
tor i té du pape Beno î t X I I I . 
Son humi l i t é pro fonde et 
son amour de la pauvreté 
l e portèrent d 'abord à se 
démettre de son canonicat 
et à d istr ibuer tous ses 
biens aux pauvres . P lus 
t a r d , après plusieurs ten-
tatives de m ê m e genre res-
tées sans succès, il alla 
jusqu'à abd iquer de son 
p le in g r é le gouvernement 
de l ' Inst itut f ondé par lui . 
Dès l o r s , sans r i en re lâ-
c h e r toutefois de sa sol l i -
c i tude pour ses Frè res et 
pour les écoles qu ' i l avait 
ouvertes en plusieurs en-
droits, i l c ommença à s ' im-
mo l e r p lus complè tement 

ÄDJÜNCTOS ig i tur sibi 
homines in gravi òpere 

et àrduo, apud se p r i m u m 
suscépit ; tum aptiór i in 
sede consti tùtos d isc i -
pl ina sua óp t ime imbui t 
i is l ég ibus sapienl ibùs-
que inst i tùl is , q u e póstea 
a Benedicto dèc imo tér t io 
sunt conf i rmàta. Ex d e -
miss ióne àn im i ac pau-
pertàtis amóre p r i m u m 
canonicàtu se abdicàvi t 
omn ióque sua bona in 
pàuperes e r ogàv i t ; qu in 
ét iam sérius, quod frustra 
srepius tentàverat, fundàt i 
a se Institùti r é g imen 
sponte depósuit. N i h i l ta-
rnen in ter im de F ra t rum 
sol l ic i tudine remi t tens 
deque schol is ab eo, plù-
r ibus j a m loc is , apér t i s , 
impéns ius Deo vacare 
ccepit. Assidue j e j ùn i i s , 
f lagél l is a l i isque asperi-
tàtibus in se ipsum s e -
v i ens , noctes oràndo du-
cébat. Donec virtt ìt ibus 
òmnibus consp i cuus ,p re -
sért im obediént ia , stùdio 

A MATINES 

d i v i n e voluntàtis imp lén-
d e , amóre ac devot ióne 
in Apostó l icam Sedem , 
mér i t i s onùstus, sacra-
mént is rite suscépt i s , 
obdo rm i v i t in Dòmino 
annos natus duo de sep-
tuaginta. Eum Leo déc i -
mus tértius Pónt i f ex Mà-
x imus Beatórum catálogo 
inséruit ; novisque fu ì -
gén tem signis anno jubi-
l e i m i l l ès imo non ingen -
tés imo Sanctórum honó-
r ibus decorávit . Tu au-
t e m , D ò m i n e , m ise ré re 
nobis. — Deo grátias. 

à Dieu. App l i qué sans cesse 
à rédu i re son corps en 
serv i tude pa r les j e û n e s , 
par les f lagel lations et les 
autres austérités, il passait 
les nuits en oraison ; j us -
qu'à ce qu ' en f in , devenu 
un modè le éminent de 
toutes les ver tus , un mo -
dèle d 'obéissance surtout , 
par son zèle pour l ' accom-
p l i ssement de la vo lonté 
d i v ine , par son amour et 
son dévouement pour le 
S iège aposto l ique , chargé 
de mér i t es , ayant reçu les 
sac r ements , i l s ' endormi t 
dans l e Se igneur , à l 'âge 

de so ixante-hui t ans. Le Souvera in Pont i f e Léon X I I I 
l ' inscr iv i t au catalogue des B ienheureux ; plus t a rd , 
i n f o rmé de l 'éc lat de ses nouveaux miracles, i l l 'é leva 
aux honneurs des Saints, en l 'année sainte du Jubi lé 
mi l neuf cent. V o u s , Se i gneur , ayez p i t i é de nous. 
— Rendons grâces à Dieu. 

A . Iste homo perfecit 
omnia q u e locutus est 
ei Deus , et d ix i t ad 
e u m : Ing r ede re in r e -
qu i em m e a m , * Quia te 
v id i jus tum co ram me ex 
omnibus g in t ibus . (T.P. 
Al le lu ia . ) — f . Is le est 
qu i contempsit v i tam 
m u n d i , et pervenit ad 
ccelestia regna. — * Quia 
te vidi jus tum. — Gloria 
Pa t r i , et F i l i o , et Sp i r i -
tui sancto. — * Quia le 
v id i . 

iî). Cet h o m m e a fait tout 
ce que lui avait prescr i t le 
Se igneur , et Dieu lui a dit : 
P rends place dans mon 
repos , * car j e t'ai t rouvé 
juste devant m o i , pa rmi 
toutes les nations. (T. P. 
Al le lùia. ) - f . C'est là 
l ' h omme qui a mépr isé la 
v ie du m o n d e , et a mér i t é 
l e r oyaume du cie l . — 
* Car j e t'ai t rouvé. — 
Gloire au P è r e , au F i ls et 
au Sa int -Espr i t . — * Car 
j e t'ai t rouvé. 



AU TROISIEME NOCTURNE 

Au Temps pascal, on ne dit que la première 
Antienne, avec les trois Psaumes. 

Ant. Domine . 

PSAUME 14 

0 SEIGNEUR, qui habitera 
dans votre tabernacle , 

et qui reposera sur votre 
montagne sainte? 

Celui qu i marche dans 
l ' innocence et qu i prat ique 
la just ice. 

Ce lu i qui dit la vérité 
dans son cœur, et qui n'a 
pas d 'art i f ice dans ses pa-
ro les . 

Celui qu i ne fait point 
de mal à son prochain et 
qui n'a point écouté les 
ca lomnies contre ses f rères . 

Celui qui regarde le per-
ve rs c o m m e un néant , et 
qu i honore l ' h omme cra i -
gnant Dieu ; 

Celui dont les serments 
ne t rompent p a s ; qu i ne 
donne point son argent à 
usure , et ne reçoit point 
de présents pour opp r ime r 
l ' innocent . 

Celui qu i est ainsi fidèle 
ne sera j ama is ébranlé . 

G lo i r e au P è r e , etc. 
Ant. S e i gneu r , ce saint 

habitera dans votre taber-
nacle : il a prat iqué la jus-
t i c e , il reposera sur votre 
montagne sainte. (T. P. 
Al lé luia. ) 

PSAUME 20 

DÓMINE, quis habitábit 
in tabernáculo tuo? * 

aut quis requiéscet in 
monte sancto tuo? 

Qui ing réd i turs ine má-
cu la , * et operátur just í -
t iam. 

Qui loqui tur ver i tátem 
in corde suo : * qu i non 
eg i t do lum in l ingua sua. 

N e c fecit p r ó x i m o suo 
m a l u m , * et opp rob r ium 
non accépit advérsus 
próx imos su os. 

Ad n ih i lum dedúctus 
est in conspéctu ejus ma-
l í gnus ; * t iméntes autem 
D ó m i n u m glor í f icat . 

Qui ju ra t p róx imo suo, 
et non d é c i p i t : " qui pe-
cúniam suam non dedit 
ad usúram, et muñera 
super innocéntem non 
accépit . 

Qui facit hsec, * non 
movébi tur in Eetérnum. 

Glor ia P a t r i , etc. 
Ant. D ó m i n e , * iste 

sanetus habitábit in ta-
bernáculo tuo : operátus 
est jus t í t iam, requiéscet 
in monte sancto tuo. ( T . 
P. A l le luia. ) 

Ant. V i t am pétiit. 

DÒMINE, in virtùte tua 
laetàbitur rex, * et su-

per salutare tuum exsul-
tàbit veheménter . 

Desidér ium cordis e jus 
tribù isti ei , * et voluntàte 
labiórum ejus non f rau-
dasti eum. 

Quóniam preven is t i 
eum in benedict ionibus 
dulcédinis : * posuisti in 
càpite ejus co rónam de 
làpide pretióso. 

Vitam péti it a t e , * et 
tribuisti ei long i tudinem 
d i é rum, in s e c u l u m et 
in sfeculum secu l i . 

Magna est g lòr ia e jus 
in salutàri tuo : * g l ó r iam 
et magnum decó r em im-
pónes super eum. 

Quóniam dabis eum in 
benedict iónem in sascu-
lum saeculi : * le t i f icàbis 
eum in gàudio cum vultu 
tuo. 

Quóniam rex sperat in 
D ò m i n o , * et in miser i -
còrdia Al t iss imi non corn-
ino vébitur. 

Inveniàtur manus tua 
òmnibus in imic is tuis : 

déxtera tua invén ia t 
o m n e s , qui te odérunt. 

Pones eos ut c l ibanum 
ignis in tèmpore vultus 
tui : * Dóminus in ira sua 
conturbàbit eos, et devo-
ràbit eos ignis. 

Fructum eórum de 

SEIGNEUR, le roi se r é -
jou i ra dans votre f o r c e ; 

il tressaill ira d 'a l l égresse , 
à cause du salut que vous 
lui avez procuré . 

Vous lui avez accordé 
le dés ir de son cœur , et 
vous n 'avez pas déçu la 
pr iè re de ses lèvres. 

Vous l 'avez prévenu des 
bénédict ions de votre clé-
m e n c e ; vous avez placé 
sur sa tête une couronne 
de p ier res précieuses. 

I l vous a demandé la v ie , 
et vous lui avez accordé la 
longueur des j o u r s , dans 
le l emps et dans l 'éternité. 

L e salut qu i v ient de vous 
est pour lui une g rande 
g lo i re ; vous l ' env i ronnerez 
de g lo i r e et de beauté. 

Vous f e r e z de lui un su-
je t de bénédict ions é ter -
nel les : vous le r empl i r e z 
de j o i e par la vue de votre 
visage. 

L e ro i a m i s sa conf iance 
dans le Se i gneur , et la 
misé r i co rde du T r è s - H a u t 
le rendra inébranlable . 

Que votre main s 'é tende 
sur tous vos ennem i s ; que 
votre dro i te se fasse sent ir à 
tous ceux qui vous haïssent. 

Vous les embraserez 
c o m m e un f our ardent , l e 
j o u r où apparaîtra votre 
visage. Le S e i gneu r , dans 
sa c o l è r e , les e f f ra i e ra , e t 
le f eu les dévorera . 

Vous ex te rminerez leurs 
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enfants de dessus la t e r r e , terra perdes , * et semen 
et leur race du mi l ieu des eôrum a f i l i is hôminum. 
hommes . 

Car i ls ont travai l lé à fa ire Quôn iam decl inavérunt 
tomber toute sorte de maux in te mala : * cogitavé-
sur vous : les desseins qu ' i l s runt cons i l ia , quœ non 
ont conçus n'ont pu subsis- potuérunt stabil ire. 
t e r . 

Vous l eur ferez t ourner Quôniam pones eos 
l e dos ; et vous lancerez dorsum : * in re l iqui is 
vos dern ières f lèches contre tuis prœparâbis vultum 
leur v isage. eô rum. 

L e v e z - v o u s , S e i gneu r , Exa l târe , D o m i n e , in 
dans votre f o r c e : nos virtute tua : * cantâbi-
hymnes et nos instruments mus et psal lémus virtûtes 
cé lébreront vos v icto ires, tuas. 

Glo i re au P è r e , etc. Glor ia P a t r i , etc. 
Ant. I l vous a demandé Ant. V i t am pét i i t * a 

la v i e , et vous la lui avez te , et tribuisti e i , Dô-
acco rdée , Se i gneur ; vous mine : g l ô r i am et ma-
l 'avez env i ronné de g lo i r e gnum decô r em impo-
et de beauté ; vous avez suisti super e u m ; po-
placé sur sa tête une cou- suisti in câpite e jus co-
ronnedep i e r r espréc i euses , rônam de lapide pretiôso. 

Ant. H i c accipiet 

Psaume D ô m i n i est t e r ra , p. 520. 

Ant. Ce lu i - l à recevra la Ant. H i c accipiet * be-
bénédict ion du Se i gneu r , ned ic t iônem a Domino , 
et obtiendra misér i corde de et miser i côrd iam a Deo 
Dieu son Sauveur : car salutàri s u o , quia hœc 
te l l e est la race de ceux est generât io quœrén-
qui che rchen t le Se igneur , t ium Dôminum. 
Au lieu de l'Antienne H ic accipiet , au Temps pascal, 

on répète la première D o m i n e , p. 626. 

y . La lo i de Dieu est f . Lex Dei e jus in 
dans son cœur . (T. P. A l - corde ipsius. (T. P. Alle-
lé lu ia . ) — BJ. E t ses pas ne lû ia . ) — R). Et non sup-
chance l leront point. (T. P. plantabuntur gressus e-
A l l é lu ia . ) [us. (T. P. A l lé luia. ) 

Pa te r noster, à voix basse. 

f . Et ne nous induisez | f . Et ne nos indûcas 



voyez quels puissants r e m -
parts i l a construits pour 
protéger l eur faiblesse ; 
que l zè le il dép lo ie , quel 
soin i l se donne, pour év i -
ter qu' i ls ne soient perdus. 
D 'une part, en effet, i l me-
nace des dernières peines 
ceux qu i les t rompent ; 
d 'autre par t , il promet la 
plus haute récompense à 
ceux qui prennent soin 
d ' eux , et il con f i rme sa 

in tutélam tenùium m œ -
nia e réxer i t , e t quantum 
studium, curàmque hâ-
beat , ne perdântur, tum 
quia suprémas dec ip ién-
tibus eos pœnas staluit , 
tum quia s u m m a m pol l i -
cétur m e r c é d e m his qu i 
curam eó rum suscipiunt, 
idque tam suo,quamPa tris 
e xémp lo corroborât . Tu 
autem, Domine , miserére 
nobis. — Ri. Deo grâtias. 

paro le aussi bien par son , 
p ropre e x emp l e que par celui de son P è r e . Vous , Se i -
gneur , ayez p i t i é de nous .— itj. Rendons grâces à Dieu. 

i5J. Cet h o m m e a opéré de 
g randes choses devant Dieu, 
et il a loué le Se igneur de 
tout son cœur. * Qu' i l in -
tercède pour l'es péchés de 
tous les peuples. [T. P. Al-
lé luia. ) — f . Vo ic i l ' h omme 
i r r éprochab l e , le véritable 
ami de D i e u , celui qu i se 
garde de toute action mau-
va ise , et conserve son in -
nocence . — * Qu'i l in ter -
cède. 

li). Iste est qu i ante 
Deum magnas virtutes 
operâtus est , et de omni 
corde suo laudâvit Do -
m i n u m : * Ipse intercé-
dât p ro peccat is omn ium 
popu ló rum. ( T. P. A l l e -
lùia. ) — f . Ecce homo 
s ine q u e r è l a , v e rus Dei 
cultor, àbstinens se ab 
omni òpe r e ma l o , et pér-
manens in innocéntia 
sua. — * Ipse intercédât. 

Le Lecteur 

Mon P è r e , donnez - moi I Jube , D o m n e , benedi-
votre bénédic t ion. I cere. 

BÉNÉDICTION 
Que ce lu i dont nous c é -

lébrons la fê te intercède 
pour nous auprès du Se i -
gneur . — i î . A ins i so i t - i l . 

Cujus f es tum cól imus 
ipse intercédât p ro nobis 
ad D o m i n u m . — it). Amen. 

HUITIÈME LEÇON 

Nous donc ici imitons l e 
S e i gneu r , et ne négl i -

geons r ien pour nos frères, 
DÓMINUM ig i tur étiam 

nos i m i t é m u r , et ni-
hi l p ro f rátr ibus omittá-

mus, él iam e ó r u m , q u » 
humíl ia, v í l iaque n ím ium 
vidéntur : sed si a d m i -
nistratióne nostra ét iam 
opus fùe r i t , quamvis té-
nuis, atque abjéetus qu i -
d e m , cui administrán-
dum s i t , fùe r i t ; quamvis 
àrdua nobis r es , atque 
labóris plena esse videá-
tur, omnia ha?c p ro f r a -
tris salùte tolerabil ióra 
fáci l ióraque, o ro , v ideán-
tur : tanto en im stùdio , 
tantáque cura Deus di-
gnam e'sse án imam os-
téndit, ut ñeque Fi l io suo 
pepércerit . Tu autem. 
Dómine, miserére nobis. 

— R¡. Deo grát ias. 

ft.Sint lumbi vestri prse-
círicti, et l u c è r n a ardén-
tes in mánibus vestris. * 
Et vos s ími les homínibus 
exspectántibus d ó m i n u m 
suum, quando revertátur 
a nùpti is. ( T. P. A l l e -
lùia.) - y . V ig i lá te e r g o , 
quia nescítis qua hora 
Dóminus vester ventùrus 
sit. — * Et vos s ími les . 
— Gloria Pa t r i , et F i l io , 
et Spir ítui sancto. — * Et 
vos s ími les . 

pas m ê m e ce qui parai t 
bas ou de peu d ' i m p o r -
tance. Mais si que lqu 'un a 
besoin de notre serv i ce , 
que lque petit et mépr isé 
que soit celui qui le r é -
c l ame , que lque di f f ic i le ou 
pénib le que paraisse le 
se rv i ce , que tout , j e vous 
en prie, vous paraisse pos-
sible et m ê m e faci le pour 
le salut de votre f r è re . 
Car , pour nous mont re r 
de quel amour et de que l 
soin l 'âme est d i g n e , Dieu 
n'a pas épargné son propre 
Fi ls . Vous, Se igneur , ayez 
pitié de nous. — ft. Rendons 
grâces à Dieu. 

fi. Que vos re ins soient 
entourés d 'une ce inture, e t 
que vos lampes brû lent en 
vos mains. Soyez c o m m e des 
serv i teurs qu i attendent 

3ue l eur maî tre r e v i enne 
es noces. (T. P. A l l é lu ia . ) 

— f . Ve i l l e z donc, car vous 
ne savez à que l l e heure 
votre Se i gneur v iendra. — 
* Soyez c o m m e des se r v i -
teurs.— Gloire au Père , e tau 
Fils, et au Saint-Espr i t . — ' 
Soyez c o m m e des serviteurs. 

Le Lecteur : 

Jube, D o m n e , benedi-1 Mon P è r e , d o n n e z - m o i 
e - I votre bénédict ion. 

BÉNÉDICTION 

< „ n i n S - 0 C i e t â t e m , . c i v i u m Q u e l e R o i des Anges 
supernorumperdùca tnos nous conduise à la société 
^mor» - des Saints dans le c i e l . -
A m e n - ft. Ainsi s o i t - i l . 



PUISQU'IL ne nous suffit 
pas de bien v i v r e pour 

être sauvés , e t que nous 
devons enco r e t rava i l ler 
au salut des autres, si nous 
nég l i geons à la fo is et de 
bien v i v re et d 'y exhorter 
nos f rè res , q u e répondrons-
nous? et quel espo i r de 
salut nous restera Quel le 
mission plus g rande cepen-
dant que ce l l e de gouverner 
les âmes e t de f o r m e r les 
mœurs des j eunes g ens? 
Il n 'est certes ni p e i n t r e , 
ni statuaire , ni aucun a r -
tiste qu i at te igne à la hau-
teur de ce lu i qui possède 
l 'art d ' é l ever les j eunes 
gens. Vous , Se igneur , ayez 
pit ié de nous. — R). R e n -
dons grâces à Dieu. 

Si non est nobis satis ad 
salútem, quod virtuóse 

ipsi v ivámus, sed opórtet 
a i i ó rum salútem r e ipsa 
des iderare ; cum ñeque 
nos reete v i vámus, ñeque 
ál ios hor témur , qu id re -
spondéb imus? qufe nobis 
spes salútis ré l iqua e r i t ? 
Quid majus.quarn ánimis 
rnoderár i , quam ado le -
scentulórum f ingere mo-
r e s? Omni certe p ic tóre , 
o m n i certe statuàrio, cas-
ler ísqi ie hujúsmodi ó m n i -
bus exce l l ent ió rem hunc 
duco , qui júvenum án i -
m o s f ingere non ignóre t . 
Tu au t em, D o m i n e , 
miserére nobis. — R). Deo 
grát ias . 

Hymne T e D e u m , p. 95. 

A L A U D E S 

Deus in a d j u t ó r i u m , etc. Glor ia P a t r i , etc. 

Ant. Qui ad just í t iam. 

Psaume Dóminus regnáv i t , p. 537. 

Ant. Ceux qu i ense ignent 
à plusieurs la vo i e de la 
jus t i ce , br i l l e ront c o m m e 
des éto i les pendant toute 
l ' é tern i té . [ T . P . A l l é lu ia . ) 

Ant. Qui ad jus t i t iam* 
erûdiunt mu l t o s , quasi 
stellîe in perpétuas a;ter-
nitâtes fu lgébunt . ( T. P. 
Al le luia. ) 

Ant. Veni te f i l i i . 

Psaume Jubilate D e o , p. 538. 

Ant. Venez , mes enfants, 
é c o u t e z - m o i : j e vous en-
seignerai la crainte du Sei-
gneur . (T. P. A l l é lu ia . ) 

Ant. Veni te , f i l i i , * au-
d i te , me : t i m ó r e m Dò-
min i docébo vos. (T. P. 
Al le lù ia . ) 

fmjjp* 

•A* LAUDES 

A t Ant. Beâtus homo . 

Psaumes Deus, Deus meus « t J J e u s mis 
nost r i , /p. 540. 

Ant. Beâtus homo " Ant. Heureux 
quem tu e rud ie r i s , Do-
m i n e , et de lege tua do-
cùer is eum. ( T . P . A l l e -
lù ia . ) 

Ant. Declarât io . 

Cantique Bened ic i t e , p. 542. 
Ant. Declarâtio * ser-

mónum tuórum i l lùmi -
na t , et inte l léctum dat 
pârvul is . (2'. P . A l l dù i a . ) 

l ' h omme 
que vous instruisez , Sei-
gneur , et à qui vous ensei-
gnez votre loi . [T. P. A l l é -
luia. ) 

A nt._ La clarté de vos 
ense ignements répand la 
lumière , et donne l ' intel l i -
gence aux petits enfants. 
(T. P. A l lé lu ia . ) 

Ant. Bonum est v i ro . 
Psaumes Laudâte D ô m i n u m de cœl i s , Cantate 

D o m i n o , Laudâte D ô m i n u m in sanctis e j u s , p . 545. 

Ant. Bonum est v i ro , * 
cum portàver i t j u g u m ab 
adolescéntia sua. ( T . P . 
Al le lùia. ) 

CAPITOLE. 

BEÀTUS v i r , qu i i n v é n -
tus est s ine m à c u l a , 

et qui post aurum non 
àbi i t , nec speràvit in pe-
cùnia et thesàuris. Quis 
est h i c ? et laudàbiinus 
e u m : f ec i t en im mirab i -
l ia in vita sua. 

B). Deo grátias. 

Ant. I l est bon pour 
l ' h omme de porter l e j oug 
du Se igneur dès son en-
fance . ( T . P. A l l é lu ia . ) 
Eccli, 31. 

HEUREUX l ' h o m m e /qui a 
été t rouvé sans tache, 

qu i n'a pas couru après 
l 'or , et qui n'a pas m is sa 
conf iance dans l 'argent et 
les trésors. Quel est-il ? et 
nous publ ierons ses louan-
ges : car i l a fait des m e r -
ve i l l es pendant sa vie. 

Ê. Rendons grâces à Dieu. 

HYMNE 

Qu i m e n t e , fact is , p é -
ctore 

To tum tibi se t ràd id i t , 
Jesu, beàtum férv id is 
Hymn is Joànnem pàngi -

mus. 

Nous célébrons, dans nos. 
pieux cantiques, le bien-

heureux Jean , qui vous 
consacra, ô Jésus, ses pen-
séès, ses actions, son cœur 
et tout l u i - m ê m e . 
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I l réunit les enfants près 
des sources pures de la 
vertu et de la sc i ence , et 
les fit v en i r à vous, att irés 
par l ' amour . 

C o m m e la rosée ra fra î -
chit le g a z o n , son ensei-
g n e m e n t désaltérait leurs 
tendres âmes ; il leur sema 
de i leurs divines l 'é tro i t 
sent ier du salut. 

Et maintenant du sein 
de la l u m i è r e , où i l s'unit 
au chœur des Anges , qu' i l 
nous obt ienne les mêmes 
grâces et cont inue à p r o -
téger l ' enfance. 

Glo i re soit à vous , ô Jé-
sus, avec l e Pè r e et l 'Es-
pr i t -Sa int . Acco rdez -nous 
de con temp le r votre face 
d iv ine , dont la beauté ravit 
les b ienheureux. 

Ainsi s o i t - i l . 

y . L e Se igneur a con-
duit le juste par l e dro i t 
chemin . (T. P. A l l é l u i a . ) -
H). Et lui a fait vo i r le 
r oyaume de Dieu. (T. P 
Al l é lu ia . ) 1 

Ant. N o n est voluntas. 

Cantique Bened ic tus , p. $50. 

Ant. N o n est voluntas ' 
ante Pa t r em vestrum, qui 
m cœlis es t , ut péreal 
unus de pusi l l is istis. 
(T. P. A l l é lu ia . ) 

Pu ra ad fluénta cón-
vocans 

Virtùtis et s c i e n t i » , 
Ad te ven i re párvulos 
A m o r e ductos cómpulit . 

Utstil la rorans grámina 
Mentes tenél las imbui t : 
Div isque sparsit flóribus 
Arc tam salùtis sémi tam. 

A t nunc supèrno e lù-
mine 

Qui junctus adstat An-I 
gel is 

Haec ipsa nobis impe-
trans 

Pergat tuéri in fánt iam. 
Jesu, l ibi sit g l ò r i a , 

Cum Patre et a lmo Spi-
ritu. . 

Da, quo beántur Coelites.l 
vultu tuo nos pér f ru i . 

A m e n . 

Justum deduxi t Dò-
minus pe r vias rectas.l 
( I . P. A l le lù ia . ) - fi. Eli 
osténdit i l l i r e g n u m Dei.l 
( T. P. A l l e lù ia ) 1 

Ant. Ce n 'est pas la vo -
l on té de votre P è r e , qui 
est dans les d e u x , qu 'un 
seul de ces petits pér isse. 
(T. P. A l l é lu ia . ) 

y . Se igneur , exaucez ma 
pr i è re . — fi. Et que ma voix 
s e l ève jusqu'à vous. 

A PRIME 6 3 5 

Oi'ewiMs Deus, qu i ad christ iánam. Dómine exáudi 
Bened icamus Domino . F i d é l i u m , p. 598. 

Si Von termine ici la récitation de l'Office, on ajoute 

ce qui suit : 

Pa t e r noster, à voix basse. 

J^tT i" r s I zLSt tò^y ire 
. . a m » m a m . Amen. | ™ é , e r n c f i e . fc.ilS!. 

A m e n . 1 avec n o u s . — f i . Ainsi soit-il. 

A P R I M E 

0 » récite le Pa t e r , VAve et le C r edo , à voix basse : 

Deus in ad ju tô r ium, etc. 

HYMNE 

TAM lucis o r to S idéré , i . u l e ve r de l 'astre du 
J D - ^ , P r e C e m u r S " P - A j our , adressons à Dieu p l ices , 
U t in d iùrn is áct ibus, 
Nos servet a nocéntibus. 

L i n g u a m re frœnans 
t émpere t , 

N e litis h o r r o r , insonet : 
\ isum fovéndo cóntegat , 
N e vanitátes háuriat. 

Sint pura cord is in t i -
m a , 

Absístat et vecórdia : 
Carnis terat supérbiam 
l otus c ib íque párcitas. 

Ut, cum dies abscés-
s e r i t , 

Dòmine , exáudi ora-
t ionem m e a m . — fi. El 
c lamor meus ad te véniat. 

»U.V.MUUH a JJieU 
nos humbles pr ières , pour 
qu il da igne nous préserver 
de tout pé r i l . 

Qu' i l mette un f r e i n à 
notre l angue , af in qu 'e l l e 
ne pro f è re aucune paro le 
de d iscorde ; qu ' i l préserve 
aussi nos r egards de toute 
va ine curiosité. 

Que le f ond de nos cœurs 
soit pur, que tout v ice en 
soit bann i , e t que la t em-
perance r é p r i m e l 'orguei l 
de la chair . 

A i n s i , l o rsque le j o u r 

N o c t é m q u e sors redûxe n l ? s ^ p l a C e à l a n u i t > rit r e a u x e - I nous pour rons , pa r une 

Mundi ç e r abst inéntiam t ^ e n f s a " H Ô ^ " 1 " " " " 
Ipsi canamus g l ô r i am . I g 



Gloire à Dieu le P è r e , 
à son Fi ls unique et à l 'Es-
pr i t consolateur, ma in te -
nant et pendant toute l 'é-
tern i té . 

A ins i s o i t - i l . 
Ant. Qui ad just i t iam. 

Psaume Deus in nom ine t u o , p. 556. 

PSAUME 118 

Í DEO Patr i sit g lòr ia , 
E júsque sol i F i l io , 
Cum Spír i tu Parác l i to , 
N u n c et per omne sajcu-

l u m . 
A m e n . 

HEUREUX les h o m m e s 
i r réprochables dans 

leur v o i e , qui suivent la 
loi du Se i gneur . 

Heureux ceux qui s 'ap-
p l iquent à ses c o m m a n d e -
ments , qu i le cherchent 
de tout leur cœur . 

Car ceux qu i c ommet -
tent l ' in iqui té ne marchen t 
po int dans ses voies. 

Vous-même, ô m o n Dieu, 
avez prescr i t l 'exacte ob-
servance de vos préceptes. 

Faites donc que tous mes 
pas soient d i r i gés vers l 'ac-
compl issement de votre loi. 

Je ne serai pas confondu, 
tant que j e serai attenti f à 
tous vos préceptes. 

Je vous rendra i g lo i r e 
par la dro i ture de mon 
cœur , en m'éc la i rant des 
orac les de votre just ice . 

Je suivrai vos o rdon -
nances, et vous ne m'aban-
donnerez jamais . 

Com m en t le j eune h o m -
m e redressera-t- i l sa v o i e ? 
En accomplissant vos pré-
ceptes. 

BE A T I immaculât i in 
v i a , * qui ambulant 

in lege Dòmin i . 

Beati qu i scrutântur 
test imonia ejus : * in toto 
corde exquirunt eum. 

N o n en im qui operân-
tur in i qu i t â t em, * in 
v i is e jus ambulavérunt . 

T u mandasti * mandata 
tua custodiri n im is . 

Ut inam dir igantur vise 
m e ® * ad custodiéndas 
just i f icat iónes tuas. 

T u n c non con fùndar , * 
c u m perspéxero in ò m n i -
bus mandàtis tuis. 

Conf l tébor t ibi in dire-
ct iòne cord is , * in eo 
quod didici judic ia justi-
fiai tu 33. 

Justif icatiònes tuas cu-
stòdiam : * non m e dere-
l inquas usquequàque. 

I n quo còrr ig i t ado l e -
scéntior v i a m suam? 
in custodiéndo sermònes 
tuos. 

«i L a Doxo log i e v a r i e c omme il est indiqué p. 604. 

In toto corde meo ex -
quisivi te : * ne repél las 
m e a mandàt is tuis. 

In corde m e o abscòndi 
e lòquia tua, * ut non pec-
cem t ib i . 

Benedictus e s , D ò m i -
ne : * doce m e just i f ica-
t iònes tuas. 

In làbi is me i s * p r o -
nuntiàvi omnia judic ia 
or is tui. 

In via t es t imon iò rum 
tuòrum delectàtus sum, * 
sicut in òmnibus divit i is . 

I n mandàt is tuis exer-
c ébo r , * et cons ideràbo 
vias tuas. 

In just i f icat iònibus tuis 
meditàbor : * non obl i -
viscar sermònes tuos. 

Glòr ia Pa t r i , etc. 

RETRÌBUE servo tuo, v iv i -
fica m e * et custòdiam 

sermònes tuos. 

Bevé la ò c u l o s . m e o s , * 
et consideràbo mirab i l ia 
de l e g e tua. 

Incoia ego sum in terra: 
* non abscòndas a me 
mandàta tua. 

Concup iv i ! àn ima mea 
desiderare just i f ìcat iònes 
tuas, * in o m n i tèmpore . 

Increpàsti supérbos : * 
ma led i r t i qu i dec l inant 
a mandàtis tuis. 

Au fe r a me opprobr ium 
et c on t émptum, * quia 

Je vous cherche de tout 
mon cœur : ne permettez 
pas que j e m 'é lo igne de 
vos ense ignements . 

Je r e n f e r m e vos paroles 
au fond de mon cœur , af in 
de ne po int vous o f fenser . 

Vous êtes béni à jamais , 
b e i g n e u r ; i ns t ru i s e z -mo i 
de vos saintes lois. 

Mes lèvres se plaisent à 
répeter les arrêts émanés 
de votre bouche. 

Je trouve mes dél ices 
dans la vo ie de vos c o m -
mandements , c o m m e dans 
le plus r iche trésor. 

Je m 'exercera i dans vos 
commandements , et j e con-
sidérerai v o s vo ies . 

Je méd i te ra i vos saintes 
lo i s ; et j e n 'oubl ierai j a -
mais vos ense ignements . 

G lo i re au P è r e , etc. 

RÉPANDEZ votre g râce sur 
votre serv i teur, vivi f iez-

mo i , et j e garderai vos pa-
roles. 

Otez le vo i le qui couvre 
mes yeux, e t j e con temp le -
rai les merve i l l e s de votre 
loi . 

Je suis é t ranger sur la 
terre : ne m e cachez pas 
vos commandements . 

M o n âme désire a r d e m -
ment vos saintes l o i s , en 
tout t emps . 

Vous avez châtié les su-
perbes ; malheur à ceux 
qui s 'écartent de vos voies. 

E lo ignez de moi le m é -
pris et l ' o pp rob r e , car j e 



suis attentif à vos oracles. 
Les pr inces sont montés 

sur l eur siège, et ils m 'ont 
accusé ; et cependant votre 
serviteur s'attachait à mé-
di ter vos just ices. 

Car vos préceptes sont 
mon é tude , et vos juge -
ments me t iennent l ieu de 
conse i l . 

Mon âme s'est attachée 
à la t e r re : r e n d e z - m o i la 
v ie selon votre paro le . 

Je vous ai exposé les voies 
où j e marche , et vous m'a-
vez exaucé : ense ignez-moi 
vos saintes ordonnances . 

D i r i gez -mo i dans les sen-
t iers de vos préceptes, et j e 
médi tera i vos merve i l l es . 

Mon âme fatiguée s'est 
assoupie : for t i f i ez -moi par 
vos paro les . 

É lo ignez de mo i la vo i e 
de l ' i n i qu i t é , et fa i tes-moi 
misér i corde selon votre loi . 

J'ai choisi la vo ie de la 
v é r i t é ; et j e n'ai pas oubl i é 
vos jugements . 

Je m e suis attaché a 
vos c ommandements , Se i -
gneur : que j e ne sois pas 
con fondu. 

J'ai couru dans la vo i e de 
vos préceptes, lorsque vous 
avez di laté mon cœur . 

G lo i r e au P è r e , etc. 

test imonia tua exquis iv i . 
E ten im sedérunt pr ín-

c ipes , et advérsum me 
loquebántur : * servus 
autem tuus exercebátur 
in just i f icat iónibus tuis. 

N a m et test imonia tua 
meditát io mea es t , * et 
cons i l ium m e u m just i f i -
cat iónes tuse. 

Adhes i t pav iménto áni-
ma mea : * vivíf ica m e , 
secundum ve rbum tuum. 

V ias meas enunt iáv i , 
et exaudisti me : * doce 
m e just i f icat iónes tuas. 

V i a m just i f icat iónum 
tuárum ínstrue m e , * et 
exercébor in mirabí l ibus 
tuis. 

Dormitáv i t án ima mea 
p r e t e d i o : * conf i rma 
me in ve rb i s tuis. 

V i a m iniquitát is ámove 
a m e , * et de l ege tua 
mise ré re me i . 

V i a m veritát is e lég i : 
judícia tua non sum obli-
tus. 

Adhes i t es t imonnstu is , 

Dómine : * no l i m e con-
fundere . 

V i a m mandatórum tuó-
rum cucúr r i , * c u m di-
latásti cor m e u m . 

Gloria P a t r i , etc. 

Ant. Ceux qu i ense ignent 
à p lusieurs la vo ie de la 
j u s t i c e , b r i l l e ront c o m m e 
des étoi les pendant toute 
l 'é ternité . (2'. P. A l lé lu ia . ) 

Ant. Qui ad justit iam 
erúdiunt m u l t o s , quasi 
s t e l i » in perpétuas eter-
nità tes fu lgébunt . ( 2". P-
Al le lù ia . ) 

C A P I T U L E . I Tim., i. 

REGI s e cu l ó rum immor -
táli et inv i s ib i l i , sol i 

Deo honor et g lòr ia in 
sécula s e c u l ó r u m . A m e n . 

Deo grátias. 

Âu Ro i immor t e l et i n v i -
s ible des siècles, au seul 

D i eu , honneur et g l o i r e , 
dans les siècles des siècles. 
A ins i so i t - i l . 

Rendons grâces à Dieu. 

REPONS BREF 

Au Temps pascal : 

Chr is te , Fi l i Dei v i v i , 
miserére nobis. A l l e lù ia , 
al lelùia. 

li). Christe, F i l i Dei v i -
vi, miserére nobis . A l l e -
lùia, a l le lùia. 

y . Qui surrexist i a 
mórtuis . 

R). A l l e lù ia , a l le lùia. 
f . Glòr ia P a t r i , et F i -

l i o , et Spir i tu i sancto. 
R). Christe, F i l i Dei v i -

vi , m ise ré re nobis . A l l e -
lù ia , a l le lù ia . 

0 Chr is t , f i ls du Dieu 
v ivant, ayez pit ié de nous. 
Al lé luia, a l lé luia. 

4 . 0 Christ, fils du Dieu 
vivant, ayez p i l i é de nous. 
Al lé luia, a l lé luia. 

y . Vous qu i êtes ressus-
cité d ' entre les morts. 

R). A l lé lu ia , al léluia, 
y . G lo i re au P è r e , et au 

F i ls et au Sa int - Esprit . 
R). 0 Christ, Fi ls du Dieu 

vivant, ayez p i t i é de nous. 
A l lé lu ia , a l lé luia. 

Hors du Temps pascal : 

Chris te , F i l i Dei v i v i , 
miserére nobis. 

R). Christe , F i l i Dei v i -
v i , m ise ré re nobis . 

f . T Qui sedes ad déx-
teram Patr is . 

lì). Miserére nobis . 
ì . Glòr ia Pa t r i , et F i -

l i o , et Spiritui sancto. 
R). Christe, Fi l i Dei v i -

v i , m ise ré re nobis. 

0 Chr is t , Fi ls du Dieu 
vivant, ayez pit ié de nous. 

0 Christ , F i l s du Dieu 
vivant, ayez pitié de nous. 

f . 1 Vous qui êtes assis 
à la dro i te du Pè r e . 

R). Aye z pitié de nous. 
f . Glo ire au Pè r e , au F i ls 

et au Sa in t -Espr i t . 
RL. 0 Christ, Fi ls du Dieu 

v i van t , ayez pit ié de nous. 

De l'Ascension à la Pentecôte, ce f . est ainsi remplacé : 

1 Qui scandis super sidera. I 1 Vous qui vous élevez au-
I dessus des cieux. 



Après le Répons 

f . 0 Chr is t , levez-vous, 
et v ene z à mon aide. (T. P. 
Al lé lu ia . ) — fi. E t sauvez -
nous à cause de votre nom. 
(T. P. A l lé lu ia . ) 

f . Se igneur , exaucez ma 
pr i è re . — fi. Et que ma 
vo i x s 'é lève jusqu'à vous. 

P R I O N S 

SEIGNEUR Dieu tout-puis-
sant, qu i nous avez fait 

a r r i v e r jusqu 'à l 'aurore de 
ce j o u r , sauvez -nous au-
j ourd 'hu i par votre g râce , 
afin que dans tout le cours 
d e cette j o u r n é e , nous ne 
tombions dans aucun pé-
c h é ; mais que toutes nos 
paro l es tendent à a c c o m -
p l i r vo t r e jus t i ce , et que 
vers e l le nous d i r i g ions 
aussi nos pensées et nos 
act ions. P a r N o t r e - S e i -
gneur Jésus -Chr i s t votre 
F i l s , q u i , étant D i e u , v i t 
et r ègne avec vous, en l 'u-
ni té du Sa in t -Espr i t , dans 
tous les s iècles des siècles. 
— fi. Ainsi s o i t - i l . 

f . Se i gneur , exaucez ma 
pr i è re . — fi. Et que ma 
vo ix s 'é lève jusqu'à vous. 

f . Bénissons l e S e i g n e u r . 
— fi. Rendons grâces à 
Dieu. 

(Au Chœur, le Lecteur fait ici la lecture du Martyrologi 

du lendemain, et l'on répond : Deo grâtias.) 

y . Heureuse devant le | f . Pret iosa in conspé-
Se igneur . — fi. Est la mor t ctu D ô m i n i . — fi. Mors 
de ses Saints. I Sanctôrum ejus. 

, on ajoute : 

y . Exsurge , Christe , 
âdjuva nos. (T. P. A l l e -
lûia. ) — fi. E t l ibera nos 
propter nomen tuum. (T. 
P. A l l e lu ia . ) 

f . Domine , exàudi ora-
tiônern meam. — fi. Et 
c l amor meus ad t evén ia t 

ORÉMUS 

DÔMINE Deus o m n i p o -
t ens , qu i ad pr inc i -

p ium hujus d ié i nos per-
ven i re fecisti : tua nos hô-
die salva v i r t u t e ; ut in 
bac die ad nul lum de-
c l inémus p e c c â t u m , sed 
semper ad tuam justitiam 
fac iéndam nostra procé-
dant e l ôqu ia , d i r igàntur 
cogitat iônes et opera . Per 
Dôminumnos t rum Jesum 
Christum F i l i u m tuum, 
cjui t e cum v i v i t et régnât, 
in uni tàteSpir i tus sancti, 
Deus , pe r omnia saîcula 
sasculorum. — fi. Amen . 

y . Dòmine , exàudi ora-
t iónem meam. — fi. El 
c lamor meus ad tevéniat. 

f . Bened i càmus Do-
mino . — fi. Deo grâtias. 

SANCTA Maria, et omnes 
Sancti intercédant pro 

nobis ad D ó m i n u m : ut 
nos mereâmur ab eo ad-
juvâr i et salvâri . Qui v i -
vit et régnât in sœcula 
steculórum. — fi. A m e n . 

On dit trois fois 

f . Deus, in ad jutór ium 
meum intènde. — fi. Do-
mine, ad ad juvândum me 
festina. 

QUE la sainte V i e r g e Mar i e 
et tous les Saints inter-

cèdent pour nous auprès 
de Dieu, afin que nous puis-
sions mér i ter d ' ê t re secou-
rus et sauvés par Celui qu i 
vit et règne dans les' siècles 
des s i èc l es .—f i .A ins i soit- i l . 
le verset suivant : 

f . 0 Dieu, venez à m o n 
a ide . — fi. Se i gneur , hâtez-
vous de me secour i r . 

Glor ia Patr i . . . 

K y r i e , e lé ison. 

Chr is te , e lé ison. 

Ky r i e , e lé ison. 

Puis on ajoute : 

Glo i re au P è r e . . . 

Se igneur , ayez pitié de 
nous. 

Jésus-Chr i s t , ayez p i t i é 
de nous. 

Se igneur , ayez pitié de 
nous. 

Pa te r noster, 
Et ne nos indùcas 

in tentat iónem. — fi. Sed 
libera nos a malo . 

f . Résp ice in servos 
tuos, Dómine , e t in ópera 
tua, et d i r i ge f i l ios eó-
rum. — fi. Et sit sp l en-
dor Dòmin i Dei nostri 
super nos : et ópera má-
nuum nostrárum dir ige 
super nos , et opus mà-
nuum nostrárum d i r i g e . 

Glòria Patr i . . . 

à voix basse. 

f . Et ne nous laissez pas 
succomber à la tentat ion. 
— fi. Mais d é l i v r e z - n o u s 
du mal . 

f . S e i gneu r , abaissez 
vos regards sur vos serv i -
teurs, sur les ouvrages de 
vos m a i n s , et inspirez le 
cœur de leurs enfants. — 
fi. E t que la splendeur du 
Se igneur notre D ieu se r é -
pande sur nous : conduisez, 
Se igneur , l 'œuvre de nos 
m a i n s ; d i r i g e z - n o u s dans 
tout c e que nous faisons. 
Glo i re au Père . . . 

1 Au commencement de cette Oraison, on ne d i t point Oremus. 
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PRIONS 

SEIGNEUR, Dieu du cie l et 
de la t e r re , da ignez 

conduire , sancti f ier, r ég l e r 
et gouverner , en ce j our , 
nos cœurs , nos corps , nos 
sens , nos paroles et nos 
act ions, c on f o rmément à 
votre lo i et aux prescr ip-
tions de vos c o m m a n d e -
ments, afin que , dès à pré-
sent et tou jours , nous 
puissions, avec votre grâce, 
mér i ter le salut et la r é -
compense , ô Sauveur du 
monde , qu i vivez et régnez 
dans les siècles des siècles. 
— ft. Ainsi s o i t - i l . 

ORÈMUS 

DIRÌGERE et sanctif icare 
r ége re et gubernàre 

d i gnà re , D ò m i n e Deus 
Rex cceli et t e r r a , hódie 
corda et corpora nostra 
sensus, sermónes et actus 
nostros in l ege tua, et in 
opér ibus mandatórum 
tuórum : ut hic et in 
a t é r n u m , te auxi l iànte 
salvi et l iber i esse me-
reàmur, Salvator mundi 
Qui vivis et regnas in 
srecula sseculórum. — ft 
A m e n . 

Le Lecteur : 

Mon P è r e , d o n n e z - m o i I 
votre bénédic t ion. 

Jube , D o m n e , benedi 
cere. 

BENEDICTION 

QUE le Se i gneur tout-
puissant dispose dans 

la paix 
actions. 

nos jours et nos 
— à . Ainsi soit- i l . 

IES et actus nostros in 
sua pace dispönat Do-

minus omnipotens. — ft. 
A m e n . 

LEÇON BRÈVE. Sagesse, 10. 

E Se i gneur a conduit 
le juste par des voies 

d ro i t e s ; il lui a mont ré le 
r oyaume de D i eu , et lui a 
donné la sc ience des saints ; 
i l l'a enr ich i dans ses tra-
vaux, et les a rendus pros-
pères. Vous, Se igneur , ayez 
pit ié de nous. — ft. R e n -
dons grâces à D ieu . 

JUSTUM dedûxit Dômi-
nus per vias rectas, et 

osténdit i l l i r e gnum Dei, 
et dédit i l l i sciéntiam 
sanctôrum : honestâvit il-
lum in labôribus, et com-
plévit labôres i l l ius. Tu 
au t em, D o m i n e , mise-
rére nobis . — ft. Deo 
grâtias. 

Après la leçon brève, le présiden t dit : 

f - No t re fo rce est dans I f . A d j u f ó r i u m nostrum 
le n o m du Se igneur . — ft. | in nòmine Dòmin i . — 

A TIERCE 

f . Benedic i te . — 
Deus. 

ft. f - Bénissez. — fi. Q Dieu. 

BÉNÉDICTION 

DÓMINOS nos benedicat 
et ab omni malo de-

f éndat , et ad vitam pe r -
dùcat aetérnam : et f idé -
l ium á n i m a per miser i -
córdiani De i requiéscant 
in pace. — fi. A m e n . 

Pa te r noster, ó voix basse, si Von s'arrête ici. 

( Voir rubrique, p. 608.) 

QUE le Se igneur nous bé -
nisse, nous préserve de 

tout mal et nous conduise 
a la v ie é terne l le ; et que par 
la misé r i co rde de Dieu les 
ames des fidèles reposent 
en paix. — fi. A ins i so i t - i l . 

A T I E R C E 

Pate r noster. — A v e Mar ia . 

Deus in ad ju tò r ium, etc. 

HYMNE 1 

NUNC sancte nobis Sp i -
ritus , 

Unum Patri c u m F i l i o , 
Dignäre promptus in-

Nostro refüsus pectori . 
Os, l ingua, mens, sen-

sus, v i go r , 
Umfess ionem personent : 
Mammescat i gne Caritas, 
Accendat ardor pröx i -

mos. 

T P r a s t a , Pater p i i s -
s i m e , 

ESPRIT-SAINT, qu i êtes un 
seul Dieu avec le Pè r e 

et le Fi ls , daignez à cette 
heure vous hâter de des-
cendre en nos âmes et de 
les r emp l i r de vos dons. 

Que notre bouche, no i r e 
l angue , notre espr i t , nos 
sens et tout notre être 
fassent retentir vos l ou - . 
anges ; que la charité nous 
embrase de ses f eux , e t 
que son ardeur e n f l a m m e 
notre prochain. 

Accordez-nous cette g r â -
c e , ô Pè r e ple in de misé-

1 d e , a P e " t 0 C Ô t e ' c e t t e ">•'•»"> est remplacée w r 

5 La Doxo log i e var i e c omme i l est indiqué p . 604. 
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r i c o rde , et v o u s , Fi ls uni-
q u e , égal au P è r e , q u i , 
avec l 'Esprit conso lateur , 
régnez dans tous les siècles. 

A ins i s o i t - i l . 

Pa t r ique compar U n i c e , 
Cum Spír i tu Parácl i to 
Regnans per o m n e sœ-

culum. 
A m e n . 

Ant. V e n i t e , f í l i i -

DIVISION DU PSAUME 118 

IMPOSEZ-MOI pour l o i . Sei-
g n e u r , la vo ie de vos 

ordonnances p le ines de jus-
t i c e , et j e ne cesserai pas 
de la rechercher . 

D o n n e z - m o i l ' intel l i -
g e n c e , et j ' appro fondira i 
vo t r e l o i , et j e la garderai 
de tout m o n cœur . 

Condu i s e z -mo i dans l e 
sent ier de , vos commande-
ments : c 'est tout l 'objet de 
mes désirs. 

Inc l inez mon cœur vers 
vos ense i gnements , et dé-
t o u r n e z - l e de la cupidité. 

Détournez mes yeux de 
la vue des van i tés ; fa i tes-
moi v i v r e dans votre voie. 

Étab l issez , par votre 
c ra in t e , la fo i de votre 
serv i teur en vos oracles. 

D é l i v r e z - m o i de l ' op -
probre que j ' app réhende ; 
car vos jugements sont 
p le ins de douceur . 

Vo ic i que j e soupire 
après vos commandements : 
fa i tes-moi v i v r e dans votre 
justice. 

Que votre misér icorde 
v i enne sur m o i , Se i gneur , 
avec vo t re salut, que j ' a t -
tends selon vos oracles. 

L EOEM pone m i h i , Do -
m i n e , v iam just i f ica-

t iónum tuárum ; * et ex-
qu i ram earn s emper . 

Da mihi inte l léctum, et 
scrutábor l e g e m t u a m , * 
et custodiara i l l am in 
toto corde meo . 

Deduc me in sémitam 
mandatórum t u ó r u m , * 
quia ipsam vó lu i . 

Incl ina cor m e u m in 
testimonia tua , * et non 
in avar i t iam. 

Avèrte óculos meos ne 
v ídeant vanitátem : * in 
v ia tua v iv i f ica m e . 

Stàtue servo tuo e ló-
q u i u m tuum * in t imóre 
tuo. 

Amputa opprobr ium 
m e u m quod suspicátus 
sum : * quia judic ia tua 
jucúnda. 

Ecce concupiv i m a n -
data tua : * in equ i tá te 
tua v iv i f ica m e . 

E t véniat super me 
miser icòrd ia tua , Dòmi-
ne , * salutare tuum se-
cundum e lóqu ium tuum. 

A TIERCE 

Et respondébo expro-
brántibus mih i v e rbum, 
* quia speravi in se rmó-
nibus tuis. 

Et ne áuferas de ore 
meo ve rbum veritátis us-
quequáque ; * quia in ju-
díci is tuis supersperávi . 

Et custódiam l egem 
tuam semper , * in ssecu-
lum et in sœculum sœ-
cul i . 

Et ambulábam in lat i-
tud ine , * quia mandáta 
tua exquis iv i . 

Et loquébar in testi-
món i is tuis in conspéctu 
r e g u m , * et non confun-
débar. 

Et medi tábar in m a n -
d a t a tuis , * quœ d i léx i . 

Et leváv i manus meas 
ad mandáta tua quœ d i -
l é x i , * e t exercébar in 
just i f icat iónibus luis. 

Glòria P a t r i , etc. 

Je ne répondra i qu'un 
mot à ceux qui m'outra-
gen t : c'est que j 'a i espéré 
dans votre paro le . 

N 'ô tez pas de ma bou-
che ce mot de v é r i t é ; car, 
par-dessus tout, j 'a i espéré 
dans vos just ices. 

Tou jours j e garderai votre 
l o i . et dans ce s ièc le , et 
dans les siècles des siècles. 

J'ai marché c o m m e dans 
un chemin spacieux, parce 
que j 'a i recherché vos com-
mandements. 

J'ai par lé de vos ensei-
gnements en présence des 
r o i s , et j e n'ai pas été 
confondu. 

J'ai médité sur vos c o m -
mandements , que j 'a i tou-
j ours a imés. 

J'ai levé mes mains vers 
votre loi que j ' a imais , et j e 
me suis exercé dans ce qu i 
rend .juste devant vous. 

Glo ire au P è r e , etc. 

ME MOR esto verb i tu i 
servo t u o , * in quo 

mihi spem dedisti . 

. Haec me consolata est 
i n humil i tàte mea, * quia 
e lóqu ium tuum viv i f icà-
v i t me . 

Supèrb i in ique agé -
bant t isquequàque : * a 
l ege autem tua non de-
c l inav i . 

M e m o r fu i jud i c i ó rum 
tuórum a s i c u l o , Dó-

o ou VENEZ - vous de la pa-
O rô le que vous avez dite 
a votre se rv i t eur , par la-
que l l e vous m'avez donné 
l 'espérance. 

C'est el le qu i m'a c o n -
solé dans mon humi l i a -
t i on , car votre paro le m'a 
donné la v ie. 

Les superbes m 'ont traité 
avec la dern iè re injust ice; 
mais j e ne m e suis pas dé-
tourné de votre loi . 

Je m e suis souvenu de 
vos jugements é te rne ls , 



Se igneur , et j 'a i été con-
solé . 

Je suis tombé en dé fa i l -
l ance , à la vue des p é -
cheurs qu i abandonnent 
votre lo i . 

Vos commandements ont 
été l ' ob je t de mes chants , 
dans l e l i eu de mon exi l . 

La nu i t , j e m e suis sou-
venu de votre n o m , et j ' a i 
obse rvé votre lo i . 

Ce bonheur m'est arr ive , 
parce que j 'a i cherché ce 
qui just i f ie devant vous. 

Mon par tage , Se i gneur , 
j e l 'ai d i t , c 'est d 'observer 
votre lo i . 

J'ai p r i é de tout mon 
cœur en vo i re présence : 
ayez p i t i é de m o i , selon 
vo t re parole. 

J'ai ré f l éch i sur mes 
vo i es , et j 'a i tourné mes 
pas ve rs vos ense igne-
ments . 

Je suis , et sans aucun 
t r o u b l e , prêt à garder vos 
commandements . 

Les embûches des pe-
cheurs m ' on t en touré , et 
j e n'ai pas oubl ié votre lo i . 

Au mi l i eu de la nu i t , j e 
m e levais pour vous ren-
dre g l o i r e , et bénir les j u -
gements par lesquels vous 
justi f iez. 

Je v is en union avec 
tous ceux qui vous crai-
gnent et qu i gardent vos 
commandements . 

La t e r re est r emp l i e de 
votre m i s é r i c o r d e , Sei-

m i n e , * et consolâtus 
sum. . . 

Deféct io ténuit m e , 
pro peccatóribus dere l in-
quéntibus l e gem tuam. 

Cantàbiles m ih i erant 
just i f icat iónes t u » , * in 
l ocoperegr ina t ión is m e » . 

M e m o r fui nocte n ó m i -
n i s tu i , D ò m i n e ; * et 
custodivi l e g e m tuam. 

H » c facta est m i h i , 
quia just i f icat iónes tuas 
exquis iv i . _ . 

Pór t io m e a , D o m i n e , 
d i x i , custodire l e gem tu-
am. . 

Deprecàtus sum fac iem 
tuam in toto corde meo : 
* miserére m e i , secun-
dum e lóqu ium tuum. 

Cogitàvi vias meas, " et 
convért i pedes meos in 
test imonia tua. 

Paràtus s u m , et non 
sum turbàtus, * ut custo-
d iam mandata tua. 

Funes peccatórum c i r -
cumpléx i sunt m e , * et 
l e gem tuam non sum 
obl itus. 

Mèdia nocte surgébam 
ad conf i t éndum t i b i , 
super judic ia justi f ica-
t i o n s t u » . 

Pàr t iceps ego sum 
o m n i u m t imént ium t e , 
et custodiéntium man-
data tua. 

Miser icòrdia tua , Do-
I m i n e , piena est terra : 

justi f icatiónes tuas doce 
me. 

Glòria Pa t r i , etc. 

BONITÀTEM fecisti cum 
servo t u o , D ò m i n e , * 

secundum ve rbum tuum. 

Bon i tà tem, et discipl i-
nam, et sc iént iam doce 
me, * quia mandàt is tuis 
crédid i . 

P r iùsquam humi l ià rer , 
ego de l iqui : * proptérea 
e lò i juium tuum custo-
divi. 

Bonus es tu ; * et in 
bonitàte tua doce me jus-
tificatiónes tuas. 

Multipl icàta est super 
me iniquitas superbó-
rum ; ' ego autem in 
toto corde m e o scrutàbor 
rnandàta tua. 

Coagulàtum est sicut 
lac c o r e ó rum : * e go 
vero l e gem tuam medi -
tàtus sum. 

Bonum m ih i quia hu-
miliàsti m e , * ut d iscam 
justif icatiónes tuas. 

Bonum m ih i lex or is 
tui * super mi l l ia auri et 
argènti . 

Manus t u » f ecé runt 
me et p lasmavérunt me : 
* da mihi in te l l éc tum, et 
discam mandàta tua. 

Qui t iment t e , v idé-
bunt m e , et l » t abun tu r : 

gneur : ense ignez -mo i vos 
saints commandements . 

G lo i re au P è r e , etc. 

SEIGNEUR, vous avez s i -
gna lé votre bonté envers 

votre serv i teur, selon votre 
promesse. 

Ense ignez -mo i la bonté , 
la sagesse et la sc ience , 
parce que j 'a i cru à vos 
commandements . 

Avant d 'être humi l i é , j 'ai 
péché : c'est pour cela que 
j e me suis attaché à votre 
paro le . 

Vous êtes bon, Se igneur : 
ens e i gne z -mo i , selon votre 
bonté , vos saintes o rdon -
nances. 

L ' i n i qu i t é des superbes 
s'est mul t ip l i ée contre moi ; 
mais m o i , j ' appro fond i ra i 
de tout mon cœur vos com-
mandements . 

L e u r cœur s'est coagulé 
c o m m e le lait ; pour m o i , 
j 'a i médi té votre lo i . 

Il m'est bon que vous 
m'ayez humi l i é , afin q u e 
j ' apprenne vos saintes o r -
donnances. 

La lo i sortie de v o t r e 
bouche est plus préc ieuse 
pour mo i q u e des mi l l i ons 
d 'or et d 'argent . 

Vos mains m 'ont fa i t et 
m 'ont façonné : donnez -
mo i l ' in te l l i gence , et j ' a p -
prendra i vos c o m m a n d e -
ments. 

Ceux qu i vous cra ignent 
me v e r r o n t , et i ls s e r é -



j ou i ron t en voyant que j 'a i 
espéré en vous par -dessus 
tout. 

J'ai r e connu , S e i g n e u r , 
que vos jugements sont 
équ i tab les , et que vous 
m'avez humi l i é se lon votre 
just ice. 

Que vo t re misér i corde 
v i e n n e m e consoler , se lon 
les promesses faites à votre 
serv i teur. 

.Que vos grâces se r é -
pandent sur m o i , et j e v i -
v r a i , parce que votre loi 
est ma méditat ion. 

Qu' i ls soient confondus , 
les superbes qui ont fait 
in jus tement le mal contre 
mo i : pour mo i , j e m'exer-
cerai dans la prat ique de 
v o s commandements . 

Mais qu ' i l s se tournent 
v e r s . m o i , ceux qui vous 
cra ignent , et qui connais-
sent vos ense ignements . 

Que mon cœur dev i enne 
pur par la prat ique de vos 
saintes lo is , alin que j e ne 
sois pas con fondu . 

Glo i re au P è r e , etc. 

Ant. "Venez, mes enfants, 
écoutez - m o i : j e vous en-
se ignera i la crainte du 
Se i gneur . (T. P. A l lé lu ia . ) 

* quia in verba tua su-
persperâvi . 

Cognóv i , Domine , quia 
œquitas jud ic ia tua, * et 
in veritâte tua humi l iâst i 

F ia t miser icòrd ia tua 
ut consolétur m e , * se-
cûndum e lóqu ium tuum 
servo tuo. 

Vén ian t mih i m ise ra -
tiónes tuse , et v i vam ; * 
quia l ex tua meditât io 
mea est. 

Confundântur superb i , 
quia in jûste in iqui tâtem 
fecérunt in m e : * e go 
autem exercébor in man-
dâtis tuis. 

Convertântur m ih i t i -
méntes te, * et qui nové-
runt t es t imon ia tua. 

Fiat co r m e u m i m m a -
culâtum in just i f icat ióni-
bus tu is , " ut non con-
fò ndar. 

Gloria P a t r i , etc. 

Ant. V e n i t e , f i l i i , ' 
audite m e : t i m ó r e m Dò-
min i docébo vos. (T. P. 
Al le lù ia . ) 

Capitule Beàtus v i r , p. 633. 

RÉPONS BREF 

Au Temps pascal : 

L e Se igneur l 'a a i m é , et 
o rné d e ses dons. Al lé luia, 
al léluia. 

Amâv i t e u m Dominus . 
et ornâv i t e u m . Al le lùia, 
a l le lù ia . 

R). A m â v i t eum D ó m i -
nus, et ornâv i t eum. A l -
le lùia, al lelùia. 

y . S to lam g lôr iœ in-
duit eum. 

R). A l l e lù ia , al le lùia, 
y . Glor ia P a t r i , et F i -

l io , et Spir i t i l i sancto. 
li). Amâv i t e u m D ó m i -

nus, et ornâv i t eum. Al le-
lùia , al lelùia. 

R). L e Se igneur l'a a imé, 
et orné de ses dons. A l l é -
lu ia , a l lé luia. 

f . I l l'a couver t d 'un 
vê tement de g l o i r e . 

R). A l l é l u i a , a l lé luia. 
y . G lo i r e au P è r e , au 

F i ls et au Saint -Espr i t . 
R). L e Se i gneur l 'a a imé , 

et o rné de ses dons. A l l é -
l u i a , a l lé luia. 

Hors du Temps pascal : 

Amâvi t eum D o m i n u s , 
et ornâvit eum. 

R). Amâv i t e u m Domi -
nus, et ornâv i t eum. 

y . Sto lam g l 6 ri œ in-
duit eum. 

R). E t o rnâv i t eum. 
y . Gloria Pa t r i , e t F f -

l io , et Spir i tui sancto. 
R). Amâv i t eum Domi-

nus, et ornâv i t eum. 

Le Se i gneur l'a a i m é , e t 
orné de ses dons. 

ii). L e Se igneur l 'a a imé, 
et orné de ses dons. 

ji'. I l l 'a couver t d 'un 
vê t ement de g l o i r e . 

R). Et orné de ses dons. 
f . G lo i re au P è r e , au 

F i ls et au Sa in t -Espr i t . 
l ì . Le Se igneur l 'a a i m é , 

et o rné de ses dons . 

Après le Répons, on ajoute ; 

y . Os just i med i tâb i -
tur sapiént iam. (T. P. 
Allelùia. ) — R}. Et l ingua 
ejus loquétur jud ic ium. 
(T. P. A l le lù ia . ) 

f . L e juste aura dans la 
bouche de sages discours. 
( T. P. A l lé lu ia . ) — iî). Et 
sa langue pro fé rera des 
paroles p le ines d 'équité . 
(T. P. A l l é lu ia . ) 

y . Se igneur , exaucez ma 
pr ière . — iî). Et que ma 
vo ix s 'é lève jusqu'à vous. 

Oremus Deus qui ad chr ist iânam. D o m i n e exâudi. 

Bened icâmus. F i d é l i u m , p. 598. 

P a t e r n o s t e r , à voix basse, si l'on s'arrête ci. 

(Voir rubrique, p 608.) 

y . Dòmine , exâudi ora-
tiónem meam. — R). Et 
clamor meus ad te véniat. 



A S E X T E 

Pate r noster . — A v e Mar ia . 

Deus in ad ju t ó r ium, etc. 

HYMNE 

SOUVERAINE P r o v i d e n c e , 

Dieu d e vér i té , vous qu i 
rég lez l ' ha rmon i e de ce 
m o n d e , donnez au mat in 
sa sp lendeur , et ses feux au 
m id i . 

Da ignez é te indre en nous 
les feux de la co l è re et les 
ardeurs de la v engeance ; 
accordez la santé a nos 
corps et la paix à nos 
cœurs. 

Accordez-nous cette grâ-
ce , ô Pè r e p l e in de m i sé -
r i corde , e t vous , F i l s uni-
q u e , ésal au P è r e , q u i , 
avec l 'Ëspr i t consolateur, 
r égnez dans tous les siecles. 

Ainsi soit- i l . 

RECTOR potens , verax 
Deus , 

Qui témperas r e r u m v i -
ces , 

Sp lendóre mane i l l ú m i -
nas , 

Et ign ibus mer id i em. 
Ext ingue flammas liti— 

u m , 
A u f e r ca ló rem n ó x i u m , 
Confer salútem c ó r p o -

rum 
V e r á m q u e pacem có r -

d ium. 
• Pr ;esta , Pa te r p i i s -

s i m e , 
Pa t r i que compar Unice , 
Cum Spiritu Parác l i t o 
Regnans per o m n e s;e-

cu lum. 
A m e n . 

Ani. Beatus homo . 

DIVISION DU 

SE I G N E U R , mon âme a 
langui dans l 'attente de 

vo t re sa lut , et j 'ai sura-
bondé d 'espérance en votre 

^ M e s yeux se sont épuisés 
dans l 'attente de vos pro -
messes ; i ls vous d isent : 
Quand m e consolerez-vous. ' 

PSAUME 118 

DEFÉCIT in salutare tu-
um ánima m e a , * ei 

in v e r b u m luum super-
sperávi . 

De fecérunt óculi mei 
in e lóqu ium t u u m , * di-
céntes : Quando consolà-
ber is m e ? 

% La P o s o l o g i e var i e comme i l es t indiqué p. 601. 

Quia factus sum sicut 
uter in p ru ina ; * j as t i f i -
catiónes tuas non sum 
obl i tus. 

Quot sunt dies serv i 
tu i ? * quando fàc ies de 
persequént ibus m e jud i -
c ium ? 

Na r ravé run t mihi i n i -
qui fabulat iónes ; * sed 
non ut lex tua. 

Omn ia mandata tua 
véritas : * in ique persécuti 
sunt me , àdjuva me. 

Pau lo minus consum-
mavérunt m e in terra ; * 
ego autem non dere l iqui 
mandata tua. 

Secundum rniser icôr-
diam tuam vivi f ica me , * 
et custôdiam testimônia 
oris tui. 

In œ t é r n u m , D o m i n e , 
* verbum tuum pé rmane t 
in cœlo . 

In genera t i onem et g e -
nerat iônem véritas tua : * 
fundâsti t e r ra in , et pé r -
manet. 

Ordinat iône tua persé-
vérât d i e s ; * quon iam 
omnia sérv iunt t ibi . 

Nis i quod lex tua m e -
ditâtio mea est , * tune 
forte per i i ssem in huml-
litâte mea . 

In setérnum non ob l i -
viscar justi f icatiônes tuas ; 

Car j e me suis desséché 
c o m m e l 'outre exposée à la 
ge l ée , et cependant j e n'ai 

Sas oubl i é vos saintes o r -

onnances . 
Combien de j ours enco r e 

reste-t-i l à vo t re se rv i t eur? 
Quand f e r e z - v o u s just ice 
de mes persécuteurs? 

Les i m p i e s m 'ont raconté 
leurs fables ; mais ce n 'est 
pas là votre lo i . 

Tous vos c o m m a n d e -
ments sont vér i té : les 
méchants m'ont persécuté 
in jus t ement , s ecourez -
mo i . 

Peu s'en faut qu ' i l s ne 
m'a ient anéanti sur la terre;, 
mais pour mo i , j e n'ai pas 
abandonné vos c o m m a n d e -
ments. 

Soyez ma v ie , selon vo t re 
m i s é r i c o rde , afin que j e 
ga rde les ense ignements 
de vo t re bouche. 

T o u j o u r s , Se i gneur , e t 
pour toujours, votre paro l e 
demeure dans le c ie l . 

Vot re vér i t é subsiste de 
générat ion en générat ion : 
vous avez a f f e rmi la t e r re 
sur ses fondements , et e l l e 
s 'y maint ient . 

C'est pa r vos o rdres 
que persévère la succes-
sion des j ou r s , car tout 
vous obéit . 

Si j e n 'ava is fait ma 
médi tat ion de votre l o i , 
p eu t - ê t r e a u r a i s - j e pér i 
dans mon humi l ia t ion . 

Jamais j e n 'oubl ierai vos 
saints commandements , ca r 



c'est par eux que vous m a-
vez rendu la v ie. 

Je suis à vous, Se i gneur ; 
sauvez -mo i , parce que j ai 
recherché vos saintes o r -
donnances . 

L e s pécheurs m 'ont at-
tendu pour m e p e r d r e ; 
ma i s j ' a i c ompr i s vos e n -
se ignements . 

J'ai vu les bornes de 
toute per fec t ion d ' i c i -bas ; 
mais vo t re sagesse n a 
po int de l imi tes . 

G lo i re au P è r e , etc. 

COMBIEN j ' a ime votre l o i , 
Se i gneur ! tous les j ours 

j ' en fais l ' ob j e t de ma mé-
ditat ion. 

Ce sont vos commande-
ments qu i m 'ont renclu 
plus sage q u e mes ennemis , 
parce que j e ne m 'en sépare 
jamais. . . . . 

J'ai été plus éclairé que 
ceux qui m ' ense i gna i en t , 
parce que j e médite vos 
ense ignements . 

J'ai été p lus sage que les 
v i e i l l a rds , parce que j ai 
ga rdé vos préceptes. 

J'ai interd i t à mes p ieds 
toute mauva ise vo i e , afin 
de m a r c h e r selon vo t re 
paro le . . 

Je ne m e suis point écar-
té de vos jugements, , parce 
que vous m e les avez don-
nés pour l o i . 

Oh ! q u e vos paroles sont 
douces à ma bouche ! el les 
sont plus suaves que le 
mie l à m e s lèvres. 

* quia in ipsis vivif icasti 
m e . 

Tuus sum ego , sa lvum 
me f a c ; * quón iam justi-
ticatiónes tuas exquis iv i . 

M e exspectavérunt pec-
ca tóres ut pérderent me : 
* test imonia tua intel léxi . 

Oinnis consummat i ò -
nis v id i l inem : * latum 
mandàtum tuum n imis . 

Glòr ia P a t r i , etc. 

QUÓMODO di léx i l egeni 
tuam, D ò m i n e ! * tota 

d ie meditàt io mea est. 

Super in imicos meos 
prudéntem m e ferist i 
mandato tuo , * quia in 
a j térnum m ih i est. 

Super ornnes docéntes 
m e inte l léxi , * qu ia testi-
monia tua meditàt io mea 
est. , . 

Super senes inte l léxi , 
quia mandàta tua qum-
siv i . 

Ab o m n i via mala pro-
hibui pedes m e o s , * ut 
custódiam verba tua. 

A judic i is tuis non de-
ci inàv i , * quia tu l egem 
posuisti m in i . 

Quam dulcia faùcibus 
meis e lóquia tua ! * super 
me i or i meo . 

A mandàt is tuis inte l -
léxi ; * proptérea odiv i 
o m n e m v i a m iniquitàtis. 

Lucèrna pédibus me is 
ve rbum tuum, * et lumen 
sémitis me is . 

Juràvi , et statili * cu-
stodire judic ia just i t i® 
tu®. 

Humi l i à tussum usque-
quàque , Dòmine : * v i v i -
fica m e secundum ver -
bum tuum. 

Voluntar ia or is me i be-
neplàcita fac, D ò m i n e : * 
et judic ia tua doce m e . 

An ima mea in man i -
bus meis s empe r ; * et l e -
g em tuam non sum oblí-
tus. 

Posuérunt peccatòres 
làqueum mih i : * et de 
mandàtis tuis non erràvi . 

Hsereditàte acquisivi 
testimonia tua in setér-
nuin : * quia exsultàtio 
cordis mei sunt. 

Inc'iinàvi co r m e u m , 
ad fac iéndas just i f icat iò-
nes tuas in te té rnum, * 
propter re t r ibut iònem. 

Glòria Pa t r i , etc. 

INÍQUOS òd io hàbui , * et 

l egem tuam di léx i . 
Ad jùtor et suscéptor 

meus es tu : * et in ver -
bum tuum supersperàvi . 

V o s c o m m a n d e m e n t s 
m ' on t donné l ' i n t e l l i g ence ; 
c 'est pourquo i j ' a i haï toute 
vo ie d ' in iqu i té . 

Vo t r e paro l e est une 
l ampe pour mes pas , et 
une lumiè re dans mes sen-
tiers. 

Je l 'ai j u r é , j e veux ob-
server les règ les de votre 
just ice . 

J'ai été humi l i é de toute 
par t , Se igneur : v i v i f i e z -
m o i selon votre paro le . 

Que l ' h o m m a g e v o l on -
taire de mes lèvres vous 
soit a g r éab l e , Se igneur : 
ense ignez-moi vos just ices. 

Je t iens toujours m o n 
âme c o m m e ent re mes 
mains , et j e n 'a i pas oubl i é 
votre lo i . 

L e s pécheurs m ' on t tendu 
des p i èges ; ma i s j e n 'a i 
pas qu i t té la vo ie de vos 
commandements . 

J'ai reçu vos ense i gne -
ments c o m m e un hér i tage 
é terne l : i ls sont la r é c o m -
pense. 

J'ai por té mon cœur à 
l 'accompl issement de vos 
préceptes pour jamais , af in 
d 'en r e c evo i r la r é com-
pense. 

Glo i re au P è r e , etc. 

J'AI haï les méchants , et 

j ' a i a imé votre lo i . 
Vous êtes mon secours 

et mon re fuge , et j ' a i sur-
abondé d ' espérance en 
votre parole. 
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Méchants , r e t i r e z - vous 
de mo i , et j e scruterai les 
préceptes de m o n Dieu. 

S e i gneu r , r e c e v e z - m o i 
selon votre pa ro l e , e t j e 
v i v r a i ; ne permet tez pas 
que j e sois con fondu dans 
mon attente. 

A i d e z - m o i , e t j e serai 
sauvé, e t j e médi tera i tou-
j ours vos saints c o m m a n -
dements . 

Vous avez mépr isé tous 
ceux qui s ' é lo ignent de 
vo t re l o i , parce que leur 
pensée est injuste. 

J'ai regardé c o m m e des 
prévar icateurs tous les pé-
cheurs de la t e r re : c 'est 
pour cela que j ' a i a imé vos 
ense ignements . 

Péné t r e z mes chairs de 
votre crainte : car j 'a i r e -
douté vos just ices. 

J'ai prat iqué la just ice 
et l ' équ i t é ; ne me l i v rez 
pas à ceux qu i m e ca lom-
nient. 

Assistez votre serv i teur 
dans la prat ique du b i en ; 
que les superbes ne me 
ca lomnien t pas. 

Mes yeux se sont épuisés 
dans l 'attente de votre sa-
lut e t des promesses de 
votre just ice. 

Tra i tez votre serv i teur 
selon votre m isé r i co rde , 
e tense ignez -moi vos saintes 
ordonnances . 

Je suis consacré à vo t re 
serv ice : donnez -moi l ' i n -
te l l igence , pour que j e c o m -
prenne vos ense ignements . 

Decl inate a m e , ma l i -
gni ; * et scrutàbor man-
lata Dei me i . 

Sùscipe me secundum 
e lóqu ium tuum, e t v i v am : 
* et non confùndas me ab 
exspectatióne mea . 

Ad juva m e , et salvus 
e r o ; * et med i tàbor in 
just i f icat iónibus tuis sem-
per . 

Sprevis l i o m n e s d isce-
déntes a jud ic i i s tuis * 
quia injiista cogitàt io 
eó rum. 

Praevaricàntes reputavi 
omnes pecca lóres terree : 
* ideo di léx i test imonia 
tua. 

Con f i g e t imóre tuo 
carnes meas : * a jud ic i i s 
en im tuis t imui . 

Fec i j ud i c ium et justi-
t iam : * non tradas me 
calumniàntibus me. 

Sùscipe s e r vum tuum 
in bonum : * non ca lum-
niéntur me supèrb i . 

Ocul i m e i de fecérunt 
in salutare t u u m , * et in 
e l óqu ium j u s t i t i » t u » . 

Fac cum servo tuo se-
cùndum miser i có rd iam 
tuarn, " et just i f icat iónes 
tuas doce m e . 

Servus tuus sum e g o ; * 
da mihi in te l l éc tum, ut 
sc iam test imonia tua. 

A SEXTE 

Tempus f ac i énd i , Dò-
mine : * dissipavérunt 
l egem tuarn. 

I deo di léx i mandata 
tua * super aurum et to-
pàzion. 

Proptérea ad omnia 
mandata tua d i r igébar : * 
o m n e m v i a m in iquam 
òdio hàbui. 

Glòr ia P a t r i , etc. 

An t. Beatus h o m o , * 
quem tu erudier is , Dò -
m i n e , et de lege tua do-
cùeris eum. ( T. P. A l l e -
lùia.) 

I l est temps d 'agir , Se i -
gneur : car i ls ont déch i ré 
votre l o i . 

C 'est pourquo i j ' a i a i m é 
vos commandements plus 
que l ' o r et la topaze. 

C'est pour cela que j e 
suivais tous vos préceptes, 
et q u e j ' a i haï t o u t e ' v o i e 
d ' in iqui té . 

G lo i re au P è r e , etc. 

Ant. Heureux l ' h o m m e 
que vous instru isez , Se i -
gneur . et à qui vous ensei -
gnez vo t re loi. ( T . P . A l l é -
luia. ) 

C A P I T U L E . Eccli., 39. 

JUSTUS cor suum tràdi-
dit ad v i g i l ândum d i -

lùculo ad D o m i n u m , qu i 
f ec i t i l lum. e t inconspéc tu 
Alt issimi deprecàbi tur . 

iî). Deo grâtias. 

LE juste s 'est app l iqué à 
tourner dès l 'aurore son 

cœur vers l e Se i gneur qu i 
l'a créé , et il a pr ié en p ré -
sence du Très -Haut , 

fi. Rendons g râcesàD i eu . 

REPONS BREF 

Au Temps 'pascal : 

Os just i meditàbitur 
sapiént iam. A l l e lù ia , a l -
lelùia. 

i\. Os justi medi tàb i tur 
sapiéntiam. A l l e lù ia , a l -
lelùia. 

f . Et l ingua ejus lo-
quétur jud ic ium. 

li). A l l e lù ia , a l le lùia. 
Glòr ia Pa t r i , et F i -

lio, et Spir i t i l i sancto. 
ft. Os justi medi tàb i tur 

sapiéntiam. A l l e lù ia , a l -

La bouche du juste m é -
ditera la sagesse. A l l é lu ia , 
a l lé luia. 

fi. L a bouche du juste 
médi tera la sagesse. A l l é -
l u i a , a l lé luia. 

y . E t sa langue pro f é re ra 
des paroles pleinés d ' é -
quité, 

iî). A l l é lu ia , a l lé luia. 
>\ Glo i re au P è r e , et au 

F i ls et au Sa in t -Espr i t . 
fi. La bouche du juste 

médi tera la sagesse. A l l é -
lu ia , a l lé luia. 



L a bouche du juste m é -
di tera la sagesse. 

B). La bouche du juste 
médi tera la sagesse. 

f . Et sa langue proférera 
des paroles p le ines d 'é -
qui té . 

S). I l médi tera la sagesse. 

y . G l o i r e au P è r e , au Fi ls 
et au Sa in t -Espr i t . 

R). La bouche du juste 
médi tera la sagesse. 

Os just i medi tàb i tur 
sag iént iam. 

iti. Os just i medi tàb i tur 
sapiént iam. 

y . E t l ingua ejus l o -
quétur jud i c ium. 

l ì . Medi tàbi tur sapién-
t iam. 

>•. Glor ia P a t r i , et F i -
l io, et Spir i tui sancto. 

l ì . Os justi medi tàbi tur 
sap iént iam. 

Après le Répons, on ajoute : 

y . La loi de son Dieu 
est g ravée dans son cœur . 
(T. P. A l lé lu ia . ) — l î . E t 
ses pas ne chancel leront 
po int . (T. P. A l l é lu ia . ) 

y . Se igneur , exauce/, ma 
p r i è r e . — R). E t que ma 
vo i x s 'é lève jusqu 'à vous. 

f . L e x Dei e jus in corde 
ipsíus. (T. P. A l le lù ia . ) 
— ii¡. E t non supplanta-
bùnturgressuse jus . ( T . P . 
A l l e lù ia . ) 

y . Dóm ine , exàudi ora-
t i ónem m e a m . — li). Et 
c lamor meus ad te vén ia l . 

Oremus Deus qu i ad chr is t iànam. D ò m i n e exàudi . 
Benedicàmus. F i d é l i u m , p. 598. 

Pa t e r noster, à voix basse, si l'on s'arrête ici. 

(Voir rubrique, p. .608) 

A N O N E 

P a t e r noster. — A v e Maria. 

Deus in ad ju tó r ium, etc. 

ODIEU, fo rce et v ie de 
tout ce qui ex iste , être 

i m m u a b l e en v ous -même , 
vous qu i dé terminez la 
succession de tous les mo-
ments du j ou r : 

R ERUM Deus tenax vi-

I m m o t u s in te pe rma-
nens , 

Lucis d i ü r n e tempora 
Successibusdeterminans. 

Larg i r e lumen véspere, 
Quo vita nusquam déci-

da t , 
Sed p r e m i u m mort is sa-

cra; 
P e r é n n i s instet g lò r ia . 

* P r e s t a , Pa t e r p i i s -
s irne, 

Pa t r i que compar Unice , 
Cum Spir i tu Parác l i to , 
Regnans per o m n e secu-

lum. 
Amen . 

Au décl in de ce j o u r , 
donnez à nos âmes la lu-
mière qui les conserve 
dans la v i e ; qu 'une m o r t 
sainte nous conduise aux 
sp lendeurs de la g lo i r e 
é terne l l e . 

Accordez-nous cette g r â -
c e , ô P è r e p le in de misé -
r i c o rde , et vous , F i l s un i -
que éga l au P è r e , q u i , 
avec l 'Espr i t consolateur, 
régnez dans tous les siècles. 

A ins i soit- i l . 

Ant. Bonum est v i ro . 
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MI R A B Í L I A testimonia 
tua : * ideo scrutàta 

est ánima mea. 
Declarát io s e rmónum 

tuórum i l lùminat , * et 
inte l léctum dat párvul is . 

Os m e u m apéru i , et 
attráxi spír i tum : * quia 
mandáta tua desiderá-
bam. 

Aspice in m e , et m i -
serere m e i , * secùndum 
jud i c ium d i l i gént ium no-
men tuum. 

Gressus meos d i r i ge se -
cùndum e lóqu ium tuum : 
* et non dominé tur mei 
omnis injustit ia. 

R é d i m e m e a ca lùm-
ni is h ó m i n u m , * ut cus-
tódiam mandáta tua. 

Vo s o rdonnances sont 
admi rab l e s : aussi mon 

âme en a fa i t son étude. 
La révé lat ion de vos pa-

roles répand la l u m i è r e , 
et donne l ' inte l l igence aux 
petits. 

J'ai ouve r t ma bouche , 
et j ' a i f o r t ement soupi ré , 
parce que j e souhaitais vos 
commandements . 

Regardez -mo i dans vo t re 
p i t i é , c o m m e vous da ignez 
r e ga rde r ceux qu i a iment 
votre n o m . 

D i r i g e z mes pas selon 
vo t re l o i , et que j e ne sois 
d o m i n é par aucune injus-
tice. 

D é l i v r e z - m o i de la ca-
l omn i e des h o m m e s , afin 
que j e garde vos com-
mandements . 

"t La Doxo log i e var i e c omme il est indiqué p. 604. 



Répandez sur vo t re ser -
vi teur la l um i è r e de votre 
v i sage , et ense i gnez -mo i 
vos saints c o m m a n d e -
ments . 

Des ruisseaux de larmes 
ont cou lé de mes y e u x , 
parce qu 'on n'a pas o b -
servé votre lo i . 

Vous êtes j u s t e , Sei -
gneur , et vos jugements 
sont équitables. 

Dans vos ense ignements 
vous n 'o rdonnez que la jus -
tice et la vé r i t é . 

Mon zèle m'a fait sécher, 
parce que vos ennemis ont 
oubl ié votre parole. 

Vo t r e paro le est un feu 
qui embrase , et votre ser -
v i teur est p l e in d ' amour 
pour e l le . 

Je suis j e u n e et mépr i s é ; 
j e n'ai pas oubl ié vos saintes 
ordonnances . 

Vo t r e jus t i c e , Se igneur , 
est la just ice é t e rne l l e , et 
votre lo i est la vér i té . 

La tr ibulat ion et l ' an -
goisse m ' on t sa i s i , mais 
j 'a i méd i t é vos commande -
ments. 

Vos lo is sont l ' é terne l le 
équ i té : d o n n e z - m ' e n l ' in-
t e l l i gence , et j e v ivra i . 

G lo i r e au P è r e , etc. 

Fac iem tuam i l lumina 
super s e r vum tuum, * et 
doce me just i f icat iones 
tuas. 

Exitus aquarum de -
duxerunt oculi m e i , 
quia non custodierunt le-
g e m tuam. 

Justus es, D o m i n e , * et 
rec tum jud i c ium tuum. 

Mandasti justit iam tes-
t imonia tua, * et v en ta -
tem tuam n imis . 

T a b i s c e r e me fec i t ze-
lus m e u s , * quia obl it i 
sunt verba tua in imic i 
me i . 

I gn i tum e l oqu ium tuum 
vehementer , * et servus 
tuus di lex i t i l lud. 

Ado lescentulus sum 
ego et contemptus : 
justi f icationes tuas non 
sum oblitus. . . 

Justitia tua, jusl i t ia in 
a ; ternum; * et lex tua Ve-
ritas. 

Tr ibulat io et angustia 
invenerunt m e : * m a n -
data tua meditat io mea 
est. 

/Equitas testimonia tua 
in a>ternum : * inte l lec-
tum da m i h i , et v i v a m . 

Glor ia P a t r i , etc. 

J'AI c r i é de tout mon cœur ; 
e xauce z -mo i , Se i gneur : 

j e recherchera i vos saints 
commandements . 

J'ai crié ve rs vous ; sau-

CLAMÀVI in toto corde 
m e o , exáudi m e , Do -

m i n e : * justi f icationes 
tuas r equ i ram. 

C lamáv i ad t e , sa lvum 

me fac : * ut custodiam 
mandate tua. 

P r a v e n i in maturitate, 
et c l a m a v i , * quia in 
verba tua supersperav i . 

P r j evenerunt oculi mei 
ad te di luculo, * ut m e -
d i tarer e loqu ia tua. 

V o c e m m e a m audi se-
cundum mise r i co rd iam 
tuam, D o m i n e , * et se-
cundum j u d i c i u m tuum 
vivi f ica m e . 

A p p r o p i n q u a v e r u n t 
persequentes m e in iqu i -
tati : * a l ege autem tua 
longe facti sunt. 

P r o p e es tu , D o m i -
ne : * et o m n e s vise tuse 
Veritas. 

In i t io cognov i de testi-
moni is tu is , * quia in 
ieternum fundasti ea . 

V ide humi l i tatem m e -
am , e t e r ipe m e ; * quia 
legem tuam non sum 
oblitus. 

J u d i c a j u d i c i u m m e u m , 
et r ed ime m e : * propter 
e loquium tuum vivi f ica 
me. 

L o n g e a peccator ibus 
salus, * quia just i f icat io-
nes tuas non exquis ie -
runt. 

Miser icordi ie turn m u l -
t®, Domine ; * secundum 
judic ium tuum v iv i f i ca 
me. 

Multi qui persequ i in -
tur me et tr ibulant m e ; I 

v e z - m o i , af in que j e ga rde 
vos commandements . 

J'ai devancé l ' au ro r e , et 
j 'a i cr ié vers vous, parce 
que j 'a i surabondé d 'espé-
rance en vos paroles. 

Mes yeux ont prévenu 
l 'aurore pour se tourner 
vers vous , et médi ter vos 
oracles. 

Ecoutez donc ma vo ix se -
lon votre misér icorde , Se i -
gneur , et fa i tes-moi v i v r e , 
selon l ' équi té de votre j u g e -
ment . 

Mes persécuteurs se sont 
abandonnés à l ' i n iqu i t é , et 
se sont tenus bien lo in de 
votre lo i . 

P o u r vous, Se igneur , vous 
êtes près de nous, et toutes 
vos voies sont vérité. 

Dès le c o m m e n c e m e n t , 
j 'ai connu vos p r é c ep t e s , 
et j ' a i su que vous les avez 
établis pour l 'é ternité . 

Voyez mon humi l i a t i on , 
et fa i tes-m'en sortir, car j e 
n'ai pas oubl i é votre l o i . 

Jugez ma cause, et ra-
chetez -moi ; donnez -mo i la 
v ie à cause de votre pa-
role. 

L e salut est loin des pé-
eheurs, car i ls n 'ont pas r e -
cherché vos saints e n s e i -
gnements . 

Vos misér icordes sont 
in f in ies , S e i gneu r ; faites-
moi v i v re selon la just ice 
de vo t re lo i . 

I ls sont n o m b r e u x , ceux 
qui m e persécutent et m e 



t ourmenten t ; mais j e ne 
m e suis pas détourné de 
vos ense ignements . 

J'ai vu les prévar icateurs, 
et j ' en ai séché de dou-
leur , parce qu' i ls n 'ont pas 
observé vos préceptes. 

Voyez combien j 'a i a imé 
vos c o m m a n d e m e n t s , Sei-
gneur : s auvez -mo i dans 
votre misér icorde . 

La vér i té est l e pr inc ipe 
de toutes vos paroles, et les 
j ugemen t s de votre just ice 
sont éternels. 

G lo i re au P è r e , etc. 

L E S pr inces m 'ont persé-
cuté sans su je t ; mais 

m o n cœur n'a craint que 
vos paroles. 

Je me ré jouira i dans vos 
orac les , c o m m e se ré jou i t 
ce lu i qui trouve de r iches 
dépoui l les . 

J'ai haï l ' in iquité jusqu'à 
l ' abomina t i on ; mais c o m -
bien j 'a i a imé votre lo i . 

Sept f o i s le j ou r ma 
bouche vous a l oué , et j 'a i 
adoré les jugements de 
vo t re just ice. 

I l y a une grande paix 
Eiour ceux qu i a iment votre 
o i , i l n 'y a pas de scan-

dale pour eux. 
J'attendais , S e i g n e u r , 

votre assistance salutaire, 
et j 'a i a imé vos c omman-
dements . 

M o n â m e a gardé vos 
ense i gnements ; e l le les a 
p ro f ondémen t a imés. 

* a test imóni is tuis non 
decl inàvi . 

V id i prœvar icântes , et 
tabescébam; * quia e l ó -
quia tua non custodié-
runt . 

V ide quón iam mandata 
tua di léxi , D o m i n e : * in 
miser icord ia tua v iv í f i ca 
m e . 

P r inc ip ium ve rbó rum 
tuórum vér i tas : * in œ-
térnum ómnia judíc ia 
j ustitiœ tuœ. 

Glor ia P a t r i , etc. 

PRÍNCIPES persecút isunt 
me grat is , * et a ver -

bis tuis f o rmidàv i t cor 
m e u m . 

Lœtâbor ego super e l ó -
quia tua, * s icut qui in -
vén i t spolia multa. 

In iqui tátem òd io hábui, 
et abominátus sum ; " 
l e gem autem tuam di-
léx i . 

Sépties in d ie laudern 
dix i t ib i , * super judícia 
justit iœ tuœ. 

Pax multa di l igént ibus 
l e gem tuam ; * et non est 
i l l is scándalum. 

Exspectábam salutáre 
tuum, D ó m i n e , * et man-
data tua d i l éx i . 

Custodívit án ima mea 
testimonia tua, * et di-
léxit ea veheménter . 

Se rvav i mandáta tua et 
testimonia tua ; * quia 
omnes viœ meœ in cons-
péctu tuo. 

Approp ínque t d e p r e -
cátio mea in conspéctu 
tuo , Dómine : * juxta 
e loqu ium tuum da rnihi 
inte l léctum. 

In t re t postulátio mea 
in conspéctu tuo : * se -
c ímdum e l ó q u i u m ' t u u m 
ér ipe m e . 

Eructábunt lábia mea 
h y m n u m , * c u m docúe-
n s m e just i f icat iónes 
tuas. 

Pronunt iáb i t l ingua 
mea e l oqu ium t u u m ; * 
quia ómnia mandáta tua 
œquitas. 

F iat manus tua ut sal-
vet m e ; * quón iam m a n -
data tua e légi . 

Concupivi salutáre tu-
u m , D ò m i n e ; * et lex 
tua meditát io mea est. 

V ivet ánima m e a , et 
laudábit t e ; * et jud í c i a 
tua adjuvàbunt m e . 

Er rav i sicut ovis quœ 
péri it : * quœre s e r vum 
tuum, quia mandáta tua 
non s u m obl itus. 

Glòria P a t r i , etc. 

Ani. Bonum est v i r o , 
* cum portàver i t j u g u m 
ab adolescéntia sua. ( T. 
P. A l le lùia. ) 

A N0NE 661 

J'ai observé vos c o m -
mandements et vos pa-
ro l e s , parce q u e j 'a i tou-
j ours marché en votre pré-
sence. 

Que ma pr i è r e s 'é lève en 
votre présence , S e i g n e u r ; 
donnez -mo i l ' in te l l i gence , 
selon vos promesses. 

Que mes suppl icat ions 
a r r i ven t jusqu'à vous : sau-
v e z - m o i , selon votre pa-
ro le . 

Mes l èv res entonneront 
un cant ique quand vous 
m 'aurez appris vos saints 
commandements . 

Ma langue publ iera vos 
orac les ; car tous vos c o m -
mandements sont p le ins 
d 'équité . 

Que votre main s 'é tende 
pour m e sauver : car j 'ai 
choisi vos préceptes. 

J'ai dés i ré , Se i gneur , 
votre assistance saluta ire , 
et votre loi est l ' ob je t de 
mes méditat ions. 

Mon âme v ivra et vous 
g l o r i f i e ra , et vos jugements 
seront ma f o rce . 

Je nie suis é ga ré c o m m e 
une brebis p e r d u e ; c h e r -
chez vo t re serv i teur, parce 
que j e n'ai point oublié 
vos commandements . 

G lo i re au P è r e , etc. 

^ An t. I l est bon pour 
l ' h o m m e de por ter l e j oug 
du Se igneur dès son en-
fance. (T. P. A l l é lu ia . ) 
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LE Se igneur a conduit le 
juste par des vo ies 

dro i t es ; i l lui a mont ré l e 
r oyaume de D i e u , et lui a 
dohné l a sc ience des saints; 
il l 'a enr ichi dans ses t ra -
vaux et les a rendus pros-
pères. 

fi.Rendons grâces àD ieu . 

C A P I T U L E . Sag., "10. 

JUSTUM dedúxi t D ó m i -
nus per vias rectas, et 

i : i n,»: osténdit i l l i r e gnum Dei , 
et dédit i l l i sc iént iam 
sanctórum : honestâvi t 
illurn in labór ibus , et 
complév i t labores i l l íus. 

y . Deo grát ias. 

REPONS BREF 

Au Temps pascal : 

La lo i de son Dieu est 
g ravée dans son cœur. 
A l l é lu i a , a l lé luia. 

fi. La lo i de son Dieu est 
g ravée dans son cœur . 
A l l é l u i a , a l lé luia. 

y . Et ses pas ne chan -
ce l leront point , 

fi. A l l é lu ia , al léluia. 
f . Glo ire au P è r e , e t au 

F i l s , et au Saint-Espri t . 
fi. La lo i de son Dieu 

est g ravée dans son cœur. 
A l l é lu i a , a l lé luia. 

Hors du Temps pascal : 

La lo i de son Dieu est 
g ravée dans son cœur. 

fi. La lo i de son Dieu 
est g ravée dans son cœur. 

y . Et ses pas ne chan-
ce l l e ront po int . 

fi. E l l e est g ravée dans 
son cœur. 

f . G lo i re au P è r e , et au 
Fi ls , et au Saint-Espr i t . 

fi. La lo i de son Dieu est 
g ravée dans son cœur. 

AUX IIE5 VÊPRES 

Après le Répons, on ajoute : 

f . Justum dedùxit Dó-
Iminus pe r vias rectas. 
I ( T. P. A l le lù ia . ) - fi. Et 
osténdit illi r egnum Dei . 

UT. P. A l l e lù ia ) . 

y . Dòmine , exàudi ora-
It iónem m e a m . — fi. Et 
clamor meus ad te v é -
riiat. 

f . L e Se igneur a condui t 
le juste par des vo ies 
droites. [T. P. A l l é lu ia . ) 
— fi. Et il lui a mont ré l e 
r oyaume de Dieu. ( T. P. 
Al lé lu ia . ) 

y . Se i gneur , exaucez ma 
pr i è re . — fi. Et que ma 
vo ix s 'é lève jusqu 'à vous. 

L e x Dei e jus in corde 
ipsius. A l l e lù i a , a l le lùia. 

fi. Lex Dei e jus in corde 
ipsius. A l l e lù i a , a l le lùia. 

y . Et non supplanta-
buntur gressus ejus. 

fi. A l l e lù i a , a l le lùia. 
>;. Glòr ia P a t r i , et F i -

l io , et Spir i tui sancto. 
fi. L e x Dei e jus in 

corde ipsius. A l l e l ù i a , 
al lelùia. 

Oremus Deus qu i ad chr is t iânam. D o m i n e exâudi . 
Benedicâmus. F i d é l i u m , p. 598. 

l 'a ter noster , à voix basse, si l'on s'arrête ici. 

( Voir rubrique, p. 608.) 

A U X 11« V E P R E S 

Comme aux I" Vêpres ( p . 5 9 3 ) , excepté ce qui suit. 

Après l'hymne : 

y . Justum dedùx i t Dó -
minus per vias rectas. 
(T. P. A l l e lù ia . ) - fi. E t 
osténdit i l l i r e gnum Dei . 
(T. P. A l le lù ia . ) 

y . L e Se igneur a c o n -
duit le juste pa r des vo ies 
droites. (T. P. A l l é lu ia . ) — 
fi. Et il lui a mon t r é le 
r oyaume de Dieu. (T. P. 
Al le lù ia . ) 

L e x De i e jus in corde 
ipsius. 

fi. L e x Dei e jus in corde 
ipsius. 

f . Et non supplanta-
búntur gressus ejus, 

fi. In corde ipsius. 

y . Glòr ia P a t r i , et F i -
l io , et Spir í tui sancto. 

fi. L e x Dei e jus in corde 
ipsius. 

A Magni f icat . 

Ant. A m e n dico vobis , 
qui suscéperit u n u m 

pàrvulum talem in nò-
mine m e o , m e sùscipit. 
T. P. A l l e l ù i a . ) 

A nt. En vé r i t é , j e vous 
le d i s , celui qui r e c e v r a , 
en mon n o m , un petit 
en fant c o m m e ce lu i -c i , me 
recevra m o i - m ê m e . (T. P. 
Al lé lu ia . ) 

A COMPLIES, comme plus haut, p. 599. 

Prière après l'Office : Sacrosânctœ, p. 589. 
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E L O G E DE S . J E A N - B A P T I S T E DE L A S A L L E 

INSÉRÉ DANS LE MARTYROLOGE ROMAIN 

A LA DATE DU 7 AVRIL 

A R o u e n , la naissance 
au ciel de saint Jean-
Baptiste de la Sa l l e , C o n -
fesseur, qui excella dans 
l 'éducat ion de la jeunesse, 
p r inc i pa l emen t de la j e u -
nesse p a u v r e , e t q u i rendi t 
à la re l i g ion aussi b ien 
qu'à la société c iv i le les 
plus éminents services, en 
fondant la Congrégat ion 
des Frè res des Ecoles Chré-
t iennes . 

Ro thómag i , natális s an-
eti Joànnis Bapt is te de la 
Sal le Confessons, qui in 
erudiénda adolescént ia , 
prœsért im pàupere , excél-
l ens , et de r e l i g i óne c i-
v i l ique societàte 'prœclàre 
mér i tus , F ra t rum Scho-
làrum Chr is t ianàrum So-
dal i tàtem instituit. 

OFFICE POUR LES MORTS 
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de mes y eux , garanti mes 
pas de toute chute. 

Je serai agréable au Sei-
gneur dans la terre des 
vivants. 

meos a l â c r ym i s , pedes 
meos a lapsu. 

P lacébo D o m i n o * in 
in reg ióne v i vó rum. 

A la fin de tous les Psaumes, on dit : 

R è q u i e m aìtérnam * 
dona e i s , Dòmine . 

Et lux perpétua * lüceat 
eis. 

Ant. P l a c ébo D o m i n o * 
in reg ióne v i vó rum. 

Ant. L e Se i gneur vous 
garantit de tout mal ; que 
fe Se i gneur ga rde votre 
âme . 

Ant. Si iniquitâtes. 

Psaume De p ro fund i s , etc. p. 28. 

quon iam 
oris m e i . 

audisti verba 

Donne/. - leur , Se igneur , 
le repos é terne l . 

E t que la lumiè re é ter -
ne l l e les éc la i re . 

Ant. Je serai agréable 
au Se igneur dans la terre 
des v ivants . I 

Ant. I l e i m i h i , D o m i n e ! 

Psaume Ad D o m i n u m , etc. , p. 561. 

Ant. H é l a s ! Se i gneur , i Ant. He i m i h i , Dômi -
que m o n ex i l est l ong ! ne , * quia incolatus meus 

| pro longâtus est. 

Ant- Dominus custödit te. 

Psaume L e vâv i öculos m e o s , etc. , p. 562. 

Anl. Dominus custödit I 
te * ab o m n i malo : * eu- I 
stödiat ân imam tuam Do-1 
minus . 

Ant. Si iniquitâtes * ob-1 
servâver is , D o m i n e : Dò - I 
m ine , quis sust inébi t? 

Ant. Si vous ex igez , Sei -
gneur , un compte sévère 
de nos iniquités, qui pourra 
subsister devant vous, ô 
mon D i e u ? 

Ant. Opéra . 

PSAUME 137 

CIEIGNEUR, j e vous rendra i 1 HONFITÉBORtibi,Domine. 
O grâces de tout m o n | L i in toto corde rneo : 

In conspéctu Ange l ó -
rum psal lam tibi : * ado-
räbo ad t emp lum san-
ctum tuum, et confitébor 
nomini tuo. 

Super miser icòrdia tua, 
e t ver i tà te tua : * quó-
>iam magni f icast i super 
m n e , nomen sane tum 
ium. 
In quacùmque d ie in -

ocàvero te, exàudi me : * 
ìul t ip l icàbis in àn ima 
nea v i r tù tem. 

Confiteàntur t ib i , Dó -
|,nine, omnes reges t e r r e : 
; quia audiérunt omnia 
l'erba or is tui. 

Et cantent in v i is Do -
n im i : * quón iam magna 
es|t g lòr ia Dòmin i . 

uóniam excélsus Dó -
mii tus, et humil ia réspi-
cit \ : * e t alta a l onge 
cogaióscit. 

S i \ambu làve ro in m è -
dio Jtribulatiónis, vivili— 
càb/s m e : * et super i ram 
inii/nicórum m e o r u m ex-
tenldisti m a n u m tuam, 
et/salvum me fecit déx-
t?ra tua. 

Dominus retr ibuet pro 
' : * D ò m i n e , m ise r i -
ci.. ha tua in steculum : 

,t 'a mànuum tuàrum 
i - espicias. 

" ì i em e t é r n a m , etc. 

cœur, parce que vous avez 
écouté les paroles de ma 
bouche. 

Je chanterai des can-
t iques en présence des 
anges , j e vous adorera i 
dans votre saint t e m p l e , 
et j e bénira i votre n o m . 

Je cé lébrera i votre misé-
r icorde e t votre v é r i t é , 
parce que vous avez fa i t 
éc la ter pa r -dessus tout la 
g l o i r e de votre saint n o m . 

En que lque temps q u e 
j e vous i n v o q u e , exaucez -
m o i ; ainsi vous mul t ip l i e -
rez les fo rces de mon âme . 

Que tous les rois de la 
terre vous rendent h o m -
m a g e , Se i gneur , car i l s 
ont entendu les paroles de 
votre bouche. 

E t qu ' introduits dans les 
voies du Se igneur , i ls pu -
bl ient a vec j o i e sa g randeur 
et sa g lo i re . 

Du haut des c ieux le 
Se igneur jet te un r e ga rd 
de compla isance sur les 
humbles, et i l voit de loin 
les superbes. 

Si j e marche au mi l i eu 
des t r ibulat ions , vous m e 
conserverez la v i e ; vous 
étendrez la ma in cont re la 
fu reur de mes e n n e m i s , 
et votre dro i te m e sauvera. 

L e Se i gneur prendra ma 
défense : votre misér icorde , 
Se igneur , est é terne l l e : ne 
délaissez pas l ' ouvrage de 
vos mains. 

Donnez - l eur , etc. 
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Beatus, cujus Deus Ja-
cob ad jútor e jus , spes 
e jus in D ó m i n o Deo ip-
sius : * qu i fec i t cœ lum, 
et t e r r a m , m a r e , et ó -
mnia quœ in eis sunt. 

Qui custodi i ver i tá tem 
in sœculurn, fac i t j ud i -
c ium in jú r i am pat iént i -
bus : * dat escam esu-
r iént ibus. 

Dominus solvit c o m p e -
dítos : * Dominus i l l u m i -
nât ca>cos. 

Dominus ér ig i t el ísos : 
* Dominus d í l i g i t justos. 

Dominus custodi i ádve-
nas, pup i l lum et v íduam 
suscípiet : * et vias pec -
catórum d isperde i . 

Regnáb i t Dominus in 
saicula : Deus tuus, S ion , 
* in genera t i ónem et ge-
nera t i ónem. 

R è q u i e m aìtérnam, etc. I 

>". A porta in fe r i . — 
fi. Erue, Dòmine , án imam 
ejus (ou ánimas e ó r u m ) . 

f . Requ iésca t (ou R e - ' 
quiéscant) in pace. — it). 
A m e n . 

>'. Dómine , exáudi ora-
t iónem m e a m . — ß . Et 
c lamor meus ad te véniat . 

Heureux celui qui a le 
Dieu de Jacob pour pro tec-
teur, et qui met son espé -
rance dans le Se igneur son 
D i eu , créateur du c i e l , de 
la t e r re , de la mer , et de 
tout ce qu' i ls r en f e rmen t . 

L e Se igneur est à j ama i s 
f idèle à ses p romesses ; i l 
fait just ice aux o p p r i m é s , 
i l nourr i t ceux qu i ont f a im . 

Le Se igneur br ise les 
chaînes des captifs ; le S e i -
gneur éc la i re les aveugles. 

L e Se igneur re lève ceux 
qu i sont t o m b é s ; le S e i -
gneur a ime les justes. 

Le Se igneur pro tège les 
é trangers ; i l p rend sous sa 
garde la v euve et l ' o rphe -
l in ; i l r enverse les desseins 
des méchants . 

Le Se igneur régnera dans 
l ' é t e rn i t é ; i l sera v o i r e 
Dieu, ô Sion, dans la suite 
de tous les siècles. 

Donnez - l eur , etc. 
f . Se i gneur , dé l ivrez son 

âme (ou leurs âmes ) . — 
iî). Des portes de l ' en fe r . 

f . Qu'i l repose (ou qu' i ls 
r eposent ) en paix. — IÎ . 
Ainsi soit- i l . 

y . Se igneur , écoutez ma 
pr i è re . — <iîj. Et que mes 
cris s ' é l èvent jusqu'à vous. 

ORAISONS 

Au jour du décès ou de l'enterrement d'un défunt 

ou d'une défunte. 

II BSÔLVE, quœsumus, I PARDONNEZ, Seigneur, les 
» . j j & i ï i n e , ân imam fâ- | r fautes de votre serv i teur 
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( s e r van t e ) N . , af in q u e , -
m o r t (mor te )pour l e monde , 
i l ' (e l le ) v ive pour vous, et 
daignez e f facer , par vo t re 
in f in ie m i sé r i co rde , les 
péchés que la f rag i l i t é hu-
ma ine lui a fa i t commet t r e 
pendant sa vie. P a r N . - S . 
J.-C. , etc. — fi. A ins i soit- i l . 

Pour un Évêque 
A DIEU, qu i avez é l evé 
U votre serv i t eur N . à la 
d ign i t é de Pon t i f e (ou de 
P r ê t r e ) en lui donnant part 
au sacerdoce des Apôtres , 
faites qu ' i l jouisse aussi 
é t e rne l l ement avec eux de 
la g lo i r e céleste. P a r N . -S . 
J.-'C., etc. — fi. A ins i soit-
i l . 

mu l i tui N . , ut de fûnctus 
( f á m u l a tuie N . , ut de-
fúncta) s ácu l o t ibi vivat : 
et quai per f rag i l i tá tem 
carnis humana conversa-
t ióne c ommis i t , tu vèn ia 
mise r i co rd i ss imap ie tà t i s 

abstérge- P e r D ó m i n u m , 
I etc. — fi. A m e n . 

ou un Prêtre. 

DEI'S, qu i inter Apostó-
l i cos sacerdotes , f a -

m u l u m tuum N. Pont i f i -
cali {seu Sacerdota l i ) f e -
cisti dignitáte v i ge re : 
p r a s t a , q u a s u m u s , ut 
e ó rum quoque perpetuo 
aggregétur consór l io . 1 e r 
D ó m i n u m , etc. — Ri-
A m e n . 

Pour le Père ou la Mère. 

ODIKU , qu i nous avez | 
c o m m a n d é d 'honore r l 

nos père et m è r e , ayez 
compass ion de l ' âme [ d e 
mon père ( m a m è r e ) , r e -
mettez-lui tous ses péchés, 
et f a i t e s - m o i la g râce de 
le ( l a ) ] v o i r dans la j o i e 
de la c larté éternel le . P a r 

DEUS, qui nos patrem 
et ma t r em honorare 

pracep is t i : m ise ré re cle-
mén t e r [ àn im i « patris me i 
(ma t r i s m e a ) , e jùsque 
peccata d imi t te : meque 
eum ( e a m ) ] in ¡ e tèrna 
claritàtis gàudio f a c v i -
dero. P e r D ó m i n u m , etc. 
— fi. A m e n . N . - S . J . -C- , etc. — fi. 

A ins i s o i t - i l . 
Si Von prie pour le père et la mère àéfunls, ce qui est 

entre crochets se lit ainsi : 

[ d e m o n père et de ma 
m è r e ; remettez - l eur tous 
l eurs péchés , et fa i tes-moi 
la grâce de l e s ] 

[ an imàbus patns ac 
matr is m e a , eo rúmque 
peccata d imi t t e , meque 
e o s ] 

Pour un défunt. 

CEIGNEUR, prêtez l ' o re i l l e I INCLÍN A, Dómine aure>. 
Ö aux pr ières par l es-1 1 tuam ad preces no-

stras, quibus n i iser icór -
d iam tuam supplices cle-
p r e càmur : ut àn imam 
f àmu l i tui, quam de hoc 
sœculo migrare juss is t i , 
in pacis ac lucis r eg i óne 
constituas, et sanctôrum 
tuôrum jubeas esse con-
sór tem. P e r D ó m i n u m , 
etc. — fi. A m e n . 

A VÊPRES 671 

quel les nous imp lo rons 
votre misé r i co rde , afin que 
l 'âme de votre serv i teur, 
que vous avez fait sort i r de 
ce monde , soit placée dans 
la r ég i on de la paix et de 
la lumiè re , et qu 'e l le ent re 
dans la société de vos 
saints. P a r N . -S . J.-C., etc. 
— fi. Ainsi soit- i l- . 

Pour une défunte. 

QU/ESUMUS, Domine , p ro 
tua pietàte -miserére 

á n i m a f á m u l a t u a N., 
et ä coi i tági is mortal i tát is 
e xú tam, ín a t é r n a sal -
vatiónis partem restitue. 
P e r D o m i n u m , etc. — 
Iii. A m e n . 

Nous vous en con jurons , 
S e i gneu r , par vo t re 

bon t é , ayez pitié de l ' âme 
de votre servante N . , et 
maintenant qu'e l le est d é -
gagée de la corrupt ion de 
cette v i e morte l le , donnez -
lui part au salut éternel . 
Pa r N . - S . J . -C . , etc. — 
fi. A ins i s o i t - i l . 

Au jour d'un anniversaire. 

SEIGNEUR Dieu des m i sé -
r icordes, accordez (aux 

âmes de vos serv i teurs et 
de vos servantes, dont ) nous 
cé lébrons l 'anniversaire , l e 
l ieu du ra f ra îch issement , 
le bonheur du repos, et la 
l um i è r e dans la g lo i re . P a r 
N . -S . .J.-C., etc. — fi. A ins i 
s o i t - i l . / 

DEUS , indulgent iàrum 
D o m i n e , da ( a n i m a -

bus f amu ló rum, fa inu la -
rùmque tuâ rum, q u o r u m ) 
anniversàr ium déposi t io-
n s d i em c o m m e m o r â -
m u s , r e f r i gé r i i s e d e m , 
quiét is beat i tûd inem, e t 
h imin is c lar i tàtem. P e r 
D ó m i n u m , etc. — fi. 
A m e n . 

Si c'est pour un seul défunt ou une seule défunte, la 
parenthèse se lit ainsi : 

( à n i m a fàmul i lui [ fâ - I ( à l ' âme de votre serv i -
m u l a t u a ] , cujus ) I teur [ servante ] , d o n t ) 

Pour les Frères, Parents et Bienfaiteurs. 

D E U S , v è n i a larg i tor , et 
humânœ salûtis amâ-

tor : quasumus c l e m é n -
OD I E U , qui pardonnez 

aux pécheurs et qui 
voulez l esa lut des hommes , 



nous suppl ions votre m i -
sér icorde ,par l ' intercession 
de la b ienheureuse Mar ie 
toujours v i e rge et de tous 
vos Saints, de fa i re a r r i v e r 
à la béatitude éterne l le nos 
f r è r e s , nos parents et nos 
bienfa i teurs qui sont sort is 
de ce monde . P a r N . - S . . 
etc. — i5j. Ainsi s o i t - i l . 

t iam t u a m , ut n o s t r a 
congregat iónis f r a t r e s , 
p rop inquos , et bene fa -
c tóres , qui ex hoc sœ-
culo t rans iérunt , beâta 
Maria s e m p e r v i r g ine 
intercedénte c u m o m n i -
bus Sanct is tuis, ad pe r -
pétuée beatitûdinis con-
sort ium perven i re con-
cédas. P e r D ó m i n u m , etc. 
— RI. A m e n . 

Pour tous les défunts. 

Oraison F i d é l i u m , Deus , o m n i u m , etc. , p. 20. 

Le jour de la Commémoration des morts, on dit l'Orai-
son Fidélium, que l'on termine ainsi : 

Qui v ivez et régnez avec Qui v i v i s et régnas 
cum Deo Pât re , in un'itâte 
Spir i tus sancti Deus, pe r 
omnia sœcula sseculó-
r u m . — 4 . A m e n . 

Après l'Oraison, on ajoute les versets suivants : 

Dieu le P è r e , en l 'unité du 
Saint-Espr i t , dans tous les 
s iècles des siècles. — R>. 
A ins i s o i t - i l . 

y . Se i gneur , donnez - l eur 
le repos éternel . — i î . Et 
que la lumiè re é terne l l e 
les_ éc la i re . 

y . Qu' i ls reposent en 
paix. — iî). Ainsi s o i t - i l . 

y . R è q u i e m tetérnam 
dona eis, D o m i n e . — iîj. Et 
lux perpétua lüceat eis. 

f . Requ i éscan t in pace. 
— RI. A m e n . 

A M A T I N E S 

On dit l'Incitatoire suivant lorsque l'Office est de trois 
Nocturnes; autrement on l'omet, et on commence les Ma-
tines absolument par l'Antienne du premier Psaume du 
Nocturne qu'on doit dire en ce jour. 

1NVITATOIRE 

Deux Choristes disent : 

"Venez, adorons le R o i , 
pour lequel toutes choses 
sont vivantes. 

R e g e m , cui omnia vi-
vant , * Ven i te , adorémus. 

Le Chœur répète : 

R e g e m , cui omnia v i -
vunt, * Veni te , adorémus. 

V e n e z , adorons le R o i , 
pour l eque l toutes choses 
sont v ivantes. 

PSAUME 94 

VENITE, exsul témus Dò-
m i n o , jub i l émus Deo 

salutari nostro : prceoc-
cupémus fàc i em ejus in 
confessióne, e t in psalmis 
jub i lémus ei . 

R e g e m , cui omnia v i -
vunt , ven i t e , adorémus. 

Quóniam Deus magnus 
Dóminus, et Rex magnus 
super omnes deos : quó-
niam non repé l le t Dó-
minus p l ebemsuam, quia 
in manu ejus sunt omnes 
lines t e rne , et a l t i tùdines 
mónt ium ipse cónspic i t . 

Ven i te , adorémus. 

Quóniam ipsius est 
mare, et ipse lec i t i l lud, 
et à r idam fundavérunt 
manus ejus. 

VENEZ, ré jou issons-nous, 
dans le Se igneur : f a i -

sons éc later notre j o i e d e -
vant Dieu notre sauveur : 
présentons-nous à lui avec 
des chants d 'a l l ég resse , et 
cé lébrons sa g randeur . 

V e n e z , adorons le R o i , 
pour lequel toutes choses 
sont v ivantes. 

Car l e Se igneur est le 
g rand D i eu , le grand R o i 
é levé au-dessus de toute 
puissance; le Se igneur n'a 
pas re je té son peuple : lu i 
qui t ient dans sa m a i n 
toute l ' é t enduede l 'univers , 
e t qu i vo i t les f ondements 
cachés des montagnes . 

Venez , adorons- le . 

La m e r est à l u i , c'est 
lui qui l 'a faite, et ses ma ins 
on t f ondé la ter re . 

On fiéchit les genoux, et l'on se relève à plorémus. 

Ven i t e , ado r emus , et 
proe idamus ante Deurn : 
p loremus co ram Domino , 
qui fec i t nos , quia ipse 
e s tDominusDeus noster : 
nos autem populus e jus, 
et oves pascuse ejus. 

Venez , adorons- le , pros-
ternons-nous à ses pieds : 
p leurons devant le S e i -
gneur : c 'est lui ou i nous 
a c réés , il est le Se igneur 
notre Dieu ; nous sommes 
son peuple et son troupeau 
qu ' i l nourr i t dans ses pâ-
turages. 



V e n e z , adorons le R o i , 
pour l eque l toutes choses 
sont v ivantes. 

R e g e m , cui omnia vi-
vunt , v en i t e , adorémus 

Si vous entendez au jour-
d 'hui sa v o i x , gardez-vous 
b ien d ' endurc i r vos cœurs, 
c o m m e au j ou r où le peu-
p le le tenta dans l e d é -
sert ; c 'est l à , d i t - i l , que 
vos pères m 'ont tenté pour 
m ' ép rouve r , et ils v i rent 
mes œuvres. 

Höd ie si v o c em ejus 
audier i t i s , nol i te obdu-
räre corda ves t ra , s icut 
in exacerbat ione sectin-
dum d i e m tentaticmis in 
deserto : ubi tentaverunl 
me patres vestr i , proba-
verunt, et v iderunt öpera 
mea . 

V e n e z , adorons- le . 

P endan t quarante ans j e 
m e suis tenu auprès de ce 
p e u p l e , et j ' a i dit : Leurs 
cœurs sont toujours éga-
r és ; i ls n 'ont pas connu 
mes voies , et j 'a i j u r é dans 
ma co l è r e qu ' i l s n ' ent re -
ra ient pas dans le l ieu de 
mon repos . 

V e n e z , adorons le R o i , 
pour l eque l toutes choses 
sont v ivantes. 

Ven i t e , adorémus. 

Quadraginta annis pró-
x imus fui generat ión i 
huic, et dix i : S e m p e r hi 
e r rant corde : ipsi v e ro 
non cognovérunt vias 
m e a s , quibus juràv i in 
ira mea, si intro ibunt in 
r èqu i em rneam. 

R e g e m , cui omnia v i -
v an t , v en i t e , adorémus . 

Se i gneur , donnez - l eu r le 
r epos éternel ; et que la lu-
m i è r e é terne l l e les éc la i re . 

V e n e z , adorons- l e . 
V e n e z , adorons le R o i . 

R è q u i e m ie térnam d o -
na e i s , Dòmine : et lux 
perpètua luceat e is. 

V e n i t e , adorémus. 

R e g e m , cui omnia v i -
vunt. 

P o u r l eque l toutes choses 
sont v ivantes. 

V e n i t e , adorémus. 

I " NOCTURNE 

Si l'Office n'a que trois Leçons, les trois Psaumes sui-
vants se disent le Lundi et le Jeudi; et, si on récite Ma-
tines le soir, on les dit le Samedi, le Dimanche et le Mer-
credi. 

Ant. D i r i g e . 

Psaume Verba m e a , etc. , p. 619. 

OFFICE POUR LES MORTS A MATINES 

Arti. D i r i g e , * Domine 
Deus meus, in conspéctu 
tuo v iam meam. 

Anl. Se i gneur mon Dieu, 
d i r igez mes voies en votre 
présence. 

Ani. Convé r t e r e , D o m i n e . 

Psaume Dom ine ne in f u r ó r e , etc. , p. 66. 

Ant. C o n v é r t e r e , Dó -
mine, *. et é r ipe àn imam 
meam : quón iam non est 
in mor t e qui m e m o r sit 
tui. 

Ant. Revenez à mo i , Se i -
g n e u r , et dé l i v rez mon 
âme, car nul dans la m o r t 
ne cé l ébrera votre n o m . 

Ant. Nequândo . 

PSAUME 7 

DÓMINE Deus meus, in te 
speràvi : * sal vu m me 

fac ex omn ibus perse -
quéntibus m e , et l ibera 
me. 

Nequândo ràpiat ut l eo 
ànimam m e a m , * dum 
non est qu i réd imat , ne -
que qu i salvum fàciat. 

Domine Deus m e u s , si 
feci istud, * si est in iqu i -
tas in mànibus me is : 

Si rédd id i retr ibuitot i -
bus mih i m a l a , * dcci-
dam mèr i t o ab in imic i s 
meis inànis . 

Pe rsequà lur in imicus 
àn imam m e a m , et c o m -
prehéndat , et concúlce l 
in terra v i tam m e a m , * 
et g l ó r i a m m e a m in púl-
v e r em dedùcat. 

E x s û f g e , D o m i n e , in 
ira tua : * et exaltàre in 
f inibus in im i có rum íneó-
rurn. 

SEIGNEUR mon D i e u , j ' a i 
espéré en vous, sauvez-

moi de tous mes persécu-
teurs , et dé l i v rez -mo i . 

N e permettez pas que 
mon e n n e m i , c o m m e un 
l ion fu r i eux , m 'arrache la 
vie, tandis q u e j e n 'a i p e r -
sonne pour m e dé f endre et 
me sauver. 

Se igneur mon D i e u , si 
j 'ai fa i t c e qu 'on m ' i m p u t e ; 
si mes ma ins sont soui l l ées 
par l ' i n iqu i t é ; 

Si j ' a i r endu le ma l pour 
le m a l , j e consens à suc -
combe r sous les e f for ts de 
mes ennemis . 

Qu' i ls me poursu ivent , 
qu ' i l s m e saisissent, qu ' i l s 
m e foulent à leurs p i eds , 
qu' i ls réduisent ma g lo i re 
en poussière. 

L e v e z - v o u s , S e i g n e u r , 
dans votre co lère , et faites 
éclater vo i re puissance au 
mi l ieu de m e s ennemis . 



A MATINES 6 7 7 

vé r t i cem ipsius iniquitas in iqui té re tombera sur sa 
ejus deseéndet. tête. 

Conf ì tébor D ó m i n o se- Je louerai le Se i gneur 
cúndum just i t iam ejus : selon sa jus t i c e , et mes 
* et psallarn nomin i Dó- chants cé l ébreront le n o m 
min i alt issimi. du T r è s - H a u t . 

R é q u i e m Eetérnam, etc. Donnez - l eur , etc. 

Ant. Nequándo * rápiat Ant. N e permet tez pas 
ut leo ánimarn rneam, que mon e n n e m i , c o m m e 
dum non est qui r èd i - un l ion fur i eux , m 'arrache 
mat , neque qui sa lvum la v i e , tandis que j e n 'a i 
fáciat. personne pour m e dé -

f endre et m e sauver. 

f . A porta in fe r i . — i f . S e i g n e u r , dé l ivrez 
fi. Erue, Domine , án imas leurs â m e s . — lî). Des portes 
eorum. I de l ' en f e r . 

Pa te r noster, etc., tout bas. 

Toutes les Leçons de cet Office se disent sans être précé-
dées d'Absolution ni de Bénédiction. 

PREMIÈRE LEÇON. Job, 7 . 

PARCE m i h i , D ó m i n e , PESSEZ de m ' a f i l i g e r , ô 

nihi l en im sunt dies Li m o n D ieu , puisque mes 
me i . Quid est h o m o , jours ne sont que néant, 
quia magní f icas e u m ? Qu ' es t - ce que l ' h o m m e , 
aut qu id appónis erga pour mér i t e r que vous le 
eum cor t u u m ? Visitas d is t inguiez , et que vous 
eum d i luc ido , et súbito vous occupiez de l u i ? V o u s 
probas i l lum. Usquequo le visitez le mat in , et vous 
non parcis m i h i , nec di- l ' éprouvez à chaque m o -
mittis me , ut g lút iam sa- ment . Quand me donne -
l ivam m e a m ? Peccav i , rez -vous un peu de r epos , 
quid fáciarn t ibi , o custos afin q u e j e puisse r esp i r e r? 
nóminum?Quareposu ís t i J'ai péché : que f e r a i - j e 
me contrár ium t ib i , et pour vous apaiser, ô Sau -
factus sum mihimet ips i veur des h o m m e s ? P o u r -
grav is? Cur non tol l is quoi m'avez-vous mis dans 
peccátum m e u m , e t quare un état qui vous est op-
non aufers iniquitátem posé , et qu i m e rend à 
m e a m ? Ecce nunc in charge à m o i - m ê m e ? P o u r -
pú lvere d ó r m i a m , et si quoi n 'e f facez - vous pas 
m a n e m e quaîsieris, non mon péché, et ne me par -
subsistam. 1 donnez -vous pas mon in i -

b/b OFFICE POUR LES MORTS 

L e v e z - v o u s , Se igneur Et e x s u r g e , Domine 
mon D i eu , exécutez vous- Deus meus , in prœcépto 
m ê m e ce que vous avez quod mandasti : * et sy-
c o m m a n d é , et l 'assemblée nagóga popu ló rum c i r -
des peuples vous env i r on - cumaabi t te. 
nera . 

Montez donc sur votre Et propter hanc in a l -
tr ibunal ; le Se igneur j u g e tum regrédere : * Dómi -
les peuples. nus j i id icat populos. 

J u g e z - m o i , S e i gneu r , Jûdica m e , D o m i n e , 
selon la just ice de ma secundum just i t iam nie-
cause e t selon mon inno- am, * et secundum inno-
cence. cént iam m e a m super me. 

La ma l i ce des pécheurs Consumétur nequitia 
finira bientôt, et vous con- peccatórum , et dir iges 
duirez v ous -même le juste, j u s t u m , * scrutans corda 
ô Dieu qu i sondez les cœurs et r enes , Deus, 
e t les re ins . 

J'attends avec conf iance Justum ad ju tó r ium me-
m o n secours du Se igneur , um a Domino , * qu i sai-
qu i sauve ceux qu i on t le vos fac i t rectos corde , 
cœur dro i t . 

Dieu est un juge èqu i - Deus judex justus, for-
table , éga lement f o r t et t is . et pâtiens : * num-
pa t i en t ; i l ne fait pas tous qu id i râsc i tur pe r s ingu 
les j ours éc later sa co lère , los d i es? 

Mais si vous ne vous N i s i convèrs i fuér i t is 
conver t i ssez , i l t i rera son g lâd ium suum v ibrâbi t 
g l a i v e : dé jà i l a tendu * a r cum suum teténdit, 
son a rc et le t ient tout et parâvit i l l um . 
prê t . 

Il a préparé des traits Et in eo parâvi t vasa 
mor t e l s ; il s'est a r m é de môr t i s , * sagittas suas 
f lèches brûlantes. ardént ibus e f féc i t . 

L e méchant a été en Ecce partur i i t injusti-
t rava i l pour produ i re l ' in- t iam : ' concépi t dolo-
jus t i c e ; i l a conçu la dou- r em, e t péper i t iniquità 
l eur e t en fanté l ' in iqui té , t em. 

I l a ouvert et creusé une L a c u m apéruit , et effó-
fosse p r o f o n d e , et i l est dit e u m : * e t inc id i l in 
t ombé l u i - m ê m e dans le f ó veam quam fec i t . 
p r éc ip i c e . 

Le mal qu ' i l médita i t Conver té tur do lor ejus 
v i endra l ' accabler , et son in caput e jus : * et ini 



qui té ? Je vais m ' e n d o r m i r dans la poussière du tom-
beau, e t quand vous m e chercherez le m a t i n , j e ne 
serai plus. 

A la fin des Leçons de cel Office, on ne dit point : Tu 
autem Dómine, etc. 

RI. Je crois que mon 
R é d e m p t e u r est v i vant , et 
qu 'au de rn i e r j o u r j e res-
susciterai de la t e r re : * Et, 
revêtu de ma chair , j e ver-
rai D ieu m o n Sauveur . — 
y . Je le verra i m o i - m ê m e 
dans mon propre corps, et 
non dans celui d 'un autre, 
et j e le contemplera i de 
mes p ropres yeux. — * E t , 
revêtu de ma cha i r , j e 
verra i Dieu mon Sauveur . 

lu. Credo quod R e -
démpto r meus v i v i t : e t 
in nov iss imo d ie de terra 
surrectùrus sum : * Et 
in carne mea v idébo 
Deum Salvatórem m e u m . 
— y . Quem visúrus pum 
ego ipse, et non alius, et 
ócul i mei conspectúri 
sunt.— " E t in carne mea 
v idébo Deum Salvatórem 
m e u m . 

p ium f é c e r i m , cum sit 
nemo qui de manu tua 
possit erúere . 

l ' h o m m e ? A v e z - v o u s b e -
soin de temps pour vous 
i n f o r m e r de mon in iqui té , 
e t pour examiner mes 

of fenses? Vous savez que j e ne suis po int coupable, e t 
il a i l l eurs personne ne peut m 'a r racher de vos mains. 

Se i gneur , qu i avez 
ressuscité Lazare déjà en 
pourr i ture , * Donnez à ceux 
pour qui nous vous pr ions 

Ri. Qui Làzarum resus-
citasti a monuménto f o > 
t idum : * Tu eis, Domine , 
dona r è q u i e m , et l o cum 
indulgènt i®. — y . Qui 
venturus es jud i cà re v ivos 
et mór tuos , e t saiculum 
per i gnem. — * Tu e is , 
Dòmine , dona r è q u i e m , 
et l ocum indulgènt i® . 

le repos éternel , et met tez-
les dans le l ieu de la pa ix . 
— f_. Vous qu i devez v e n i r 
un j o u r pour juge r les v i -
vants et les mor t s , et le 
s iècle par le f eu , — * D o n -
nez à ceux pour qu i nous 

i vous pr ions le repos é t e rne l , et me t t e z - l e s dans le 
| lieu de la paix. 

DEUXIÈME LEÇON. Job , 10. 

LA vie m'est à charge ; 
j e m 'abandonne aux 

plaintes et aux regrets ; j e 
par lera i dans l ' amer tume 
•de mon cœur. Je dirai à 
Dieu : N e me condamnez 
pas ; ' faites - moi connaître 
plutôt pourquo i vous m e 
traitez de la sorte. P o u v e z -
vous t rouver un avantage 
à m ' o p p r i m e r , et à d é -
t ru i re l ' ouvrage de vos 
ma ins , pour favor iser con-
tre moi les vues des in -
justes qu i me ca l omn ien t? 
A v e z - v o u s des yeux de 
chair , et regardez-vous les 
choses c o m m e un h o m m e 
les r e g a r d e ? Vos j ours 
s on t - i l s c o m m e les jours 
des mor t e l s ? vos années 
é terne l les sont-el les c o m -
me les j ours passagers de 

TJ£DET àn imam meapi 
v i t® me® : d imi t tam 

advérsum m e e lóqu ium 
m e u m : loquar in a m a -
r i tùdine àn im® ine®. Di-
carn Deo : N o l i me con-
dernnàre : ind ica mih i 
cur me ita jùd ices . N u m -
quid bonum tibi v idétur , 
si ca lumniér i s m e , et 
óppr imas me opus mà-
nuum tuàrum, et cons i -
l ium irnpiórum àd juves? 
N u m q u i d óculi càrnei 
tibi sunt : aut s icut videt 
h o m o , et tu v i déb i s ? 
N u m q u i d sicut dies ho-
min is dies tu i , et anni 
tui sicut humàna sunt 
t émpo ra , ut qu®ras ini-
qui tàtem m e a m , et pec-
càtum m e u m scrutér is? 
Et scias quia nihi l im-

TP.OISIÈME LEÇON. Job, 10. 

MANUS tu® f ecé runt me, 
et p lasmavérunt me 

totum in circùitu : e t s ic 
repènte prœcipitas m e ? 
Mernénto, quœso , quod 
sicut lutum f éce r i s m e , 
et in pù lverem redùces 
me. Nonne sicut lac mul -
sisti me , et sicut càseum 
me coagulàsti ? Pe l l e et 
càrnibus vestisti m e : 
óssibus et nerv is compe -
gisti me . V i tam et mise-
r icórd iam tribuisti m ih i , 
et visitátio tua custodivit 
spir i tum m e u m . 

SEIGNEUR, vos ma ins m 'ont 
f o r m é avec tant de soin, 

et vous avez disposé avec 
tant d 'ar t toutes les par -
ties d e mon c o r p s , e t 
maintenant voulez - vous 
donc me dé t ru i r e? Souve-
ne z - v ous q u e vous m'avez 
fait c o m m e un pot ier fa i t 
un vase avec de l ' a r g i l e ; 
e t v oudr i e z - vous donc m e 
fa ire r e tourner en pous -
s ière ? Lo rsque j ' a i é t é 
c onçu , vous avez d 'abord 
épaissi le sang dont j ' é ta is 
f o r m é , c o m m e du lait qu i — — : : T. 
se condense , e t vous l avez 

ensuite hé e t a f f e rmi c o m m e du lait qu i s 'épaissit 
peu a peu. Vous m'avez revêtu de peau et de chair , 
vous m avez f o rmé d'os et de n e r f s , vous m'avez 
donne la v ie par votre bonté , e t depuis lors votre 
t rov idence a conservé en mo i cet espr i t de v ie. 
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È. Se igneur , où m e ca-
c h e r a i - j è pour me met t re 
à l 'abr i des traits de votre 
f u r eu r , lorsque vous v i en-
drez juge r la t e r r e? * Car 
j ' a i c o m m i s un grand 
n o m b r e de péchés pendant 
ma v ie . — y . Je cra ins mes 
of fenses et j e rougis devant 
vous : ne m e condamnez 
pas, lorsque vous v iendrez 
Juger le m o n d e . — " C a r j aï 
c o m m i s un g rand n o m b r e 
d e p é c h é s p e n d a n t m a v i e . — 
y . Donnez- leur , Se i gneur , 

fi. Dòmine , quando vé-
ner is jud icàre t e r r a in , 
ubi m e abscóndam a vultu 
i r® tu® ? * Quia peccavi 
n imis in vita mea . — y-
Commissa mea pavésco , 
et ante te e rubésco : dum 
véner is jud icàre , nol i me 
condemnàre . — * Quia 
peccavi n imis in vita mea . 
— >\ R è q u i e m ¡eternarli 
dona eis, Dòmine : et lux 
perpètua lùceat e is. — * 
Quia peccavi n im i s in 
vita mea . 

l e r epos é t e rne l , et que la I , - i n m j s 

l um i è r e é terne l l e les éc la i re . - Car 3 a1 c o m m i s 
un g r and n o m b r e de pèches pendant ma v ie . 

Quand on ne dit qu'un Nocturne, il faut ensuite réciter 

les Laudes, p. 609. 

I I ' N O C T U R N E 

Pour le Mardi et le Vendredi. 

(On le récite le soir du Lundi et du Jeudi.) 

Ant. In loco pâscuse. 

PSAUME 22 

LE Se i gneur est m o n pas-
t e u r , et r i en ne me 

manquera : il m'a place 
dans d 'exce l lents pâtu-
rages. 

11 m'a condui t près des 
eaux salutaires : i l a f o r -
t i f i é mon âme . 

I l m'a fait entrer dans 
les vo ies de la just ice pour 
la g l o i r e d e son n o m . 

ïîlais quand j e m e v e r -
ra is au m i l i eu des ombres 
de la mor t , j e n 'appréhen-

DÓMINUS reg i t m e , et 
n ihi l mih i déer i t : 

in loco pascua ib i m e 
co l locáv i t . 

Super . aquam re f ec t i ó -
nis educávit m e : * án i -
rnam m e a m convért i t . 

Dedúxi t m e super se-
mitas j u s t i t i » , * propter 
nomen suum. 

N a m etsi ambulávero 
in méd io u m b r a m o r -
t is , non t imébo m a l a , 

w J 

M É 

quón iam tu mecum es. 

Virga tua , et bàculus 
tuus , * ipsa me conso-
làta sunt. 

Paràsti in conspéctu 
meo mensam, * advérsus 
eos qu i tr ibulant me . 

Impinguast i in ó l eo 
caput meuni : * et calix 
meus inébrians quam 
prac l à rus est ! 

Et miser icòrd ia tua 
subsequétur ine * òmni -
bus diébus v i t a m e a , 

Et ut inhàbi tem in 
domo D ò m i n i , * in lon-
g i tùd inem d i é rum. 

Réqu i em œtérnam, etc. 

A MATINES 681 

derais aucun m a l , ô mon 
D i e u , parce que vous êtes 
avec moi . 

Vo t r e houlette m'a sou-
tenu, et votre v e rge m ê m e 
m a consolé. 

"Vousavez préparé devant 
11101 une table où j e puise 
des forces contre ceux qui 
me persécutent. 

Vous avez o int ma tête 
d une hui le exqu i se , et le 
ca l ice dont j e m ' e n i v r e est 
dé l ic ieux. 

Vot re misé r i co rde m e 
suivra tous les j ours de 
ma v i e , 

A f in que j 'habi te dans la 
maison du Se i gneur pen -
dant toute la durée des 
j ours éternels. 

D o n n e z - l e u r , etc. 

An t. In loco pàscua 
ibi m e col locávit . 

Ant. L e Se i gneur m'a 
placé dans d 'exce l lents pâ-
turages. 

Ant. Del icta. 

PSAUME 24 

AD t e , D ò m i n e , levavi 

. amman i m e a m : * Deus 
meus, in te con f ido , non 
erubéscam. 

N e q u e i rr ideant me 
in im ic i me i : * é t en im 
un i v è r s i , qui sùstinent 
te , non confundéntur . 

Confundàntur omnes 
iniqua agéntes * super-
vàcue. 

Vias tuas, Dòmine , de-

J'AI é levé mon âme vers 
vous, Se igneur ; j ' espère 

en vous, ô mon D i e u ; j e 
11e serai po int con fondu. 

Que mes ennemis ne 
m' insul tent p a s ; car celui 
qui attend votre secours 
n'est j ama is f rustré dans 
son espoir. 

Que c e u x - l à soient con-
fondus qu i commettent 
1 in iqui té et s 'é lo ignent de 
vous. 

Faites-moi connaître vos 
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vo ies , Se i gneur , et ensei-
g n e z - m o i vos sentiers. 

D i r i g e z - m o i clans votre 
v é r i t é ; e t instruisez - moi ; 
car vous êtes l e Dieu mon 
sauveur , et j e vous ai at-
tendu durant l e j our . 

Souvenez - v o u s , S e i -
g n e u r , des grâces que vous 
m'avez f a i t es , souvenez-
vous de vos misér i cordes 
qu i sont éternel les . 

Oubl iez les péchés et les 
e r r eurs de ma jeunesse . 

S o u v e n e z - v o u s de m o i , 
6 m o n D i eu , dans votre 
misé r i co rde et dans votre 
bonté. 

L e Se i gneur est p le in de 
douceur et de d ro i ture ; 
aussi il mont re ra sa loi à 
ceux qu i s 'égarent. 

I l d i r i gera les humbles 
dans la jus t i c e , il ense i -
gnera ses voies à ceux qui 
sont doux. 

Toutes les vo ies du Se i -
gneur sont misé r i co rde et 
vér i té pour ceux qu i r e -
che r chen t son a l l iance et 
sa lo i . 

Vous me pa rdonnere z , 
S e i gneu r , à cause de votre 
n o m , car m o n péché est 
g rand . 

Quel est l ' h o m m e qui 
cra int le Se i gneur? L e Se i -
gneur lui donnera sa loi 
pour le gu ide r dans le che-
min qu' i l a chois i . 

Son âme demeurera dans 
le b i en , et sa race pos-
sédera la ter re . 

LES MORTS 

mónstra mih i : * et sé-
mitas tuas édoce me. 

D i r i g e m e in ver i tate 
tua, et doce m e : * quia 
tu es Deus salvator meus, 
et te sustinui tota d i e . 

Remin isce re miserat ió-
num tuàrum, D ò m i n e , * 
et miser i cord iàrum tuà-
r u m , q u e a sinculo sunt. 

Del icta juventut is m e ® , 
et ignorànt ias meas ne 
meminer i s . 

Secundum mise r i có r -
d iam tuam m e m é n t o me i 
tu : * propter boni tàtem 
tuam, Dòmine . 

Dulc is et rectus D ó m i -
nus : * propter hoc l e g e m 
dabit de l inquént ibus in 
via. 

Dir ige t mansuétos in 
jud ic io : * docébi t mites 
vi as suas. 

U n i v è r s e v i e D ò m i n i , 
miser icòrdia et véritas, 
requirént ibus testamén-
ti! m ejus et testimonia 
ejus. 

Propter n o m e n tuum, 
D ò m i n e , propit iàberis 
peccato m e o : * multurn 
est e n i m . 

Quis es h o m o qui ti-
met Dò in inum? * legem 
statuii ei in v i a , quam 
elégi t . 

boni; 

A MATINES 

F i r m a m é n t u m est Dó-
minus t imént ibus e u m : * 
et testaménturn ipsius ut 
manifestétur i l l is. 

Oculi me i semper ad 
D o m i n u m : * quòn iam 
ipse evé l let de l aqueo p e -
des meos . 

Résp i ce in me , et mi-
serere me i : * quia úni -
cus et pauper sum ego. 

T r ibu í a l iones cordis 
mei mu l t i p l í c a t e sunt : * 
de necessitátibus meis 
érue m e . 

V idehumi l i t á t em m e a m 
et labórem meum : * et 
dimitte univèrsa delieta 
mea. 

Résp ice in imícos rne-
os, quòn iam mult ipl icát i 
sunt : * et òdio in iquo 
odérunt m e . 

Custòdi animará m e a m , 
et érue ine : " non e ru -
béscam, quòn iam spe-
ravi in te. 

Innocéntes et rect i ad-
hesérunt mih i : * quia 
sustinui te. 

L ibe ra , Deus, Israel , * 
ex òmnibus tr ibulat ióni-
bus suis. 

Réqu i em e t é r n a m , etc. 

An ima e jus 
demoi 'ábi tur : * e t semen 
ejus he red i táb i t terram 

4w í .De l í c t a ' juventut i s 
m e e , et ignorànt ias meas 

¡sjne m e m í n e r i s , Dómine . 

L e Se i gneur est l 'appui 
de ceux qui le c ra i gnent , 
il l eur mani feste son a l -
l iance. 

Mes yeux sont toujours 
tournés vers le Se i gneur , 
parce que c'est lui qui dé-
gagera mes pas des p ièges 
qui m 'env i ronnent . 

R e g a r d e z - m o i , Se i gneur , 
et ayez pit ié de mo i , car j e 
suis seul et pauvre . 

Les angoisses de mon 
cœur se sont mul t ip l i é es ; 
dé l i v rez -moi des maux qui 
m'assiègent. 

Voyez mon humi l ia t ion 
et ma pe ine , et pardon-
nez - mo i tous mes péchés. 

Jetez les yeux sur mes 
ennem i s , voyez comb ien 
leur nombre s'est a c c r u , 
et que l l e est leur haine 
contre mo i . 

Conservez mon â m e , et 
s auve z -mo i ; j e ne serai pas 
con fondu , car j ' a i espéré 
en vous. 

Ceux qui ont le cœur 
droi t e t innocent sont at ta-
chés à m o i , parce que 
j 'a i m i s en vous ma c o n -
f iance. 

Dé l i v rez I s raë l , ô mon 
D i eu , de toutes ses tr ibu-
lat ions. 

D o n n e z - l e u r , etc. 

Anl. Oub l i ez , Se igneur , 
les péchés et les e r reurs 
de ma jeunesse. 

Ant. Credo v idére . 
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PSAUME 26 

r v ó M i K U S i l l u m i n a l o 
1 ) m e a , et salus m e a , 
q u e m t imébo ? 
1 T)óminus protector v i t a 
m e a , * a quo t r ep i da t o ? 

Dura apprópiant super 
m e nocéntes : * ut edant 
carnes meas. 

Qui tr ibulant m e in i -
mic i m e i , * ipsi in f i r -
m i t i s u n t , e t cec ide -

R USI 'consistant adversum 
m e castra, * non t imebi t 
cor m e u m . 

Si exsùrgat adversum 
m e p r a l i u m , * m boc 
ego sperabo. 

U n a m pét i i a D o m i n o , 
banc r e q u i r a m : * ut in 
háb i tem in d o m o Domin i 
òmnibus diébus v i t a 

' " u t ' v i d e a m voluptátem 
Dòmin i , * et v i s i t em t e m -

p l U Q u ó X m a b s c ò n d i t m e 
in tabernáculo suo : in 
d ie m a l ó r u m p r o t e s t i n e 
in abscóndito taberna-
cul i sui. • , „ . „ . * 

I n petra esaltavi t m e . 
e t nunc exaltóvit caput 
m e u m super mímicos 

" " c i r c u i v i , et i m m o l a v i 
in tabernáculo e jus hos-
tiarn voc i ferat ion is : 

I E Se igneur est ma lu-
L mière et mon salut : qu i 
cra indrai - j e ? 

L e Se igneur est le pro -
tecteur de ma v i e : qu i 
pourrai t m ' in t im ide r 

Dans le t emps m ê m e ou 
les pervers se disposaient 
à f ondre sur mo i pour m e 
dévore r . 

J'ai vu ces injustes p e r -
sécuteurs perdre leurs 
forces et tomber . 

Quand une a rmée d ' en -
nemis serait rangée devant 
m o i . mon cœur ne serait 
point e f f rayé . 

L e m o m e n t ou se donne-
rait le signal du combat 
serai t celui de m o n espe -
rance. , 

J'ai demandé une chose 
au Se igneur , et j e la lui 
demandera i toujours : c est 
d 'habiter dans sa maison 
tous les j ours de ma v i e ; 

D'y contempler les beau-
tés du Se igneur , et de v i -
siter son sanctuaire ; 

Car il m'a caché dans son 
tabernac le ; au j ou r de 1 a f -
f l ict ion i l m'a ga rde dans 
l e secre t de son temple . 

I l m'a établi sur un roc, 
et il a é l evé ma tête au-
dessus de mes ennemis . 

Je lui o f f r i ra i dans son 
t emp le des sacr i f ices ac-i 
compagnés de cr is de j o i e 

cantabo, et p s a l m u m di-
cam Domino . 

Exaud i , D o m i n e , vo -
cem m e a m , qua c lamavi 
ad te : * m ise re re m e i , 
et exaudi m e . 

T ib i d ix i t co r m e u m , 
exquis iv i t te f a d e s m e a : * 
f ac i em luam, Domine , re-
qu i ram. 

N e avertas fac iem tuam 
a me : * ne decl ines in ira 
a servo tuo. 

Ad ju t o r meus esto : * 
ne dere l inquas m e , ne -
que despicias m e , Deus 
salutaris meus. 

Quon iam pater meus et 
mate r mea aere l i querunt 
m e : * Dominus autem 
assumpsit m e . 

L e g e m pone mihi , Do -
m i n e , in via tua : * et 
d i r ige m e in semi tam 
rec tam prop te r in imicos 
meos . 

N e tradider is m e in 
an imas t r ibulant ium m e : 
* quon iam insurrex^runt 
in m e testes i n i q u i , et 
mentita est iniquitas sibi. 

Credo v idére bona Dò -
min i * in terra v i v én -
t ium. 

Exspécta D ó m i n u m , v i -
r i l i ter age : * et con fo r -
tétur co r tuum, et sùstine 
D ó m i n u m . 

R è q u i e m a t é r n a m , etc. 

A MATINES 685 

j e chanterai des cantiques 
au Se igneur . 

Se igneur , entendez ma 
voix e t mes cris : ayez pit ié 
de m o i , et exaucez-moi . 

Mon cœur vous p a r l e , 
mes yeux vous cherchent ; 
toujours j e c h e r c h e r a i , 
Se igneur , vo t re présence. 

N e détournez pas de m o i 
votre visage ; que votre co -
l è re ne vous é lo igne pas de 
votre serviteur. 

Soyez mon a i d e ; ne m e 
délaissez pas, et ne m e re--
je tez pas, ô D ieu m o n 
Sauveur. 

M o n pè r e et ma m è r e 
m 'ont abandonné ; mais l e 
Se igneur a pris soin de 
mo i . 

M o n t r e z - m o i , Se i gneur , 
la loi qu i condui t dans vos 
sent i e rs ; f a i t e s - m o i m a r -
cher dans la vo ie d r o i t e , 
à cause de mes ennemis . 

N e m e l i v rez pas à la 
méchance té de ceux qui me 
persécutent ; car des t é -
mo ins in iques se sont é l e -
vés contre m o i , et l ' in i -
quité a ment i contre e l le-
m ê m e . 

J'ai une f e r m e espérance 
de vo i r un j o u r les biens du 
Se igneur dans la terre des 
vivants. 

0 mon â m e , attends le 
Se igneur , r an ime tes forces , 
arme-to i de courage, et at-
tends le Se i gneur avec con-
fiance. 

D o n n e z - l e u r , etc. 

20 
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Ant. J'ai une f e r m e espé-
rance de v o i r un j ou r les 
biens du Se igneur dans la 
t e r r e des vivants. 

5'. L e Se igneur les p la -
cera avec les pr inces. — 
it . Avec les pr inces de son 
peuple . 

Ant. Credo v idé re * bo -
na Dòmin i in terra v i v é n -
t ium. 

f . Cól locet eos D ó m i -
nus c u m pr inc ip ibus. — 
ri). Cum pr inc ip ibus pó-
pul i sui. 

Pa te r noster, tout bas. 

QUATRIÈME LEÇON. Job, 13. 

RÉPONDEZ-MOI , Se igneur , 
m o n t r e z - m o i combien 

j ' a i c om m is d ' in iqui tés et 
de péchés , que ls sont mes 
c r imes et mes of fenses. 
P o u r q u o i détournez - vous 
de mo i votre v isage, e t me 
t r a i t e z - v ous c o m m e votre 
e n n e m i ? E s t - i l d i gne de 
vous d e mont re r votre puis-
sance contre une feui l l e 
que le vent e m p o r t e , et de 
poursuivre un b r in de pai l le 
desséché? Car vous écr ivez 
cont re mo i des choses arrié-
res , et vous voulez me char-
ge r des péchés de ma j eu -
nesse. Vous tenez mes pieds 
dans les fers , vous observez 
tous mes pas e t toutes mes 
démarches ,quo ique de moi -
m ê m e j e ne sois que c o m m e 
un bois ve rmou lu qu i se 
consume, et c o m m e un v ê -
tement r ongé par les vers. 

lî). Souvenez-vous de mo i , 
m o n D i e u , car ma v i e n'est 
qu 'un souf f le qu i passe, * 
E t ceux qu i m e vo ient au-
jourd 'hui ne me ve r ron t 
plus. — f . Du f o n d de 

RESPÓNDE m ih i : Quan-
tas hábeo iniquitátes 

et peccata , scélera mea 
et delieta osténde mi l i i . 
Cur f àc i em tuam abscón-
d is , et arb i t ràr is m e i n i -
m i c u m tuum? Contra f o -
l i u m , quod vento ráp i -
tur, osténdis potént iam 
tuam, et s t ipulam sic-
cam perséquer is . Scr ib is 
en im contra m e amar i -
túdines, et consumere me 
vis peccàt is adolescènt i® 
mese. Posuist i in nervo 
pedem m e u m , et obser -
vásti omnes sémitas meas, 
et vestigia p e d u m meó-
rum considerasti : Qui 
quasi putrédo consumén-
dus s u m , et quasi vesti-
méntum quod coméditur 
a t inea. 

li). Memen to me i , Deus, 
quia ventus est vita mea : 
* N e c aspiciat m e visur 
hóminis . — De pro 
fúndis c l amav i ad te 
Dòmine : Dòm ine , exáud 

vocem m e a m . — * N e c 
aspiciat me visus h ó m i -
nis. 

A MATINES 687 

l ' ab îme j 'a i c r i é ve rs v o u s , 
S e i gneu r ; Se igneur , écou-
tez ma vo ix . — * Et ceux 
qui m e vo ient aujourd 'hui 
ne m e verront plus. 

CINQUIÈME LEÇON. Job, '14. 

HOMO, natus de mul iere , T 'HOMME, né de la f e m m e , 
b rev i v ivens témpore , JL v i t très peu de t emps , 

et est en butte à beaucoup 
de misères . 11 naît c o m m e 
une f leur , qui n'est pas 
plus tôt éclose qu 'e l l e est 
fou lée aux pieds ; i l fu i t et 
disparait c o m m e l ' o m b r e , 
et i l ne demeure j ama is 
dans le m ê m e état. E t vous 
croyez , Se igneur , qu ' i l soit 
d i gne de vous d ' ouvr i r 
seulement les yeux sur lu i , 
et de le fa i re entrer en 
jugemen t avec vous? Qui 
peut r endre pur celui qu i 
est né d'un sang i m p u r ? 
N ' e s t - c e pas vous seul qu i 
le pouvez? Les j ou r s de 
l ' h o m m e sont cour ts , l e 
nombre de ses mois et de 
ses années est entre vos 
m a i n s , vous avez m a r q u é 
les bornes de sa v i e , et il 

. ne peut les dépassser. Que 
votre justice s ' é lo igne un peu de lui, afin qu ' i l puisse 
goûter que lque repos, en attendant qu ' i l t rouve, c o m m e 
le me r c ena i r e , la fin désirée de tous ses maux . 

OMO, natus de mul iere , 
. b rev i v i vens témpore , 

replétur mult is misér i i s . 
Qui quasi flos egréd i tur 
et contér i tur , et fug i t v e -
lut umbra, et numquam 
in eódern statu pérmanet . 
Et d i g n u m ducis super 
hujuscémodi ape r í r eócu-
los tuos , et addúcere 
eum t ecum in j u d i c i u m ? 
Quis potest fácere m u n -
dum de i m m ú n d o eon-
cépturn s ém ine? nonne 
tu qu i solus es? Breves 
dies hómin i s sunt , nú-
merus méns ium e jusapud 
te est : constituisti t é r -
minos e jus , qui pra j ter-
iri non póterunt. R e -
cede páulu lum ab eo ut 
qu iéscat , donee optáta 
vén ia t , ¿ icut mercenár i i , 
dies ejus. 

R). He i m i h i , D ò m i n e , 
quia peccàvi n imis in vita 
mea ! Quid laciam m i s e r ? 
ubi f u g i a m , nisi ad t e , 
Deus meus? * Miseré re 
m e i , dum véneris in no-
v iss imo die . — y . An ima 

ea turbata est va lde , 

R). Hé las ! Se igneur , c o m -
bien j e vous ai o f fensé pen -
dant ma vie ! Que f e r a i - j e , 
ma lheureux? où f u i r a i - j e , 
sinon vers vous, ô m o n 
D ieu? * Ayez pit ié de mo i , 
lorsque vous v iendrez -au 
dern ie r j o u r . — f . Mon âme 



est dans un trouble e x -
t r ê m e ; ma i s , Se igneur , se-
courez - l a .— " A y e z pit ié de 
mo i , lorsque vous v i endrez 
au de rn i e r j o u r . 

sed tu , D ò m i n e , suc-
cùrre e i . — * Miseré re 
mei , dum véner is in no -
v iss imo d i e . 

SIXIÈME LEÇON. Job, "14. 

Quis m ih i hoc t r íbuat , 
ut in f é rno prótegas 

m e , et abscóndas m e , 
doñee pertránseat fu ro r 
tuus, et constituas m ih i 
t empus , in quo r e co rdé -
ris mei '? Putásne m ó r -
tuus h o m o ru r sum vi-
vat? Cunct is diébus, qu i -
bus nunc m i l i t o , exspé-
cto doñee véniat i m m u -
tátio mea . Vocáb is m e , et 
ego r espondébo t ib i ; óperi 
m á n u u m tuárum pór r i -
ges déx te ram. Tu qu idem 
gressus meos d i n u m e -
rást i , sed parce peccátis 

COMBIEN j e souhai tera is , 

Se i gneur , qu ' i l vous p lu t 
de m e cacher dans que lque 
l i eu souter ra in , et de m ' y 
r e t en i r jusqu 'à ce que votre 
c o l è r e soit apaisée ; et 
qu 'après un certain t e rme , 
que vous auriez o r d o n n é , 
vous vous souvinssiez de 
m o i ? L ' h o m m e , après sa 
mor t , rev ivra- t - i l de nou-
v e a u ? Pendan t tous les 
j ou r s d e mon combat , j ' a t -
tendra i q u e mon change -
m e n t s 'opère . Vous m ' a p -
pe l l e rez , et j e vous r épon-
drai ; vous tendrez la m a i n 
à vo t re ouvrage . Vous avez 
compté tous mes pas, mais 
pardonnez-moi mes péchés. 

itj. Se igneur , ne vous sou-
venez point de mes péchés, 
* Quand vous v iendrez j u -
g e r le siècle par le feu. 
— f . Se igneur m o n D ieu , 
d i r i gez mes vo ies en votre 
présence . — * Quand vous 
v i endrez juge r le s iècle par 
le f eu . — f . D o n n e z - l e u r , 
Se i gneur , le repos éternel ; 
et que la l um i è r e é terne l le 
les éc la i re . — * Quand vous 
v i endrez juge r le s ièc le 
p a r le f eu . 

Quand on ne dit qu'un Nocturne, il faut réciter ensuite 

les Laudes, p. 699. 

B). N e recordér i s pec-
cáta mea, Domine , * Dum 
véner i s jud icàre sœculum 
per i gnem. — % D i r i g e , 
D o m i n e Deus m e u s , in 
conspéctu tuo viam 
m e a m . — * D u m véneris 
jud icàre SEeculum per 
i gnem. — j!". Réqu iem 
astérnam dona e i s , Do-
mine : et lux perpétua 
lúceat eis. — * D u m vé-
ner is jud icàre sseculum 
per i g n e m . 
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I I I " N O C T U R N E 

Pour le Mercredi et le Samedi. 

(On le récite le soir du Mardi et du Vendredi.) 

Ant. Complâceat . 

EXSPÉCTANS exspectávi 
D ó m i n u m , * et intén-

dit m ih i . 

Et exaudívit preces 
meas : * et edúxit me de 
lacu misér i te , et de luto 
fascis. 

Et státuit super petram 
pedes meos : * et d i réx i t 
gressus meos. 

Et immís i t in os m e u m 
cánticum n o v u m , * car -
men Deo nostro. 

V idébunt mul t i et t i m é -
bunt : * et sperábunt in 
Dómino . 

Beátusv i r , cu juses tno -
men Dómin i spes ejus : * 
et non respéxi t in van i -
tátes, et insánias falsas. 

Multa fecisti t u , D ò -
mine Deus meus, m i r a -
bil ia tua : * et cogitat ió-
nibus tuis non est qu i si-
mi l i s sit tibi. 

Annunt i à v i , et locutus 
sum : * multipl icàti sunt 
super nùmerum. 

Sacr i f i e ium et ob la t i ó -
n e m noluisti : * aures 
autem perfecist i mih i . 

J'A I attendu le Se i gneur , 
j e ne me suis pas lassé 

de l 'a t tendre, et il a tourné 
ses r egards ve rs m o i . 

Il a entendu mes pr ières , 
et i l m'a re t i ré de l ' ab îme 
de misère et de la f ange où 
j 'é ta is en foncé . 

I l a placé mes p ieds sur 
le r ocher , et i l a b ien voulu 
conduire mes pas. 

Il a m i s dans ma bouche 
un cant ique nouveau, une 
h y m n e de louange à l ' h on -
neur d e notre Dieu. 

P lus ieurs v e r ron t ma dé-
l i v rance , i ls c ra indront le 
Se i gneur et i ls espéreront 
en lui . 

Heureux l ' h o m m e qu i 
s'est con f i é dans le nom du 
Se igneur , e t qui n'a point 
a r rê té ses yeux sur les v a -
nités du monde et sur ses 
fo l ies mensongères . 

Se igneur mon Dieu, vous 
avez opé r é b ien des m e r -
ve i l l e s ; et nul n'est s e m -
blable à vous dans vos p e n -
sées. 

Je les ai annoncées , j ' en 
ai par lé ; mais l eur n o m b r e 
est devenu inf ini . 

Vous n 'avez pas voulu de 
sacri f ices ni d 'o f f randes ; 
mais vous m'avez donné 
des ore i l les dociles. 
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Vous n 'avez po int d e -
mandé d'holocauste pour 
le péché : a lors j 'a i d i t : 
M e vo ic i . 

11 est écrit de mo i , au 
c o m m e n c e m e n t du l i v r e , 
que j e fera i votre vo lonté : 
¿u i , m o n Dieu, j e l 'ai voulu, 
et votre loi est g ravee au 
f o n d de mon cœur. 

J'ai annoncé votre justice 
dans une g rande assem-
b l é e ; j e n'ai point tenu ma 
bouche f e r m é e : Se igneur , 
vous le savez. 

Je n 'a i po int retenu votre 
just ice dans l e secret de 
m o n cœur : j 'a i pub l i e 
vo t re v é r i t é et votre salut. 

Je n'ai point caché vo t re 
m i s é r i c o rde et vos p r o -
messes dans l 'assemblée de 
vo t re peup le . 

Vous donc , Se i gneur , 
n ' é l o i gnez pas de moi vos 
m isé r i co rdes : votre i n -
du lgence et votre v e n t e 
m ' on t toujours soutenu. 

Car des maux innom-
brables m ' on t assai l l i ; mes 
in iqui tés m 'ont enve loppé 
de toutes parts , et j e n'ai 
pu en soutenir la vue . 

Holocàustum et pro 
peccato non postulasti : * 
tunc dix i : Ecce v én i o . 

In càpite l ibr i scr iptum 
est de m e , ut f à c e r em 
voluntatem tuam : * Deus 
m e u s , v ó l u i , et l e g e m 
tuam in mèd io cordis 
me i . 

A MATINES 

El les ont surpassé le 
n o m b r e des cheveux de ma 
t ê t e , e t mon cœur en est 
t ombé en défa i l lance. 

Qu'i l vous p la ise , Se i -
gneur , de me dé l i v re r ; Sei -
gneur , h â t e z - v o u s de me 
secour i r . 

Que ceux qu i cherchent 
à m 'ô te r la v i e soient cou-

Annunt iàv i justit iam 
tuam in ecclèsia magna : 
* ecce làbia mea non 
prohibébo : D ò m i n e , tu 
scisti. 

Justitiam tuam non 
abscóndi in corde m e o : 
ver i tàtem tuam et salu-
tàre tuum dixi . 

N o n abscóndi miser i -
córd iam tuam, et verità-
t em tuam, a conci l io 
multo . 

Tu autem, D ò m i n e , ne 
longe fàcias miserat iónes 
tuas a m e : * miser i cor -
dia tua et vér i tas tua 
semper suscepérunt me. 

Quón iam c i rcumdedé-
runt m e m a l a , quorum 
non est numerus : * com-
prehendérunt m e iniqui ; 
tàtes m e ® , et non pótui 
ut v i d é r em . 

Mult ipl icàtaj sunt super 
capi l los càpitis me i : * et 
cor m e u m dere l iqu i t me. 

Complàceat t ib i , Domi-
n e , ut éruas m e : * Do-
m i n e , ad ad juvàndum me 
réspice. 

Confundàntur et reve-
reàntur s i m u l , qui quœ-

runt än imam m e a m , * ut 
äuferant eam. 

Convertäntur re t ror -
sum, et revereäntur , * 
qui vo lunt m ih i ma la . 

Ferant con fes t im con-
fus iönem suam, * qu i di-
cunt m ih i : E u g e , euge . 

Exsültent , et lretentur 
super te omnes q u a r e n -
tes te : * e t dicant Sem-
per : Magniücetur Domi -
nus : qui d i l igunt salutäre 
tuum. 

Ego autem mendicus 
sum, et pauper : * D o m i -
nus sol l icitus est me i . 

Ad ju to r m e u s , et p ro -
tector meus tu es : * 
Deus meus, ne tardaveris. 

R é q u i e m œtérnam, etc. 
Ant. Complàceat * t ib i , 

D ò m i n e , ut er íp ias me : 
D ò m i n e , ad adjuvàndum 
me réspice . 

Ant. S a n a , D ò m i n e . 

verts de honte et de con-
fusion. . , . -

Que ceux qui desirent 
ma per te se ret i rent char-
gés d ' i gnomin i e . 

Que ceux qui insultent 
à mes maux subissent l ' op -
probre qu' i ls mér i tent . 

Ma is , ô m o n D i eu , que 
tous ceux qui vous che r -
chent trouvent en vous l eur 
jo ie et leur a l légresse : que 
ceux qu i a iment le salut 
qui v ient de vous disent 
sans cesse : Gloire au Sei-
gneur ! 

P o u r mo i , j e suis pauvre 
et dans l ' ind igence ; mais 
le Se igneur prend so in de 
mo i . . , 

Vous êtes mon appui et 
m o n protecteur : ô mon 
D i e u , ne tardez pas a m e 
secour ir . 

Donnez - l eur , etc. 
Ant. Qu'i l vous p la i s e , 

Se igneur , de me dé l i v r e r ; 
S e i gneu r , hâtez - vous de 
me secour ir . 

PSAUME 40 

BEÀTUS qui inté l l i g i t su-
pe r e g énum et pàu-

p e r e m : * in d i e mala 
l iberàbi t e u m Dóminus . 

Dóminus consérvet 
e u m , et v iv i f icet e u m , 
et beàtum fàciat e u m in 
terra : * et non tradat 
e u m in àn imam i n i m i -
c ó rum ejus. 

HEUREUX celui qu i est a t -
tenti f aux besoins du 

pauvre et de l ' ind igent ; le 
Se igneur l e dé l ivrera au 
iour de l 'a f f l i c t ion. 

L e Se igneur l e conser-
vera et le v i v i f i e ra , i l le 
rendra heureux sur la terre, 
et ne l e l ivrera pas a la 
méchanceté de ses enne -

| mis . 
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P o u r q u o i ê tes-vous t r i s -
t e , ô mon â m e ? et pour-
quo i m e t roublez -vous? 

Espérez en D i eu , car j e 
lui rendrai encore mes ac-
t ions de grâces : i l est mon 
Sauveur et m o n Dieu. 

Mon âme est toute t rou-
b l é e au dedans de m o i ; 
c 'est pourquo i j e me sou-
v iendra i de v o u s , ô mon 
D i e u , dans ce t ex i l , près 
du Jourdain et de la t e r re 
d ' H e r m o n . 

Un ab îme appel le un 
autre ab îme : vous avez 
fa i t p leuvoir sur mo i un 
dé luge de maux . 

Tous les flots et tous 
les orages de votre co lère 
sont venus f ond r e sur ma 
tête. 

L e Se igneur nous fera 
sentir enfin sa misé r i co rde : 
cependant j e lui rendrai 
g râces au mi l i eu m ê m e de 
mes af f l ict ions. 

J 'o f f r i ra i -des pr ières à 
D i eu , l 'auteur de ma v i e ; 
j e lui d i ra i : Vous êtes mpn 
protecteur . 

P o u r q u o i m ' a v e z - v o u s 
oub l i é , et pourquo i me 
l a i ssez -vous dans la tr is-
tesse , opp r imé par mon 
e n n e m i ? 

L e g la ive de la douleur 
pénètre jusque dans mes 
o s , lorsque mes ennemis 
et mes persécuteurs m'ac-
cablent de leurs reproches ; 

Lorsqu ' i l s m e disent 
chaque jour avec insulte : 
Où donc est ton D i e u ? 

Quare tristis es, ánima 
mea? * et quare contúrbas 
m e ? 

Spera in Deo, quon iam 
adhuc conf i tébor i l l i : 
salutare vultus m e i , et 
Deus meus. 

Ad me ipsum án ima 
mea conturbata e s t ; * et 
proptérea m e m o r ero tui 
de terra Jordán is , et 
H e r m ó n i i m a monte mò-
d ico . 

Abyssus abyssum invo-
ca i ; * in voce cataractà-
r u m tuàrum. 

Omnia excélsa t u a , et 
fluctus tu i , * super me 
transiérunt. 

In d i e mandàv i t Domi -
nus miser i córd iam suam 
" et nocte cànt icum ejus 

Apud me orátio Deo 
vitse mece : * d icam Deo 
Suscéptor meus es. 

Quare oblitus es mei , ' 
et quare contristátus in-
cèdo, dum af f l ig i t m e ini-
micus ? 

D u m confr ingùntur 
ossa mea : * exprobravé-
runt m ih i qu i tribulant 
me in imic i m e i ; 

D u m dicunt m ih i peri 
s ingulos dies : U b i est! 
Deus tuus? * Quare tristisl 

A MATINES 

es, án ima mea ? et quare 
contúrbas me. 

Spera in Deo , quón iam 
adhuc conf i tébor i l l i : 
salutare vultus m e i , et 
Deus meus . 

R é q u i e m ce ternani, etc. 

Ant. S i t ív i t* ánima mea 
ad Deum v i v u m : quando 
vén iam et apparébo ante 
f ác i em D ò m i n i ? 

y . N e tradas bésti is 
ánimas confiténtes t ib i .— 
R¡. E t án imas páuperum 
tuórum ne obl iv iscár is in 
f inem. 

Pourquo i ê t es -vous t r is te , 
ô mon â m e ? et pourquo i 
m e t roublez -vous? 

Espérez en D i e u , car j e 
lui rendrai encore mes 
actions de grâces : il est 
mon Sauveur et m o n Dieu. 

D o n n e z - l e u r , etc. 
Ant. Mon âme a so i f du 

Dieu v ivant : quand irai- je , 
quand pa ra î t r a i - j e en la 
présence du Se igneur? 

f . N 'abandonnez pas aux 
bètes farouches ceux qui 
confessent vo t re vér i té . — 
S). N ' oub l i e z pas pour tou-
jours l ' âme souf frante de 
vos pauvres. 

Pa t e r noster , tout bas. 

SEPTIÈME LEÇON. Job, 17. 

SPÌRITUS meus attenuà-
bitur, dies m e i b rev ia -

bùntur, et so lum m ih i 
sùperest sepulcrum. N o n 
peccavi , et in amar i tud i -
nibus moràtur óculus 
meus. L ibera m e , Dòmi -
ne, et pone me juxta te , 
et cujùsvis manus pugnet 
contra me .D i es mei trans-
i é runt , cogitat iónes meaì 
dissi pàtas sunt , t o rquén-
tes cor m e u m . N o e t e m 
ver té runt in d i e m , e t 
rursum post ténebras 
spero lucem. Si susti-
n ù e r o , inférnus domus 
m e a est, et in ténebr is 
stravi léctulum m e u m . 
Pu t r èd in i dixi : Pa te r 
meus e s ; mater m e a , 

MES forces sont épuisées, 
mes j ours sont abrégés, 

i l ne m e faut plus qu'un 
tombeau. Je ne suis po int 
coupable , et mes yeux ne 
vo ient que des sujets d 'a -
mer tume . D é l i v r e z - m o i , 
S e i g n e u r ; m e t t e z - m o i au-
prè's de vous , et m e c o m -
batte alors qu i voudra . Mes 
jours sont passés, m e s pen -
sées se sont évanouies et 
n 'ont fait que tourmenter 
mon cœur. On m e disait 
que la nui t où j e suis se 
changerait en un beau jour , 
et j ' espéra is que la lumiè re 
succéderait aux ténèbres. 
Mais si j 'a i que lque chose 
à at tendre , c'est que le 
tombeau sera bientôt ma 



mai son , et que j e n 'aurai 

Jo in t d 'autre lit que ce l ieu 
e ténèbres. J'ai dit à la 

pourr i ture : Vous êtes mon 
p è r e ; et aux vers : Vous 
êtes ma m è r e et ma sœur. 
Ou est donc maintenant 
m o n attente, et qu i e s t - c e 
qui cons idère ma pat i ence? 

fi. Quand j e cons idère 
que j e pèche tous les jours , 
et que j e ne fais point p é -
nitence, j e suis t roublé par 
la cra inte de la m o r t ; * 
Car, dans l ' en fer , i l n 'y a 
plus de rédempt ion à es -
pére r : ayez pit ié de m o i , 
ô mon Dieu, et sauvez-moi . 
— f . 0 D i e u , s auve z -mo i 
pour votre n o m , et que 
votre bras m e dé l i v re . — 
* Car . . . 

et soror m e a , v é r m i -
bus. Ub i est e r g o nunc 
prsestolátio mea , et pa-
t iént iam m e a m qu is 
cons idérât? 

fi. Peccán tem m e quo-
t í d i e , et non m e pœn i -
l é n t c m , t imor mort is 
contúrbat me : * Quia in 
in fè rno nulla est r e d é m -
pt io , miserére me i , Deus, 
et salva m e . — f . Deus , 
in n ò m i n e tuo salvum 
m e fac , et in v ir túte tua 
l ibera me. — * Quia in 
i n f è rno nul la est r edém-
ptio : n. iserére me i , Deus, 
et salva m e . 

HUITIÈME LEÇON. Job, 19. 

MES chairs se sont consu-
mées , mes os se sont 

col lés à ma peau, et i l ne 
m e reste plus que les l è -
vres autour des dents. Aye z 
pit ié de mo i , vous au mo ins 
qu i êtes mes a m i s , ayez 

Si t i é de m o i , car la ma in 
u Se i gneur m'a f r appé . 

P o u r q u o i m e persécutez-
vous c o m m e le Se igneur , 
et vous plaisez-vous à vous 
rassasier de ma cha i r? Qui 
m 'accordera que mes pa-
ro les soient éc r i t es? Qui 
m 'accordera qu'e l les soient 
tracées dans un l i v r e , et 
qu 'e l les soient gravées sur 
une l ame de p l omb avec 

PELLI m e » , consumpt is 
eàrn ibus , adluesit os 

m e u m , e t dere l icta sunt 
tantummodo làbia c irca 
dentes meos . M i s e r émin i 
m e i , m i se r émin i m e i , 
saltem vos amic i m e i , 
quia manus Dòmin i t é -
l ig i t m e . Quare pe r s e -
qu imin i m e sicut Deus , 
e t eàrnibus meis saturà-
m i n i ? Quis m i h i tr ibuat, 
ut scr ibànlur sermónes 
m e i ? Quis mih i d e t , ut 
exaréntur in l ibro stylo 
f è r r eo , et p lumb i làmina 
vel celte sculpàntur in 
sil ice ? Sc io en im quod 
R e d é m p t o r meus v i v i t , 

et in nov iss imo d ie de 
terra surreetùrus sum : 
et rursum c i r cùmda-
bor pe l l e m e a , et in 
carne mea v idébo Deum 
m e u m . Quem v i suras 
sum ego ipse , et ócul i 
me i conspectùr i sunt , 
et non àlius : repósita 
est hœc spes mea in 
sinu meo . 

fi. D o m i n e , secundum 
actum m e u m nol i m e ju-
dicare : n ih i l d i g n u m in 
conspectu tuo eg i : ideo 
deprecor majes ta tem tu-
am, * Ut tu, Deus, de leas 
iniquitatem m e a m . — 
Ampl ius lava m e , -Domi-
ne, ab injustit ia m e a , et 
a del icto meo munda me. 
— * U t t u , Deus deleas 
in iqui tatem m e a m . 

un stylet de f e r , ou sur 
une p i e r r e avec un ciseau ? 
Car j e sais que mon R é -
dempteur est vivant, et que 
j e ressusciterai de la terre 
au de rn i e r j o u r ; que j e se-
rai encore revêtu de cette 

Seau ; que j e verra i mon 
ieu dans ma chair , et que 

j e le contemplera i de mes 
propres yeux. Ou i , cette 
espérance v ivra toujours 
dans mon cœur. 

fi. Se igneur , ne me jugez 
pas se lon mes actions : j e 
n'ai r ien fait qu i soit d i gne 
de vous ; c'est pourquo i j e 
suppl ievotre majesté sainte, 
* 0 m o n D i e u , d 'e f facer 
m o n in iqui té . — f . Lavez -
moi de plus en plus de mes 
soui l lures , et pur i l i ez -moi 
d e mes péchés. — * 0 mon 
Dieu. 

NEUVIÈME LEÇON. Job, 10. 

QUARE de vulva eduxist i 
m e ? Qui ût inam con-

sùmptus essem , ne ôcu-
lus m e v idére t . Fuissem 
quasi non essem, de ute-
ro translàtus ad tumu-
l imi . N u m q u i d non pàu-
citas d i é rum m e ó r u m fi-
n ié tur brevi ? Dimit í e 
e r g o m e , ut p langam 
pàulu lum do ló rem m e -
u m : àntequam v a d a m , 
e t non revértar ad te r -
rain tenebrósam, et opér -
tam mort is cal ig ine : 
t e r ram m i s é r i » , et te-

PO U R Q U O I , Se i gneur , 
m ' ave z - vous t i r é des 

entrai l les de ma m è r e ? Je 
souhaiterais y être m o r t , 
et que nul œil ne m'eût 
vu. J'aurais été c o m m e si 
j e n 'eusse j ama is été : on 
m'eût porté du sein de ma 
rnere dans l e tombeau. L a 
cour te durée de mes j ours 
ne f inira-t-e l le pas b ientôt? 
Laissez-moi donc en repos, 
afin que j e p l eure un peu 
dans la dou leur que j e 
sou f f r e , avant que j e m 'en 
ai l le dans cette terre de 
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ténèbres, couver te de l ' o m -
bre de la mort , dans cette 
t e r r e de misères et d 'obscu-
r i té , où régnent les ombres 
de la mort , où i l n 'y a po int 
d 'o rdre , mais une con fus ion 
et une hor reur éternel les . 

Quand on ne dit que le 

RJ.Seigneur, dé l i v rez -moi 
des vo ies qui conduisent 
dans l ' en f e r , vous qu i avez 
br isé les portes d 'a i ra in , 
qui avez visité l ' en fer , et 
qui avez répandu votre lu-
m i è r e pour vous fa i re v o i r 
à * Ceux qu i éta ient dans 
les ténèbres. — f . Us ont 
é l evé la vo ix pour d i re : 

. Vous êtes enf in v e n u , ô 
Sauveur , pour dé l i v r e r — 

* Ceux qui étaient dans les 
ténebres . — y . Donnez -
l eur , Se igneur , l e repos 
é t e rne l , et que la l um i è r e 
é terne l l e les éc la i re . — 

* Ceux qui étaient dans les 
ténèbres. 

n e b r á r u m , ubi umbra 
mor t i s , et nul lus o rdo , 
sed sempi térnus hor ro r 
inhábitat. 

troisième Nocturne : 

R). L ibera me , Domine , 
de vi is in fè rn i , qui portas 
œreas confreg ist i , et visi-
tasti i n f é rnum, et dedisti 
e is l u m e n , ut v idèrent 
te, * Qui erant in pœnis 
tenebrârum. — f . Cla-
mantes, et dicéntes : Ad 
ven is t i , Redémpto r nos-
ter. — « Qui erant in 
pœnis tenebrârum. — y . 
Rèqu i em œtérnam dona 
eis, Domine : et lux per-
pétua lùceat eis. — * Qu 
erant in pœnis tenebra 
r u m . 

i ° r f i c i - ? i cl v.euf Leçons, on omet le Répons qui 
précède, et on dit le suivant. 

Rj. D é l i v r e z - m o i , S e i -
gneur , de la mor t é terne l le 
en ce j o u r t e r r ib l e , * Quand 
les c ieux et la t e r re seront 
ébranlés, f Lo rsque vous 
v i endrez j u g e r le s ièc le 
par le f eu . — y . Je suis 
t remblant e t saisi de crainte 
quand j e pense à cet exa-
men qui doit se f a i r e , et 
à la vengeance qui doit l e 
suivre. — ' Q u a n d les c ieux 
et la t e r re seront ébranlés. 

li). L ibera me, Dòmine, 
de morte aatérna, in die 
i l la tremènda : * Quando 
cceli movénd i sunt el 
terra : f Dum véneris 
jud icàre sa:eulum per 
i gnem. — f . Tremens 
factus sum ego , et timeo, 
dum discùssio véner i t , 
atque ventùra i ra . — " 
Quando cceli movéndi 
sunt et terra. — y . Dies 
i l la , dies iraj , calamitàtis 

A LAUDES 

et misériae, dies magna et 
amara va lde . — f D u m 
véner is jud i cà re sasculum 
per i gnem. — y . Rèqu i em 
œtérnam dona e is , Dò -
mine : et lux perpètua 
lüceat e is. — R). L ibera 
m e , D ò m i n e , de m o r t e 
astérna, in d ie i l la t re -
mènda : — Quando cœl i 
movéndi sunt et terra : — 
Dum véner i s jud icàre sœ-
culum per i g n e m . 

— y . Ce j ou r sera un j o u r 
de c o l è r e , de calamité et 
de misères , un g rand j our , 
mais un j ou r ple in de ter-
reur . — -j- Lo rsque vous 
v iendrez j u g e r le s iècle par 
l e feu. — y . D o n n e z - l e u r , 
Se igneur , le repos éternel , 
et que la lumiè re é terne l le 
les éclaire. — Dé l i v r e z -
m o i , Se igneur , de la m o r t 
é terne l le en ce j o u r t e r -
r i b l e , — Q u a n d les c ieux. . . 
— Lo rsque vous v iendrez . 

A L A U D E S 

Ant. Exsultàbunt D o m i n o . 

Psaume M i se r é r e m e i , Deus , etc. , p. 71. 

Ant. Exsultàbunt Do -
m ino * ossa humi l iàta . 

Ant. Les os brisés tres-
sai l l i ront d 'a l légresse dans 
le Se igneur . 

Ant. Exâud i , Domine . 

PSAUME 64 

TE decet hymnus, Deus, 
in S ion : * et tibi r ed -

dötur vo tum in Jerusa-
l em . 

Exäudi o ra t i önem m e -
am : " ad te omnis caro 
väniet . 

Verba in iquörum praj-
va luerunt super nos : * et 
impietät ibus nostris tu 
propi t iäber is . 

Beatus , quem elegist i 
e t assumpsisti : * inhabi -
täbit in atriis tuis. 

C'EST à vous, Se igneur , 
qu ' i l conv ient d 'adres-

ser nos hymnes dans Sion, 
et d 'o f f r i r nos vœux dans 
Jérusalem. 

Exaucez ma pr i è r e : toute 
créature doit ven i r à vous . 

Les paroles de l ' in iquité 
ont prévalu sur nous ; mais 
vous ferez grâce à nos 
péchés. 

Heureux celui que vous 
choisirez pour en p rendre 
soin : i l habitera dans vos 
parvis . 



A LAUDES IV I 

Indût i sunt arietes ov i - Les bé l iers seront entou-
u m , et valles abundâbunt rés de la mult i tude des 
f ruménto : * c l amâbunt , breb is , et les val lons en r i -
étenim h y m n u m dicent. chis de l 'abondance des 

g r a i n s ; lés mo issonneurs 
é l èveront la vo ix et chan-
teront vos louanges. 

R è q u i e m œtérnam, etc. Donnez- leur , etc. 

Ant. Exâudi , Domine , * Ant. Exaucez ma p r i è r e , 
orat iónem m e a m , ad te S e i g n e u r , toute créature 
omnis caro vénie t . doit v en i r à vous. 

Ant. M e suscépit . y • 

Psaumes Deus , Deus meus , p. 540, ee-j&ens~nris6-
reatur n o s t r i r p . 541. 

Ant. M e suscépit * déx-1 Ant. Vo t r e droite , Sè i -
tera tua, Domine . I gneur , m'a soutenu. 

Ant. A porta in fe r i . 

CANTIQUE D'ÉZÉCHÎAS. Is., 38 . 

EGO dixi : I n d imid io i 'AI dit : au mi l i eu de mes 

d i é rum m e ó r u m * va- J j ou r s j e ver ra i donc les 
dam ad portas in fe r i . portes de la mor t . 

Quiesivi résiduu m an- J'ai cherché en vain l e 
nórum m e ó r u m : * dix i : reste de mes années. J ai 
N o n v idébo D ó m i n u m di t : Je ne verra i donc 
Deum in terra v i v é n - plus l e Se igneur mon Dieu 
t ium. dans la t e r re des vivants. 

N o n aspic iam h o m i n e m Je ne verra i plus l ' h o m m e 
ultra , * et habitatórem dans cette t e r r e qu i lui a 
quiét is . été donnée . 

Generât io mea ablâta L e tissu de ma v i e est 
est, et convoluta esta me , en levé et rep l i é pomme la 
* quasi tabernâculum tente des pasteurs, 
pastórum. 

Prœcisa est velut a te- C o m m e le t isserand 
x én t e , vita mea : dum coupe le fil de sa t o i l e , 
adhuc ord i re r , succidit vous coupez , Se igneur , la 

j m e : * de mane usque ad t r ame de ma v i e lorsqu 'e l l e 
i vésperam f in ies me. commença i t : e l le sera t e r -

m inée du matin au soir. 
Sperâbam usque ad J'espérais v i v re jusqu'au 



f i 

mat in; mais le mal, comme 
un lion qui dévore sa proie, 
a brisé tous mes os. 

Du mal in au soir ma vie 
sera terminée : ainsi je 
gémissais comme les pe-
tits de l 'hirondel le; je me 
plaignais comme la co-
lombe. 

Mes yeux se sont lassés 
à force de regarder vers 
le ciel . 

Seigneur, j e souffre vio-
lence; soyez le garant de 
ma vie. Mais que d i r a i - j e 
au Seigneur, et que me ré-
p o n d r a - t - i l , quand c'est 
ui qui m'a frappé? 

Je repasserai en sa pré-
sence toutes mes années 
dans l 'amertume de mon 
cœur. 

Je lui dirai : Seigneur, 
si telles sont les misères de 
cette v i e mortel le, purif iez-
moi ét donnez-moi une vie 
nouvelle. Et voilà que les 
douceurs de la v ie ont suc-
cédé aux plus amères dou-
leurs. 

"Vous m'avez retiré du 
tombeau, Seigneur, et vous 
n'avez pas voulu que j e pé-
r isse ; vous avez jeté der-
rière. vous toutes mes o f -
fenses. 

Car la mort et le tom-
beau ne chanteront pas vos 
louanges : ceux qui des-
cendent dans le sépulcre 
ne publieront pas votre vé-
rité. 

Mais celui qui vit vous 
rendra g l o i r e , ainsi que 

mane ; * quasi leo sic con-
trivit omnia ossa mea. 

De mane usque ad vé-
speram finies me : * si-
cut pullus hirundinis sic 
clamàbo, meditàbor ut 
columba. 

Attenuàti sunt óculi 
m e i , * suspiciéntes in 
excélsum. 

Dòmine, v im pàtior, re-
spónde prò me. * Quid 
dicam, aut quid respon-
débit m ih i , cum ipse fé-
cerit? 

Recogitàbo tibi omnes 
annos meos * in amari-
tudine à n i m e mese. 

Dòmine, si sic vivitur 
et in tàlibus vita sp i r i to 
m e i , corripies me, et vi-
vificàbis me. * Ecce in 
pace amaritudo mea ama-
rissima. 

Tu autem eruisti àni-
mam meam, ut non pe-
riret : * projecisti posi 
tergum tuum omnia pec-
càta mea. 

Quia non inférnus con-
fitébitur t ib i , neque mors 
laudàbit te : * non exs-
pectàbunt, qui descén-
dunt in l acum, verita-
tem tuam. 

Vivens vivens ipse con 
fitébitur t ib i , sicut et ego 

hódie : * pater f i l i is notam 
fàciet veritàtem tuam. 

Dòmine , s al vu m me 
fac , * et psalmos nostros 
cantàbimus cunctis dié-
bus v i t e nostre in domo 
Dòmini . 

Rèquiem e té rnam, etc. 

Ant. A porta in fer i * 
érue, Dòmine , ànimam 
meam. 

mo i , Seigneur; et le père 
enseignera votre vérité à 
ses enfants. 

Conservez-moi la v i e , ô 
mon Dieu, et chaque jour 
nous ferons entendre nos 
cantiques dans la maison 
du Seigneur. 

Donnez- l eur , etc. 
Ant. Seigneur, délivrez 

mon âme des portes de 
l 'enfer. 

Ant. Omnis spiritus. 

Psaumes Laudate Dominum, p. 545; C a n t a t e -
Dòmino , p. 546, et Laudâte Dominum in Sanctis, 
p. 547. 

Ant. Omnis spiritus 
laudet Dominum. 

Ani. Que tout c equ i r es -
I pire loue le Seigneur. 

y . Audiv i vocem de 
cœlo dicéntem mihi . — 
R). Beâti mortui , qui in 
Domino moriùntur. 

y . J'ai entendu une voix 
venant du c ie l , et me d i -
sant. — RL. Heureux ceux 
qui meurent dans le Sei-
gneur. 

Ant. Ego sum. 
Cantique Benedictas Dominus, etc., p . 550. 

Ant. Ego sum * resur-
réctio, et vita : qui credit 
in m e , étiam si mórtuus 
fuer i t , vivet : et omnis 
qui v i v i t , et credit in me , 
non moriétur in e t é r -
num. 

Ant. Je suis la résurrec-
tion et la v ie : celui qui 
croit en m o i , quand bien 
même il serait mort , vivra ; 
et celui qui vit et croit en 
moi ne mourra pas pour 
toujours. 

Les prières suivantes se disent à genoux. 

Pater noster, tout bas. 

f . Et ne nos indücas in 
tentatiónem. — Sed 
libera nos a malo. 

y . Et ne nous laissez pas 
succomber à la tentation. 
— IÎ). Mais dél ivrez-nous 
du mal. 



Si l'Office n'est qu'à trois Leçons, on ajoute ici le Psaume 

De profiindis, p. 28. 
f . S e i g n e u r , dé l ivrez 

l eurs âmes. — fi. Des por-
tes de l ' en fe r . 

f . Qu' i ls reposent en 
paix. — fi. Ainsi so i t - i l . 

jh Se igneur , écoutez ma 
pr i è re . — fi. E t que mes 
cr is s 'é lèvent jusqu'à vous. 

f . A porta in f e r i . — f i . 
E r u e , D ò m i n e , án imas 
eórum. 

f . Requ i é s can t in pace . 
— fi. A m e n . 

f . Dòmine , exàudi ora-
t i ónem m e a m . — f i . Et cla-
m o r meus ad te véniat . 

Les Oraisons, p. 669 et suivantes. 

V Ê P R E S D U D I M A N C H E 

Ant. Dix i t Dóminus * 
Domino meo : Sede a dex-
tris meis . 

Ant. F idél ia * omnia 
mandàta e jus, conf irmáta 
in sseculum steculi. 

Deus, in ad ju tòr ium, etc. — Glòr ia P a t r i , etc. 

Ant. Dix i t Dóminus . 

Psaume Dix i t D ó m i n u s , p. 574. 

Ant. L e Se igneur a d i t 
à m o n Se igneur : Asseyez-
vous à ma droi te . 

Ant. F idé l ia . 
Psaume Conf i tébor , p. 593. 

Ant. Toutes ses o rdon -
nances sont stables, i m -
muables dans tous les 
siècles. 

Ant. In mandâtis. 
Psaume Beâtus v i r , p. 595. 

Ant. I n mandât is * e jus | 
cupit n imis . 

Ant. Sit n o m e n Dòmin i . 

Psaume Laudâte pûe r i , p. 576. 

Ant. Sit nomen D ò m i - I Ant. Que le n o m du Sei-
ni * bened ic tum in sœ- gneur soit béni dans tous 
cula. i les s iècles. 

Ant. Nos qui v iv imus. 

PSAUME I'13' 

Ant. I l se compla î t dans 
l ' observance de sa lo i . 

IN éxitu Israel de /Egypto, 
* domus Jacob de po-

pulo bárbaro , 

Facta est Judœa sanct i-
ficàtio e jus , * Israel p o -
téstas ejus. 

LORSQUE Israë l sortit de 
l 'Egypte , et la maison 

de Jacob du mi l i eu d'un 
peuple barbare , 

Juda fut consacré au Se i -

fueur , Israël dev in t son 
omaine . 
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omaine . 



La mer le v i t , et s'en-
fu i t ; le Jourdain remonta 
vers sa source. 

Les montagnes bondirent 
comme des béliers,et les col-
l ines comme des agneaux. 

Mer, pourquoi as-tu fui? 
et to i , Jourdain, pourquoi 
es - tu remonté vers ta 
source? 

Montagnes, pourquoi 
avez-vous bondi comme 
des bél iers? et vous, col-
lines, comme des agneaux? 

C'est que la terre a t rem-
blé devant la face du Sei-
gneur, à l'aspect du Dieu 
de Jacob, 

Qui a changé la pierre 
en torrents, et le rocher 
en sources d'eaux vives. 

Faites éclater votre gloire, 
non pas pour nous, Sei-
gneur , mais uniquement 
pour votre n o m , 

Af in de manifester votre 
miséricorde et la fidélité de 
vos promesses; de peur 
que les nations ne disent : 
Où est leur Dieu ? 

Notre Dieu est dans le 
ciel ; il a fait tout ce qu'il 
a voulu. 

Les idoles des nations 
ne sont que de l 'or et de 
l 'argent, l 'ouvrage de la 
main des hommes. 

Elles ont une bouche, 
et ne parlent po int ; des 
yeux, et ne voient point. 

E l les ont des oreil les, et 
n'entendent point ; elles 
ont des nar ines , et ne 
sentent point. 

Mare v id i t , et fugit : * 
Jordánis convérsus est 
retrórsum. 

Montes exsultavérunt ut 
arietes, * et colles sicut 
agni óvium. 

Quid est t ibi , mare , 
quod fugisti ? * et tu, Jor-
dánis, quia convérsus es 
retrórsum? 

Montes, exsultástis si-
cut arietes? " e t , col les, 
sicut agni óvium ? 

A fácie Dòmini mota 
est terra , * a fácie Dei 
Jacob, 

Quiconvért i tpetram in I 
stagna aquárum * et ru- I 
pem in fontes aquárum. I 

Non nobis, Dòmine , [ 
non nobis , * sed nomini I 
tuo da g ló r iam, 

Super misericòrdia tua ( 
et ventóte tua ; * ne- I 
quando dicant gentes : 
Ubi est Deus eórum? 

Deus autem noster in [ 
ccelo; * ómnia quacúm- | 
que vóluit, fecit. 1 

Simulácra géntium ar-
géntum et aurum, * òpera 
mánuum hóminum. 

Os habent, et non lo-
quéntur; * óculos habent, 
et non vidébunt. 

Aures habent, et non 
áudient; * nares habent, 
et non odorábunt. 

Manus habent, et non | 
palpabunt; pedes habent, 
et non ambulabunt : * 

I non clamabunt in gut-
I ture suo. 

Similes i l l is fiant qui 
I faciuntea, * et omnes qui 
I confidunt in eis. 

Domus Israel speravit 
in Domino ; * adjutor eo-
rum et protector eorum 

[ est. 
Domus Aaron speravit 

| in Domino; * adjutor eo-
| rum et protector eorum 

est. 
Qui timent Dominum 

speraveru nt in Domino ; * 
adjutor eorum et pro-

j tector eorum est. 
Dominus memor fuit 

nostri, * et benedixit 
nobis. 

Benedixit domui Israel, 
* benedixit domui Aaron. 

Benedixit omnibus qui 
timent Dominum, * pu-
sillis cum majoribus. 

Adjiciat Dominus super 
vos, * super vos, et super 
filios vestros. 

Benedicti vos a Domi-
no , * qui fecit ccelum et 
terra m. 

Ccelum cceli Domino, * 
terram autem dedit f i l i is 
hominum. 

Non mortui laudabunt 
t e , D o m i n e , " nequeom-
nes qui descendunt in in-
ternum. 

Elles ont des mains, et 
ne touchent point ; des 
pieds, et ne marchent 
point ; leur gosier ne peut 
proférer aucun son. 

Que ceux qui les font leur 
deviennent semblables , 
comme tous ceux qui met-
tent en elles leur confiance. 

La maison d'Israël a es-
péré dans le Se igneur; le 
Seigneur est son protec-
teur et son soutien. 

La maison d'Aaron a es-
péré dans le Se igneur; le 
Seigneur est son protec-
teur et son soutien. 

Ceux qui craignent le 
Seigneur ont espéré en lui ; 
il est leur protecteur et 
leur soutien. 

L e Seigneur s'est sou-
venu de nous, et il nous 
a bénis. 

I l a béni la maison d'Is-
raël , il a béni la maison 
d 'Aaron. 

11 a béni tous ceux qui 
le craignent, les petits 
comme les grands. 

Que le Seigneur mult i -
plie ses dons sur vous, sur 
vous et sur vos enfants. 

Soyez bénis du Seigneur, 
qui a fait le ciel et la terre. 

Le ciel des cieux appar-
tient au Seigneur, et il a 
donné la terre aux enfants 
des hommes. 

Les morts ne vous loue-
ront point , Seigneur, ni 
tous ceux qui descendent 
dans le tombeau. 



N e m e n s gravata cri-
m i n e , 

V i t a sit exsul m ù n e r e , 
D u m ni l p e r enne cógitat, 
Seséque culpis i l l igat. 

OFFICES 

q ' 
nous bénissons le Se igneur , 
maintenant et à jamais . 

G lo i r e au P è r e , etc. 
Ant. N o u s qu i v i v ons , 

nous bénissons le Se igneur . 

Sed nos qu i v i v i m u s , 
bened ic imus D o m i n o , * 
ex hoc nunc et usque in 
saeculum. 

Glor ia P a t r i , etc. 
Ant. N o s qu i v i v imus , * 

bened ic imus Domino . 

C A P I T U L E . I I Cor., 1. 

Béni soit D i eu , le Pè r e 
de N o t r e - S e i g n e u r Jésus-
Christ, l e P c r e des misér i -
cordes et le D ieu de toute 
consolat ion, qui da igne 
nous conso ler dans toutes 
nos af f l ic t ions et nos épreu-
ves. 

fi. Rendons grâces à Dieu. 

OD I E U souvera inement 
bon, Créateur de la lu-

m i è r e , qu i la faites lu i r e 
pour r é g l e r la durée des 
j o u r s , e t qui avez c o m -
mencé par e l le la création 
du monde . 

Vous qui avez voulu 
qu 'on appelât j ou r le t emps 
qu i s ' écoule du mat in au 
soir , écoutez , au m o m e n t 
où les ténèbres de la nui t 
s ' approchent , les pr iè res 
que nous accompagnons 
de nos l a rmes . 

N e permet tez pas que 
notre âme se laisse appe-
santir par ses fautes, ne 
pense po int aux choses 
é t e rne l l es , s 'engage dans 
les l iens du péché , et soit 
ex i lée du séjour de la v i e ; 

Bsnedictus Deus et Pa-
ter Dömin i nostr i Jesu 
Christ i , Pa te r miser icor -
d i a r u m , et Deus totius 
consolat iönis, qu i conso-
lätur nos in o m n i tribu-
lat iöne nostra. 

fi. Deo grät ias. 

Lucís Creátor óp t ime , 
L u c e m d i é r u m pró-
f e r ens , 

P r imó rd i i s luc is novœ 
Mundi parans o r í g i n em ; 

Qui mane j u n c t u m v é 
sper i 

D i e m vocár i praacipis, 
U láb i tur te t rum chaos , 
Aud i preces c u m flétibus. 

C O M P L I E S 

Vo i r pages 599 à 608. 

A N T I E N N E S A L A S A I N T E V I E R G E 

V o i r pages 590 à 592. 

VÊPRES DU DIMANCHE 

Cœléste pulset ostium : 
Vitâle tol lat p r œ m i u m : 
Vi témus o m n e nóx ium : 
Purgémus o m n e péss i -

m u m . 

Mais faites que nos p r i è -
res f rappent à la porte du 
cie l , que nous r empor t i ons 
le pr ix de la v i e éternel le , 
que nous év i t ions tout ce 
qui peut nous nu i re , et que 
nous expi ions nos in iqui tés . 

| A c c o r d e z - n o u s cette 
g râce , ô P è r e m i s é r i c o r -
d ieux, et vous, Fi ls unique 
égal au P è r e , q u i , avec 
l 'Espr i t consolateur, régnez 
dans les s iècles des s ièc les . 

A ins i so i t - i l . 
y . Que ma p r i è r e , Sei -

gneur , monte vers vous. 
— fi. C o m m e cet encens. 

1 Prœsta , Pa te r pi issi-
m e , 

Patr ique compar Unice , 
Cum Spír i tu Parácl i to 
Regnans per o m n e sœ-

cu lum. 
A m e n . 
jL Dir igátur , D o m i n e , 

orátio mea. — fi. Sicut in-
cénsum in conspéctu tuo. 

Cantique de la sainte Vierge Magni f i ca t , p. 581. 

Après l'Antienne et l'Oraison propres, et les Mémoires 
s'il faut en faire , on ajoute : Dominus vobiscum , Benedicá-
mus Dómino, et Fidélium ánimas. Puis, s'il n'y a pas Com-
piles, l'Officiant dit Pater à voix basse, f . Dóminus det 
nobis suam pacem. a. Et vitam œtémam. Amen. Et l'on ter-
mine par l'Antienne à la sainte Vierge, suivie du f . Divi-
num auxílium. 
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PSAUME 138 

OFFICES 

DÓMINE, probásti me , et 

cognovísti m e : * tu 
cognovísti sessiónem m e -
am , et r esurrec t i ónem 
meam. 

Intel lexisti eogitat iónes 
meas de l onge : * s ém i -
tam m e a m et fun i eu lum 
meum investigásti . 

Et omnes vias meas 
preevidísti : * quia non est 
sermo in l ingua mea . 

Ecce , Dòmine , tu co-
gnovísti omnia , noviss ima 
et antiqua : * tu formást i 
me, et posuisti super m e 
manum tuam. 

Miràb i l i s facta est 
sciéntia tua ex m e : " 
confortáta est , e t non 
pótero ad eam. 

Quo ibo a spiritu tuo? 
* et quo a fácie tua lu-
g i a m ? 

Si ascénderò in ccelum, 
tu i l l i c es ; * si descén-
dero in i n f é r n u m , ades. 

Si súmpsero pennas 
meas di lúculo, * et habi-
távero in extrémis mar is : 

E ten im il luc manus tua 
dedùcet me , * et tenébit 
m e déxtera tua. 

E t dix i : Fórsitan téne-
brse conculcábunt me : * 
et nox i l luminát io mea 
in del ic i is meis . 

Quia tenebrie non obs-
curabúntur a t e , et nox 

SEIGNEUR, vous avez sondé 

m o n cœur, et vous m e 
connaissez : vous m'avez 
vu dans mon repos et dans 
mon réve i l . 

Vous découvrez de l o in 
mes pensées : vous obser -
vez toutes mes voies. 

Vous savez ce q u e j e dois 
d i re avant m ê m e que j ' a i e 
par lé . 

Vous savez éga lement ce 
qui est anc ien et nouveau : 
vous m'avez f o r m é et vous 
me conduisez c o m m e par 
la main . 

La science que vous avez 
de tout ce qui est en mo i 
est merve i l l euse : e l l e est 
si é l evée que j e ne saurais 
y at te indre. 

Où irai- je , pour y échap-
pe r? comment p o u r r a i - j e 
me soustraire à vo t re p r é -
sence ? 

Si j e m o n t e au c ie l , vous 
y êtes : si j e descends aux 
en f e rs , vous y êtes aussi ; 

Si j e prends les ai les de 
l ' aurore , et si j e m ' envo l e 
aux extrémités des m e r s , 

C'est votre main qui m ' y 
conduira, c 'est votre dro i te 
qui m e soutiendra. 

J'ai d i t : P e u t - ê t r e les 
ténèbres m e couvr i ron t -
el les ; mais la nui t m ê m e 
éc la i re à vos yeux mes ac-
tions les p lus secrètes. 

Car les ténèbres n'ont 
' r i en d 'obscur pour vous : 



pour vous la nuit est c o m m e 
la l u m i è r e , et la l um i è r e 
c o m m e la nuit. 

Je suis l ' ouvrage de vos 
ma ins ; vous m 'avez p r o -
tégé dès le sein de ma mère . 

Je vous louerai parce 
que vous avez mani fes té 
vo t re puissance : vos œu-
vres sont admi rab l es , et 
m o n âme les é tudiera . 

Ce qu ' i l y a de p lus in-
t ime dans ma substance ne 
peut vous être caché, puis-
q u e vous êtes l 'auteur et 
l e p r inc ipe de mon ê t re . 

Vos yeux m 'ont vu dès 
le p r e m i e r instant de mon 
existence ; tous ceux qui 
doivent naître sont écrits 
dans votre l i v re : que l que 
soit l eur n o m b r e , aucun 
d 'eux n 'y manquera . 

Ma i s , ô mon D i eu , vous 
avez merve i l l eusement ho-
n o r é ceux qui vous a iment : 
vous l eur avez donné une 
g rande puissance. 

En vain j e m 'e f forcera is 
de les compter : l eur nom-
b r e surpasse les g ra ins de 
sable de la m e r ; cette vue 
a n i m e m o n espérance , et 
j e veux m'attacher un ique-
men t à vous. 

Mais pour les pécheurs , 
vous les ex t e rminerez : 
h o m m e s de sang, é lo i gnez -
vous de mo i . 

I m p i e s , vous avez dit 
dans votre cœur : Les justes 
ne posséderont pas l 'hér i -
tage que Dieu l eur a promis . 

Se i gneur , n 'a i - je pas liai 

sicut dies i l l um ináb i tu r : 
* sicut t é n e b r e e jus , ita 
et l u m e n ejus. 

Quia tu possedisti r enes 
meos : * suscepísti me 
de útero matr is mete. 

Conf i tébor tibi quia ter-
r ib í l i ter magni f icátus e s : 
* mirabí l ia ópera tua , et 
ánima mea cognósc i t ni-
mis. 

N o n est occul tátum os 
meum a t e , quod fecíst i 
in occúlto : * et substantia 
mea in in fe r ió r ibus terree. 

I m p e r f é c t u m m e u m vi-
dérunt ócu l i t u i , et in 
l ibro tuo omnes scr ibén-
tur : * dies formabúntur , 
et n e m o in eis. 

Mihi autem n imis ho -
nori f icat i sunt am ic i tui, 
Deus : * n imis confortatus 
est pr inc ipatus e o r u m . 

D inumerabo eos, et su-
pe r a renam mult ip l ica-
bi intur : * exsurr6x i , et 
adhuc sum tecum. 

Si occ ider is , Deus, pec-
catóres : * v i r i sàngui-
n u m , dec l inate a m e : 

Quia dicit is in cogita-
t ióne : * Acc ip ient in va-
nitàte civitàtes tuas. 

N o n n e qu i odérunt te 

D ó m i n e , ó d e r a m , * et 
super in imícos tuos ta-
bescébam ? 

P e r f é c t o òd io óderam 
il los : * et in im ic i facti 
sunt mih i . 

P r oba m e , Deus , et 
scito co r m e u m : * in -
térroga m e , e t cognosce 
sémitas meas. 

Et v ide si via in iqu i tá -
tis in me est, * et deduc 
me in via e t è rna . 

tous c euxqu i vous haïssent? 
n 'a i - je pas séché de dou leur 
à la vue de vos e n n e m i s ? 

Je les hais d 'une haine 
pa r f a i t e , e t vos ennemis 
sont devenus les miens. 

E p r o u v e z - m o i , ô mon 
Dieu, et sondez mon cœur : 
i n t e r r o g e z - m o i , e t cons i -
dérez mes vo ies ; 

Voyez si j e ne serais point 
dans la vo i e de l ' i n iqu i t é , 
et conduisez-moi dans ce l le 
de la v i e é ternel le . 

PSAUME 131 

MEMÉNTO, D ò m i n e , Da-
v id, * et o m n i s m a n -

suetudinis ejus : 
Sicut juràv i t D ò m i n o , 

* votum vov i t Deo Jacob : 

Si intro iero in taber-
nàculum domus m e e : * 
si ascénderò in lectum 
strati m e i : 

Si dédero s o m n u m ócu-
lis m e i s , * et pàlpebris 
meis dormi ta t i ónem ; 

Et r èqu i em tempòr ibus 
me i s , donec invén iam 
l o cum D ò m i n o , * taber-
nàculum Deo Jacob. 

Ecce audiv imus eam 
in Ephrata : * invén imus 
eam in campis silvie. 

Intro ib imus in taber-
nácu lum ejus : * adorá-
b imus in loco ubi steté-
runt pedes ejus. 

SOUVENEZ-VOUS, Se igneur , 
de David, et de toute sa 

douceur ; 
Souvenez - vous du s e r -

men t qu ' i l f i t , et du vœu 
qu' i l o f f r i t au Dieu de Jacob : 

Je n 'entrera i p o i n t , dit-
i l , dans mon palais, j e ne 
monterai po int sur le l i t 
de mon r e p o s ; 

Je n 'accorderai po int le 
s omme i l à mes y eux , n i 
l 'assoupissement à mes 
paupières , 

N i l e repos à ma tête, j u s -
qu'à ce que j e t rouve une 
d e m e u r e au Se igneur , un 
tabernacleau Dieu de Jacob. 

N o u s avons entendu d i re 
que son arche a été dans 
Ephrata : nous l 'avons 
t rouvée dans un l i eu cou-
ver t de bois . 

N o u s entrerons au jour-
d'hui dans l e tabernacle du 
Se igneur , nous l ' adorerons 
dans la d e m e u r e où repo-
sent ses pieds. 



Levez-vous, Se igneur , en-
trez dans votre r epos , vous 
et l ' arche de votre sainteté. 

Que vos prêtres soient 
revêtus de jus t i ce , et que 
v o s saints tressai l lent d'al lé-
gresse. 

En faveur de David votre 
serv i teur , ne re jetez po int 
la p r i è r e de votre Christ. 

L e Se igneur a fa i t à Da-
v id un se rment qui ne sera 
point t r ompeur : Je p lace-
rai sur votre t rône un fils 
qu i naîtra de vous. 

Si vos enfants gardent 
m o n a l l i ance , et les p r é -
ceptes que j e leur ensei-
gnera i , 

L e u r postér i té sera à j a -
mais assise sur votre t rône ; 

Car le Se igneur a choisi 
S ion, i l l'a chois ie pour sa 
rés idence . 

C'est ic i l e l ieu de mon 
repos pour tous les siècles, 
a - t - i l d i t ; et j ' y habi tera i , 
parce que j e l 'ai chois i . 

Je comblera i ses veuves 
de bénédict ions : j e rassa-
sierai ses pauvres de pa in . 

Je revêt i ra i ses prêtres 
de la g râce du salut, et ses 
saints tressai l l i ront d 'a l l é -
gresse. 

Là j e fera i éclater la 
f o r c e a e David : là j 'a i pré-
paré un f lambeau pour 
mon Christ. 

Je couvr i ra i ses ennemis 
de confus ion, et je placerai 
sur son front une couronne 
de sainteté. 

S u r g e , D ó m i n e , in r é -
qu i em tuam, * tu et arca 
sancti f icat iónis tuse. 

Sacerdotes tui induán-
tur just í t iam, * et sancti 
tui exsúltent. 

P rop te r David s e r vum 
t u u m , * non avértas f á -
c iem Christi tui . 

Jurávit Dominus David 
ve r i t á t em, et non f ru-
strábitur eam : * De f ru-
ctu ventr is tui ponam 
super sedem tuam. 

Si custodíerint f í l i i tui 
testaméntum m e u m , * et 
test imonia mea h a c qua? 
docébo eos , 

Et f í l i i e ó rum usque in 
sacu lum, * sedébunt su-
pe r sedem tuam. 

Quóniam e lég i t Domi -
nus S ion , * e légi t earn in 
habitat iónem sibi . 

H a c réqu ies mea in 
s a c u l u m sacu l i : * hic 
habitábo, quón iam elégi 
eam. 

V íduam e jus benedí -
cens b ened í cam: * páupe-
res e j us satu rábo pán ibus. 

Sacerdotes ejus índuam 
salutár i , * et sancti ejus 
exsultatióne exsultábunt. 

I l luc p rodúcam cornu 
David : * parávi lucér-
nam Christo meo . 

In imícos ejus índuam 
confusióne : * super ip-
sum autem e f f lo réb i t san-
cti f icátio mea. 

HYMNES 

Pendant l'Aven t. 

CREÁTOR a lme s íderum, 
./Etèrna lux c r edén -
t i u m , 

Jesu R e d é m p t o r ó m n i u m , 
Intènde vot is súpp l i cum. 

Qui d a m o n i s ne f ràu-
dibus 

Pe r í r e t o r b i s , ímpetu 
Amór i s actus, lànguidi 
Mundi medéla factus es. 

C o m m u n e qui mundi 
nefas 

Ut exp iàres , ad Crucem 
E Virg in is sacràrio 
Intacta prod is v íc t ima. 

Cujus potéstas g l ò r i a , 
N o m é n q u e cum p r imum 

sonat , 
Et ccelites et i n f e r i 
T r eménte curvàntur g e -

nu. 
T e deprecámur , ú l t i -

m a 
Magnum diéi j ú d i c e m : 
A r m i s supèrna g rá t i a 
De fénde nos ab hóstibus. 

Vir tus, honor , laus, 
g l o r i a , 

Deo Patr i cum F i l i o , 
Sancto s imul Parác l i t o , 
In s a c u l ó r u m sacu la . 

A m e n . 

CiRÉATEUR des c ieux, éter-

i ne l l e l um i è r e des fidè-
les , Jésus sauveur de tous 
les h o m m e s , écoutez nos 
humbles pr ières. 

P o u r ne point vo i r p é r i r 
le g enre humain dans les 
p ièges du d é m o n , vous 
n'avez écouté que votre 
amour , et vous êtes devenu 
v o u s - m ê m e l e r emède qu i 
devait nous gué r i r . 

A f in d ' exp ie r les péchés 
du m o n d e , v i c t ime i nno -
cente , vous êtes sorti du 
chaste sein d 'une v i e rge 
p o u r vous dévouer au sup-
pl ice de la Croix. 

Tou te c réa ture , dans le 
c ie l et dans les en fers , f l é -
ch i t en t remblant le genou 
devant la puissance de vo-
tre g l o i r e e t de votre saint 
n o m . 

0 vous qu i v iendrez j u g e r 
l e monde au de rn i e r j our , 
nous vous suppl ions de 
nous dé f endre , avec les 
armes de votre grâce , con-
t re nos ennemis . 

Louange , honneur , puis-
sance, g lo i re à Dieu l e Pè r e , 
et l e Fi ls , et le Saint-Esprit 
consolateur, dans tous les 
siècles des siècles. 

Ainsi s o i t - i l . 
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Cura Pâtre, et a lmo Spi- P è r e et le Sa in t -Espr i t , 
r i tu , dans toute la suite des 

In sempitèrna sacula. siècles. 
Amen . Ainsi so i t - i l . 

Pour la Fêle des Saints Innocents. 

SALVETE, flores Márty- o ALUT, prémices des Mar-
rum O tyrs, que le persécuteur 

Quos lucis ipso in l im ine de Jésus a moissonnés dès 
Christi insecútor sústu- votre entrée dans la v i e , 

l i t , c omme un tourbi l lon brise 
Ceu turbo nascéntes ro- les roses naissantes, 

sas. 
Vos pr ima Christi vi- P r em i è r e s v ic t imes o f -

e t ima , fertes à Jésus-Christ, t endre 
Grex immola tórum tener, troupeau immolé pour lui, 
Aram sub ipsam símpl i - vous jouez innocemment , 

ces, sous l 'autel m ê m e , avec 
Palma et corónis lúditis. les palmes et les couronnes 

qu' i l vous a fait r empor ter . 

T Jesu, tibi sit g l o r i a , etc. 

Pour le jour de l'Épiphanie. 

CRUDÉLisHeródes,Deum pRUEL I l é r o d e , pourquoi 

R e g e m ven i re quid c ra ins - tu la venue du 
t imes? D ieu-Ro i ? Celui qui donne 

Non ér ipi t mortál ia le royaume céleste ne rav i t 
Qui regna dat cœléstia. pas les royaumes de la 

terre. 
Ibant Mag i , quam v i - Les Mages s'avançaient, 

derant suivant l 'etoi le qui les pré -
Stellam sequéntes p r a - cédait : sa lumière les con -

v iam : duit à la l u m i è r e , et i ls 
L u m e n requ i runt lùmine , reconnaissent par leurs pré-
Deum fátentur muñere , sents qu' i ls sont aux pieds 

d'un Dieu. 
Lavácra puri gúrgi t is L 'Agneau céleste touche 

Cœlestis Agnus áttigit : l 'eau du Jourdain : i l nous 
Peccáta q u a non détulit, puri f ie en sa personne des 
N o s abluéndo sùstulit. péchés , dont il est inno-

cent. 
iNovumgenuspotènt i®, Miracle nouveau de sa 

A q u a rubéscunt h y d r i a , puissance : par son ordre 
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Pour la Fête de Noël. 

0 JÉSUS, Rédempteur de IESU, Redémpto r ómn i -

tous les h o m m e s , Fi ls J u m , 
unique du Pè r e , engendré Q u e m , lucis ante or ig i -
par lui avant tous les n e m , 
t emps , dans une glo ire Pa rem pa tè rna g l ò r i a 
égale à la s ienne ; Pater suprémus édidit : 

Vous êtes la lumière et Tu lumen et sp lendor 
la sp lendeur du Père , vous Pa t r i s , 
êtes l 'é ternel le espérance Tu spes perénnis ómni -
de tous : daignez écouter u m , 
l es pr ières que vos serv i - Intènde quas fundunt 
teurs vous adressent de preces 
toutes parts. Tui per o rbem sérvul i . 

Sou v ene z - v ous , ô Créa- Meménto , r e rum Con-
teur de toutes choses, que di tor , 
vous avez pris autrefo is , Nostr i quod o l im côrpo-
dans le chaste sein d 'une r i s , 
V i e rge , un corps semblable Sacrata ab a lvo V i r g i -
au nôtre. nis 

Nascéndo, f o r m a m sûm-
pseris. 

C'est l e mystère attesté Testâtur hoc prasens 
par ce g lor ieux jour , que d i es , 
chaque année r a m è n e , et Currens per anni c i rcu-
qui nous rappe l le que vous l u m , 
êtes descendu seu l , pour Quod sol us e sinu Patr is 
sauver le monde, du trône Mundi salus advéneris. 
d e votre Pè re . 

L e c i e l , la t e r r e , les Hune astra, t e l lus , a -
m e r s , et tout ce qui v i l quora , 
sous l e f i rmament , cé lè- Hune omne quod ccelo 
brent par leurs cantiques subest, 
l ' avènement de l 'auteur de Salutis auctórem n o v a 
notre salut. N o v o salûtat cantico. 

Et nous , qui avons été Et nos , beâta quos sa-
lavés par l 'effusion de votre cri 
sang d i v in , nous voulons R igâv i t unda sânguinis, 
chanter un cantique, pour Natali s ob d iem tui 
honorer l e j our de votre Hymni tributum sôlvi-
naisssance. " mus . 

f 0 Jésus né d'une V i e r - | Jesu, t ib i sit g lòr ia , 
g e , soyez g lor i f i é avec le Qui natus es de Virgine, 



l 'eau roug i tdans les cruches 
d e Cana, et change de na-
ture dès que le Sauveur lui 
o rdonne de se t rans fo rmer 
en v in . 

1 0 Jésus, qu i vous êtes 
mani fes té aux na t i ons , 
soyez g lor i f i é avec le P è r e 
et le Sa in t -Espr i t , dans 
toute la suite des siècles. 

A ins i s o i t - i l . 

V i n ú m q u e jussa fúndere 
Mutavit unda o r i g inem. 

* Jesu, t ibi sit g l o r i a , 
Qui apparuíst i géñt ibus, 
Cum Patre e t a lmo Spír i tu 
I n sempitèrna sœeula. 

A m e n . 

Pour la Fête du saint nom de Jésus. 

LE souveni r de Jésus est 
doux , i l répand dans l e 

cœur la vér i tab le j o i e ; mais 
aucune douceur n'est com-
parable à sa présence . 

R i en de p lus doux à 
chanter , de plus agréable 
à en t endre , de plus dé l i -
c ieux à méd i t e r que Jésus 
F i l s de Dieu. 

O Jésus, l ' espoir des pé -
n i tents , q u e vous êtes mi-
sér icord ieux envers ceux 
qu i vous invoquent ! que 
vous êtes bon pour ceux 
qu i vous che rchent ! mais 
q u e n ' ê t e s - v o u s pas pour 
ceux qui vous trouvent ! 

N o n , la paro le ne peut 
expr imer , l ' écr i ture ne sau-
rait r e n d r e , l ' expér i ence 
seule fait connaî t re ce que 
c'est q u e d 'a imer Jésus. 

Soyez donc notre j o i e , ô 
Jésus qui serez notre ré-
c o m p e n s e ; qu'en vous soit 
notre g lo i r e pendant tous 
les siècles. 

A ins i so i t - i l . 

JESU dulcis m e m ò r i a , 
Dans vera cord is gàu-
d i a ; ' 

Sed super m e i et omnia 
Ejus dulcis p r esén t i a . 

N i l c in i tu r suävius, 
N i l auditur jucünd ius , 
N i l cog i tàtur dülc ius , 
Quam Jesus Dei Fi l ius. 

Jesu, spes pceniténti-
bus , 

Quam pius es peténtibus ! 
Quam bonus te q u e r é n -

t ibus! 
Sed quid inveniént ibus ! 

N e c l ingua valet dicere, 
Ne c littera e x p r i m e r e ; 
Expértus potest crédere 
Quid sit Jesum d i l i gere . 

Sis, Jesu, nos t rum gàu-
d i u m , 

Qui es futùrus p r e m i u m ; 
Sit nostra in te g l ò r i a , 
P e r cuncta s emper s e -

cula. 
A m e n . 

HYMNES 

Pour le Carême. 

AU D I , ben igne Cóndi -
tor, 

Nostras preces c u m flé-
t ibus, 

In hoc sacro j e jún io 
Fusas quadragenàr io . 

Scrutátor a l m e có r -
d i u m , 

In f i rma tu scis v i r ium : 
Ad t e revérs is éxhibe 
Remissiónis grát iam. 

Mul tum q u i d e m peccá-
v imus , 

Sed parce confiténtibus : 
Ad nómin i s laudem tui 
Con fe r medé lam lángu i -

dis. 

Concède nos t rum cón-
ter i 

Corpus pe r abst inént iam, 
Cu lpe ut re l inquant pá -

bu lum 
Jejúna corda c r im inum. 

P r e s t a , beáta Tr in i tas , 
Concède, s implex Unitas, 
Ut fructuosa sint tuis 
Je juniórum m i m e r à . 

A m e n . 

0 CRÉATEUR p le in de bon -
t é , écoutez les pr iè res 

que nous répandons avec 
nos l a rmes pendant cette 
sainte quarantaine. 

Vous qu i scrutez les 
c œ u r s , vous connaissez 
notre faiblesse : accordez 
la grâce du pardon à ceux 
qui r ev i ennent à vous. 

Nous avons , i l est v r a i , 
beaucoup péché ; mais pa r -
donnez à des coupables qu i 
avouent leurs fautes : e t , 
pour la g lo i r e de votre 
n o m , guérissez nos âmes 
languissantes. 

Faites qu 'en mort i f iant 
notre corps par l 'abst i -
nence , notre âme , par un 
j e u n e p lus sa int , s 'abs-
t i enne de tout péché. 

0 T r in i t é b ienheureuse , 
ô Uni té toujours par fa i t e , 
r endez le b ienfa i t du j eûne 
prof i table à vos servi teurs. 

A ins i s o i t - i l . 

Pour le Dimanche de la Passion. 

T7EXÍLLA Reg is pródeunt ; 
V Fulget Crucis rnysté-

r i u m ; 
Qua vita mor tem pértulit, 
Et morte v i tam prótul i t . 

Q u e vulnerata l á n c e e 
Mucróne diro, c r im inum 
Ut nos laváret sórd ibus , 

L'ÉTENDARD du Monarque 
éternel est dép l oyé , le 

mystère de la Cro ix éclate 
aux yeux de l 'univers en-
t ier , dans l e bois sur lequel 
l 'auteur de la v ie a reçu la 
m o r t , et par e l le nous a 
donné la v ie. 

De son côté ouvert par le 
f e r meur t r i e r d 'une lance, 
coulent l e sang et l 'eau qu i 
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doivent nous puri f ier de 
nos cr imes . 

I ls sont accompl is les 
orac les fidèles de D a v i d , 
qu i a dit aux nations : 
C'est par le bois que Dieu 
r è g n e . 

A r b r e p réc i eux et éc la -
tant de g l o i r e , teint du 
sang du r o i , et choisi pour 
toucher les membres ado-
rables du Sauveur ! 

Que vous êtes heureux 
d 'avo i r porté dans vos bras 
la rançon du monde , d 'avo ir 
été c o m m e la balance dans 
laque l l e a été pesé ce corps 
d iv in , et d 'avo ir arraché sa 
p ro i e à l ' en f e r ! 

Sa lu t , ô C ro i x , notre 
un i que e spé rance ; en ces 
j ours consacrés à honorer 
la Pass ion du Sauveur, 
rendez l e juste plus juste 
e n c o r e , et obtenez aux pé-
cheurs l e pardon . 

Que tout esprit chante 
vos louanges , auguste T r i -
n i t é , source de notre sa-
l u t ; accordez la r é c o m -
pense é terne l l e à ceux que 
vous sauvez par le mystère 
d e la Cro ix . 

A ins i s o i t - i l . 

Manävit unda e t san-
guine. 

Implé ta sunt qua j cón-
cinit 

Dav id fidéli Carmine , 
D i céndo natiónibus : 
Regnàv i t a l i gno Deus. 

A rbo r decora et f ù l -
g i d a , 

Ornata Reg is pùrpura , 
Elécta d i gno s t ip i te , 
Tarn sancta membra tan-

ge re . 
Beata cujus brächi is 

P r é t ium pepéndi t saìculi, 
Statéra facta co rpo r i s , 
Tul i tque pr fedam tàrtar i . 

O Crux, ave, spes ùnica, 
Hoc Passiónis t è m p o r e , 
P i i s adáuge g r á t i am , 
Re í sque de le c r imina . 

T e , f ons salút is , T r í -
n i tas , 

Col láudet omn is spír i tus; 
Quibus Crucis v i c tó r iam 
Larg í r i s , adde p r œ m i u m . 

A m e n . 

Pour le Dimanche après Paques. 

APPELÉS au banquet royal 
d e l 'Agneau, revêtus "de 

robes b lanches , chantons , 
après le passage de la m e r 
R o u g e , des hymnes au 
Sauveur notre ro i . 

AD rég ias A g n i dapes , 
Stol is amiet i càndi -
d i s , 

Pos t t ràns i tum mar is R u -
b r i , 

Chr is to canàmus p r i n -
c ip i . 

HYMNES 

Divina cujus cháritas 
Sacrum prop ina i sángui-

n e m , 
A lmíque membra co r -

por is 
Amor sacérdos immolâ t . 

Sparsum c ruórem pó-
stibus 

Vastátor hor re t Ange -
lus ; 

Fugitque di visu m m a r e ; 
Mergúntur hostes í lúcti-

bus. 
Ja m Pascha nostrum 

Christus est ; 
Paschális idem v í c t ima , 
Et pura puris mént ibus 
Sinceritátis ázyma. 

O vera cœli v í c t ima , 
Subjécta cui sunt tártara, 
Soluta mort is v incula , 
Recépta v i t a prcemia! 

V ic tor subáctis ín f e r i s 
Trophfea Christus exp l i -

ca t , 
Ccelóque apèr to , súbdi -

tum 
R e g e m tenebrárum tra-

hit. 
Ut sis perènne mént i -

bus 
Paschále , Jesu, gáudium. 
A mor t e dira c r i m i n u m 
Vitse renátos l ibera. 

c , . % ° . P a t r i s i t g lòr ia . 
L t l ' i l i o , qui a mórtuis 
Surrexit , ac Parác l i t o , 
In sempitèrna sœcula. 

A m e n . 
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Sa d i v ine char i té nous 
donne à boire son sang 
p r e c i e u x , et son amour , 
devenant le ministre d e 
son sacri f ice, i m m o l e pour 
nous les m e m b r e s de son 
corps v iv i f iant . 

A la vue du sang dont 
es portes sont marquées , 

1 A n g e exterminateur s'ar-
r ê t e ; la m e r se d iv i se , e t 
les ennemis sont englout is 
dans les (lots. 

J é sus -Chr i s t est notre 
P a q u e ; il est la vér i table 
v ic t ime pascale, et l ' azyme 
de s incér i té qui c o m m u -
n ique sa pureté aux âmes 
pures. 

0 v i c t ime v ra iment cé -
leste , par qui l ' en f e r a été 
sub jugué , les l iens de la 
mor t br i sés , et la v ie r e -
conquise ! 

, Jésus, t r iomphant d e 
l ' en fer va incu , déplo ie ses 
t rophées ; il dompte le roi 
des ténèbres, l 'enchaîne et 
nous ouvre les c ieux. 

0 Jésus, soyez à j ama is 
la j o i e pascale des âmes 
fideles, et dé l i v rez de la 
cruel le m o r t du péché ceux 
que vous avez rendus à la 
v ie. 

G lo i r e à Dieu le Père , e t 
au F i ls ressuscité d 'entre 
les mor t s , et au Saint-
Espri t dans les siècles 
éternels . 

Ainsi s o i t - i l . 



Pour la Fête de l'Ascension. 

JÉ S U S , Rédempteur des 
h o m m e s , Jésus, la j o i e 

de nos c œ u r s , le créateur 
du m o n d e , et la douce lu-
m i è r e de ceux qu i vous 
a iment . 

Pa r que l excès de bonté 
vous ê tes -vous chargé du 
poids de nos c r imes , avez-
vous souffert u n e mor t 
c rue l l e pour nous sauver 
d e la m o r t ? 

Vous avez br isé la pri-
son des en f e r s , vous avez 
dé l ivré les capti fs de leurs 
cha înes , et, par un g l o -
r i eux t r i o m p h e , vous avez 
pr is vo t re place à la dro i t e 
de votre P è r e . 

Que vo t re misé r i co rde 
vous porte à g u é r i r nos 
m a u x , et à sat is fa ire nos 
désirs en nous admettant 
dans votre g lo i re . 

Vous notre gu ide ve rs l e s 
c ieux, soyez l ' ob je t de no t r e 
a m o u r ; soyez no t re jo ie 
dans les l a r m e s , et notre 
douce r é compense dans la 
v ie é ternel le . 

A i n s i s o i t - i l . 

SALÖTIS h u m à n e sator, 
Jesu, volùptas cór-
d i u m , 

Orbis r edémpt i cónditor , 
Et casta lux amànt ium. 

Qua victus es c l emén-
t ia , 

Ut nostra f e r res c r imina? 
Mor t em subires innocens 
A m o r t e nos ut to l leres ' 

P e r r ù m p i s in fé rnum 
chaos; 

Vinctis caténas détrahis ; 
V i c to r t r iùmpho nòbi l i 
Ad déxteram Patr is sedes 

T e cogat indulgént ia 
U t damna nostra sàrcias. 
T u i q u e vultus cómpotes 
Dites beato lûmine . 

T u dux ad astra et sé' 
m i ta , _ . 

Sis meta nostris cordi 
bus , , 

S i s l ac rymarum gaudium. 
Sis dulce v i t e p r e m i u m 

A m e n . 

Pour la Fête de la Pentecôte. 

Hymne V e n i creâtor, p. 2. 

Pour la Fête de la très sainte Trinité. 

DÉJÀ l 'astre du j o u r se r e -
t ire, ô b ienheureuse T r i -

n i t é , l um i è r e é terne l le et 
souvera ine Un i t é , venez 
embraser nos cœurs de 
votre amour . 

JAM sol recédit i gneus ; 
T u lux perénn is Uni 

tas , 
Nostr is , beata Tr in i tas , 
In fúnde a m ó r e m córdi 

bus. 

T e mane laudum càr-
m i n e , 

Te deprecámur véspere : 
Dignéris ut te supplices 
Laudémus inter Cœlites. 

Patr i , s imúlque F i l io , 
Tibíque, sánete Spiritus, 
Sicut fu i t , sit júg i t e r 
S e c lum per o m n e g lòr ia . 

A m e n . 

N o u s chantons vos louan-
ges dès le mat in, nous vous 
pr ions le so i r ; faites q u e 
nous cé lébr ions votre g lo i r e 
avec les Saints pendant 
toute l 'é ternité . 

G lo i re à Dieu l e Pè r e , et 
à son Fi ls un i que , et au 
Saint-Espr i t , c o m m e par le 
passé et dans tous les siècles. 

A ins i s o i t - i l . 

Pour la Fête du très saint Sacrement. 

(ANGE, l ingua, g lo r iós i 
_ Corpor is mys té r ium, 
Sanguinisque pret iós i , 
Quem in mundi pré t ium, 
Fructus ventr is generós i , 
Rex ef ft ìdit gént ium. 

Nob is datus, nobis na-
tus 

Ex intàcta V i r g i n e , 
Et in mundo conversätus, 
Sparso verb i s é m i n e , 
Sui moras incolàtus 
Miro clausit órd ine . 

In s u p r è m e nocte cce-
n e 

Recümbens cum f rà t r i -
bus, 

Observàta l e g e p iene 
Cibis in l egà l ibus , 
Cibum t u r b e d u o d é n e , 
Se dat suis mànibus. 

V e r b u m caro panem 
v e r u m 

Verbo ca rnem éf f ic i t : 
F i tque Sanguis Christ i 

m e r u m ; 
it si sensus dé f ic i t , 
Ad firmàndum cor sincé-

r u m 
Sola fides sufficit. 

CHANTE, ô ma langue, l e 
mystère du Corps g l o -

rieux de Jésus, et du Sang 
préc ieux que ce R o i des 
na t i ons , sort i d 'un sein 
g é n é r e u x , a versé pour la 
rançon du monde . 

D o n n é à la terre et né 
pour nous d 'une V i e r g e très 
p u r e , i l a vécu parmi l e s 
h o m m e s , y a j e té la se-
ménee de sa paro l e , et a 
t e rminé sa car r i è re pa r une 
merve i l l e ine f fab le . 

Dans la nuit de la d e r -
n iè re c ène , à table avec ses 
f r è r e s , après avoir fidèle-
ment accompl i les prescr ip -
t ions légales touchant la 
P à q u e , i l se donne de ses 
p ropres mains en nour r i -
ture aux douze Apôtres . 

L e Verbe fait chair 
change par sa paro le un 
pain vér i table en sa p ropre 
chair , et le v in en son 
sang ; et si les sens ne 
peuvent s ' é lever jusqu'à un 
tel p r o d i g e , la fo i suffit 
pour a f f e rm i r un cœur s in-
cère. 
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*[ Adorons donc avec un 
p ro f ond respect un si grand 
Sac r emen t ; que l 'ancienne 
lo i l e cède à la nouve l l e , 
et que la f o i supplée à la 
faiblesse de nos sens. 

Glo i re et l ouange , salut, 
honneur , puissance et bé-
nédict ion au P è r e et au 
F i l s ; g l o i r e égale à l 'Es-
p r i t - S a i n t , qui procède de 
l 'un et de l 'autre. 

A i n s i s o i t - i l . 

CÉLÉBRONS par des chants 
d 'a l légresse cette au-

guste so lenni té ; que ces 
chants s 'é lèvent du f ond 
de nos cœurs : que les 
restes du v ie i l h o m m e dis-
paraissent : ic i tout doit 
être nouveau , l e cœur , le 
langage et les œuvres . 

Cette fête rappe l le le sou-
ven i r de cette nuit et de ce 
dern ie r repas dans lequel 
le Sauveur fit la Pâque avec 
ses disciples, suivant la loi 
prescr i te à leurs pères. 

L e repas fini 
avo ir mangé l'a£ 
rat i f , il donna c 
près mains son 
disciples ; e t , 
nous l e c r oyons , 
tout à tous , et 
à chacun d 'eux. 

, et après 
jneau figu-
i e ses pro -
corps à ses 
ainsi que 
il se donna 
tout ent ier 

*[ Tan tum ergo Sacra-
mén tum 

Vene r émur cérnui : 
Et ant iquum documén-

tum 
N o v o cedat r i tui : 
Priestet fides supp lemén-

tum 
Sénsuum deféctui . 

Gen i t ó r i , Geni tóque 
Laus et jub i là t io , 
Salus, honor , v irtus quo-

que 
Sit et benedict io : 
Procedènt i ab ut róque 
Compar sit laudatio. 

I A m e n . 

SACRIS so l émni i s juncta 
sint gáud ia , 

Et ex prœcôrdi is sonent 
prœcônia : 

Recédant v é t e ra , nova 
sint o m n i a , 
Corda, voces, et ópera . 

Noct is recó l i tur ccena 
nov iss ima, 

Qua Christus crédi tur a -
g n u m et àzyma 

Dedisse f rà t r ibus , juxta 
legit irna 

Pr isc is indùlta pàtr i -
bus. 

Post agnum typ i cum, 
explét is épul is , 

Corpus Domin i cum da-
tum disc ipul is , 

S i c totum òmnibus , quod 
totum s ingu l i s , 

Ejus fa témur mànibus. 

HYMT&S 

Ded i t f rag í l ibus corpo-
ris f é r c u l u m , 

Dedi t et trístibus sangui-
nis pócu lum, 

Dicens : Accípi te quod 
trado váscu lum, 

Omnes ex eo bíbite. 

S i c sacr i f íc ium istud 
inst ítuit , 

Cujus o f f i c ium commí t l i 
vó lui t 

So l i s presbyter is , quibus 
sic cóngrui t 

TJt sumant, et dent CÍC-
teris. 

Pañ is angél icus fit pa-
ñis h ó m i n u m : 

Dat pañis ccelicus figúris 
t é rm inum : 

O res mi ráb i l i s ! mandu-
ca t D o m i n u m 

Pauper , servus, et hú-
mi l is . 

T e , trina Déitas úna-
que pósc imus, 

Sic nos tu visita, sicut te 
có l imus : 

P e r tuas sémitas due nos 
quo t énd imus , 

A d lucem quam inhá-
bitas. 

A m e n . 

VERBU.M supérnum pród-
i ens , 

N e c Pat r i s l inquens déx-
t e r a m , 

A d opus suum éx i ens , 
Ven i t ad vita} vésperam. 

I n mor t em a disc ípulo 
Suis tradéndus ¡ emul i s , 
P r ius in vitte f è r cu lo 

I l donna à ses disciples 
encore fa ibles sa chair d i -
v ine pour les f o r t i f i e r ; il 
présenta à des amis a f f l igés 
son sang pour b r e u v a g e , 
en leur disant : P r ene z de 
mes mains ce ca l i ce , et 
b u v e z - e n tous. 

C'est ainsi qu ' i l institua 
ce sacr i f ice adorable : i l 
voulut que les prê t res seuls 
en fussent les min is t res ; à 
eux seuls i l appart ient de 
s 'en nourr i r , et de le d is -
tr ibuer aux fidèles. 

L e pain des Anges de -
v ient le pain de l ' h o m m e ; 
ce pain céleste m e t fin aux 
anc iennes figures. O pro-
d ige inouï ! le Maî t re su-
p r ê m e se fa i t l ' a l iment de 
sa pauvre e t misérable 
créature I 

O Dieu unique en trois 
personnes , da ignez visiter 
ceux qui vous adorent : 
conduisez - nous par vos 
voies à cette lumiè re que 
vous hab i t ez , et vers l a -
que l l e tendent tous nos 
désirs. 

Ainsi s o i t - i l . 

JE V e r b e é terne l descendu 
j jusqu'à nous, sans quit-

ter la dro i te de son P è r e , 
pour c onsommer son œu-
vre , marcha l u i - m ê m e au 
t e rme de sa v ie morte l le . 

Sur l e point d ' ê t re l ivré 
à ses ennemis et à la mor t 
par un de ses disciples, i l 



voulut auparavant se don -
ne r l u i - m ê m e pour ali-
men t à ces m ê m e s d is -
c iples. 

Sous deux espèces d i f f é -
rentes i l l eur donna sa 
chair et son sang ; afin que 
l ' h o m m e , f o r m é de deux 
substances, fû t nourr i tout 
ent ier . 

A la crèche il s'est fait 
notre f r è r e ; au fest in pas-
cal notre nour r i tu r e ; sur 
la cro ix no t re rançon ; au 
c ie l il est notre r é c o m -
pense. 

0 V i c t i m e salutaire, qu i 
nous ouvrez le c i e l , l ' en-
n e m i nous l ivre de rudes 
combats ; fort i f iez - nous 
contre ses attaques, prê tez -
nous votre secours. 

G lo i r e é terne l l e au Dieu 
unique en t ro is personnes ; 
qu ' i l da igne nous donner la 
v i e éternel le dans la cé -
leste patr ie . 

A ins i s o i t - i l . 

PROSTERNÉ devant v o u s , 
j e vous adore , ô D ieu 

v ra iment caché sous ces 
espèces : m o n cœur se 
soumet à vous tout ent ier , 
parce qu 'en vous contem-
plant ainsi il est anéanti . 

La vue , l e toucher et le 
goût sont ici en défaut : 
l ' ou ïe seule assure ma 
f o i : j e c ro is tout ce qu'a 
dit le Fi ls de D i e u ; r i en 
n'est plus vrai que la pa-

Quibus sub bina spécie 
Carnem dédit et sângui-

n e m ; 
U t dtïpl icis substântiœ 
T o t u m cibâret hôm inem. 

Se nascens dédit so-
c i u m , 

Convéscens in edù l ium, 
Se môr i ens in p r é t i u m , 
Se regnans dat in p r e -

m i u m . 
0 salutâris Hôst ia , 

Quaî cœli pandis os t ium! 
Bella p remunt host i l ia , 
Da robur , f e r aux i l ium. 

Uni t r inóque D ò m i n o 
Sit sempi tèrna g l ò r i a , 
Qui v i tam s ine t é rmino 
Nob i s donet in patria. 

A m e n . 

ADÓRO te devó t e , latens 
Dé i tas , 

Qua?, sub Iiis figúris vere 
látitas : 

T i b i se co r meum totum 
súbj ic i t , 

Quia te contémplaos to-
tum déf ic i t . 

Visus, tactus, gustus in 
te fá l l i tur , 

Sed audítu solo tuto eré-
di tur : 

Credo qu idquid dixit Dei 
F i l i us ; 

N i l hoc verbo Ver i tàt is 
vér ius. 

In cruce latébat sola 
déitas : 

At h ic la j e t s imul et hu-
mànitas ; 

Ambo tamen credens at-
que cón f i t ens , 

Peto quod pet iv i t latro 
pcenitens. 

P l a gas , sicut T h o m a s , 
non intùeor , 

Deum tamen meum te 
conf i teor : 

Fac m e tibi Semper ma-
g i s c r é d e r e , 

In te spem habére, te di-
l i ge re . 

0 memor i à l e mort is 
D ò m i n i , 

Panis v i vus , v i tam p r e -
stans h ò m i n i , 

P res ta m e » ment i de te 
v i v e r e , 

Et te i l l i Semper dulce 
sapere. 

P i e Pe l l i càne , Jesu Dò-
m i n e , 

Me i m m ù n d u m munda 
tuo sanguine , 

Cujus una stil la salvum 
fàcere 

Totum mundum quit ab 
omni scé lere . 

Jesu, quem ve là tum 
nunc asp ic io , 

O r o , fiat i l lud quod tam 
sitio ; 

U t , te revelàta cernens 
fàc ie , 

Visu s im beàtus t u » g lò-
r i e . 

A m e n . 

Sur la croix la d iv ini té 
seule était cachée ; ic i la 
d iv ini té et l 'humanité se 
cachent é ga l emen t : croyant 
néanmoins et confessant 
l 'une et l ' aut re , j e vous 
d e m a n d e , Se i gneur , ce que 
vous demandai t l e l a r ron 
pénitent . 

Je ne vois pas vos plaies, 
c o m m e Thomas l e s a vues ; 
cependant j e vous recon-
nais pour mon Dieu : fa i tes 
que ma foi cro isse de plus 
en plus : faites q u e j e n 'es-
pè r e qu 'en vous et que j e 
n ' a ime que vous. 

0 souveni r de la m o r t 
du Se igneur , pa in v ivant 
qui donnez la v ie à l ' hom-
me, donnez à m o n âme d e 
ne v ivre que de vous, et 
de t rouver toujours en 
vous sa j o i e et ses dé l ices . 

Pé l i can ple in de t en -
dresse , qui nourr issez vos 
enfants de votre sang, Sei-
gneur Jésus, p u r i f i e z - m o i 
de toutes mes soui l lures par 
votre sang, par ce sang dont 
une seule goutte peut e f facer 
tous les péchés du monde . 

0 Jésus, que j e ne vo is 
maintenant qu'à travers un 
v o i l e , rempl issez l 'ardent 
désir de mon âme : qu 'un 
j ou r mes yeux , perçant le 
nuage qui vous cache , 
jouissent à découvert de la 
vue de votre g lo i re . 

A ins i so i t - i l . 
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Pour la Fête du Sacré-Cœur de Jésus. 

HE U R E U X Créateur du 
m o n d e , ô Jésus, R é -

dempteur de tous les hom-
m e s , l um i è r e émanant de 
la lumiè re du Père , et vrai 
D ieu de vrai D i eu , 

C'est votre amour qu i 
vous a fait p r e n d r e un 
corps morte l , pour, nouvel 
A d a m , nous rendre ce que 
le p r e m i e r nous avait oté. 

Cet amour , architecte de 
la t e r r e , de la m e r et des 
astres, eut compassion des 
fautes de nos p r em ie r s pa-
r en t s , et fit cesser notre 
esclavage. 

Que cet amour i m m e n s e 
brûle toujours vo t re cœur, 
et que le g e n r e humain 
puise dans cette source d i -
v i n e la grâce de sa just i f i -
cat ion. 

Vous n'avez été percé 
d 'une l ance , vous n 'avez 
souf fer t cette b lessure que 
pour nous pur i f i e r par l 'eau 
et par le sang qui en ont 
j a i l l i . 

G lo i r e au Père , et au Fils, 
et au Saint-Esprit , dont la 
pu issance , la g randeur et 
le r ègne ne f in iront jamais . 

Ainsi s o i t - i l . 

AUCTOR beáte s a c u l i , 
Chr is te , Redémpto r 
o m n i u m , 

L u m e n Patris de lúmine , 
Deúsque ve ras de Deo , 

A m o r coégi t te tuus 
Mortàle corpus súmere , 
U t , novus A d a m , rédde-

r es 
Quod vetus i l le abstúle 

rat. 
I l l e amor a lmus àrt i fex 

T e r r a , mar isque , et side-
r u m , 

Erràta pa t rum miserans, 
Et nostra r u m p e n s vin-

cula. 
N o n corde discédat tuo 

V is i l la amór is inclyt i : 
Hoc fonte gentes háuriant 
Remiss ión is grátiarn. 

Pe rcùssum ad hoc esl 
l àncea , 

Passùmque ad h o c esl 
vu lne ra , 

Ut nos lavàret sórdibus 
Unda f luènte et sanguine. 

Decus Parént i , et Filio, 
Sanctóque sit Sp i r i tu i , 
Quibus potéstas, g lòr ia 
R e g n u m q u e in o m n e esl 

s a cu lum. A m e n . 

Pour la Fête de la Chaire de saint Pierre à Rome. 

0 PIERRE, tout ce que vous 
l ierez sur la t e r re sera 

éga l ement l ié dans le c ie l , 
e t tout ce que dé l iera i c i -

QUODCÚMQUE in o rbe né-
x ibus r ev inxe r i s 

Er i t rev inctum, Pe t r e , in 
arce s iderum : 

Et quod resó lv i t h i c po-
téstas t rädi ta , 

Er i t solütum cceli in alto 
vèrt ice : 

In fine mundi judicäbis 
sseculum. 

Patr i pe rènne sit pe r 
a jvum glòr ia , 

T ib i que laudes conc inà-
mus inc ly tas , 

¿Etèrne Nate ; sit, supèrne 
Sp i r i tus , 

H o n o r t ibi decùsque : 
sancta jùg i te r 

Laudétur omne Tr in i tas 
per s a cu lum. Amen . 
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bas le pouvo i r qu i vous 
est d o n n é , sera également 
dé l i é dans l e c ie l : à la f in 
des t emps vous v iendrez 
juge r le monde . 

Glo i re au P è r e pendant 
tous les siècles ; l ouange à 
vous, F i l s éternel du P è r e ; 
g lo i r e et honneur au Saint-
Espr i t : que la Tr in i té sainte 
soit louée et g lor i f i ée pen -
dant l 'é terni té tout ent ière . 

A ins i s o i t - i l . 

Pour la Fête de saint Joseph. 

TE , Joseph, cé l ebrent 
àgmina ccelitum : 

T e cuncti résonent chr i -
st iadum chor i : 

Qui clarus mér i t i s , jun-
ctus es i n c l i t a , 

Casto fcedere, V i r g in i . 

A l m o cum tümidam 
gé rmine cón jugem 

Admirans , dubio tànger is 
ànxius, 

Af f làtu sùperi F làmin is 
Ange lus 

Concéptum pùerum do-
cet. 

Tu natum D o m i n u m 
str ingis ; ad éxteras 

iEgypt i p r ó fugum tu sé-
quer is p lagas; 

Amissum Sólymis q u a -
r i s , et inven is , 

Miscens gàudia flétibus. 

QUE les chœurs des A n -
g e s , q u e les chants de 

tous les chrét iens vous 
g lor i f i ent au jourd 'hu i , ô 
b ienheureux Joseph, car 
vos ver tus vous ont mér i t é 
d 'être uni par un chaste 
l ien à une V i e r ge pure . 

Quand un doute crue l 
v int f r appe r votre espr i t 
é tonné de l 'état où se trou-
vait vo t re épouse, un A n g e 
vous apprit que l ' en fant 
conçu dans ses entra i l les 
l 'avait été par l 'opérat ion 
de l 'Espr i t -Sa in t . 

Vous recevez dans vos 
bras le S e i gneu r ; vous 
fuyez avec lui dans la t e r re 
d 'Egypte ; vous l e cherchez 
à Jérusa lem, où vous l 'avez 

Se rdu , vous le retrouvez 
ans le T e m p l e , et vos 

p leurs se changent en lar-
mes de j o i e . 



Que d 'autres soient g l o -
r i f iés après l eur mor t et 
p lacés au rang des esprits 
b i enheur eux ; pour vous , 
éga l aux Saints dès cette 
v i e , plus heureux m ê m e 
que les Saints, vous jouis-
sez de la présence de votre 
Dieu. 

T r in i t é souvera ine, exau-
cez les vœux de ceux qu i 
vous pr ient : accordez-
n o u s , par les mér i tes de 
saint Joseph, le bonheur 
d 'arr iver au sé jour de la 
g l o i r e , et de chanter enf in 
vos louanges pendant l ' é -
terni té . 

Ainsi s o i t - i l . 

Post m o r t e m ré l iquos 
mors pia cónsecrat , 

P a l m á m q u e emér i tos g lo-
ria súscipit ; 

T u v i v ens , súperis par , 
f rúer i s D e o , 

M i ra sorte beát ior . 

N o b i s , summa T r i a s , 
parce precänt ibus; 

Da, Joseph meri t is , sidera 
scändere ; 

U t tandem l iceat nos tibi 
perpet im 

Gratum p r ö m e r e cänt i -
t i cum. 

A m e n . 

Pour la Fête de saint Jean-Baptiste. 

PU R I F I E Z nos l èv res , ô 
P récurseur de Jésus, 

b ienheureux Jean, afin que 
nous puissions hautement 
chanter les merve i l l es de 
vo t re naissance. 

U n A n g e vint du haut 
du ciel annoncer à Zachar ie 
la naissance de son i l lustre 
en f an t , lu i ind iquer son 
n o m , sa v i e pénitente, son 
min is tère . 

L e saint v ie i l lard sembla 
douter : i l en fut aussitôt 
pun i par la per te de la 
paro le ; mais vous la lui 
rendî tes en naissant, ô fils 
b ienheureux . 

Enco r e caché dans le 
se in de votre m è r e , vous 

UT queant Iaxis resondre 
f ibr is 

Mira ges tórum fàmul i 
t u ô r u m , 

So lve polit it i lábii reátum, 
Sánete Joánnes. 

Núnt ius ce lso véniens 
O l y m p o , 

T e patri m a g n u m fore 
nasc i túrum, 

N o m e n , et v i t e sér ie in 
g e r é n d e 

Ord ine promi t , 
l i l e promíss i dúbius 

supèrn i , 
Pérd id i t p r o m p t e módu-

los l o q u è l e ; 
Sed re fo rmást i génitus 

p e r é i n p t e 
Organa vocis. 

Ventr is obstrúso récu-
bans cub i l i , 

Sénseras R e g e m thälamo 
manén t em : 

H inc parens , nati mér i -
t is , utérque 

Abdita pandit . 

Sit decus P a t r i , g en i -
teque P r o l i , 

Et tibi compar utr iusque 
V i r tus , 

Spiritus s e m p e r , Deus 
unus, omni 

T é m p o r i s e v o . 
A m e n . 

reconnûtes Jésus notre Ro i 
dans les entrai l les de Mar ie ; 
e t , devenu prophète avant 
m ê m e de na î t r e , vous en 
révélâtes le secret à Zacha-
r i e et à El isabeth. 

Glo ire au P è r e , g lo i r e 
au F i ls qu ' i l a engend r é , 
g lo i r e pare i l l e à vous , Es-
prit de l 'un et de l ' autre , 
éga l à eux, et avec eux un 
seul D i eu , durant toute 
l 'éternité. 

A ins i s o i t - i l . 

Pour la Fête de saint Pierre et de saint Paul. 

DECÓRA lux e tern i tà t i s 
àuream 

Diem beàtis i r r i gàv i t i gn i -
bus , 

Aposto lórum q u e corónat 
P r i n c i p e s , 

Re isque in astra l iberam 
pandit v i am. 

Mund i Magister , atque 
cceli Jànitor, 

R o m e Paréntes , Arbi tr i -
que g é n t i u m , 

P e r ensis i l l e , hic pe r cru-
cis , v i c tor n e c e m , 

V i t e senàtum laureàti 
póssident. 

0 R o m a f e l i x , q u e 
duórum P r i n c i p u m 

Es consecràta g lor ióso 
sanguine : 

Ho rum cruóre purpuràta, 
c e t e ras 

Excél l is or bis una pu l -
chritudines. 

Sit Tr initàt i sempitèrna 
g l ò r i a , 

H o n o r , potéstas, atque 
jub i là t io , 

LA lumiè re admirab le de 
l 'é ternité a br i l l é d 'un 

doux éclat sur le j ou r heu-
reux où les pr inces des 
Apôtres on t reçu leur cou-
ronne , et où lé chemin du 
cie l a été ouvert aux pé-
cheurs. 

L e maî tre du monde et 
le por t ier du cie l , f r è r e s à 
R o m e et arbitres des na -
t ions , arr ivent , l 'un par le 
g l a i v e , l 'autre par le sup-
p l ice de la cro ix , au palais 
de la v ie. 

O heureuse v i l l e de R o -
me , consacrée par la m o r t 
g lor i euse de ces deux p r in -
ces des Apô t res , leur sang 
dont tu es teinte te r end la 
p lus bel le de toutes les ci-
tés de l 'univers ! 

Glo ire é terne l le à la 
sainte T r i n i t é ; honneur , 
puissance et jubi lat ion, pen-
dant tous les siècles éter-



nels, à l 'uni té des trois per -
sonnes divines, qui possède 
l ' emp i r e ma intenant , et 
tou jours , et dans les siècles 
des siècles. 

Ainsi s o i t - i l . 

Pour la Fête du 

Q U E partout retentissent 
les cant iques de la piété, 

q u e tous les f ronts s 'épa-
nouissent de jo i e , que tous 
les âges v i ennent prendre 
part à la fê te pour laque l l e 
l 'autel resplendit de l u -
mières . 

N o u s vénérons l e sang 
préc ieux que Jésus mou-
rant sur la croix versait 
pour nous par tant et de si 
c rue l l es blessures ; re fuse-
r o n s - n o u s d 'y mê l e r au 
mo ins des larmes de recon-
naissance? 

L e genre humain n 'at -
tendait plus qu'un horr ib le 
ma lheur , f rui t du c r ime 
du p r e m i e r Adam ; mais le 
nouvel A d a m , par son in -
nocence et son amour , nous 
a rendu la v ie . 

Un cr i puissant s 'é lève 
vers le ciel ; le P è r e entend 
la vo ix des douleurs de son 
F i ls ; il est désarmé par son 
sang ; i l ne peut plus nous 
r e fuse r l e pardon. 

Quiconque se lave dans 
ce sang d i v in , ef face ses 
soui l lures et acquier t un 
éc lat , une beauté sembla-

In unitâte, quœ gubérnat 
o m n i a , 

P e r univèrsa sseculórum 
s sécula. 

A m e n . 

Précieux Sang. 

FESTÌVIS résonent c o m -
pita vóc ibus , 

Cives lsetitiam f rónt ibus 
éxp l i c en t , 

Tsedis f l ammi f e r i s ó rd ine 
pródeant 

Instructi puer i et senes. 

Quem dura mór i ens 
Christus in à rbore 

Fudi t mul t ip l i c i vu lnere 
s àngu inem, 

N o s fact i m é m o r e s dum 
có l imus , decet 

Sal tem f ó n d e r e làcrymas. 

Humàno gèner i p e rn i -
cies grav is 

Adàm i véter is c r im ine 
cón t i g i t , 

Adàmi intégr i tas e t pietas 
nov i 

"Vitam réddid i t ò m n i -
bus. 

C l a m ó r e m và l idum 
summus ab fethere 

Languént is Gènit i si Pa-
ter àud i i t , 

P lacàr i pót ius sànguine 
débu i t . 

Et nobis vén iam dare . 
H o c qu i cùmque stolam 

sànguine p ró lu i t , 
Abstérg i t màcu las , et ró-

seum decus, 

Quo fiat s imi l is prót inus 
Ange l i s , 

Et Reg i p làceat , capit. 
A recto instàbil is t rà-

mite pós tmodum 
Se nullus ré t rahat ; meta 

sed última 
Tangátur ; tr íbuet nòb i l e 

p r œ m i u m , 
Qui cursumDeus ádjuvat. 

Nob is propít ius sis, Gé -
ni tor po t ens , 

Ut quos unígena; sàn-
guine F i l i i 

Emíst i , et p lác ido F là-
m i n e récréas , 

Cœli ad culmina trans-
féras. 

A m e n . 

Pour la Fête de N.-

OQUOT undis l a c r ymâ-
r u m , 

Quo dolóre vó lv i tur , 
Luctuosa de cruènto 
Dum revúlsum st ip i te , 
Cernit ulnis incubántem 
"Virgo mater fílium ! 

Os suáve, mite pectus, 
Et latus du lc í ss imum, 
Dexterámque vu lnerá -

t a m , 
Et sinístram sáuc iam, 
Et rubras cruóre plantas 
jEgra tingit lácrymis . 

Centiésque mi l l i ésque 
Stringit arctis néxibus 
Pectus i l lud et lacértos , 
Illa figit vúlnera, 
S icque tota col l iquéscit 
I n dolór is ósculis. 

ble à ce l le des Anges , est 
d igne de p la i re au Ro i des 
c ieux. 

Pe r sévé rons dans les sen-
t iers de la just ice, m a r -
chons jusqu'au bout de la 
carr ière ; D i eu , qu i nous 
soutient pendant notre 
course , nous donnera la 
couronne. 

S o y e z - n o u s p r o p i c e , ô 
P è r e tout -puissant : vous 
nous avez rachetés par l e 
sang de votre F i l s un ique , 
vous nous r égéné re z par la 
grâce de l ' E sp r i t - Sa in t ; 
comblez vos dons en nous 
ouvrant le c ie l . 

A ins i s o i t - i l . 

D. des Sept Douleurs. 

OQUEL tor rent de larmes, 
que l l e dou leur p r o -

fonde , quand la plus tendre 
des m è r e s , M a r i e , r eço i t 
dans ses bras son fils ex -
p i ré , détaché du bois san-
glant de la cro ix ! 

Brisée de douleur , e l le 
arrose de ses larmes sa 
bouche suave, sa po i t r ine 
ple ine de tendresse , son 
côté entr 'ouver t , ses ma ins 
déch i rées , et ses p ieds 
percés et sanglants. 

Mi l l e et mi l l e fo is e l l e s e r r e 
dans de douces étre intes 
son corps et ses membres 
couver ts de blessures et 
dé formés par les p la i es ; 
e l le contemple ses bles-
sures crue l l es e t se f ond 
tout ent ière dans de dou-
loureux baisers. 



Hélas ! d iv ine Mère, nous 
vous supplions par ces 
larmes brûlantes que vous 
répandez, par la mort hor -
r ib l e de votre divin fils et 
par ses souffrances inf i-
n ies , d ' impr imer dans nos 
cœurs la douleur dont le 
vô t re fu t inondé. 

Glo ire éternel le au Père , 
et au F i l s , et à l 'Esprit-
Sa in t ; g l o i r e immor t e l l e à 
la très sainte Tr in i té ; 
louange et g lo i re éternel le 
maintenant et dans tous les 
siècles. 

Ainsi so i t - i l . 

E i a , Mater, obsecra-
mus, 

P e r tuas has lácrymas, 
F i l i íque triste funus , 
"Vulnerúmque púrpuram, 
Hunc tui cordis do lorem 
Conde nostris córdibus. 

Esto P a t r i , F i l i óque , 
Et co®vo F l à m i n i , 
Esto summ® Trini tàt i 
Sempitèrna g l ò r i a ; 
Et perénnis laus, honór -

que , 
Hoc et omni s i c u l o . 

A m e n . 

Pour la Fête de saint Michel. 

0 JÉSUS, la splendeur et 
la vertu du Père , vous, 

la vie des cœurs, nous vous 
louons avec les Anges , tou-
j ours doci les à votre voix. 

Des mi l l i e rs de pr inces 
d e la cour céleste c om-
battent pour vous en ba-
tai l lons serrés ; mais c'est 
M i c h e l , à qui le s igne du 
salut est conf ié , qui dé-
ploie en va inqueur l 'éten-
tard de la Croix. 

11 précipi te au fond des 
abîmes le cruel d ragon . et 
foudro ie du haut du ciel le 
chef des rebel les avec ses 
compl ices . 

Marchons à la suite de ce 
pr ince contre le chef des 
superbes , af in q u e , du 
trône de l 'Agneau, la cou-
ronne de g lo i r e descende 
sur nous. 

TE, splendor et virtus 
Patris, 

T e v i ta , Jesu, c ô rd ium, 
Ab o re qui pendent tuo , 
Laudàmus inter Angelos. 

T i b i mi l l e densa mi l -
l ium 

Ducum corôna mi l i tâ t ; 
Sed éxpl icat victor Cru-

cem 
Michae l , salutis signifer. 

Dracónis h ic d i rum ca-
put 

In ima pell i t tártara, 
Ducémque cum rebélli-

bus 
Ccelésti ab arce fúlminat. 

Contra ducem supèr-
b i® 

Sequámur hunc nos prin-
ciperei , 

Ut detur ex Agn i throno 
Nob is coróna g lor i®. 

Pa t r i , s imúlque F i l i o , 
Tibique, sánete Spiritus, 
Sicut fu i t , sit júg i te r 
S®clum per omne g lor ia . 

Amen . 

Glo ire au P è r e , au Fi ls , 
et à vous , ô Sa int -Espr i t , 
maintenant c o m m e autre-
fois et pendant fous les 
siècles. 

Ainsi so i t - i l . 

Pour la Fête des saints Anges. 

CuSTÓDEshominum psàl-
l imus Ange los , 

Natür® f ràg i l i quos Pater 
àddidit 

Cceléstis cómites , insi-
diàntibus 

Ne succùmberet hósti-
bus. 

N a m quod corr i ier i t 
próditor àngelus, 

Concéssis mèri to pulsus 
honór ibus, 

Ardens inv id i a , pé l lere 
nit itur 

Quos ccelo Deus àdvocat. 
Huc custos igitur pér -

vigi l àdvola, 
Avértens pàtria de tibi 

crédita 
Tarn morbosàn imi , quam 

requiéscere 
Quidquid non sinit in-

colas. 
Sanct® sit T r iad i laus 

pia jùg i ter , 
Cujus perpètuo m i m i n e 

màchina 
Tr ip lex h®c régitur, cu-

jus in omnia 
Regnat glòria s®cula. 

A m e n . 

No u s chantons la g l o i r e 
des saints A n g e s , ga r -

diens des h o m m e s , que le 
P è r e cé leste , dans sa ten-
dresse pour nous , rend les 
protecteurs de notre na-
ture f r ag i l e , pour qu 'e l l e 
ne succombe point aux 
embûches de l ' ennemi . 

Depuis que l 'ange apos-
tat a été précipi té dans 
l 'ab îme, il s ' e f force , dans 
sa cruel le j a lous ie , d ' en -
tra îner avec lui ceux que 
Dieu appel le à son royaume. 

Accourez donc, ô pro tec-
teur fidèle : écartez de tous 
les l ieux conf iés à vot re 
v ig i lance, et les maux spi-
rituels , et tout ce qui pour-
rait s 'opposer à notre bon-
heur. 

H o m m a g e éternel à la 
sainte Tr in i té , dont la P ro -
v idence ne cesse de gou-
verner ce vaste univers , e t 
dont la g lo i re n'aura point 
de f in. 

Ainsi so i t - i l . 

Pour la Fête de la Toussaint. 

PLACÂRE, Christe, sérvu- I A JÉSUS, pardonnez à vos 
l i s , I U serv i teurs , pour les-



quels Mar i e , la d iv ine pa-
t ronne , imp lo r e la c lé-
mence du P è r e éternel au 
pied du tr ibunal de vo t re 
misér i corde . 

Et vous, b ienheureux es-
pr i ts divisés en neuf chœurs 
g l o r i e u x , é lo ignez de nous 
les maux passés, les maux 
présents et ceux à ven i r . 

Saints Apôtres , et vous, 
P rophè t es subl imes, obte -
nez du Juge sévère la g râce 
des coupables , en f aveur 
des pleurs s incères qu ' i l s 
r épandent . 

G lor i eux Mar ty rs , saints 
Con fesseurs , obtenez-nous 
par vos p r i è r es la grâce de 
quitter notre exil p o u r a l l e r 
dans vo t re patr ie . 

T r o u p e sacrée des saints 
Mo ines et des chastes V i e r -
g e s , vous tous , Saints et 
Saintes de D i eu , obtenez -
nous la g râce d 'être avec 
vous sur les t rônes cé-
lestes. 

E l o i gnez de nous les i n -
fidèles, afin que nous ne 
f o r m i o n s qu'un seul t rou-
peau, gouverné par le seul 
vrai Pasteur . 

G lo i r e à Dieu le P è r e , 
g lo i r e à son Fi ls u n i q u e , 
g lo i r e au Saint-Espr i t , dans 
les s iècles des siècles. 

A ins i s o i t - i l . 

Quibus Patr i s c lemèn-
ti am 

Tuai ad t r ibûnal g r â t i e 
Patròna V i r g o postulat. 

Et v o s , beâta , pe r no-
v e m 

Distincta gyros , âgmina 
Ant iqua cum p r e s è n t i 

bus , 
Futura damna pé l l i te . 

Apósto l i cum Vâtibus 
Apud sevé rum Jûdicem 
Ver i s r eó rum ilétibus 
Expóscite indulgént iam. 

Vos purpurát i Márty 
r es , 

Vos candidáti p r e m i o 
Confess ión is , éxsules 
Vocáte nos in pátr iam. 

Choréa casta Vírg inum 
Et quos e r émus íncolas 
Transmís i t as tr is , Ce l i 

t um 
Locáte nos in sédibus. 

Au fé r t e g en t em pérfi 
dam 

Credént ium de f ínibus; 
Ut unus o m n e s unicum 
Ovi le nos Pastor regat. 

Deo Pa t r i sit g l o r i a . 
Natóque Pa t r i s único , 
Sancto s imu l Parácl i to 
In sempi tè rna s écu la . 

A m e n . 

Pour la Fête de la Dédicace de l'Eglise. 

CŒLÉSTIS urbs , Jerús» 
l e m , JÉRUSALEM , cité céleste , 

dont l e n o m signi f ie v i -
sion de la pa ix , qui êtes Beâta pacis Vis io, 

Q u e celsa d e vivéntibus 
Saxis ad astra tó l l e r i s , 
Spor iseque r i fu c inger is 
Mi l l e Ange l ó rum m i n i -

bus ; 
O sorte nupta pròs-

pera , 
Dotáta Pat r i s g l ò r i a , 
Respérsa sponsi g rá t ia , 
Regina f o rmos i ss ima , 
Christo jugáta p r inc ip i , 
C e l i corúsca civitas! 

H i c margarit is émicant 
Paténtque cunctis òs t ia , 
Virtúte namque p r e v i a , 
Mortális i l lue dúcitur, 
Amóre Christi pérc i tus , 
Torménta quisquís sústi-

net. 
Sca lpr isa lúbr is íc t ibus, 

E t tunsióne p lù r ima , 
Fabr i polita mài leo 
Hanc saxa m o l e m cón-

struunt , 
Aptisque juncta néxibus 
Locántur in fast ig io. 

Decus Parént i debi tum 
Sit usquequáque Alt is-

s imo , 
Natóque Patr is ún i c o , 
Et ínclyto Pa rác l i t o , 
Cui laus, potéstas, g lòr ia 
¿Etèrna sit pe r s é cu la . 

Amen . 

bâtie dans le c ie l avec des 
p ierres v i vantes , et que 
des mi l l i e rs d 'Anges cou-
ronnent com meune épouse, 

Chois ie par une grâce 
ine f f ab l e , enr i ch i e de la 
g lo i r e du P è r e , par t ic i -
pant aux trésors de l 'époux, 
la plus bel le des re ines , 
devenue l ' épouse de Jésus-
Chr is t , c i té br i l lante du 
c i e l ! 

Ses portes toujours ou-
vertes br i l l ent de p ierre -
r i e s , et celui qu i souf fre 
en ce m o n d e p o u r l ' amour 
de Jésus -Chr i s t , y est reçu 
par la vertu des mér i t es du 
Sauveur . 

Les p ier res vivantes dont 
e l l e est bâtie sont tai l lées, 
po l ies par les mains de 
l ' ouvr i e r , bien l iées les 
unes aux au t r es , et p la -
cées sur l e faite. 

G lo i r e au P è r e tout-puis-
sant , et au Fi ls unique du 
P è r e , et au S a i n t - E s p r i t ; 
l ouange , g lo i r e et puis-
sance à Dieu dans toute 
l 'é ternité . 

A ins i s o i t - i l . 

Pour les Fêtes de la sainte Vierge. 

A v e , mar is Ste l la , p. 580. 

Pour des Apôtres et des Evangélistes. 
(Hors le Temps pascal.) 

EXSÙLTET orbis gâud i i s , 
Cœlum resúltet làudi-

bus ; 
QUE la t e r re tressail le de 

j o i e , que le c ie l reten-
tisse de louanges ; la terre 



Mox ore Christus gáud i -
um 

Gregi f e re t fìdélium. 
Ad ánxios Apósto los 

Currunt statini dum nún-
ti<e, 

Illse micánt is obvia 
Christi tenent vest ig ia. 

Galilff i je ad alta m ó n -
t ium 

Se eónferunt Apóstol i ; 
Jesùque, voti e ómpo tes , 
A lmo beántur l à m i n e . 

U t sis p e r ènne mént i -
bus 

Paschále , Jesu, gáudium, 
A mor t e dira c r im inum 
V i t » renátos l ibe ra . 

I ) eo Patr i sit g l ò r i a , 
Et F i l io , qui a mórtu is 
Surréx i t , ac Parác l i to , 
In sempitèrna siecula. 

A m e n . 
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vér i té : Bientôt l e Se i gneur , 
de sa p r op r e bouche, r en -
dra la j o i e aux fidèles. 

Tand is qu'e l les vont en 
toute hâte por ter cette 
nouve l l e aux Apô t res i n -
quiets , e l les rencontrent 
Jésus g l o r i eux , et e l les 
suivent ses pas. 

Les Apô t res se hâtent 
d 'a l ler sur les hautes m o n -
tagnes de la Ga l i l ée , et i ls 
y jouissent de la présence 
ine f fable de l eur maî tre 
tant désiré. 

Da i gnez , ô Jésus, p o u r 
ê t re é t e rne l l ement la jo ie 
pascale de nos cœurs, nous 
dé l ivrer de la mor t c rue l l e 
du p é c h é , et nous f a i r e 
rena î t re à la v ie . 

G lo i re à Dieu le P è r e ; 
g l o i r e au F i ls ressuscité 
d 'entre les morts ; g l o i r e 
au Sa in t -Esp r i t dans les 
s iècles éternels . 

A ins i s o i t - i l . 

Pour un Martyr. (Hors le Temps pascal.) 

DEUS, tuórum mi l i tum 
Sors, et corona, p rœ-
m i u m , 

Laudes canéntes Mártyr is 
Abso lve nexu c r imin is . 

H i c nempe mund i gàu-
d ia , 

Et blanda f raudumpàbu la 
Imbuta fe l l e députans , 
P e r v én i t ad cceléstia. 

Pcenas cucùrrit fór t i ter , 
Et sùstulit v i r i l i t e r , 

ODIEU, qui êtes l ' hé r i -
tage , la couronne e t la 

r é compense de vos soldats, 
dé l i v rez des l iens de leurs 
péchés ceux qu i chantent 
les louanges de votre saint 
Mar tyr . 

I l est arr ivé au céleste 
sé jour parce qu ' i l a r e ga rdé 
c o m m e empo isonnées les 
jo ies et les caresses du 
monde . 

I l a couru avec in t rép i -
dité aux supplices ; i l les a 

O F F I C E S 

et l e c i e l cé lèbrent la g lo i r e 
des Apôt res . 

0 v o u s , les juges des 
s ièc les , la vra ie l um i è r e 
du m o n d e , nos cœurs vous 
suppl ient : écoutez nos 
humbles pr ières . 

Vous qu i f e rmez et qu i 
ouvrez le ciel par la puis-
sance de vo t re parole , nous 
vous en supp l i ons , obte-
nez que nous soyons dé l i -
v rés des l iens de nos pé -
chés. 

Pu isque la maladie et la 
santé vous obéissent sur-
l e - c h a m p , guér issez nos 
âmes languissantes, et ren-
dez-nous plus r iches en 
ver tus ; 

A f in que quand Jésus-
Chr i s t , le souvera in juge 
du m o n d e , r ev i endra à la 
fin des s i è c l e s , il nous 
mette en possession de la 
fé l i c i té é terne l l e . 

G lo i re au Pè r e , g lo i r e au 
Fi ls , g l o i r e à vous, ô Saint-
Esprit , c o m m e dans les s iè-
c les passés, et pendant toute 
la suite des siècles à ven i r . 

Ainsi s o i t - i l . 

Pour des Apôtres et des Evangélistes. 
(Pendant le Temps pascal.) 

LA m o r t cruel le de Jésus-
Chr is t , l i v ré au dern ie r 

suppl i ce par des servi-
teurs i m p i e s , avait laissé 
les Apôtres dans la tr is-
tesse. 

Mais un A n g e d i t aux 
f e m m e s cette paro le de 

Aposto lórum g l ó r i am 
Te l lus et astra conc i -

mi nt. 
Vos s feculórum jud i -

ces , 
Et vera mundi lumina , 
Votis p recàmur có rd ium : 
Audite voces sùppl icum. 

Qui tempia cceli c làudi -
t i s , 

Seràsque verbo sólvitis, 
Nos a reàtu nóx ios 
Solv i jubéte , qua;sumus. 

Prcecépta q u o r u m p ró -
tinus 

Languor salúsque sén-
t iunt , 

Sanáte méntes lánguidas ; 
Augéte nos v i r tút ibus; 

Ut, c u m redíb i t árb i ter 
In fine Christus sseculi , 
N o s sempitèrni gáudii 
Concédât esse compotes . 

P a t r i , s imúlque F i l i o , 
T ib í que , sánete Spiritus, 
Sicut fu i t , sit júg i ter 
S t e d u m per o m n e g lor ia . 

A m e n . 

TRISTES erant Apóstol i 
De Christ i acèrbo fù-
n e r e , 

Quem mor te crudel issi-
ma 

Serv i necàrant imp i i . 
S e rmóne verax Ange lus 

Mul iér ibus praidixerat : 



supportés sans f a i b l i r ; e t , 
en répandant son sang pour 
vous, il a acquis les biens 
éternels . 

C'est pour ce la , D ieu de 
bon t é , que nous vous de -
mandons h u m b l e m e n t , en 
ce j ou r de son t r iomphe et 
en m é m o i r e de ses souf-
f rances , d 'accorder à vos 
serv i teurs le pardon de 
l eurs péchés. 

L o u a n g e , g lo i r e i m m o r -
te l le au P è r e , et au F i l s , 
et au S a i n t - E s p r i t conso-
la teur , dans les siècles 
éternels . 

Ainsi so i t - i l . 

Fundénsque p rò te sàn-
g u i n e m , 

.¿Etèrna dona póssidet. 

Ob hoc precàtu sùp-
p l ic i 

T e pósc imus , pi iss ime, 
I n hoc t r iùmpho Màrtyr is 
Dimit te noxam sérvul is . 

Laus et perénnis g lòr ia 
Patr i s i t , atque F i l i o , 
Sancto s imul Paràc l i t o , 
In sempi tè rna ssecula. 

A m e n . 

Pendant le Temps pascal, la dernière strophe est celle-ci : 

Glo i re à Dieu le Pè r e , et 
au F i ls ressuscité d ' entre 
les m o r t s , et au Saint-Es-
p r i t , dans les siècles é ter -
nels. 

Ainsi s o i t - i l . 

Deo Patr i sit g l ò r i a , 
Et F i l i o , qu i a mórtu is 
Sur réx i t , ac Parác l i t o , 
In sempi tè rna sœcula. 

A m e n . 

Pour plusieurs Martyrs. (Hors le Temps pascal.) 

SANCTÓRUM mér i t i s in-
clyta gàudia 

Pangàmus , sóc i i , gésta-
que fórt ia : 

Gl iscens f e r t an imus prè-
m e r e càntibus 

V i c t ò rum genus òpti-
m u m . 

Hi sunt quos fatue 
mundus abhórru i t 

Hunc f ructu vàcuum, fló-
r ibus à r i dum 

Contempsére tui nòminis 
àsseclaa, 

UNISSONS nos voix pour 
chanter les mér i t es des 

Saints, l eurs actions hé ro ï -
ques , l eur bonheur é ter -
nel : mon cœur est pressé 
de chanter les louanges de 
ces va inqueurs , les plus 
i l lustres de tous. 

L e m o n d e insensé les a 
eus en hor reur , parce que, 
l e regardant c o m m e un 
arbre desséché qui ne m o n -
t re que des i leurs et ne 
porte po int de f ru i t s , i ls 

Jesu, Rex bone Cœli tum. 

Hi prò te fùr ias atque 
minas truces 

Calcàrunt h ò m i n u m , sse-
vaque vérbera : 

His cessit làcerans fòr t i -
ter ùngu la , 

Ne c carpsit penetràl ia . 

C f edùnturg làd i i s ,more 
b idént ium ; 

N o n m u r m u r résonat , 
non quer imòn ia : 

Sed corde impàv ido mens 
bene cònscia 

Consérvat pat iént iam. 

Qua? v o x , qufe pòter i t 
l ingua re téxere 

Qute tu Martyr ibus m u -
nera prasparas? 

Rubr i nam f lù ido sàn-
gu ine , fù lg id is 

C ingunt t émpora làure is . 

T e , summa o Déi tas 
ùnaque , pósc imus 

Ut culpas àb igas , nóxia 
sùbtrahas, 

Des pacem f àmu l i s , ut 
tibi g l ó r iam 

Annó rum in s é r i em ca -
nant. 

A m e n . 

Pour plusieurs Martyrs. 

REX glorióse Már ty rum, 
Coróna conf i tént ium, 

Qui respuéntes tèrrea 
Perdùc is ad cœléstia : 

l ' ont mépr isé , et se sont at-
tachés à vous, ô Jésus, doux 
et a imable Ro i du c ie l . 

P o u r vous i ls ont fou lé 
aux pieds la fureur, les 
menaces et les tourments 
des h o m m e s : les ong les 
qui les ont déchirés ont 
cédé à leur courage , et 
n 'ont pu fa i re impress ion 
sur leurs cœurs. 

I l s sont égorgés c o m m e 
des agneaux , sans f a i r e 
entendre aucun murmure , 
aucune plainte ; l eur cœur 
étant sans cra inte , parce 
que leur conscience est 
sans r ep roche , ils souf -
f r en t tout avec pat ience. 

Quel le v o i x , que l l e lan-
gue pourra d i re les r é com-
penses que vous préparez 
à vos Mar t y r s? Enco r e 
te ints du sang qu ' i l s ont 
répandu pour vous , i ls re-
ço ivent la couronne du 
t r i omphe . 

T r in i t é sainte qu i êtes un 
seul Dieu en t ro is person-
nes,nous vous en suppl ions, 
e f facez nos péchés , é l o i -
gnez ce qui peut nous 
nuire , donnez la paix à vos 
serv i teurs , afin qu' i ls vous 
louent et qu ' i l s vous g lo -
r i f ient à j ama is . 

A ins i s o i t - i l . 

(Pendant le Temps pascal.) 

R o i g lor i eux des Martyrs, 
c ouronne des Confes-

seurs , vous qu i conduisez 
au c ie l ceux qu i mépr isent 
les choses de la terre : 



Prêtez une orei l le bien-
veil lante à nos prières : 
nous chantons les tr iom-
phes de vos Saints : par -
donnez les fautes que nous 
avons commises. 

Yous tr iomphez dans les 
Martyrs, vous pardonnez 
aux Confesseurs ; tr iom-
phez de nos faiblesses en 
nous en accordant le par -
don. 

Gloire à Dieu le Pè r e , et 
au Fils ressuscité d'entre 
les morts , et au Saint-
Espri t , dans les siècles 
éternels. 

Ainsi so i t - i l . 

Aurem benígnam prò -
ti ñus 

"Intènde nostris vócibus : 
T rophea sacra pángimus, 
Ignóscequoddel íquimus. 

Tu vincis inter Márty-
res, 

Parcísque Confessóribus : 
Tu vince nostra crimina, 
Largítor indulgènti®. 

Deo Patr i sit g lor ia , 
Et F i l io , qui a mórtuis 
Surréxit , ac Paráclito, 
In sempitèrna sécula. 

Amen. 

Pour un Confesseur. 

CE saint Confesseur du 
Seigneur, dont les peu-

ples repètent avec piété les 
louanges sur toute la terre, 
a mérité d'entrer aujour-
d'hui ple in de jo i e dans le 
ciel . 

ISTE Conféssor Dòmin i , 
coléntes 

Quem pie laudani pópuli 
per orbem, 

Hac die letus méruit beá-
tas 

Scándere sedes. 

(Si ce n'est pas le jour de la mort, on dit : 

A mérité aujourd'hui de 
recevoir la couronne des 
élus.) 

I l a vécu ici - bas avec 
prudence, humilité, pureté; 
sa vie a été sobre et sans 
tache tant que son âme 
anima son corps mortel . 

Par ses mérites écla-
tants , souvent des in -
f irmes tr iomphent des ma-
ladies les plus graves, 

Hac die lœtus méruit 
suprémos 

Laudis honores.) 

Qui pius, prudens, hù-
mi l is , pudicus, 

Sóbriam duxit sine labe 
v i tam, 

Doñee humános animávit 
au r e 

Spiritus artus. 
Cujus ob prœstans mé-

ritum, fréquenter 
iEgra, q u e passim ja-

cuére membra, 

Viribus morbi dómi t i s , 
saluti 

Restituúntur. 
Noster hinc il l i chorus 

obsequéntem 
Cóncinit laudem, ce le-

brésque palmas ; 
Ut piis ejus précibus ju-

vémur 
Omne per e v u m . 

Sit salus i l l i , decus, 
atque virtus, 

Qui super cceli sólio co-
rúscans 

Totíus mundi sériem gu-
bérnat 

Tr inus et unus. 
Amen. 

et sont rendus à la santé. 

Voilà pourquoi nos voix 
s'unissent pour chanter ses 
louanges et son t r iomphe; 
afin que nous soyons sans 
cesse secourus par ses 
saintes prières. 

Salut, honneur et puis-
sance à Dieu, un en trois 
personnes, qui, assis dans 
la g lo ire sur le trône céleste, 
gouverne l 'univers entier. 

Ainsi so i t - i l . 

Pour des Vierges. 

JESU, coróna Virg inum; 

Quem mater illa cón-
cipit , 

Q u e sola virgo pârturit, 
H e c vota clemens âccipe. 

Qui pergis inter l i l ia, 
Septus choréis Virg inum, 
Sponsus decórus glòria, 
Sponsisque reddens p r e -

mia. 
Quocumque tendis, 

Virgines 
Sequûntur atque lâudibus 
Posttecanéntescursitant, 
Hymnósque dulces pér-

sonant. 
T e deprecâmur sùppli-

ces 
Nostris ut addas sénsibus 
Nescire prorsus omnia 
Corruptiónis vulnera. 

0 JÉSUS, couronne des 
Vierges, conçu par cel le 

qui seule a pu devenir mère 
sans cesser d'être v ierge , 
écoutez avec bonté nos 
prières. 

Vous qui marchez parmi 
les l is, environné des 
chœurs des Vierges, époux 
éclatant de gloire , et qui 
récompensez vos épouses. 

Les Vierges vous suivent 
partout où vous allez, elles 
vous accompagnent en 
chantant vos louanges et 
en faisant entendre de mé-
lodieux accords. 

Nous vous supplions 
humblement de donner à 
nos sens la vertu d' ignorer 
toujours ce qui peut bles-
ser et corrompre la sainte 
pureté. 



Puissance, honneur, 
louange, gloire à Dieu le 
Pè re , et au Fils, et au 
Saint-Esprit, dans les siè-
cles des siècles. 

Ainsi soit- i l . 

Virtus, honor, laus, 
g lor ia, 

Deo Patri cum Fi l io , 
Sánelo simul Paráclito, 
In sseculórum ssecula. 

Amen. 

Pour des saintes Femmes. 

LOUONS tous cette femme 
à l 'âme forte, dont la 

sainteté a rendu la gloire 
universelle. 

Embrasée de l'amour di-
vin , et ayant en horreur 
l 'amour criminel des créa-
tures, elle parcourut avec 
courage le chemin qui 
conduit au ciel. 

Après avoir châtié son 
corps par les jeunes et 
nourri son cœur de l 'ali-
ment agréable de l'oraison, 
elle a obtenu le bonheur 
de goûter les joies célestes. 

0 Christ Ro i , la force 
des forts, qui seul faites 
les grandes choses, nous 
vous le demandons par son 
intercession, écoutez avec 
bonté nos humbles prières. 

Gloire à Dieu le Pè re , 
gloire à son Fils unique, 
et au Saint-Esprit conso-
lateur, maintenant et dans 
tous les siècles. 

Ainsi so i t - i l . 

F ORTEM viril i péctore 
Laudémus omnes fé-
minam, 

Quse sanctitátis gloria 
Ubique fulget inclyta. 

Híec sancto amóre sáu-
cia, 

Dum mundi amórem nó-
xium 

Iíorréscit, ad cceléstia 
Iter perégit árduum. 

Carnem domans je jú-
niis, 

Dulcíque mentem pábulo 
Oratiónis nútriens, 
Cceli potítur gáudiis. 

Rex Christe, virtus 
fórtium, 

Qui magna solus éfficis, 
Hujus precátu, qusesu-

mus, 
Audi benignus súpplices. 

Deo Patri sit gloria, 
Ejúsque soli Filio, 
Cum Spiritu Paráclito, 
Nunc, et per omne se-

culum. 
Amen. 

L A B É N É D I C T I O N 

D U T R È S S A I N T S A C R E M E N T 

Pendant l 'exposit ion du saint Sacrement. 

Strophe 0 Salutâris, p. 726. 

CHANTS AU TRÈS SAINT SACREMENT 

HYMNES : Pange lingua, p. 723; Sacris solémniis, 
p. 724; Verbum supérnum, p. 725; Adôro te, p. 726. 

PROSE 

LAUDA, Sion Salvatórem, 
Lauda ducem et pas-
tórem 

In hymnis et cànticis. 

Quantum potes, tantum 
aude; 

Quia major omni laude; 
Nec laudare sùlficis. 

Laudis thema speciàlis, 
Panis vivus et vitàlis 
Hódie propónitur; 

Quem in sacrai mensa 
coma; 

Turba; fratrum duodénai 
Datum non ambigitur. 

Sit laus piena, sit so-
nòra : 

Sit jucunda, sit decora 
Mentis jubilàtio. 

Dies enim solémnis àgi-
tur, 

In qua mensce prima re-
cólitur 

Hujus institutio. 

LOUEZ votre Sauveur, ô 
Sion, louez voire chef 

et votre pasteur dans vos 
hymnes et dans vos can-
tiques. 

Publiez sa gloire autant 
que vous le pouvez ; car il 
est au-dessus de toute 
louange, et jamais vous ne 
pourrez le louer assez. 

L'objet particulier de no-
tre louange est aujourd'hui 
le pain vivant et qui donne 
la v i e ; 

Ce pain qui, nous le sa-
vons, fut donné aux douze 
Apôtres dans la sainte cène. 

Que nos louanges reten-
tissent avec éclat; que nos 
cantiques et nos transports 
de jo ie soient doux et ma-
gnifiques. 

Car nous célébrons so-
lennellement le jour où ce 
divin banquet fut institué. 



In hac mensa novi Ré-
g is , 

Novum Paseha novœ le-
gis 

Phase vêtus términat. 
Vetustâtem nôvitas, 

Umbram fugat véritas, 
Noctem lux éliminât. 

Sub divérsis speciébus, 
Signis tantum, et non re-

bus, 
Latent rex exirnia:. 

Caro cibus, sanguis po-
tus; 

Manet tamen Christus to-
tus 

Sub utràque spècie. 
A suménte non conci-

sus, 
Non confràctus, non di-

visus , 
Integer accipitur. 

Sumit unus, suinunt 
mil le : 



Vous dont la science et 
l e pouvo i r n 'ont point de 
bo rnes , et qu i nous nour -
rissez de votre p ropre chair, 
faites qu 'après nous être 
assis à votre table sainte 
durant cette v i e mo r t e l l e , 
nous part ic ip ions un j ou r 
à l 'hér i tage et à la société 
des habitants de la sainte 
c i té . Ainsi soit-il. A l lé lu ia . 

T u , qu i cuncta scis et 
vales. 

Qui nos pascis hie m o r -
tàles, 

Tuos ib i commensà l es , 
Coherédes et sodàles 
Fac sanctorum c iv ium. 

A m e n . A l l e lù ia . 

ANTIENNES 

0 FESTIN sacré, où l 'on 
reçoit Jésus-Christ l u i -

m ê m e , où la m é m o i r e de 
sa Pass ion est renouve lée , 
où l 'âme est rempl ie de 
grâces, et où le gage de la 
g l o i r e future nous est don-
n é , al léluia. 

0 
SACRUM conv iv ium, in 
quo Christus súmitur , 

r ecó l i lu r memor i a Pas-
siónis e jus , mens imp lé -
tur grátia, et futùrse g lo -
ria? nobis p ignus datur, 
al lelùia. 

SEIGNEUR, que vo t re esprit 
est b o n , qu ' i l est doux 

dans toute sa conduite 1 
afin de prouver votre bonté 
pour vos en fants , vous les 
avez nourr i s d 'un pain dé-
l ic ieux descendu du cie l ; 
vous avez comb l é de biens 
ceux qu i étaient pauvres , 
et r envoyé les mains v ides 
les r iches orguei l leux. 

OQUAM suavis est , Do-
m i n e , spir i tus tuus, 

qui ut du lced inem tuam 
in f i l i os demonstrares , 
pane suavissimo de ccelo 
prsestito, esurientes r e -
ples bon is , fastidiosos 
divites d imit tens inanes. 

ADORONS Jésus-Christ , le 
Ro i et le Dominateur 

des na t i ons , qu i r empl i t 
ceux qui le reço ivent de 
l 'abondance de son Espri t . 
— I l nous a nourr is du 
plus pur f roment , et i l nous 

CHRISTUM R e g e m ado-
r é m u s , Dominantem 

gènti bus. qu i se mandu-
càntibus dat Spir i tus pin-
guéd inem. — >\ Cibàvit 
nos ex àdipe f rumént i , 
et de petra me l l e satu-

ràvi t nos. — f . Gloria 
Patr i . — Chr is tum. 

a rassasiés du mie l sort i 
de la p i e r re . — y . G lo i re 
au Pè r e . — Adorons . 

AVE, v e rum corpus na-
tura 

De Maria V i r g i n e : 
V e r e passum, i m m o -

látum 
In Cruce p ro höm ine : 

Cujus latus per fo rá tum 
Unda f luxit c u m sán-

gu ine . 
Esto nobis prsegustá-

tum 
Mortis in examine . 

O Jesu dulc ís ! o Jesu 
p i e ! 

O Jesu, f i l i María? 1 
Tu nobis miserére . 

J E vous salue, ô vrai corps 
né de la V i e r g e Mar i e : 

Qui avez v ra imen t souf-
f e r t , et avez été i m m o l é 
pour l ' h o m m e sur la Cro ix : 

Dont le côté pe rcé d 'une 
lance a versé du sang et 
de l 'eau. 

Faites que nous vous re -
cev ions à l 'heure de la 
mort . 

0 Jésus ple in de dou-
c e u r ! Jésus ple in de bonté I 

0 Jésus, F i l s de Mar i e , 
fa i tes-nous misér i corde ! 

CHANTS EN L 'HONNEUR DE L A SAINTE VIERGE 

PROSE 

INVIOLATA, integra et ca-
sta e s , Mar i a , 

Qua? es effécta fú lg ida 
cceli porta. 

0 Mater alma Christ i 
d i a r i s s ima , 

Súscipe pia laudum prie-
cónia. 

Nost ra ut pura péctora 
sint et c ó rpo ra , 

T e nunc f lágitant devota 
corda et ora. 

Tua per precáta du lc í -
sona , 

Vous êtes toute pure, sans 
tache, et votre v i rg in i té 

est intacte , ô M a r i e , 
Qui êtes devenue la porte 

éclatante du c ie l . 
O heureuse M è r e , la 

b i en -a imée de Jésus-Christ, 
Recevez les louanges 

pieuses q u e nous vous 
adressons. 

Que nos cœurs et nos 
corps soient préservés de 
toute soui l lure. 

C 'est ce que vous d e -
mandent en ce m o m e n t 
nos vœux e t nos chants. 

P a r vos pr iè res toujours 
agréables à votre F i l s , 



OFFIGES 

Obtenez-nous grâce pour 
l ' é tern i té . 

0 Mère p l e ine de bonté ! 
ô notre Re ine ! ô Mar i e ! 

Qui seule êtes demeurée 
sans tache. 

Nob i s concédas v én iam 
per ssecula. 

0 benigna ! o Reg ina ! o 
Maria ! 

Qu£e sola inviolata p e r -
nia nsisti. 

TOTA PULCHRA ES 

\
rous êtes toute b e l l e , ô 

Mar ie ! et vous n'avez 
po int été soui l lée de la 
tache du péché or ig ine l . 
Vous êtes la g lo i r e de Jé-
r u s a l e m , la j o i e d ' I s raë l , 
l ' honneur de votre peuple , 
l 'avocate des pécheurs . O 
M a r i e , v i e rge très sage , 
pr i ez p o u r nous , in tercé-
dez en notre faveur auprès 
de N . - S . J . -C. 

TOTA pulchra es, Mar ia , 
et màcula or ig inàl is 

non est in te. Tu g lòr ia 
Jerusa lem, tu lsetitia I s -
rael , tu honor i f i cént ia 
pópuli nostr i , tu advocàta 
peccatórum. 0 Mar ia , 
V i r go prudent iss ima, ora 
pro nobis , in tercéde p ro 
nobis ad Dominum Jesum 
Chr is tum. 

PROSE STABAT 

DEBOUT au pied de la 
C ro i x , à laquel le son 

F i l s était suspendu, la Mère 
de dou leur p leura i t . 

Son âme abattue, gémis-
sante et désolée, fut percée 
du g la ive de dou l eur . 

Oh ! qu 'e l l e fut tr iste et 
a f f l i g é e , cette m è r e bénie 
du Fi ls un ique de Dieu ! 

Cette tendre Mère gémis -
sait et soupirait à la vue 
des angoisses de son div in 
Fi ls . 

Qui pour ra i t re ten i r ses 
l a rmes en voyant la Mère 
d e Jésus- Christ dans cet 
excès de douleur ? 

Qui pourra i t con temp le r 
sans une p ro f onde tristesse 

STABAT Mater do lorósa , 
Juxta Crucem lacry-

mósa , 
Dum pendébat F i l ius . 

Cujus án imam gemén-
t e m , 

Contristátam et doléntem, 
Per t rans iv i t g ládius. 

O quam tristis et aff l i-
cta 

Fuit i l la benedicta 
Mater Un igèn i t i ! 

Quoe mcerébat et dolé-
ba t , 

P ia Mater, dum vidébat 
Nat i pcenas inclyt i . 

Quis est h o m o qui non 
f l e r e t , 

Matrem Christi si vidéret 
In tanto supplício ? 

Quis non posset contri-
s tár i , 
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Christi Mat rem con tem-
plàr i 

Do léntem cum F i l i o ? 
P r o peccàtis suse gént is 

Vidi t Jesum in tormént is , 
Et flagéllis sùbditum. 

Vidi t suum dulcem na-
tii m 

Mor iéndo deso là tum, 
Dum emis i t spir i tum. 

E ia , Mater, f ons amó-
r i s , 

Me sentire v i m dolóris 
Fac , ut tecum l i i geam. 

Fac ut àrdeat co r meum 
In amàndo Christum 

D e u m , 
Ut sibi c ompr i c eam. 

Sancta Mater, istud 
agas , 

Crucit ixi fige plagas 
Cordi meo vàl ide. 

T u i nati vu lnerà t i , 
Tarn dignàti p rò m e pati, 
Pcenas m e c u m div ide. 

Fac m e t ecum p ie f i e -
r e , 

Cruci f ixo c ondo l é r e , 
Donec ego v ixero . 

Juxta Crucem tecum 
stare , 

Et me tibi soc iàre 
In planctu desidero. 

\ i rgo v i rg inum p r e -
clara , 

Mihi j am non sis amara ; 
Fac me tecum piàngere . 

Fac ut por tem Christ i 
m o r t e m , 

Passiónis fac c onsó r t em , 
Et plagas recó lere . 

la Mère de Jésus souf frant 
avec son F i l s ? 

E l l e vo i t Jésus l i v r é aux 
tourments et déch i ré de 
coups pour les péchés de 
sa nat ion. 

E l l e vo i t ce F i l s b i e n -
a i m é mourant , délaissé jus-
qu'au dernier soupir . 

O M è r e p le ine d ' amour , 
faites que j e sente votre 
douleur , que je p l eure avec 
vous . 

Faites que mo i i cœur soit 
embrasé d ' amour pour Jé-
sus-Christ , et ne songe qu'à 
lu i p la i re . 

O sainte Mère , impr imez 
p ro f ondément dans mon 
cœur les plaies de Jésus 
cruc i f ié . 

Par tagez avec mo i les 
tourments que votre F i l s 
a da igné subir pour mo i . 

Faites que j e p l eure pieu-
sement avec vous , e t que 
j e compat i sse , tous les 
j ours de ma v ie , aux souf-
f rances de vo t re F i l s c ru-
cif ié. 

Désormais j e veux de -
m e u r e r avec vous au p i ed 
de la C ro i x , et m'assoc ier 
à vos douleurs. 

O V i e r ge la p lus pure 
des v i e rges , ne repoussez 
pas ma pr i è r e : faites que 
j e p leure avec vous. 

Que j e porte en mo i la 
mor t de Jésus-Christ , que 
j e partage ses douleurs et 
le souvenir de ses plaies. 



Faites que , blessé de ses 
blessures, j e sois enivré de 
vot re Cro ix , et du sang de 
votre Fi ls . 

Pour que j 'év i te les flam-
mes é terne l l es , soyez , ô 
V i e r g e sainte, ma défense 
au j our du jugement . 

0 Jésus, quand il faudra 
sort ir de ce monde, donnez-
moi par vot re Mère d 'arr i -
ve r à la pa lme de la v i c -
to i re . 

E t , lorsque mon corps 
mour ra , obtenez à mon 
âme la g lo i re du paradis. 

A ins i s o i t - i l . 

Fac me plagisvulneràr i , 
Fac m e Cruce inebr iàr i , 
Et cruóre F i l i i . 

F lammis ne urar suc-
cénsus, 

P e r te, V i r go , s im de fén-
sus 

In die judic i i . 
Chr is te , cum sit h inc 

ex i re , 
Da per Matrem me v e -

n i re 
Ad pa lmam Victor ia . 

Quando corpus mor i é -
tur, 

Fac ut à n i m a donétur 
Paradisi g lòr ia. 

A m e n . 

CHANTS DIVERS 

Pendant l'Avent. 

CIEUX, versez votre rosée, 
et que les nuées fassent 

p leuvo ir le Juste. 
Que votre colère s'apaise, 

S e i gneur ; ne vous souve-
nez plus de nos iniquités. 
Considérez la cité où est 
votre sanctuaire , devenue 
déser te ; S ion n'est plus 
qu 'une so l i tude, Jérusa-
lem a été déso lée , Jérusa-
l em où ont éclaté votre 
sainteté et votre g l o i r e , où 
nos pères ont chanté vos 
louanges. 

Cieux , v e rsez , etc. 
Nous avons péché, nous 

sommes devenus sembla-
bles à un l épreux , nous 

RORÄTE, cceli, desuper, 
et nubes pluant Jus-
tum. 

N e irascäris, D ö m i n e , 
ne ultra meminer i s ini-
quitätis. Ecce civitas 
Sancti facta est deserta , 
Sion deserta facta est : 
Jerusalem desoläta est, 
domus sanctificationis 
tu® et g l ö r i a t u a , ubi 
laudaverunt te patres no-
stri. 

Ro rá t e , cceli, etc. 
Peccäv imus, et facti su-

mustamquam immúndus 
nos , et cec idimus quasi 

fól ium univèrsi ; et in i -
quitótes nostras quasi 
ventus abstulérunt nos : 
abscondisti fàciem tuam 
a nobis , et allisisti nos 
in manu iniquitàtis no-
stra. 

Rorà t e , ccel i , etc. 
V i d e , D ò m i n e , a f f l ic-

t iónem pópuli tui ; et 
mitte quem missùrus es. 
Emitte Agnum domina-
tórern t e r r a , de petra 
desérti ad montem f i l i a 
S ion; ut àuferat ipse j u -
gum captivitàtis nostra . 

Rorâte , cœ l i , etc. 
Consolámini , consolá-

m i n i , popule meus ; cito 
véniet salus tua. Quare 
mceróreconsúmeris?qua-
re innováv i t t e do lor? Sal-
vábo t e , no l i t imére : ego 
enim sum Dominus Deus 
tuus, Sanctus Israel, R e -
démptor tuus. 

sommestous tombéscomme 
la feu i l l e ; et nos péchés, 
c o m m e un vent impétueux, 
nous ont enlevés et d is-
persés sur la terre : vous 
nous avez caché votre v i -
sage , et vous nous avez 
brisés sous le poids de 
l ' in iquité. 

C ieux, ve rsez , etc. 
Considérez , Se igneur , 

l 'af f l ict ion de votre peuple, 
et envoyez à son secours 
ce lui que vous devez en-
voyer . Faites sort ir de la 
p i e r r e du désert cet Agneau 
qui doit r égner sur le 
monde : qu' i l paraisse sur 
la montagne de la f i l l e de 
S i o n , et qu' i l nous dé-
l i vre du j oug de notre cap-
tivité. 

C i eux , ve rsez , etc. 
Consolez-vous, consolez-

vous , mon peuple : votre 
salut est proche. Pourquo i 
vous laissez-vous consu-
mer par la tristesse? et 
c omment la douleur vous 
a- t -e l l e ainsi dé f iguré? Je 
vous sauvera i , ne cra i -
gnez po in t , car j e suis le 
Se igneur votre Dieu, le 
Saint d ' I s raë l , votre R é -
dempteur. 

C i eux , versez , etc. Rorâte , cœl i , etc. 

Pendant le temps de la Nativité. 

ADÉSTE, fidèles, l a t i , t r i -
umphântes; 

Venite, venite, in Béth le -
hem. 

* N a t u m vidéte R e g e m 
Ange ló rum. 

ACCOUREZ, peuple f idè le , 
l ivrez-vous aux plus v i fs 

transports de j o i e : venez 
à Beth léem : * Voyez le 
Ro i des A n g e s , qui vient 
de naître. Venez, v enez , 



v ene z , adorons le Sei-
gneur . 

* V o y e z , etc. 
Doci les à la voix céleste, 

les bergers quittent leur 
troupeau et s ' empressent 
de v is i ter son humb l e be r -
ceau; ' Et nous auss i , 
hâ tons -nous d'y por ter nos 
pas. V e n e z , etc. 

* Et nous auss i , etc. 
N o u s ve r rons ce lu i qu i 

est la sp lendeur éterne l le 
du P è r e , caché sous le 
vo i l e d 'une chair mor te l l e ; 
* N o u s v e r r ons un Dieu 
enve loppé de langes. V e -
nez , etc. 

* N o u s v e r r ons , etc. 
Embrassons p ieusement 

ce Dieu devenu pauvre pour 
nous et couché sur la pai l le . 
* Quand il nous a ime ainsi, 
c o m m e n t ne pas l ' a imer à 
notre tour? Venez , etc. 

* Quand il nous a ime 
a ins i , etc. 

Ven i t e , ado r émus ; veni-
te, ado r émus ; v e n i -
t e , adorémus D ó m i -
num. 

* N a t u m , etc. 
E n , g r e g e r e l i e t o , hu-

mi l es ad cunas 
Vocàt i pastóres apprópe -

r a n t ; 
* E t n o s ovanti g radu f e s -

t inémus. 
V e n i t e , ado r émus , etc. 

* Et nos ovant i , etc. 
.¿Etèrni Parént i s sp len-

d ó r e m setérnum, 
Ve làtum sub carne v idé -

b i m u s ; 
* Deum in fàntem pannis 

invo lu tum. 
Ven i t e , ado r émus , etc. 

* Deum i n f à n t e m , etc. 
P r o nobis e g énum et 

f eno cubàntem 
P i i s foveàmus amp léx i -

bus. 
* Sic nos amàntem quis 

non redamàre t? 
V e n i t e , adorémus , etc. 

* S i c nos amàntem, etc. 

Pendant le Carême. 

IETEZ sur nous, Se igneur , 
»1 un regard de m isé r i -
corde : ayez pit ié de nous, 
parce que nous avons p é -
ché contre vous. 

Jetez sur nous, etc. 
Souvenez - vous , S e i -

gneur , de ce qui nous est 
a r r i v é : nous avons péché 
c o m m e nos p è r e s ; nous 
avons c o m m i s l ' in iqu i té : 

ATTÈNDE , D o m i n e , el 
m i s e r é r e , quia pec-

càv imus t ib i . 

At tènde , etc. 
R e c o r d á r e , Dómine , 

quid acc íder i t nobis : pec-
cáv imus cum pátribus 
nostr is , in júste ég imus : 
multiplicátse sunt super 

A t tènde , etc. 
Contristati sumus in 

exercitat ióne nost ra , et 
conturbati sumus a voce 
in im ic i , et a tr ibulat ióne 
peccatórum. I n p róx imo 
est perdi t io nos t r a , et 
non est qu i àdjuvet : f o r -
mido mor t i s cécidit su-
per nos. 

At tènde , etc. 
Cor contr i tum et hu-

mi l ià tum ne d e s p i d a s , 
Dòmine ; in j e j ú n i o et 
fletu te deprecàmur nos : 
e leemósynam conc lúd i -
mus in s inu pàupe rum, 
et ipsa exoràbit te pro 
nobis : convér t imur ad 
te, quón iam multus es 
ad i gnoscéndum. 

A t tènde , etc. 
A u d i , pópule m e u s , et 

considera, vinea mea e lé-
cta, domus Israel : ego te 
p iantavi , quómodo facta 
es in amar i tùd inem ? Exs-
pectàvi ut fàceres jud i -
c i u m , et ecce iniquitas ; 
et jus t i t i am, et ecce c la-
mor . 

A t t ènde , etc. 
R e v é r t e r e , revértere ad 

D o m i n u m Deum tuum; 
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capil los câpitis in iqui tâ- nos péchés surpassent Dar 
t e s n o s t r a ! - l eur n o m b r e , les cheveux 

de notre tète. 
Jetez sur nous , etc. 
L a pensée de nos m i -

sères nous r e m p l i t de tr is-
tesse : nous sommes saisis 
de t rouble et de f r a y eu r 
à la vo ix de notre ennemi , 
et à la pensée des maux 
réservés aux pécheurs : 
nous touchons à notre 
pe r t e , et personne ne v ient 
nous secour i r : la crainte 
de la m o r t s'est emparée 
de nous. 

Jetez sur nous , etc. 
N e rejetez pas, Se igneur , 

un cœur contr i t et h u m i -
l i é : nous vous adressons 
nos pr iè res dans le j e û n e 
et dans les larmes. Ecou-
tez la voix des aumônes que 
nous versons dans le sein 
des ma lheu r eux , et qui 
vous pr ient pour nous ; 
nous nous convert issons à 
vous, parce q u e vous êtes 
r i che en misér icorde . 

Jetez sur nous , etc. 
Ecoutez , mon peuple , 

maison d ' Israël , vous ma 
v igne chois ie : j e vous ai 
p lantée m o i - m ê m e ; c o m -
ment êtes - vous devenue si 
a m è r e ? J'attendais de vous 
des fruits de jus t i c e , et j e 
ne vois qu ' in iqu i t és ; des 
fruits de p ié té , et j e n ' en-
tends que les hur lements 
des pécheurs . 

Jetez sur nous, etc. 
R e v e n e z , mon p e u p l e , 

revenez au Se igneur votre 



Dieu : j e vous dé l i v rera i 
de vo t re capt iv i té ; j e vous 
rachètera i ; j e laverai vos 
iniquités dans mon sang; 
j e serai votre v ic t ime et 
votre Rédempteur . 

Jetez sur nous, etc. 

et áuferam j u g u m capt i -
vitátis tu® : r éd imam t e ; 
lavábo iniquitátes tuas in 
sánguine m e o , et e r o v í c -
t ima tua, et R e d é m p t o r 
tuus. 

A t t ènde , etc. 

Pendant L'Octave de Pâques. 

A l l é l u i a , a l l é lu ia , a l l é -
luia. 

ENFANTS de D i eu , le Ro i 

du c i e l , le Ro i de g lo i re 
est au jourd 'hu i ressuscité 
d ' entre les morts. 

A l lé lu ia . 
Mar i e - Made l e ine , Mar i e 

mère de Jacques, et Sa-
l o m é , sont venues pour 
embaumer son corps. 

A l lé lu ia . 
Avert is par Made l e ine , 

deux disciples courent à 
l ' en t rée du sépulcre . 

A l l é lu ia . 
Mais l 'Apôtre Jean a de-

vancé P i e r r e , et arr ive au 
sépulcre le p r emie r . 

A l lé lu ia . 
Assis sur la p i e r r e , un 

A n g e vêtu de blanc annonce 
aux f e m m e s que le Sei-
gneur est ressuscité. 

A l l é lu ia . 
L e s disciples étant as-

s emb l é s , Jésus parut au 
m i l i eu d ' eux , et l eur d i t : 
La paix soit avec vous tous. 

A l lé lu ia . 
T h o m a s apprend que Jé-

sus est ressuscité ; mais sa 
fo i , encore chancelante, le 
laisse dans le doute. 

Al lé luia. 

A l l e lù ia , a l l e lù ia , a l l e -
lùia. 

OFÍLII et f i l i a , 

R e x cceléstis, R e x g lò -
r i a , 

Mor t e surréx i t hód ie . 
A l l e lù ia . 
Et María Magda l éne , 

Et Jacóbi , et Sa l óme , 
Venérunt corpus ùngere . 

A l le lù ia . 
A Magdaléna mòn i t i , 

Ad óst ium monumént i 
Duo currunt discipuli . 

A l le lù ia . 
Sed Joánnes Apóstolus 

Cucùrr i t P e t r o c í t ius , 
Ad sepùlcrum venit prius. 

A l le lù ia . 
I n albis sedens Angelus 

Respónd i t mu l i é r ibus , 
Quia surréx i t Dominus . 

Al le lùia. 

Discípul is adstántibus, 
In mèd i o stetit Christus, 
Dicens : Pax vobis òm-

nibus. 
A l le lù ia . 
Pos tquam audívit Di-

dymus 
Quia surréxerat Jesus, 
Remáns i t fide dùbius. 

A l l e lù ia . 

V ide , Thorna , v ide la-
tus, 

Vide pedes , v ide manus, 
Nol i esse incrédulus. 

Al le lùia. 
Quando Thomas Christi 

latus, 
Pedes vidit atque manus, 
Dixit : Tu es Deus rneus. 

A l le lù ia . 
Beàti qui non vidé-

runt 
Et f i rm i t e r c red idérunt ! 
Vitarn ai tèrna m habébunt. 

Al le lùia. 
In hoc festo s a n c i s -

s imo , 
Sii laus et jubi lat io : 
Benedicàmus D ò m i n o . 

A l l e lù ia . ' 
De quibus nos humi l l i -

rnas 
Devòtas atque débitas 
Deo dicàmus gràtias. 

Al le lùia. 

Voyez , T h o m a s , voyez 
m o n côté, voyez mes pieds, 
voyez mes m a i n s , et ne 
soyez plus incrédule. 

A l lé lu ia . 
Quand T h o m a s eut vu le 

cô t é , les pieds et les mains 
de Jésus, i l s 'écr ia : Vous 
êtes mon Dieu. 

Al lé luia. 
Heureux ceux q u i , sans 

avo ir vu, ont cru d 'une foi 
inébranlable : i ls posséde-
ront la v i e éternel le . 

Al lé luia. 
Cé lébrons cette sainte so-

lenni té par des cantiques 
de louange et d 'a l légresse : 
bénissons le Se igneur . 

Al lé luia. 
Dans les sent iments d 'une 

humi l i t é p ro f onde et p le ine 
d ' amour , rendons à D i eu , 
pour tant de b ienfa i ts , les 
act ions de grâces qui lui 
sont dues. 

A l l é lu ia . 

VERSETS ET ORAISONS 

La sainte Vierge. 

y . Ora pro nob i s , 
sancta Dei Génitr ix . 

R). Ut d igni e f l i c i àmur 
promissiònibus Christ i . 

ORÈMUS 

CONCÈDE nos fämulos 
tuos, quEesumus, Dò-

mine D e u s , perpètua 
mentis et corporis sani-
täte gaudére : et g l o -

y . Pr i ez pour nous, sainte 
Mère de Dieu. 

R}. A f in que nous deve -
nions d ignes des promesses 
de Jésus-Chr is t . 

PRIONS 

DAIGNEZ, Se igneur , don-
ne r en tout temps à vos 

serviteurs la santé de l 'âme 
et du c o r p s ; et accordez -
nous , par l ' intercession de 

22 



la b ienheureuse Marie tou-
j ou r s v i e r g e , d'être dél i -
vrés des maux de la v i e 
présente , et de j ou i r dans 
le ciel de l ' é ternel le f é l i -
cité. P a r J.-C. N . - S . 

riósa beata; Mar ia ; s e m -
per v i r g in i s in tercess ió -
ne , a p r e s èn t i l iberàr i 
tr ist i t ia, et » t è r n a p é r -
frui lajtitia. P e r Chr i s -
tum. 

Pour notre Saint-Père le Pape. 

jî'. Ecoutez, Se igneur , la 
p r i è r e de vo t re Christ. 

1$. E t souvenez - vous de 
votre Eg l ise . 

PRIONS 

OD IEU, le pasteur et le 
guide de tous les f idèles, 

regardez d 'un œil favorable 
votre serv i teur N., que 
vous avez placé à la tête 
de votre Eg l i s e ; accordez-
l u i , nous vous en pr ions , 
la g râce de l ' éd i f ier par ses 
paro les et par ses exemples , 
afin qu ' i l parv ienne un j o u r 
à la v i e é terne l l e avec le 
troupeau qui lui a été c o n -
f ié. Pa r J . - C . N . - S . 

f . Résp i c e , Deus , in 
fác iem Chris l i tui . 

RJ. Et meménto congre -
gat ión is tua;. 

ORÈMUS 

DEUS, o m n i u m fidélium 
pastor et rector , f á -

m u l u m tuum N., quem 
pastórem Ecc l è s i a tua; 
p r a é s s e vo luist i , prop i -
tius réspice : da e i , q u » -
sumus, ve rbo et e x é m -
p lo quibus p r » e s t pro-
f i c e r e ; ut ad v i tam una 
cum g r e g e sibi crédito 
pervéniat sempi té rnam. 
P e r Chr is tum. 

Pendant un temps de pénitence. 

SEIGNEUR, ne nous traitez 
pas selon les péchés que 

nous avons c o m m i s , et ne 
nous punissez pas c o m m e 
l e mér i tent nos o f fen es. f . 
Se i gneur , ne vous souvenez 
p lus de nos anc iennes in i -
quités : hâtez-vous de nous 
p réven i r dans votre m i s é -
r i c o rde ; car nous s ommes 
tombés dans un ab îme de 
misère , y . Secourez-nous, 
ô Dieu notre sauveur : d é -
l ivrez-nous, Se igneur , pour 
la g l o i r e de votre n o m , et 

DOMINE, non secûndum 
peccâta nostra quœ 

fée imus nos , neque se-
cûndum iniquitâtes nos-
tras rétr ibuas nobis . >•. 
D o m i n e , ne meminer i s 
iniquitâtum nostrârum 
ant iquârum : cito antic i-
pent nos miser icôrdiœ 
tua;; quia pâuperes facti 
sumus nimis. >-. Adjuva 
nos , Deus salutâris nos-
ter : et propter g lor iam 
nômin is tui, Domine , li-
béra nos ; et propi l ius esto 

peccâtis nostr i s , propter 
nomen tuum. 

y . Domine , non secun-
dum peccâta nostra f a -
cias nobis. 

Ri. N e q u e secundum 
iniquitâtes nostras ré t r i -
buas nobis . 

ORÈMUS 

DEUS, qui culpa o f f énde -
r i s , pœniténtia placâ-

ris, preces pópul i lui sup-
plieântis propit ius rés -
pice : et f lagél la t u » ira-
còndia!, quœ pro peccâlis 
nostris m e r é m u r , avèrte. 
Pe r Chr is tum. 

pardonnez-nous nos péchés 
pour l 'honneur de votre 
saint nom. 

>'• Se igneur , n'agissez pas 
avec nous d 'après nos pé-
chés ; 

ii . Et ne nous châtiez pas 
selon nos in iqui tés . 

PRIONS 

OD IEU, qu i êtes o f fensé 
par nos fautes et apaisé 

pa r notre pén i t ence , ac -
cuei l lez favorab lement nos 
p r i è r es et les supplications 
de votre peuple, et détour-
nez de notre tète les f léaux 
de votre c o l è r e , que nous 
avons mér i tés par nos o f -
fenses. Pa r J.-C. N . - S 

A v a n t la B é n é d i c t i o n . 

Tan tum e r g o , p. 724. 

P a n e m de ccelo pra>-
stitisti e is . 

lì;. Omne de lec tamén-
tum in se habéntem. 

ORÈMUS 

DEUS, qui nobis sub Sa-
craménto mirabi l i Pas-

siónis t u » memór i am r e -
liquisti : t r ibue , q u » s u -
m u s ; ila nos Corpor is et 
Sanguinis tui sacra mvs-
téria venera l i , ut r e -
demptiónis t u a f ructum 
in nobis jüg i te r sentià-
mus. Qui vivis et regnas 
in s » c u l a Sieculórum. 

A m e n . 

f . Vous les avez nourr is 
du pain du ciel. 

Ri.-Il est rempl i de toutes 
sortes de dél ices. 

PRIONS 

OD IEU , qu i nous avez 
laissé dans un Sacre-

ment admirab le la m é m o i r e 
de votre Passion, accordez-
nous, nous vous en sup-
p l i ons , de r évé re r te l le-
ment les mystères sacrés 
de votre Corps et de vo i re 
Sang , que nous ressen-
tions sans cesse dans nos 
ames le f ru i t de la rédemp-
tion que vous avez opérée . 
Vous qu i v ivez et régnez,etc. 
Ainsi s o i t - i l . 
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Après la Bénédiction. 

ÂDORONS à jamais l e très 

saint Sacrement de l 'au-
tel. 

Ado r ons , etc. 
Nat ions , loue/ toutes le 

Se igneur ; peup les , cé lé-
brez tous sa g lo i re . 

A do r ons , etc. 
Pa rce qu' i l a s ignalé en-

vers nous la grandeur de 
sa m isé r i co rde , et que sa 
vér i t é demeure éternel le-
ment . 

A do r ons , etc. 
G lo i re au Pè r e , g l o i r e au 

F i l s , g l o i r e au Sa int -Es-
pr i t . 
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Maintenant et tou jours , 

c o m m e dès l e c o m m e n c e -
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